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MEDECINE. 
OÙ L'ON VOIT CE QU'IL 
faut fuivre, & éviter dans l’'ufage 
des Alimens & des Remedes 
pour fe conferver en fanté , & 


pour fe guerir lors qu'on eft 
malade, 
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Des Remedes Cephaliques. 


ou Na ES Remedes Cephali_ Éoitis c'eft 


| DL compofez de parties ful. 
"7 phureufes & falines volau 
tiles, donnent une vapeur agreable 
au cerveau , laquelle aprés avoir 
attenué , & fait en partie diffiper la - 
pituite trop grofliere, ou trop acre, 
ranime les efprits animaux , excite 
| Tom. IL a 


ueles Reme. 


\ ques font ceux qui étant des Cephali- 


ques, 


Remedes fpe- 
cifiques con- 


“tre la CE:- 


PHAKLE'E, 
ou DO U- 
LEUR DE 
TESTÉ. 


Pilules, 


£ INSTRUCTIONS 
la circulation des humeurs, & ap- 
paife les cephalalgies ,les vertiges, 
l’epilepfe , les convulfons, la pa- 
ralyfie , la lechargie, la phreneñe, 
l’apoplexie , & autres femblables 
maladies. Tels font le tabac, la be- 
toine , le ftechas, le petit muguet, 
Ja pivoine, la fauge, la marjolaine, | 
le rômarin, la lavande, le sirofle, 
la mufcade, le oui de chefne ,ou de 
coudrier , le caftoreum , le cam- 
que ; l’eau de l'angius, l'efprit , & 
e fel volatile de corne de cerf, 
d'ambre ,. de crane , & de fang 
humain. | 
Prenez despilules maftichines un 
fcrupule , de l’extrait d’ellebore: 
noir, & du caftoreum , de chacun 
cinq grains, des trochifques afhan- 
dal deux grains, de l’elixir de pro. 
prieté quantitéfufhfantepour faire 
des pilules , qui font admirables 
dansla cephalalgie , qui arrive par 
la fimpathie de l’eftomac & de la 
matrice. 

Prenez de l'extrait plhegmago- 
gue demie dragme , de la refine 
de jalap & de fcamonée de chacune 
fix grains , du tartre vitriolé huit 
grains , du fel volatile de fuccin 
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quatre grains, de l'huile de marjo_ 
Jine , & de fuccin , de chacune 
deux goutes, & foit faite mafle de 
pilules , qui font tres-propres dans 
Ja cephalalgie caufée par une hu. 
meur pituiteufe & vifqueufe. 

Prenez de l'extrait panchimago_ 
gue de Crolins quinze grains , de 
l'extrait de vervaine fept grains, 
du mercure doux demi fcrupule, du 
laudanum deux grains, de la fca- 
monée fouffrée trois grains , de 
_ l'effence de fafran quantité fuff 

fante pour faire des pilules, qui 
font tres recommandables pour 
appaifer la douleur, 8& détruire en 
même tems le foyer, 

Prenez de l’eau de betoine, & de 
petit muguet, de chacune trois on. 
ces , du laudanum liquide tartarifé 
Vingt goutes , du firop de pavot 
blanc une once , & foit faite #ixtn 
. 7€, qui eft aufi finguliere pour ap- 
paifer la douleur, 

_ Prenez de l’eau de bétoine deux 
onces , de l’eau de cichorée, d’en- 
dive, & d’ozeille, de chacun trois 
onces, de la teinture de rofes deux 
dragmes, de la teinture de rhubar- 
be une dragme & demi , du firop 

| a ij 
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Mixture, 


Mixture, 
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| Epitheme. 


Épitheme. 
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de berberis deux onces , de l’ef= | 


prit de vitriol quantité fufhfan- 
te juiqu’à une agreable acidité , 
& Loic faite mixture , qui eft fort 
convenable pour la cephalalgie, pro- 
duite par une humeur bilieufe & 
acre. 

Rien n'eft plus admirable dans la 
cephalalgie chaude , que le cam- 
phre , foit qu’on en donne un ou 
deux grains interieurement , ou 
qu'on en fomente la partie avec 
l’efprit de vin camphré, 

Prenez de l’eau de vervaine ; de 
fleurs de fureau , & de beroine , de 
chacune une once, de la poudre de 
la racine , ou du bois qui fent laro- 
fe , ou à {on defaut de celle de ze- 
doaria demie once, du vinaigre ro- 
fat une once, & foit fait epi:heme, 
qu'on appliquera fur le front, & 
qui eft excellent dans les douleurs 
de tête inveterées. 


Prenez de la femence de jufquia- | 


me , & de pavot blanc, de chacune 
une once, du vinaigre rofat dix 
onces : Mettez le tout dans une 


phiole bien bouchée en digeftion au 


bain marie fans boüillir , & ayant 
mis un bandeau de linge autour de 


DE MEDECINE. $ 
la tête, vous l’humecterez avec une 


/ , EN TR 
# éponge trempée dans ee VINaIgre , 


& la donleur s'arrêtera en peu de 
tems, 

Prenez de l'huile de pavot par 
expreffion une once, de l'huile de 


_noyauxde pêches deux dragmes, de 


l'huile de jufquiame un fcrupuie, de 
l'extrait, ou du fuc épaiffi de ver- 
veine deux dragmes, de l'huile dif. 
tillée d’aneth, & de camomille, de 
chacune demi ferupule , de Phuile 
de mufcade par expreffion quantité 


fufhfante pour former un iniment … 


qui appaife aufli promtement la 
donleur. 

Prenez de l’eau de plantain, de 
laituë, & d’ozeille, de chacune une 
once , de l’eau de canelle demie 
once, de l’efprit de {el doux demie 
dragme , du firop diacodium , ou 
pavot blanc, une once, & foit faite 


mixture, qui eft excellente dans la - 


cephilalgie févreule, & accompa- 
gnée de pulfation & de veilles. 

Prenez de l’ean de fumeterre 

deux otices, de l’eau de fenoïüil , OÙ 

de canelle demie once , du vinai- 

ore diftillé fix dragmes , de l’efprit 

de nitré doux fix grains , du lauda- 
a iij 


Liniment, 


Mixture, 


Mixture, 


i 


Epitheime, 


Onguente 


Infufion. 
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num, trois grains , du firop de 
violettes une once & demie, & foit 
faite mixture, qui convient dans la 
grande douleur piquante, | 

Prene? de Peau de betoine deux 
onces, de l’eau rofe une once, du 
vinaigre de calendula , ou fouci ,: 
deux dragmes , de l'opium The- 
baïque demie dragme , & foit fait 
epitheme, qu'on appliquera tiede 
fur le front, & qui eft aufi propre 
pour la cephalalgie fiévreufe. 

Prenez de longuent populunr 
deux dragmes , de l’opium The- 
baïque demi fcrupule , de l'huile 
rofat demie dragme, & foit fair 
onguent , dont on Gindra les tem- 
ples pour la même cephalalgie fié. 
vreute, 02 

Prenez de la betoine , du petit 
muguet , du chardon benit , de la 
marjolaine , de la fauge , du rôma 
rin & de la meliffe , de chacune 
une poignée, des fleurs d’anthos,de 
Javende, & d’afpic , de chacune une 
poignée, du bois degajac, & de 
fafran , de chacun uné once & de- 
mi, du bois d’aloës deux dragmes, 
de la femence d’anis trois dragmes, 
de la crême de tartre cinq dragmes, 


te , & foit faite émfHffon, qui eft 
excellente pour la cephalalgie, cau- 
fée par une humeur froide & pi- 
tuiteule , dont on prendra deux ou 
trois fois par jour. 

Prene? de l'eau de fenoüil , & 
theriacale fimple, de chacune de- 
mie once , du fel d’abfinthe un fcru- 
pule, des yeux de cancre demi fcru- 
pule, du laudañum un grain, du 
firop de chardon benit demie once, 
& foit faite #5vture, 

Prene? de l’eau de menthe, de 
fenoüil , de chacune une once , de 
cochlearia, & de l’eau de vie aro- 
matique de chacune demie once, 
de l'huile de macis diftillée quatre 
goutes , du laudanuim trois grains, 
du firop de fenoiüil une once, & 
foit faite mixture, qui eft excellen- 
te pour la cephelalgie produite par 
une humeur acre , vifqueufe , & 
pituiteufe. | 

Pren:z du millet roti deux poi- 
ences, du fel commun un peu roti 
une poignée , de la verveine, & 
des fleurs de camomille , de chacu- 
ne demie poignée , de la poudre de 
la racine qui fent la rofe demie 

, a iiij 
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_ du vin du Rhein quantité fufhfan 


Mixtuse, 


Mixtures 


Sachets pis 
quez. 


Ælcétuaire, 


Pation, 
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once, & foir fair des /achers piquez, 
qui {ont admirables pour les dou. 
leurs de tête des vieillards. 

Prene? de la conferve de fume- 
terre , de buglofe, & de betoine, 


-de chacune trois dragmes , de la 


poudre d’yvoire , des yeux de can- 
cre, & du corail rouge préparé, de 
chacun une dragme & demie, de 
la poudre de fantal citrin , & du 
bois d’aloës , de chacun demie 
dragme, du vitriol de Mars calci- 
né une dragme, du {el d’abfinthe 
une dfagme & demi, du firop des 
cinq racines aperitives quantité 
fufifante pour faire un c/cétnaire, 
qui convient dans la cephalalgie 
avec tenfion des hypocondres, La 
dofe eft de la groffeur d’une noix le 
matin & le foir. 

Prenez de lPefprit de bois de 
gajac, de tartre, & de faffafras, 
de chacun une dragme , de la tein- 
ture d’antimoine une dragme, de 
l’antimoine diaphoretique “vingt 
grains, de la décoétion de bois de 
faffafras deux onces , & foit faite 
po!ton , qu'on prendra à plufieurs 
fois, & qui eft finguliere pour les 


douleurs de tète veroliques & fcor- 
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butiques, qui travaillent beaucoup 
[a nuit. RE 

Prenez de l'elixir de proprieté 
deux dragmes, de l’efprit de {el ar 
moniac {uccin , & de cochlearia 
de chacun une dragme, de la tein- 
ture de caftor, & d’ambre, de cha- 
cune une dragme , & foit faite 
mixture , dont la doze eft d’une de- 
mie dragme , ou une dragme dans 
_ de l’eau d’armoife , ou de matri- 
caire, pour les femmes qui font 
fujettes 4 la douleur detêre, & à la 
paffion hifferique. | 

Prenez du galbanum diffout dans 
Je vinaigre diftillé deux fcrupules, 
du vitriol de Mars calciné à blan- 
cheur , du maftic choifi , de chacun 
un fcrupule, du caftoreum, de la 
mirrhe rouge , de chacun quinze 
- grains , du fafran d’orient demi 
fcrupule , des trochifques alhandal 
une dragme, de la refine de jalap, 
& de la fcamonée, de chacune un 
fcrupule , de l'huile d’écorce de ci- 
tron fix goutes, & foit fait malle de 
pilules qui ouvrent les cbftructions 
des vifceres, & détachent les hu- 
meurs crafles & vifqueufes, La doze 
eft de fix ou huit grains qu’on prend 

a V 
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le foiren fe couchant, owle matin 
à jeun. 

Dans la Cephalalgie caufée par 
les vers, Pemplatre , & le parfum 
fuivans y font admirables , avec 
lefquels on fit fortir par la gorge , 
pat la bouche , & parles oreilles, 
treize vers velus, cotonneux & vi- 
vans, en forme de chenilles, que 
le malade tiroit avec fes doigts, 
aprés quoi il ne fentit plus de 
grandes douleurs, 

Prenez de la poudre d’aloé , & 
de vers, de chacun deux fcrupu- 
les, de fel gemme une dragme, 
de l’huile d’abfinthe , & de cire 


-quantité fufhfante pour faire un 
emplatre ; que vous étendrez fut 


une peau de gant, & que vous ap- 


pliquerez à Îa partie fyncipitale. 


rafée, 

Prene? de la petite centaurée, 
du marube; & de la betoine , de 
chacun deux dragmes, de l’angeli- 


que deux dragmes, du fuccin une 


dragme, de l’antimoine crud uné 
once , du minium une dragme & 
demie, du bol d’Armenie une drag 
me , de l’ariftoloche ronde deux 
dragmes , & foit faite poudre , pout 
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prendre en fumée plufieurs fois. 
Prenez de la racine de concom 
bre fauvage | ou de bryona une 
once, des feüilles d’abfinthe deux 
poignées , des fleurs de violettes 
deux pincées , faites cuire le tout 
dans parties égales d'eau & de vin, 
& en fomentez chaudement & fou- 
vent la partie af: gée de nigraine, 
Prenez de l’euphorbe deux drag- 
mes , de la cire trois onces, de l’hui. 
le commune une livre & demie , & 
foit fait Grimenr , dont on oindra 
la moitié du front, & de la tempe 
du côté oùeft la Migraine, prin- 
cipalement fi c’eft d’une cauf: froi- 
de. Quelques-uns délayent l’eu- 
phorbe avec le vinaigre pour ap 
pliquer fur le côté droit dans la 
migraine du côté gauche, & au 
contraire fur le côté gauche dans la 
migraine du côté droit;.ce qui gue= 
rit à ce qu'ils difent. 
Dans les fiévres avec phrencfie 
&c paraphrenefie , la décoëtion qui 
fuit eftun grand fpecifique : Prenez 
de l’anagalis, ou mouron à fleurs 
rouges deux poignées, faires-les 
cuire dans de l’eau & du vin, de 
chacun demi melure , jufqu’à la 
| CA 
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dimitiution du tiers, donnez un bon 
verre de cette décoilion au malade, 
le matin , & le foir, &faites-en 
facher de la même plante pour 
tremper dans la décoction , & l’ap- 
pliquer fur la future coronale. 

Prenez des feüilles & des fleurs. 
d’anagallis deux poignées , des 
couronnes de têtes de pavots 
blancs au nombre de vingt ; Faites 
cuire le tout dans feize onces de vin 
de Malvoifie , & du Rhein, jufqu’à 
la diminution de fix onces , expri- 
mez fortement la colature, & don- 
nez-là à boire au malade en deux 
dofes ; elle eft auffi fpecifique con- 
tre les délires des fiévres , & la 
phrenefie. 

Prene? de l'eau de betoine, & 
de borrache, de chacune une once 
& demie , de la teinture de roles 
fix onces, du laudanum cinq grains, 
de la confettion d’hyacinthe une 
dragme, du firop de citron fix drag- 
mes , de l’efprit de fel armoniac 
trois gontes , & foitfaite Afix'ure, 
0 eft excellente pour la phrene_ 
10 


Prenez de extrait de chardon 


benit quinze grains, du laudanum 


2e 
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un grain, de l’efprit de nitre doux 

_ fixouhuit goûtes, de l’eau de char- 

don benit deux onces, du firop de 

pavot rouge trois dragmes , & foit 

faite potion fudorifique & febrifu- 
ge, pour la même maladie,  : 

. Prenez de la pierre prunelle quin- 
ze grains , du camphre crois grains, 
& foir faite poudre antiphreneri_ 
que. 

Prenez de l’eau rofe dix onces, 
de l’opiumune dragme , du fafran 
demi fcrupule , & loi faite epithe_ 
me, qu'on appliquera tiede fur le 
front avec des linges en double , & 
le fommeil , & la raifon revien- 
dront. 

Prenez de longuent populum 
demie once , de l’opium douze 
grains, du camphre demi fcrupule , 
de l’huile de pavot blanc quantité 
fufhfante pour faireun lninenr, 

Quand les Phrenetiques ont de la 
peine à uriner , comme il arrive 
aflez fouvent , la fomentation fui- 

vante eft tres-propre pour provo- 
quer l'urine : Prenez des feüilles de 
pee deux poignées, des feüil- 
es & racines de perfil une poignée, 
des oignons au nombre de deux. Fai- 


Poudre, 


Epitheme.. 


Liniments. 


Fomentatiom. 
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tes cuire le tout , ajoûrez à la dé. 
” coction deux onces d’huile de fcor- 
pion, & en faites une fomentarion 
au pubis. 

Dans la Phrenefie maligne ; \a 
poudre qui fuit eft tres-efficace: 
Prenez du cinabre d’antimoine 
douze grains, du bezoard lunaire 
fix grains | du laudanum , & du 
camphre de chacun un grain , où 
deux grains de laudanum , & foit 
faite poudre, qu’on donnera dans 
de la décoion , ou de l’eau d’ana- 
galis, ou dans une emulfon lege- 
re de femence de pavot blanc, pré 
parée avec l’eau d’anagalis, de 
nymphea , & d’hypericum. Les 
juleps aigrelets faits avec quelques 


Poudre, 


goutes d’efprit de foufre , ou de fuc 


dé limons y font aufli excellens 


pour calmer leffervefcence du 
fang , aufquels on ajoûte de la 
pulpe de tamarins, quand le ventre 


nn. BelRpoint HOre 
em * SN x 
| cifiques cons  Prene? des fleurs de regule d’an- 


we l MA- timoine martial demie once , du 


NÉE, ec la : R : 
MELANCO- Pois de cäffe trois dragmes, de la 


LE, rhubarbe choifie deux dragmes & 
demi , du diagrede une dragme & 
demi, du calamus aromatique une 
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_ dragme, du zingembre, & du ga- 
… langa, de chacun une dragme & 
… demi, des girofles un fcrupulte, de 
_ la canelle demie dragme , du fucre 
_ blancune once, du vin du Rhein 
_ feize onces ; laiffez infufer le tout 
à froid pendant deux jours | puis 
en donnez demie once ou fix drag 
mes le matin à jeun aux malades 
‘affligez de mélancolie avec délire, 
aufquels il eft fpecifique. 

Prenez dutartre ftibié dix grains, 
de la refine de jalap, ou de fcamo 
née huit grains , de la poudre de 
noix mufcade fix grains, & foit fai. 
te pondre tres-excellente contre ka 
mélancolie inveterée. 

Prenez de la racine de polipode 
de chefne demie once, de l'epi. 
thime deux dragmes, du fenné de. 
mie once,des tamarins fix dragmes, 
de la femence de coriandre trois 
dtagmes , du fantal citrin deux 


dragmes: Faites cuire le cout dans. 


quatorze onces d’eau de fontaine 
jufqu’a la reduétion de dix,aufquel. 
les vous ajoürerez de Pagaric deux 
dragmes , de la rhubarbe deux 


dragmes & demie. Et aprés avoir 
pallé & clarifié le tout , vous + 


Poudre, 


Apozeme.. 


Potion. 


% 


Pilules. 


Pilules, 


Eau diftil- 


Jée, 
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diffoudrez deux onces de firop de 
pommes purgatif, La doze de cet 
aporeme eft de quatre onces, qu'on 
fait prendre par intervalles au #4- 
lade mélancolique. 

Prenez de Vellebore noir une 
dragme , du fenné une dragme & 
demie, de la femence d’anis un feru- 
pule, de la canelle demi fcrupule, 
du fel de tartre douze grains: Fai- 
tes infuler le tout tiede dans huit 
onces de petitlait, & ajoûtez à la 
colature deux gros de diaprun fo- 
Jutif. ; | 

Prenez de l'extrait d’ellebore noir 
un fcrupule ‘de l’antimoine purga- 
tif cinq grains, de l'extrait de tro- 
chifques alhandal deux grains, du 
fitop de pommes compolé quantité 
fufhfante pour former la mafle de 
pilules. 

Prene? de l'extrait panchimago- 
gue dernie dragme , du magiftere 
de Lune demi fcrupule , & foit fait 
des pilules ; qu'on prendra le 
foir. 

Prene? du fuc de piperitis par ex. 
preflion quatre onces , du fuc de 
cochlearia , de raifort marin, de 
creffon aquatique, & cultivé , de 


MA 
Ar 
fie 


il 2, 
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chacun une once , de l’efprit de 


… tartre bien rectifié trois onces. Mé- 


lez Le tout ; &le diftillez plufieurs 


__ foisau bain-marie. La doze de cet- 


te cas eft de deux dragmes jufqu'à 


demie once , & eft excellente pour 


corriger & abforber le trop grand 


acide de la maffe du fang , & pour 
guerit le ##4/ hypocondriaque. 

Prent? de Veau d’anagalis , de 
fleurs d’hipericum , de l’eau cor- 
diale d’Æircuies Saxon, de chacu- 
ne une once, de l’effence d’enala 
campana deux draogmes , du fafran 
une dragme, de la teinture de co- 
rail rouge avec l’eau de cœur de 
cerfune dragme & demie , de l’ef- 
fence d’ambre vingt soutes , du 
camphre fix grains , du firop de ca- 
nelle une dragme , & foit faire po- 
ton canfortative & rafraichiffante 
contre les reérreurs mélancoliques , 
aprés que les autres remedes ne- 
ceffaires ont précedé. La doze eft 
d’une cücillerée ou deux par inter 
valles. | 

Prenez de l’efprit volatile de fel 
armoniac fuccin demie dragme, de 
l'efprit carminatif deux diagmes, 
de la teinture de caftoreum , de 


Potiom, 


Potion, 


Éle&uaire. 


Infufon, 


} 
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fafran, & de canelle, de chacune 
un fcrupule, de la teinture de Mars 


demie dragme , de l’eau de fume 


terre , & de petite centaurée, de 
chacune deux onces, du firop de ca- 
nelle demie once ,& foit faite po 
tion, qu'on donnera par interval- 
les aux salades mélancoliques. 

: Prenez de la confection d’hya= 
cinthe une once , de la confection 
d’alchérmes demie once , de la 
pierre de bezoard un fcrupule, de: 
l'emerande préparée deux fcrupu- 
les, de la chaux une dragme, du 
fuccin blanc, des perles , & des co. 
raux rouges, de chacun un fcrupu- 
le, de l’efprit de rofes, de fram- 
boifes , de muguet, de chacuntrei- 
ze goutes, du firop de fleurs de pi- 
voine quantité fufhifante pour Ê 
re un élsiluaire, qui eft excellent 


dans Île paroxifine mélancolique, 
dont la doze eft depuis demie drag- 


me jufqu’à une dragme dans quel- 
que eau appropriée. 

Prene de la racine d’ellebore 
blanc une dragme, que vous ferez 
cuire dans du vin jufqu’à ce qu'elle 
foit ramolie , & que vous retirerez 
enfuite du vin. Remettez-là dans 


… de nouveau vin chaud fans la faire 
… boüillir , & aprés une infufion de 
. vingt-quatre heures , vous pafle- 


rez & exprimerez le vin, & en don- 


… nerez une dragme au malade deux 


4 


ou trois fois à quelque jour d’in- 
… tervalle. . 


Prenez du criftal mineral deux 


_onces, des perles préparées une 


dragme & demie , du fucre candit 


deux onces & demi, du camphreun 


fcrupule , & foit faite pondre fabti- 


. le, dont la dofe eft d’une dragme à 


deux dans du petit lait. 

_ Prenez de Pefprie de vin deux 
Onces & demi , dans lequel vous 
diffoudrez demie dragme de cam- 


phre, & y ayant mis dansunnotet 


trois grains d’opium , & quatre 
grains de mufc, vous en enduirez 
les temples du malade, & lui ferez 
fentir de tems entems le no%et; ce 


«qui appaifera la fureur du mania- 


que , & il s’'éndormira. 

Prenez du mufc douze grains, 
du camphre vingt grains , de l’eau 
de rofes rouges , avec un peu de 
fantal rouge ; mêlez le tout , trem- 
pez-y un linge en double, & lap- 
pliquez ciede fur toutes les futures 
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Poudre. 


Nouer, 


Infufion. 
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de la tête, le retrempant de tems . 
entems lors qu'il fera fec. | 

Prenez de l’eau rofe, ou de la fe- 
mence de grenoüilles cinq onces,, 
demie dragme , du ffran demie | 
ftrupele, & foir fait epitheme, qu’on 
appliquera fur le front. | 
so de Das |e Coma, & la Lethargie, il 
tre le COMA, faut procurer le vomifflement, avec 
RUE le vin emetique , le tartre fbié ,ou 

la teinture de nicotiane tirée avec 
l'efprit de vin, qui eft d’une vertu 
finguliere dans ces maladies, 

On purgera le malade avec les 
pilules faites de demi fcrupule d’ex- 
traitplhegmagogue , de huit grains 
de caftoreum , de deux grains d'ex- 
trait de trochifques alhandal, de 
cinq grains de refine de jaläp , de 
dix grains de mercure doux, & de 
quantité fufhfante d’effence de caf- 
toreum. ; 

Si le malade ne peut pas prendre 
de purgatif par la bouche, on lui 
donnera le c'iflere fuivant : Prenez 
de l'abfnthe, de la petite centau- 
rée, des feüilles de rhue, de cha- 
cune une poignée, de la racine de 
pirethre trois dragmes , de la pulpe 
de coloquinte une dragme & demie 


Epitheme. 


Filules. 


Clifteress 


* 
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dans un noûet : car autrement elle 
. excorie & ulcerelesinteftins : Fai- 
tes cuire le cout dans une quantité 


fufhfante d'eau commune. ajoûtez 
5 4] 


à neuf onces de la colature , une 


_ once d’eleétuaire d’hiera piera avec. 


_ f'agaric , une dragme de fiel de 

taureau épailli , demi dragme de 
{el volatile de füccin, un jaune 
d'œuf, & foit fait c/ffere, 

Prenez dela poudre de nicotia- 
ne, & de muguet, de chacune une 
dragme , de la racine d’ellebore 
blanc un fcrupule, de l'huile diftil- 
lée de marjolaine quatre grains, de 
lefprit de felarmoniac deux grains, 
du caftoreum quinze grains , & {oit 
fait fernntaroire | qu’on fouflera 
dans le nez du malade avec une 
plume. 

Prenez de la liqueur de corne 
de cerf fuccinée un fcrupule , de 


Sterautatoi- 
re, 


Mixturés 


la teinture de caftor, & de fuccin, 


de chacune demie fcrupule , de 
l’eau de fleurs de tillet, & d’hiron. 
delles avec le caftoreum , de cha 
_ Cune une once , de l’effnce d’ambre 
gris huit goutes , du firop de pivoi- 
ne trois dragmes , & foit faire mix. 
#ure , qui cft fpecifique dans la /g. 


p otiüfe 


Mixtion. 


Mixture, 


Epitheme. 
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thargie , & propre à exciter où 
rétablir les efprics : on la donne par 


. cucillerées. 


Prenez de l’efprit de fel armo- 
niac, de fecundine, & de corne de 


cerf, de chacun un fcrupule , de 


eau de meliffe , de lavende , & 
d’hirondelle , avec le caftoreum, 


de chacune une once , du firop de 


canelle une once & demie, & foit 
faite potion. | 

Prene? de l’oximel fquillitique 
deux dragmes , de l’efprit de {el 
armoniac deux fcrupules , de l’ef- 
prit de chardon benit une once, & 
foit faite mixture, 

Prenez de l'efprit de vin cam- 
phré, de l'efprit de fel armoniac 


_caftoré ,ou aromatique , de chacun 


une dragme, du vinaigre fuccin, 
& rhutin , de chäcun demi once, & 
foi Faite mixture à flairer par le 
nez , avec un linge ou une épon- 
ge , qui fait revenir les derhargi- 


ques, les carotiques, les apople&i. 


ques, & les femmes hifteriques, 


Lorfque le carus eft caufé par 
l'yvreffe , l’efprir volatile de fel ar- 


moniac y eft tres-propre , parce 


qu’il coagule d’abord l’efprit de 


| 
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vin qui eft la caufe del'yvrefle, & 
_ le pouffe parles füeurs, & par les 
_ urines, L'épirheme compofé de fuc 
_ de grande joubarbe, de vinaigre, & 
_ de nitre, & appliqué fur les tefti- 
. cales , diflipe auñfi puiffämment 
lyvrefle , fon le renouvelle (ou. 
vent. | | 
Quand Pinfomnie farvient à une 
_ fiévre maligne , les emultions fui- 


Remedesfpes 
cifiques con- 


tre 


les I No 


vantes font tres-efficaces : Prexe: De 
des amandesdouces deux dragmes, FANIINSS 


des quatre femences froides de 
chacune une dragme , de la femen- 
ce de pavot blanc deux dragmes, de 
l’eau de fcorfonere, & de nymphea 
quantité fufifante pour faire une 
emulfson, à laquelle vous ajoûte. 
rez demiconce d’eaude canelle, un 
fcrupule de bezoard mineral, & 
des tablettes de manus chrifti per- 
lata , & vous en donnerez detems 
en tems au malade, 


La décoction d'orge , avec les t£- Décoétion, 


tes de pavot blanc, la reglifle, & 
un peu de fucre candit, eft fingu- 
lier dans linfomnie par le defaut 
de fucnourricier pour humecter le 
cerveau. 


Prenez de l'eau de pavots'rou«  Poion, 


Eau diftillée, 


Pilules 


D 
M. 
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ges trois onces, de l’eau debetoi+ 


ne deux onces , de la teinture de: 


laudanum tartarifée quinze goutes, 


de l’eau de canelle demie once , & 


foit faite porion anodine. 
Prenez de la femence de pavot 


‘blanc, de concombre, & de ftra- 


monium , efpece de folanum, de 
chacune parties égales : Hachez-les, 
& les mettez en digeftion avec une 
quantité {uffifante d’eau dans le fu- 
miet de cheval, ou dans le bain. 
marie durant vingt quatre heures ; 
filtrez le tout & le diftillez par la 
retorte à petit feu. La dofe de cette 
can Eft depuis demie once jufqu’à 
une once. 

Prenez du fruit de ftramonium ; 
ou à fon defaut du datura des Indes, 
fix livres: pilez.le , & le’ faites 
boüillir dans douze livres d’eau de 


laidtués, jufqu’à la diminution du 
tiers , exprimez la décoétion, & la 


laiffez digerer au Soleil, ou au bain. 
marie tiede ; aprés quoi vous l’im= 
biberez d’efprit de vin pour la laif 
fer encore defl:cher , vous l’hu- 
mecterez une feconde fois d’efprit 
de vin pour la laiflér encore deffe. 
cher. Ajoûrez enfuite fur une once 


de 


| 
1 


# 
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_ de fuc deffeché & épaifli demie 
_ once de fafran, & deux fcrupules 


_ d'huile d’écorce de citron. Mèêlez 


. letout pour faire une maffe de pi- 
… lules, Ladofeeft d’un grain & de 
_ mi; non feulement elles provo- 
- quent un /ormeil doux , elles ar 


rêtent encore toutes fortes de 


… flux, 


CR, 


Prenez du fuc de jufquiane , de d 


pavot blanc, de mandragcore, de 
meures vertes , de coriandre , de 
laitucs , de chacune une once, de 
l'opium une dragme, Mélez bien 


le tout, trempez-y une éponge, que 
. vous ferez fecher doucement  &en 
| lapprochant du nez on s'endort in. 


fenfiblemenc, 

Prene? de l’eau de rofes huit on... 
ces, de l'opiumun grain, du fafran 
deux fcrupules | & foit faite épi 
theme ; pour appliquer tiede aux 
tempes , qui eft Iéique contre 
les veilles immoderées jointes au 
délire, 

Dans le vertige les pilules faivan_ 
vantes cephaliques font fpecifiques: 
Prenez des pilules maftichines un 
{crupule , de l'extrait d'agaric fix 
grains, de la fcamonée foufrée trois 

Tom, II. 


Eponge ane. 
ine, 


Epitheme, 


Remedes fpe« 
cifiques con 
tre le VER. 
TIGE, 


Pilulese 
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grains, de la refine de jalap deux 
grains , de l’huile diftillée de fuc- 


_cin quantité fufhfante pour faire 


Mixture. 


Eleduaires” 


'einture. 


des pilules. L 
Prenez de l’eau de l’ilium con 
vallium, & de menthe, de chacu- 


ne une once , de l’eau de fiante de: 


paon une once & demi, de la li 


queur de corne de cerf fuccinéeun 


{crupule, de l’effence de caftoreum 


demi fcrupule , du firop de fleurs de 


pivoine deux dragmes , & foit fai. 
te #2:x{ure, 

Prene? des cervelles de moi- 
neaux à la quantité de cinquante, 
de la cervelle de veau lavée dans du 
vin, & deffechée à la fumée une 


once , des avelines une once, de 
bon mithridat trois dragmes , du 


firop d’écorce de citron quantité 
fufhfante pour faire un elecfuaire 
prefent contre le vertige, | 
Prene? des fleurs de pivoine ; dei 
muguet , de chacune demie once, 
des fleurs de rofmarin trois drag 
mes , des fleurs de fauge , de bethoi- 
ne , & de tillot , de chacune deux: 
dragmes , de l’efpric de crane hu- 


main impreoné de fon fel , ou de 
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‘elui d’arriere-faix de femme dou. 
Ze grains, & foit faite resnrure [co- 


tomique {elon l’art, dont oh don_ 


nera quelques goutes par inter- 
valles, 

_ Prenez de la fiante de paon pré- 
Pare trois dragmes , du cinabre 
d’antimoine deux dragmes, des cu. 
bebes, du galanga , du fel volatile 

_ de fuccin, de chacun demie drag. 

me, du fucre d’anis pour donner 

la faveur & l'odeur quantité ff 
fante, & foit fait poudre pour plu. 
fieurs dofes | qu’on donnera dans 
un vehicule propre, ou dans l’eau 
fuivante,; Prenez de l’eau de cer. 


feüil trois onces, de l’eau de fauge 


une once & demi , de l’eau de ca 
nelle fix dragmes , de l'efprit de 
muguet & de fauge , de chacune 
une dragme & demi. 

Prenez de la femence de corian_ 
dre préparée , de la noix mufcade , 
du guy de chefne , ou de coudrier : 
du galanga , de chacun deux on. 
ces, du poivre long , du zingem_ 
bre, de la tormentille , du rofma- 
rin , de chacun une once, & foit 
faite poudre fcotomique preferva- 
tive , dont la dofe eft de demie 


bi; 


Poudse; 


Pouûre, 


Ele&uaire.\ 


Mixture 
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dragme le matin, & le foi 
Prenez de la conferve de rofma- 
rin , de fauge, & de marjolaine, 
de chacune demie once , du zin- 
gembre confit aux Indes , de la 


noix mufcade confite , de chacun 
trois dragmes , de la femence de 


moutarde , & de roquette, de cha- 
cune une dragme & demie , du fuc- 
cin préparé deux dragmes, du car- 
dameme, des cubebes, du galan- 
ga, de chacun un fcrupule, de l'ef- 


prit de cerifes noires une dragme, 


du fel volatile de fuccin demie drag- 
me , du firop d’œillets quantité 
fufhfante pour faire un élecfuaire 
propre pour prévenir le vertige, &c 
l'apoplexie des vieillards. 
* Prenez de l’eau d’hirondelles avec 
du caftoreum , de l’eau de meliffe 
avec du vin, de chacune une drag- 
me & demi , de l’efprit de fel ar- 
moniac demie dragme , du fel vo- 
lacile de fuccin quinze grains, de 
Pefprit de cerifes noires, & de mu- 
uet, de chacun une dragme , du 
Re trois grains , du firop 
d’écorces d’oranges fix dragmes, 
& foic faite ”sixture hifleriqne, 
qu'on donnera par cüeillerées 


| DE MEDECIN". 29 
dans le paroxime du vertige. 

Prenez de la poudre de racine 
d'oronic , d'iris de Florence , des 
fleurs de lavende , du bois de rofes, 
& de l’efprit du l’ilium conval- 
lium, du chacun un {crupule, & 
{oit fait ro4er, qu’on portera fou- 
vent au nez, 

Dans d'Epilepfie les pilnles qui 
fuivent , données avant la nouvelle 
Lune font tres-efficaces : Prenez 
de l'extrait d’ellebore noir, ou du 
panchimagogue catholique, quin- 


‘Ze grains, du mercure doux bien 


préparé un fctupule, de l’extrait 
de trochifques alhandal trois 
grains , de l’huile diftillée de fuc- 
cin quantité fufhifante pour faire 
des pilules. ds: 

Prene7 de la refine de fcamonée 
dix grains , de la refine de jalap huit 
grains , du mercure doux quinze 
grains , du {el de tartre vitriolé 
douze grains, & foit faite poudre, 
qu'on aromatifera avec deux gou- 
tes d’effence de canelle, 

Prenez de la conferve de rofina- 
fin, ou des fleurs de pivoine une 
dragme , de la refine de jalap fix 
grains, de la fcamonée préparée 

iij 


Noëds 


Remedes fpe. 
cifiques con- 
tre l’EP I. 
LEPSIE, 


Pilules, 


Poudre, 


Bol 


Poudre. 


Eau diftillée, 
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avec le fuc de rofes quatre grains. 


du mercure doux quinze grains, 
du caftoreum trois grains , du firop 


_de pommes quantité fufhfante pour 
faire un bol , qu’on donnera auf. 


avant la nouvelle Lune. . 
Le mercure doux bien préparé, & 


uni avec quelques grains de mer- 


cure de vie par une longue & exacte 
trituration, donne une poudre an 


timoniale mercurielle , excellente 
pour purger particulierement les. 


cpileptiques : car le mercure de vie 
perd fa vertu vomitive , & eft cor- 
rigé par l’efprit de {el qui eft dans le 
mercure fublimé, 

Prenez des feüilles, & des fleurs 


de fauge huit onces , des fleurs de 
muguet trois onces , des fleurs de 


lavende une once, de la racine de 


veritable pivoine deux onces, des 
feüilles, & des fleurs de marjolai= 


ne, & des cubebes , de chacun de- 
mie once , de la canelle choifie 
deux onces , des girofles trois drag- 
mes, du macis deux dragmes. Fai- 
tes infufer le tout dans douze li- 


vres de bon vin blanc durant qua-: 
torze jours, & puis diftillez au bain- 


marie. La dofe de cette eux c pha=) 


À 
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dique epileptique , eft depuis une 
once jufqu’à deux , donnée au dé- 
cours de la Lune. 

frene7, du fel volatile de fuccin, 
& de crane humain, de chacun un 
fcrupule, du caftoreum deux drag- 
mes ; Faites infufer le tout dans de 
_ Pefprit de vin, & aprés une circu- 
lation & digeftion de quelques: 
Joufs , vous aurez une ‘eizrure chi 
léptique excellente, dont la dofe eft 
de quelques goutes dans de l’eau de 
tillot , où demuguer. “Ar 

Pren? du cinabre naturel en 
poudre fubtile demie once, du co- 
rail rouge, & des perles préparées, 
de chacun deux fcrupules , du fa- 
fran d'Orient un fcrupule ,. des: 
- feüilles d’or au nombre de quinze ,, 
& foit fait poudre fur la pierre de 
matbre, La dofe eft depuis huit 
_jufqu’à un fcrupule dans une eau 
appropriée. Den 

Prene? de la conferve de fleurs 


de beroine, de buglofe, de rofma- 


rin , & de pivoine de mer, de cha- 
cune deux onces & demie , de la 
racine d’eringium confite, & du 
mithridat, de chacun une once, 


de Ja poudre de bois de faflafras: | 


b iij, 


Teintuss 


l'oudres. 


Opiates 


Poudre. 
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dix dragmes , du caftoreum trois 
dragmes , du crane humain, mort 
de mort violente , de l’ongle d’elan, 
de chacun deux dragmes, dela ra- 


cine , & femence de pivoine, de 


nigelle , de rhuë fauvage, & de ra- 
cine de pirethre , de chacun une 
dragme, du corail rouge , & des 
perles préparées , de chacun une 
dragme & demi, de la pierre de 
bezoard , & du cinabre naturel, 
de chacun un fcrupule , de la the- 
riaque vieille, & de la confeétion 
d'hyacinthe, de chacune une drag 
me , de l’efprit volatile de vitriel 
quinze goutes , de l’oxymel quanti- 
té fuffifante pour former un opiate, 
qui eft fingulier & éprouvé contre 
lepilep fie. La dofe eft de deux drag- 
mes jufqu'à trois | durant deux 
mois ou fix fepmaines, 

Prenez du cinabre d’antimoine, 
& du fuccin préparé, de chacunun 
fcrupule , du guy de chefne, ou de 
coudrier demie dragme, de l’ongle 
d’Elan deux {crupules , de l’unicor- 
ne vrai un fcrupule, du caftoreum 
douze grains ; du fel volatile de 
fuccin , & de crane humain , de 
chacun deux fcrupules , du cam- 


DE MEDECINE 33 
phre trois grains , & foit faite pou. 
dre pour trois dofes , qu’on don. 
_ nera dans la potion fuivante. 

Prene?, de l'eau de muguet, de 
cerifes noires, de fleurs de tilloc, 
de chacune une once , de l’eflen_ 
_ce de rômarin trois dragmes , de 
lefprit de crane humain, ou d’ar- 
riere-faix une dragme, du firop de 
fleurs d’æillets une once , & foit 
faite potion. 

Prene? de Veau de fleurs de cil- 
lot ; de cerifes noires , de fauge , de 
chacune une once , de la liqueur de 
corne de cerf fuccinée trois drag- 


mes , de l’efprit theriacal camphré | 


une dragme, du firop de pivoine 
une once , & foit faite potion, dent 
la dofe eft de trois à quatre cüeil- 
lerées trois ou quatre fois le jour, 
Prenez de Veau d’andoüilliers 
de cerfs deux onces, de l’efprit de 
cerveau humain une dragme , de 
lefprit de fang humain une dragme 
& demie , du fel volatile de crane 
humain quinze grains , du fuccin 
demi fcrupule , du laudanum cinq 
grains, du firop de fechas Arabi. 
que une once, & {oic faite porion 


epil ep ti que. 
b y 


Potion, 


Porion, 


Potion, 


Eau diftillée, 54 
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Prenez de la raclure de crane: 
humain, du guy de chefne , dela 
racine de pivoine, & du diétamne 
blanc, de chacun deux onces, des 
fleurs de petit muguet recentes 
douze manipules , de lavende, de 
tillor, de chacune trois rmanipules, 
de la canelle dix dragmes, des noix. 
mufcades demie once , des giro- 
fles, du macis, & des cubebes, de 
chacun deux dragmes, .Contufez le 
tout, & le mettez dans un matras. 
de verre bien bouché avec huit li- 
vres de vinde Malvoifie, &aprés. 
une digeftion de trois jours au Bains 
Marie tiede, on procedera à la: 


-diftillation. Cette 644 eft admira-. 


Eau diftiflée. 


ble pour lepslepfie: la dofe eft de: _- 


puis deux dragmes jufqu'a une 
once. | 
Prenez des hirondellesavec leurs. 
nids au nombre de vingt, que vous 
mettrez toutes entieres dans un: 
alembic de verre , ajoûtez-y de la: 
raclure de crane humain trois on: 
ces, du caftoreum uneonce & de- 


mi, de la poudre de guy de chefne 


une once , du fuc de la racine, &: 
des fleurs de pivoine de mer fix. 
onces, de l’eau de fleurs de tilloc, 


- 


DE MEDECINE. 35 


de lavende , & de l’ilium conval. 
lium , de chacune une livre & de_ 
mi , du vinaigre ftillitique demie 
livre, Mettez digerer le tout fur 


un feu doux pendant quarante heu 
res, puis diftillez au feu de fable: 


moderé. Cetteezx a des vertus tou- 


tes particulieres contre lepilepfie. 
On en donne quelque cüeillerée 
dans le paroxifime | & même on 
continué d'en prendre tous les 


jours fuivant le befoin. 
L'efprit volatile de vitriol S'UtI= 
ñeux & cephalique eft un remede 


fpecifique & immancable pour la. 


guerifon de lepilepfie ; & particu- 
lierement celle des enfans. On le 
prépare en calcinant le vitriol au 
Soleil jufqu’à une parfaite blan- 
cheur, ce qui eftaifé aux jours ca- 


Efprit vois 
tile de vitriole 


imculaires dans les mois de luillet- 


& d’Aouft , auquel tems on fait la 


poudre de fimpathie ; On jette def. 


fus le vitriol ainfi calciné . de l'ef. 


prit d'urine préparé fans fermen- 


l’art au feu de fable un peu plus 


tation, Il fe fait une efpece de: 
boüillie , qu’on met difiller {lon 


fort qu’à l'ordinaire, & on redifie 


l'efprit cinq fois. On verfe encore. 


b vi: 


Efprit. 
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les efprits cephaliques vegetaux 
compofez fur la tête morte de vi- 
triol réimpreigné par regenera.- 
tion , & on diftille le vitriol imbu 
des efprits velatiles qui donnent 
un efprit cephalique ou epilepti. 
que, qu'on ne {çauroit trop recom- 
mander pour la cure de l’epilepfie, 
On donne l’efprit volatile de vi- 
triol à la quantité d’un fcrupule, 
avec une once d’eau diftillée de 
racines de pivoine , & de fleurs de 
tillot , & une demie cüeillerée dans 
le paroxifme. 

Prenez des fleurs de l’ilium con- 
vallium , de lavende , de thim, de 
tillot, de fange, de primula veris, 
& de romarin cüeillies en leur 
tems , de chacune deux manipu- 
les , de l’efprit de vin rectifié fix 
livres: Mettez le tout dansun va- 
fe exaétement fermé digerer pen- 
dant plufieurs jours | puis mettez 
dans un autre du guy de chefne, 
de la racine de valeriane , & de pi. 
voine de mer contufes, de chacune 
quatre onces , du via de Malvoifie 
une livre , & aprés une digeftion 
de huit jours, ajoûtez-y de la ca- 
nelle , du macis, des girofes , & 
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des noix mufcades , de chacune de. 
mie once, Mettez enfin ces deux. 


infufions dans une cucurbite de 


verre, garnie de fa chape, & de fon: | 


recipient, & procedez à la diftilla- 
tion fur le feu de fable felon l’art. 
Cet e/prir eft tres-propre pour le 
foulagement & la guerifon de le. 
pilepfre. On le donne depuis deux 
dragmes jufqu’à demie once feul, 
ou mêlé dans des liqueurs cepha- 
liques. On peut aufli le mettre 
dans.le nez , & l'appliquer fur 


les temples , & fur les endroits 
des futures du crane, On peut 
encore s’en fervir fort à propos 


dans toutes les maladies du cer- 
veau. 

PreneX de la racine de pivoine 
de mer, de ftechas, de coftus. de 
chacun dix dragmes , de l’agaric 
cinq onces , du pirethre , du carui, 
de la femence d’aneth , d’affa fœti 


tida , & d’ariftoloche ronde , de 


chacune deux dragmes & demie, 
du fuc defcylle, & du mielchoif, 
de chacun une livre deux onces, 
& foit faite eletfunaire {elon l’art, 
qui eft admirable pour Pepilepfie 


jointe à la paralyfe, La dofe eft 


1 


Eleétuairés 


* 
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de deux dragmes le matin, trois 
heures avant Le dîner durant trois 
fepmaines. 
Li Dans le fpafine moderé , la pou- 
ue LEs dtefuivante eft merveilleufe: Pre 
Serre du cinabre naturel une drag- 
PARALy. me, du magiftere de Eune demie 
aie dragme , dela poudrede cranehu- 

77 7 main, & de fuccin, de chacune une 

Poudre,  dragme & demie , des cendres d’hi- 

rondelles, & de taupes, du corail 
rouge, & des perles orientales , de: 
chacune deux fcrupules , du fucre 
perlé trois dragmes ; & foit faire 
pondre, dont la dofe eft d’une drag- 
me continuée durant plufieurs. 
jours. 

Prenez de la conferve de fleurs 
de fauge une once, du laudanum 
trois grains , du caftoreum une 
dragme , du camphre douze grains, 
& foit faite opiate pour trois do- 
CS. 

Liniment. Prenez de l'huile de therebenti- 
ne, & de vers de terre , de chacun. 
deux onces , du caftoreum quatre 
fcrupules , & foit fait Éximent, dont 
on oindra chaudement la partie 

. convulfive, | 
FER Le corvulffon qui arrive à le pi. 


@piate, 


M 


# 
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queure du nerf dans la faignée, fe 


guerit en verfant dedans de l’huile 


 diftillée de therebentine , & en ap- 
pliquant par deflus lémplatre (ai 


vañit. 
Prenez de l'euphorbe un fcrupu- 
le , de la therebentine demieonce, 


 & un peude cire, & foit faite e- 


latre,. 

S'il y a de la lividité & de l’e- 
chymofe, le cataplafime qui fuit eft 
excellent pour la diffiper & la re 


foudre : Prenez de l’agrimoine , du. 


cerfeüil, & des fleurs de camomil- 
le, de chacune une poignée , dela 
racine de grande confoulde trois 


onces, de figillum falomonis une- 
once & demi, de la femence de lin, 


Emplatre.- 


Cataplafmcs . 


& de fenugrec , de chacune demie. 


once ; faites cuire le tout dans une 


quantité fufhfante d’eau , jufqu’à. 


la confiftence de caraplifine , qu’on. 
appliquera moderément chaud fur- 


la partie affectée, 
* La convulfion qui arrive aprés 
une fuperpurgation, ou un purga- 
tif violent, eft appaifée par le lau- 
danum , ou la theriaque. 

La Retraïlion qui vient par une 


caufe interne eft appaifée par les. 


Laudanum:: | 


Efprits volaer 
tiles, 


Eau diftillée. 
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volatiles |, comme l'efprit de fel 
armoniac, de corne de cerf, d’am- 
bre, & de viperes, qui corrigent 
l’acide, qui picote les partiesner- 
veules. | 

Prenez des fommitez de marjo- 
laine, des leurs detillot, de li: 
lium ,d’anthos,.de lavende , de fau- 
ge, & de primula veris, de chacune 
trois manipules , de la racine de 
valeriane contufe , & de la raclure 
de corne de cerf, de chacune trois: 
onces.. des bayes de laurier ,. & de 
geniévre ,de chacune une once, de 
la canelle , du macis, des cubebes; 
de chacun demie once , du fafran 
trois dragmes.. On contufera le 
tout, & on le mettra infufer avec 
de l'eau de petit muguet, de ceri. 
fes noires , & de l'efprit de vin 
rectifié de chacun une livre dix on- 
ces l’efpace de quarante heures, 
puis on diftillera felon l’art : Ajoû- 
tant à l'ex diftillée une livre de fu. 
cre blanc, & une dragme de tein- 
ture d’ambre oris. Elle eft excellen- 
te contre la paralyfie, l'apoplexie, 
& toutes les maladies froides du 
cerveau ; [a dofe eft depuis demie 
once jufqu’à une once, 
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Prenez des fommitez de marjo- 
faine , de rômarin , de lavende, de 
: fauge, de petit muguet ,de matri- 
caire , de menthe , de thym , d’ori- 
gan, de ferpolet , de meliffe , de 
pouliot , &'de rhuë, de chacuneun 
manipule , de la racine de calamus 
aromatique, d’angelique , d’oronic 
vrai, du Ziperus rond , de la grande 
valeriane , de pivoine , &c d'arifto- 
loche , de chacune une once, des 


bayes de laurier , de geniévre, des 


femences d’anis , de fenoüil , de 
daucus , de coriandre, de eubebes, 
de chacune trois dragmes, de l’é- 
corce de citrons & d’oranges, du 
macis, & du petit cardamome, de 
chacune trois dragmes & demi. 
Concaffez le tout, & le mettez en 
digeftion avec de l’efprit de vin 
reétifié à la hauteur de cinq travers 
de doigt des matieres , puis le dif. 
tillez felon l’art; ajoûtez-y quatre 
onces d’efprit de fel armoniac, & 
foit fait e/prit , qui a des vertus fin- 
gulieres pour l’apoplexis & la pa 


ralyfie de caufe froide, & dont la: 


dofe eft depuis quinze goutes juf- 
qu'à trente dans du vin, ou autre 
liqueur appropriée. 


Eau diftiflée, 


Décoétion. 


Sel volatile 
huileux, 
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Prenez de la racine de fquine, 
& falfepareille , de chacune deux 
onces, du bois de gajac, & de fon 
écorce , de chacune une once & 
demi, du bois de faffafras une on- 
ce , de [a racine d’enula campana 
fix dragmes , des fleurs de rôma- 
rin, de fauge, & deftechas, de cha- 
une trois pugiles, de la femence 
de bardane, de daucus , & de fe 
noüil, de chacune trois dragmes , 
du fantal citrin, du calamus aro_ 
matique, & du petit galanga, de 
chacun deux dragmes & demi, de 
l'iris de Florence demie once dela: 
canelle deux dragmes. Contufez 
le tout & le metrez dans une gran- 
de cucurbite au bain-marie , avec 
de bon vin, & de l'eau de bethoi- 
ne , de chacun cinq livres. Etant 
bien bouchée on fera botillir le 
tout, & on ajoûtera à la colature 
fix onces d’oxymel fquillitique, du 
{el de chardon benit, & de Pefprit 
de fel armoniac de chacun deux 
dragmes , & foit faite décoétion. 


fhdori fiaue, 


Prenez une once defprit arom4- 
tique, deux dragmes de fe] volatile 
armoniaque , & fix goutes de 
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tinture de girofles , & les ayant 
mêlez enfemble dansune bouteille, 

& l'ayant bien bouchée , & laiffé 

repofer ce mélange pendant la nuit, 

on féparera par inclination la li- 

queur claire, de quelque peu de 

poudre qui fe fera précipitée au 

fond , & on aura par ce moyen un à 

fél volatile buileux ; ou bien un 

un efprit aromatique chargé de fel 

volatile , ou fi vous voulez un fel 

volatile temperé, d’une odeur, & 

d’un goût agreable, lequel à caufe 

de la tenüité de fes parties, eft fort 

propre pour attenüer & difcucer les 

mauvailes humeurs, &les poufler 

par les pores dela peau. Son ufage 

eft auff fort avantageux dans tou- 

tes les maladies froides du cerveau, . 

& des autres parties , & fur tout 

dans celles qui viennent de quel- 

que fuc ou ferment acide, dont il 

empêche l’efervefcence & les ef- 

fers. On donne ce fel volatile hui- 

leux depuis cinq goutes jnfqu’a dix 

dans quelqueeaudiftilléepropre. soi aro 
La defcription de lefprit aroma— matique, 

tique eft telle. On prendra deux 

onces de bonne canelle, un once & 

demi de rofes rouges, fix dragmes. 
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de femences d’anis, & autant éé 
fenoüil , demie once de racine de 
galanga . & autant de cloux de gi- 
_rofles , deux dragmes de cardamo- 
me, & autant de femence de berbe. 
ris, & deux fcrupules de fantal ci. 
trin , autant de noix mufcades, & 
autant de cubebes. On écrafera bien: 
les drogues à la referve des rofes, 
& les ayant mêlées & mifes enfem- 
ble dans une cucurbite de verre , & 
yayant verfé deffus fix livres de bon: 
efprit de vin, & une livre d’eau de 
pluve , on couvrira la cucurbite de 
fon chapiteau ,& l'ayant bien luté,. 
placé la cucurbite au bain de fable, 
& adapté un recipient au bec du 
chapiteau; on fera digerer la man 
tiere fur un feu tres-lenr pendant 
vingt-quatre heures , puis on les 
diftillera felon l’art. Cet e/pris 
chauffe artenuë,& deffeche,il for- 
cifie le cœur , le cerveau, & l’efto- 
mac, &ileftfort propre dans tou: 
tes les maladies froides , les rhuma- 
tifmes , la paralyfie ,& l’aporlexie, 
_ On le donne depuis une jufqu’à: 
deux & trois dragmes dans des lie 
queurs propres. 


#“ à 
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CHAPITRE IX 
Dis Remedes Opthalmiques. 
7 Remedes Opthalmiques font {EssRemedes 


des maladies 
ceux qui fortifient & guerif des yeux, 

fent les maladies des yeux. Il y en 
a de plufeurs fortes ; le uns forti. 
fient & échauffent lorfque la veué 
a été débilitée par un defaut d’ef 
prits, & par quelque fluxion d’hu- 
meur picuiteufe ou plhegmatique, 
tels font l’eau de vie, l’eau de fe. 
noüil, l’eau de la Reine d'Hongrie; 
les autres fortifient les yeux en les “ner, 
rafraîchiffant lorfqu’ils fonr rou- 
ges & enflammez, tels font le lait 
de femme , les eaux de plantain, 
d’euphraife, de chelidoine, le blanc 
d’œuf , la petite confoude où mar. 
guerite ; Les autres gueriffent les 
veux en détergeant & deffechant 
les petits ulceres qui s’y font for. 
mez , tels fonc le colyre de l’An.…. 
franc, la tuthie préparée , le fel de 
faturne , le fucre candit , l'iris de 
Florence, le vicriol, les crochifques 
de Khafñs, 
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Remedes fpe- 


‘cifiques con- 
tre L’O P. 
‘TALMIE. 


Colyre. 


:Golyre, 


Prenez de l’eau de fenoüil , d’eu- 
phraife , & de cyanys , de chacune 
demie once, du vitriol blanc huit 
grains : mêlez bien le tout enfem- 
ble , & quand le vitriol {era fondu, 


filtrez les eaux à travers un papier 


gris ; ajoûtez-y deux dragmes de 
fucre Jovial , & foit fair Colyre, 
qui eft propre pour l'inflamation 
& la douleur des yeux, Le fucre 
Fovial fe prepare ainf. On écrafe 
du fucre candit dans une écuelle 
d’étain avec une cüeillere d’étain, 
tant qu’il devienne livide comme 
le faturne , plus il left, & plus il 
eft meilleur. ke 

Prenez del’eau rofe de fenoüil , 
d’euphraife , & du vin blanc , de 
chacun une livre, de la tuthie pré- 
parée demie once, du vitriol blanc 
deux dragmes, du macis demie on- 
ce , de l’iris de Florence trois drag= 
mes, de l’aloés fuccotrin une drag- 
me & demie, des girofles une drag 
me. Pulverifez ce qui doit l’eftre, 
& verfez deflus les eaux & le vin, 


& aprés les avoir laiffé infufer au 
Soleil, où au Bain Marie durant 


plufieurs jours, en les agitant fou- 


vent , on filcrera la liqueur , &on 
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_inftillera de ce Colyre dans l'œil , 
qui eft auffi excellent pour / ’epthal- 
mie, 
Prenez du fel de faturne douze Colyre. 
grains, du {el armoniac trois grains, 
de l’eau de rofes trois onces , & 
foit fait colyre , qui eft excellent 
pour l'opthalmie | & dont on en 
mettra fouvent dans l’œil, | 
Prenez de l’arunge de porcregens . °'auen 
te quatre onces, dela pierre cala. 
minaire reduite en alchool une on- 
ce & demi, du miel vierge deux 
dragmes , du vitriol blanc demie 
dragme ; ajoûtez le tout dans un 
porhire, & appliquez de cet onguent 
dans l'œil. 
Prenez de la tuthie deux fois 
éteinte dans de l’eaurofeune once, 
“du camphre une dragme, du verd 
de gris douze grains.” Reduifez en 
poudre impalpable la tuthie & le 
-camphre enfemble , & le verd de 
‘gris à part : Prere? maintenantune 
once de beurre frais , une dragme 
d’eau rofe ; faites boüillir douce. 
ment le tout enfemble, puis le re- 
tirez du feu , & y ajoûtez d’abord 
la tuthie avec le camphre ; enfuite 
le verd de cris en l'agitant fans 


Onguent, 


Liqueur. 


Colyre, 


Colyre. 
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ceffe ; paflez-le à travers untamis 


de foye, oude lin fin, & gardez 


l'onguent dans un pot de fayance 
pour en oindre le dedafis des pau- 
pieres. Il eftfingulier pour l'f4- 
mation des yeux , & la demançeai[on 


des paupieres, & des larmes. 


Prenez un œuf de poule dur, ôtez. 
en le jaune, & mettez en fa place 
fix grains de fucre de faturne, huit 
grains de vitriol blanc , deux grains 
de camphre , demie once de miel 
tofat, exprimez le tout , & inftillez 
de cette légnenr dans J’œil , qui 
convient fort bien quand les lar- 
mes font graffcs & vifqueules , & 
les paupieres collées. 

Prentz de l'eau de cyanus , d’eu- 
phraife, de verveine , de chacune 
demie once, de la tuthie préparée 
une dragme, de la nacre de perles 
preparée une dragme & demi, & 
foit fait colyre ; qui eft excellent 
lorfque les larmes font acres & 
corrofives, dont on eninftillera un 
peu dans l'œil , & on en mettra par 
deffus des linges trempez. 

Prenez de l’eau rofe , & de plan- 
tain , de chacune deux onces, de 
l'eau de folanum une dragme , du 

vitriol 
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vitriol blanc un fcrupule ; ajoûtez 
à la colature un fcrupule de tuthie 
préparée , & quelques grains de 
camphre ; agitez bien le tout en- 
femble , & foit fait colyre , qui eft 
admirable dans les opthalmies re- 
Belles, On en imbibe des linges , 
qu'onapplique de tems en tems für 
les veux. 


Prenez de la tuthie Fear une 


dragme , du vitriol blanc , de la 
farcoco!le, & de l’aloés lavé , de 
chacun un fcrupule , du camphre 
quinze grains, de l’eau de fenciüil ; 
de rofes, de pimpinelle, & de nyn3- 


Colyrez 


he de chacune deux onces, un. 


lanc d'œuf , & une dragme d'os 
feche , & foit fait colyre, qui eft 


fingulier pour les opthalmics qui 


fuccedent quelquefois à la petite 
vérole , & qui reviennent par in- 
tervalles. | 
Le Caraplafine de pulpe de pom. 
mes douces, cuites fous la braife : 


auquel on ajoûte de la tuthie Dress 


parée ,ou du facre Jovial ,avecun 
peu de fafran, & de camphre, eft 
fpecifique pour appaiferla douleur 
extrême qui accompagne fouvent 
l'opthalmie, 

Tom. II, ‘cA0Ee 


Cataplafine., + 
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£olyre, _ Prenez une once d’eau d’euphrai- 
fe, & d'eau rofe, un fcrupule de 
fucre de faturne, cinq grains de 
couperofe, de fel armoniac, & de 
camphre ; mélez le tout enfemble, 
& en faites un co/yre, 

Les Opthalinies fauffes ou‘feches, 
font diffipées d’une maniere ad- 
mirable par la decoélion douce de 
licharge d’or avec de l’eau diftillée, 

qu'on filtre à travers le papier 
fans gris, & qu'on applique fur l'œil. 
Dans l Epiphora , ou inflimation 

fereufe l’eau qui fuir eft éprouvée: 

Prene7 de la tormentille groffñere- 

ment pulverifce une dragme , de 

Palum cinq grains , de l’eaurofe, 

& de plantain de chacune une once, 

Laiffez infufer le cout dans un lieu 

chaud durant vingt-quatre heures, | 

uis filtrez l'ean, & la gardez pour 

fe befoin. | 
os Prene7 de l'urine d'enfant demie 
#eles CA. livre, du vitriol blanc quatre onces, 
AC- dufucde chelidoineune livre. Laif- 
_…, fez le tout en digeftion durant 

Eau diftillée. RE | 
quelques rems, & puis diftillez en : 

Peau, qui fera tres-fubrile , tres- 
penetrante, & propre à refoudre 


les faffufions. 


Pécoétion, 


__ be Mevectrws. [ta 

Prenez un blanc d'œuf durci à la 
<oque , rempliffez_le de fucre can 
dit, &de vitriol blanc, fufpendez- 


le dans unlieu froid , & faites rece_ 


voir la liqueur quien diftillera dans 


de l’eau d’euphraife, ou de racine: 


de concombre fauvage , ou pourle 
mieux de zingembre , & vous aurez 
une e44 opthalmi jueadmirable pour 
la catarratle. 

Prenez une pinte de vin blanc, 
un demi. feptier d’eau rofe , deux 
onces d’eau de chelidoine , une on- 
ce de tuthie, & de cloux de girofle, : 

une dragme de fucre candit , une 
dragme & demi de camphre, avec 
autant d’aloëés : Faites infafer le 
tout à froid pendant quinze jours: 
cette 44 eft merveilleufe pour for 
tifie? la veu, & pour difliper les 
taches de la cornée; on en fera dé- 
goûter dans l’œil trois fois le jour. 
L'Onguent qui fuit eft auffi fort 
cftimé pour la foibleff ou abbaif= 
fément de la veuë. aprés avoir pris 
les pilules de l'extrait panchima 
gogue , avec lhuile dc fenoüil , qui 
purgent commodement les yeux : 
Prere: du miel de rômarin écumé 
& liquide, du gingembre pulverifé, 
| C ij 


Eaæ 


Eane 


Onguent, 


J 
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des girofles en poudre , & du fel de 
: chacun demie once. Incorporez le 
tout avec le miel, & en mettez la 
groffeur d'un grain de moutarde 
dans l'œil. H picote au cormance- 
ment ; mais le picotement ne dure 
pas long-tems , & il fait fortir 
beaucoup d’humiditez de l'œil, 
Une femme aveugle depuis qua- 
torze ans a été parfaitement gueris 
foudre par Pufage de cet onguenr, 

La poudre de cloportes prépa 
rées, prife durant plufeurs matins 
à La quantité d’une dragme dans du 
vin blanc , eft efficace dans la üf 

nhitie fufion, & la débiliré dela venue. 
cifiques con.  Poxr appaifer la donleur d'oreille : 
Si prenez de l’eau de poulict demie 
REILLE. once, de l’efprit de corne de cerf 
Potion, douze goutes , de l’antimoine dia- 
phoretique un fcrupule , du fel de 
romärin demi {crupule , du firop de 
betoine trois dragmes, & foit fai- 
te potion fuderifique , qui adoucit 
piquur. l'acidité du fang- 

Aprés l'ufage de ce Remede, on 
fera dégoûter dans l’orcille quel- 
ques goutes du medicament fui- 
vant tout chaud. On prendra deux 
dragmes de lierre cerreftre , une 
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_dragme & demi d’effence de fleurs 
_ de melilot, une dragme de fuc de 
nicotiane | & une demie dragme 
d’efprit de corne de cerf, 

Prenez deux dragmes de fuc de 
grande jombarbe, de l'huile de f{cor- 
pion; de vers de terre, de camo- 
mille de chacune une dragme : mê- 
lez le tout enfemble & en inftillez 
par intervalles dans l'oreille, 1] eft 
excellent pour la douleur d'oreille, 
avec crainte d'inflamation, : 

Prenez de lhuile de femence de 
pavot une once & demi, du cam- 
phre, & de l’opium, de chacun deux 
grains. Mèlez bien le tout, & en 
inftillez dans l'oreille. 

Prenez de l'huile d'amandes dou- 
ces deux onces, du fuc de mauves 
demie once, de la mirrhe demie 
dragme, du fafran demi fcrupule, 
de l'opium trois ou quatre grains: 
Mélez le tout, & en faites entrer 
dans l'oreille, 

Prene7 de la mie de pain blanc 
demie livre; faites-la cuire dans du 
Jait de chévre jufqu’à confiftence 
de boüillie ; ajoûtez-y un jaune 
d'œuf, une once d'huile rofat , un 
ferupule de fafran, & foit fait 4 


Qi) 


Huile, 


Liqueur, 


Liqueury 


Cataplafmez 


« 
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raplafine ; qui eft propre pour l’#x- 


Crtaplafme,  Mrmation des oreilles. 


Tñjeftion. 


Liqueur. 


Prenez un oignon, deux onces de 
beurre frais, de l'huile de camomil- 


le , & de rofes ,de chacun une once, 


du fafran un fcrupule ; & foit fait 


sataplafme, qu'on appliquera mo- 
derément chaud fur l’oreille. 


Prenez du vin blanc délicat & 
doux, & de l’urine d’enfant de cha- 
cun une once, de l’alum brûlé une 
dragme ; faites boüillir legerement 
le tout avec fix dragmes de miel 


rofat, & foit faire injection , qui eft 


excellente pour mondifier & net- 


tOYEr lulcere de l'oreille, 

Prene? du fuc de cyclamen une 
once , de la mirrhe une dragme, du 
fafran demi fcrupule , de l’encens 
un fcrupule, du verd de gris demi 
fcrupule , du vin vieux quantité 
fufh'ante, Faites boüillir douce- 
ment le tout jufqu’à la: confomma. 
tion prefque entiere du vin, & de 
la igueur reftante inftillez-en dans 
l'oreille deux ou trois fois par jour, 
elle deffechera lulcere , & lorsqu'il 
ne jetrera plus de fanie , ajoûtez à 
ce remede de la tuthie, & du pom- 
pholis , pour une entiere & 


LAS 
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parfaite confolidation. 

Rien ne convient mieux dans la 
douleur d'oreille fans inflamation, 
dans le tintement , & dans la f#r- 
dité, que l’Efprit oralgique fuivant: 
Prenez cent gros œufs de fourmis, 
du caftoreum , de la pulpe de colo. 
quinte , de la marjolaine, de la fa. 
bine, de l’abfnthe , & de la rhuë, 
de chacune une poignée, de la fe. 
mence de cumin , d’anis , decarvi, 
de fenoüil , de chacune trois drag- 
mes, des bayes de laurier pilées, 
des bayes de geniévre, de chacune 
demie once, de l’écerce de grenade 
fix dragmes, de la racine d'ellebo- 
re noir , de cyperus rond , de pecit 
raifort , & de cyclamen, de chacu- 
ne une once, fept oignons medio: 
cres , deux dragmes d'amandes 
ameres : Mettez infufer le tout 
dans une quantité fufhfante d’ef- 
prit de vin , tirez-en l’efflence au 
Bain Marie ; inftillez-en deux ou 
trois goutes dans l'oreille , & la 
bouchez enfuite avec du coton 
mufqué , ou ambré, qui eft fort bon 
de lui-même dans cette occafon, 
Quand la douleur eft trop aigue, 
on diflout dans l’effence fufdite un 

ù HE à 


E fprit, 


€ataplafme, 
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œ 
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peu de laudanum , ou quelqu'autre 
liqueur appropriée, 

Prenez un oignon cuit fous la 
braife . demie once d'huile de CA 
momille , du beurre frais, de l'huile 
d’aneth , de chacun demie once ë 
un fcrupule de fafran : Mêlez & pi 
lez le tout pour mettre fur l'oreille 
doulourenfe, 

Prenez de l'huile de femence de 
porreaux, d’amandesameres, & de 
laurier , de chacune deux onces, du 
fpicanard, du caftoreum , & de la 
coloquinte incifée, de chacunune 
dragme , du fuc derhuc, &duvin 
blanc, de chacunune once & demi: 
Faites digerer le tout au bain-ma. 
rie pendant vingt-quatre heures; 


ajoûtez à la colarure fix orains de 


mufc, &eninftillez fouvent dans 
Poreille, C’eft un remede excellence 
pour la Jurdiré, & le tintement d’o. 
reilles. 


Prenez de l’ellebore noir demie: 


dragme, du calamus aromatique 


deux fcrupules , de la poudre de: 


coloquinte un ferupule , des bayes 
de laurier une dragme, de la fe 
mence de cumin deux dragmes & 
demi , de l'efprit de vin quatre 
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énces: Mettez infufer Le tout dans 
un vaifleau de verre bien bouchë 


durant deux jours ; coulez enfuite 


la liqueur par expreflion , & faites 


inftiller quelques goutes de cette 
effence dans l'oreille , qui eft éprou. 
vée contre la /urdité. 

Prenez du fuc de racine de rai- 
fort, une once & demi, du fuc d’oi- 
gnon demie once, de l'huile d’a- 
mandes ameres demie once , du 
vin blanc une once, de la coloquin. 
te une dragme & demi, de l’elle- 


bore blanc une -draome : Mettez 


à re) 
infufer chaudement le tout pen- 


dant vingt quatre heures, & aprés 


quelques boüillons pañlez la li- 


queur , & en inftillez dans l'oreille :. 


elle diffipe en peu de terms le rinre- 
ment d'oreille. 

Prenez une cüeillerée d’eau de 
tabac diftillée huit goutes d’efprit 
de fel armoniac, quatre goutes 


d'huiles d’afpic; Mêlez bienle tout. 


& eninftillez dans l’oreille.. 
Prenez trois pincées de feüilles 
de marjolaine , une dragme de fe- 
mence de nielle pilée, trois goutes 
d'huile diftillée de marjolaine, de 
l'huile difüillée de fuccin ,.& d’anis, 


Liqueurs 


Liqueur, 
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de chacune une goute , & foit fait 
fouet , lequel étant appliqué au 
nez cortise puiflamment par fon 
odeur le coryf# qui bouche les na- 
FAITES, | : 

Prene? de la poudre de tabac de 
brefil demie once , de l’ellebore 
noir deux dragmes , de la marjo- 
laine , des fleurs de muguet, & de 
la racine d’iris de Florence , de cha-- 
cun une dragme, de l’huile de fau- 
ge, de romarin, de chacun demie: 
dragme , du mufc dix grains, de 
Pambre gris fix grains, & foit faire 
poudre fferauratoire ; qui eft admi- 
rable pour corriger auffi le coryfa : 
car en excitant la lymphe, elle dé. 
teroë la membrane du nez, & pouf. 
fe. delrors la matiere crafle & en: 
durcie.. 

PreneY du fuccin, de la gomme: 
anime , de chacun deux dragmes, 
de l’encens , dumaftic, de chacun: 
une dragme , du benjoin, qui eft” 
l'ame dans les maladies de la sors 
ge, dularynx, & des poumons ,& 
foit faite pondre à parfumer-, qui. 
eft recommandable dansle cory/fa 
de même que l'huile de fuccin:, &: 
de girofles mèêlez enfemble , dont 
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cnoint le fommet de la tête, & on 
frotte les narines. 

- Prene7 de l'huile de nielle, & 
d’iris ,de chacune une demie drag 
me , de l’huile diftillée de marjolai. 
ne un fcrupule, de l’huile diftillée 
de fuccin demi fcrupule : Mêlez 
bien le tout , & en appliquez au 
nez par intervalles, Cet huile con- 
vient dans l’odorat perdn, & dans 
les obftructions des fomnitez des 
narines. 

Prenez de la nielleinfufée dans 
du vinaigre tres-fort , puis deffe- 


chée ., de la rhuë , de la fumeterre 


du caftoreum , de chacun une drag 


_ me. Pilez le tout fubrilement , & 


l'incorporez avec de l’urine d’en- 
fant jufqu’a la confiftence de miel 


un peu délayé. Faites-en tirer au 


malade tous les matins à jeun cinq 
ou fix grains par le nez, ayant la 
tête renverfée en arriere, & la bou- 
che pleine d'eau, & continuez de 
même trois où quatre jours, jul- 
qu'à ce que l'odorat revienne. 

Les Ulceres du nez fe sueriflent 
par les mêmes remedes que la ve- 
role. Le fudorifique fuivant y eft 
fort. propre :: Prenez. du faffafras, 

G vi. 


Huiles 


Liqueurs 


Decodtioms 


nou | 
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& de fon écorce quatre onces, de” 
Pefquine une once, de la racine de 
zedoaria, & d’imperatoire , de cha 
cune demie once, du fcordium, &: 
du millepertuis, de chacun demie: 
poignée, de la fabine une dragme,: 
du creffon d’eau une poignée , du: 
{el de tartre , & du fel armoniac, 
de chacun demie dragme. Faites 
cuire le tout dans une quantité: 
fuffante de vin blanc , & faire 
prendre au malade de cette de- 
cochon, * 
Prenez des yeux d’écrevifles , &: 
du fperme de baleine , de chacun: 
douze grains, du cinabre fix grains, 
du fucre de faturne cinq grains , du: 
camphre trois grains, du baûme 
du. Pereu quantité fufhfante , &: 
foit fair éañme , qui eft tres-excel- 
no lenc pour les ulceres du ne, 
uns, Prene7 du baflicum une drag: 
me , de l’huile de gajac un fcrupule,. 
du baûme du Perou. de l'huile de- 
faffafras,de gomme elemni,de gom- 
me ammoniac , de chacun demi. 
fcrupule , du précipité blanc deux. 
grains , & foit fait linimene pour. 
l'ozene , lorfqu’il ya dela fiévre.. 
Imjetion.  S/ #'y 4 point de fiévre l’injec- 


| 


Bzûmé. 
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tion fuivante eft fort bonne: Prérez. 
de l’hydromel cinq dragmes. du: 
fuc- de millepertuis , d’abfinthe 
d’ache, d’efprit de matricaire ,de 
chacun demi fcrupule , de la mir 
the , & du camphre , de chacun 
dix grains, & foic faite #7jeéfran, 

Pour le faignemen: 
nez, de l’eau de plantain, de mille- 
feüilles , & de feüilles de chefne, 
de chacune trois dragmes , du ma- 
giftere de corail, & de l’alum crud, 
de chacun un fcrupule, du firop de 
coquelicoq deux dragmes & demie,, 
& foit faite potion... 

La poudre de fympathie,& celle de. 
velfe de loup appliquée, & fouflée 
dans les narines font fpecifiques: 
pour arrêter l’hemorragie du nez : 
de même que les ventoufes appli- 
quées à la nuque du cel. 

L’ Epitheme ou frontal fait avec 
le fafran de mars, le bol d’arme- 
nie, & l’opium mêlez avec l'huile 
rofat appliqué aux temples, arrête 
les. hemorragies opiniatres, 

Prenez des rofes rouges, des ba- 
lauftes, de l’écorce de grenade, de 
chacune demie dragme , de la ra- 
cine de biftorte, de tormentille, 


Remedes fpe- 


cifiques con- 
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GNEMENT- 


DU NEZ.. 


Potions 


P oudrés 
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—. 


Gargarifme, 


Gargarifme, 


2  InsSTRUCTIONS ; 
de gales non meures, de l'iris de 
florence, de chacun une dragme , 
de lalum brûlé deux fcrupules , & 
{oit faite poudre fubrile excellente: 
pour la /werre relachée, 

Le Gargarifine fait avec les raci. 
nec de tormentille, d’enula cam- 
pana , la petice bierre ,oule plheg- 
me de vitriol, & l’eau de plantain,. 
& le miel rofar, eft fingulier pour: 
l'inflamation de la bouche , € de la 
lunette, Er quand la douleur, &: 
Vinflamation font grandes, on Y 
ajoûte avec fuccés un peu de dia. 
codium de Montanus. 

Prenez des mauves une poignée ,. 
des fleurs de rofes rouges , dela: 
brunelle, dela veroniqne , de la: 
fauge, de chacune demie poignée , 
de la racine de polipode de chefne 
deux onces : Faites cuire le tout: 
dans quatre livres d’eau de pour- 
pier, & fix onces de vinaigre, juf- 
qu'à la diminution de la quatriéme- 
partie ; Coulez & exprimez dou. 
cement le tout, & foit faite Garga.. 
rifme , qui eft excellent pour la. 
lunette ulcerée. 

Prenez de la racine de tormen.. 
tille, & de biftorte , de chaçune: 
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deux dragmes, des galles concaf. 
fées demie once, de la femence de 
pavot blanc deux dragmes;, Faites 
cuire le tout dans de l’eau fimple ; 
ajoûtez à la colature deux drag- 
mes de bol d’armenie, avecun peu 
d’opium, & foic faite Gergarifme.. 
quieft propre pour arrêter l’hemor- 
ragie des gencives. 

_ Prener du camphre deux drag- 
mes, du caftoreum demi dragme, 
pulvérifez le tout, & avec du firop 
de fleurs de tunica, faites Oprate, 
qui eft excellente pour. appaifer la 
douleur des dents , lors qu'il y en a 
quelqu’une de gâtée. On en met 
tant foit peu dans le creux de la 
dent, & on l'y laifle, lasrenouvel- 
Jant aprés autant de fois qu'il en 
eft befoin: | 
_ La décoition de jufquiame avec 
Je vinaigre, dans laquelle on a fait 
éteindre pluñeurs fois des pierres 
de fufil rougies , appaife en peu de 
tems la douleur des dents, fi.onen 
. gargarifme la bouche. 
Prenez de la femence de plantain 
deux dragmes, de tormentille trois 
dragmes , de la racine de hyofciame 
blanc quatre fcrupules, Reduilezle: 


Opiates- 


Decottions 


Nokiets. 


Bécoäion, 


Pilule. 


+ Huile. 


Decoion. 
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tout en poudre & le mertez dans un 
fout, avec deux grains d'opium 
lequel vous mettrez digerer dans 
la décoction fuivante, | 

Prenez des fleurs.de fureau un 
manipule , des rofes rouges deux: 
pugiles ; faites-les boüillir dans de 
bon vinaigre pour l’ufage cy.deffus.. 
Le noüet maceré long-tems dans 
cette décoion , & doucement: 
comprimé entre les dents, fait for 
tir en peu de tems quantité de pi= 
tuite par la bouche, & appaife la 
douleur des dents. 

Vne pilule de laudanum mile 
dans la cavité de la dent malade. 
ou appliquée deffus arrête d’abord: 
la douleur des dents. 

L’ Huile de therebentine , avec 
un peu de: camphre , & d’opium: 
en poudre seft fouveraine contre la: 
douleur violente ; de même que 
l'huile de gajac , ou de faffefras 
appliquée avec du coton fur la 
dent. 

Le fuc de grande chelidoine avee: 
un peude lait de tytimale , ou d’ef- 
purge , mile dans le creux de la: 
dent , la brife, & la fait fauter. 

La Décailien de fabine ou dé 
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eorce de frefne avec du vin, appli- 
. quée fur la dent malade, ou dans le 
creux , fait mourir promtementles 
vers. | 

Prenez de Veau de mauves, & 
de fleurs de fureau trois onces, de 
l’efprit de vin camphré demie once, 
du miel mercurial une once, & foit 
fait gargarifine pont l'inflamation 
des amigdales, Sil'inflamation eft 
grande, rienn’eft meilleur que la 


Gargarifmes, 


décoétion d’althea , & de figues 


boüillies dans du lait pour faire un 
gargarifine. 

Prenez de l’eau de plantain , d'o- 
zeille, & de rofes, de chacune fix 
_onces, du rob de fureau , & de dia- 
morum, de chacun une once, de 
l'efprit de foufre jufqu’àa une agrea- 
ble acidité ,&foitfait gargarifine, 
qui eft excellent dansle commance. 
ment de l’efquinancie. 

Prenez de l’eau de fleurs de fu- 
reau deux onces, de l’eau de plan- 
tain une once, de l’efprit de vin fix 
dragmes, de l’efprit de fel armo- 
niac vingt goutes , & foit fait 

arçgarifme, 

Prenez demi dragme de femence 
de moutarde en poudre, une once 


Remedes fpe.. 
cifiques cons 
L'ESQUI- 

NANCIE, 


Gargarifmes 
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Emplatie, 
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{ 
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de vinaigre de vin,trois onces d’eaïi 


de plantain, deux dragmcs de fu« 
cre blanc, & foit fait gargarifine, 
pour arrêter l’augmentation de là 
Tumeur, pour refoudre & ôter le 
mucilage qui induit la gorge , & 
enfin pour rempre l'abjcés, 

Prene? des feüilles d’hiffope , des 
fleurs de fureau . de camomille , de 
Fherbe de melitot, de chacune une 
poignée , des petits raifins paflez 
fix dragmes : Faites cuire le tout 
dans une quantité fuffifante d’eau 
fimple : A joûtez à une livre & demi 
de la colarure , une once & demi 
d’efprit de vin, ou une di'agme 
d'efprit de fel armoniac pour un 
£ATE rifine , qui eft excellent pour 
refoudre l’inflamation. 

Prenez de l’huile d'amandes dou- 
ces une once, de l’efprit de fel ar. 
moniac deux dragmes, & foit faic 
liniment ; dont on oindra fouvent la 
pariie tumefiée, 

Prenez une quantité fuffifante 
d'emplatre de melilot', malaxée 
avec lhuile de fuccin:, ou de cire, 
que vous appliquerez [ur laswmeur, 
afin de la refoudre. 

Prenez de La racine de reoliffe, 
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d’hyeble, d’iris, de chacune deux 
_dragmes, des fleurs de camomille, 
de rofes rouges, d’hiflope, de cha- 
cune deux pincées, trois dattes, une 
_figue, deux dragmes de femence de 

fenugrec , trois dragmes d’album 
_græcum, Faites cuire le tout dans 
une décoction de raves, ajoûtez à 
une livre & demi de la colature, du 
firop de capillaires, & de jajubes, 
de chacun une once, & foit faite 
gargarifine , qui eft excellent dans 
le progrés du mal , pour refoudre & 
meurir l’abftés : Si la douleur eft 
exceflive, on fera cuire les {imples 
du gargarifme dans du petit lait, 
ou dans du lait frais : car l’un & 
l’autre détergent, & adouciflent 
puiffamment. | 
Prene? de la mie de pain blanc 
demie livre , de la racine d’althea, 
& de lis blanc, de chacune une on- 
ce, de la femence de lin fix drag 
mes , de la femence de fenugrec 
demie once : Faites cuire le tout. 
dans une quantité fufhfante de lait 
doux , jufqu’à la confiftence de 
boüillie ; & aprés l'avoir paffée 
ar le tamis, ajoûtez-y de l'huile 
d'amandes douces. de lis blanc, de 


C ataplafmes 


Kataplafme, 


Liniment, 


€ataplafme. 


Us 


68 INSTRUÉTIONS | 
chacun demie once, trois dragres 
de beurre frais, & foit faite cara. 
plafine | qui étant appliqué chaud 
fur la tumeur’, modere l’acrimo. 
nie desfels, qui font efervefcen- 
ce dans la fuppuration de l’infla- 
mation , & en moderant l’acrimo- 
nie , il diminue la douleur & l’in- 
flamation , & facilite l’union des 
{els oppofez en pus, qui eft un troi… 
fiéme felfalé. | 

Le Cataplafine füivant, quoi que 
fimple , eft fpecifique : Prerez un 
nid d’hirondelles! qui abonde en 
nitre, & en armoniac, une poignée 
d'album græcum : Faites cuire le 
tout dans du vin, &l’appliquez en 
forme de Cataplafine, 

Prene? de la poudre de nid d’hi- 
rondelle, & d'album græcum, de 
chacune une dragme, de l'iris de 
florence, & des fleurs de camo- 
mille en poudre, de chacune demie 
dragme, de l’axungede poule, & de 
Phuile de lis, de chacun une once, 
un peu de cire jaune , & foit fair 
liniment , dont on cindra fouvent 
la partie anterieure du col, 

Prenez de la racine de guimauves, 
& de lis blancs, de chacune une 
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ænce, des oignons de lis cuits fous 
la braife fix dragmes, un nid d’hi_ 
rondelles, des.figues , des dattes, 
de chacune trois dragmes, d'album 
græcum demie once: Faites cuire 
Je tout dans une, fufffante quantité 
d’eau ; ajoûtez à une livre dela co- 
lature dela farine de froment, de 
emence de lin, de fænugrec, d’al. 
thea , de chacune une once , deux 
jrunes d'œufs, deux dragmes de fa. 
fran d’orient, deux onces & demi 
d'huile de ceamomiile, & foit fair 
Caraplafine | qui meurit & ouvre 
l'abfcés; mais avant que de l’appli- 
quer , il faut oindre la partie avec 
l’onguent d’althea , ou quelqu’au- 
tre ramoli{fant. 

Le ‘meilleur cataplafme pour Là Cataplafmes 
quinancie , c’eft celui que l’on fait | 
avec les fels volatiles aromatiques, 

Je camphre, & latheriaque ; il faut 
s'en fervir dés le commancement 
de la maladie , & le renoüveller 
plufeurs fois le jour ; donnant de 
tems en tems la potion fudorifi- 

ue fuivante, | "é 
ë Prene? de l’eau defleurs de fu “ne À 
reau une once, de l’effence de char- 

” don benit , ou de fon eau une 
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dtagme , de l’efprit de vin cam 
phré demie dragme, de l’efpritde 
corne de cerf feize goutes, du firop 
de fcerdium une demie dragme, & 
foit faite potion fudorifique. 
Lorfque l'abfcés eft formé & meur, 
s'il ne s'ouvre pas de lui-même, 
il faut l'aider avec le gargarifine, 
fait de deux livres de vin blanc, & 
de trente goutes d’huile de vitriol, 
ouavec le cataplafine de crème de 
racine d'iris, de beurre , & d’huile 
tofat appliqué exterieurement. 

L’ Abftés étant ouvert la décoc- 
tion de veronique avec du miel, & 
quelques goutes d'efprit de vitriol, 
de fel bienrectifié, ou l’eau verte, 

urifie & confolide admirablement 
pe les ulceres. 

Prenez dela racine d’iris de Flo. 
sence, d’angelique, de cariophy- 
lata, de chacune nne dragme , de 
l’alum brûlé deux fcrupules , du 
miel rofat deux onces, & foit faite 
mixtion con{olidative, dont on oin- 
dra fouvent l’abfies. 

La Boif[on ordinaire doit être de 
décottion d’orge feule , ou mêlée 
avec du nitre bien dépuré , c’eft.a. 
dire , de deux livres d’eau d'orge, 
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& de demie once de nitre purifié, 

_ La Décstlion de fauge , de ro- 
quette , de pouliot, & de moutar. 
de, à caufe de leur fel volatile eft 
confiderée comme un remede fpe- 
cifique contre l’aphonie, 

lrene? de la fauge, de l'hyfope, 
de Pacorus , ou fouchet, de chacun 
une poignée : Faites cuire le toût 
dans une fufhfante quantité d’eau ; 

ajoûtez à la colature une once d’o- 
ximel fquillitique, & Loir fait ger- 
garifint ; qui eft auffi excellent pour 
Paphonie, | 

Prenez de la femence de roquete 
te, de {quille , d'oignons , d’ache, 
de chacune demie once, du gin- 
gembre, des trois poivres , de la 
canelle , de la noix mufcade, de 
chacune une dragme , de l’efpece 
diambra, du diamofchum doux, du 
dianthos, de chacun deux fcrupu- 
les, de l’eau de vie quantité fuffi- 
fante , & foit faite mixtien un peu 
épaifle pour enduire la langue, & 
le palais, « 

L'Effence de fleurs de r6marin, 
de caftoreum , avec un peu de fel 
volatile de fuccin, & de corne de 
cerf, tenus fous la langue font 


Remedes fpé. 
cifiques con- 
tre L'APHO- 
NIE, & la 
PARALY- 
S1E DE LA 
LANGUE. 


Deco&ron, 


Gargarifmes 


Mixtion, 


Eflencé; 


Éa ilée 


Cataplafme, 


Hedtuaire, 


72 INSTRUCTIONS 
excellens pour la perte de parole } 
& les autres vices de la langue, 
principalement dans le bégayement 
des enfans. | 

L’ Huile de fuccin , ou d’anis 
diftillée dans un vehicule d’eau de 
marjolaine , de muguet, de lavende, 
ou de fauge , eft loüé comme un 
fpécifique contre la paralyfie de la 
langne , & la parole perdné ; de 
même que l’efpric theriacal cam- 
phré, mêlé avec l’efprit de genié- 
vre, eu de muguet, 

Le Cataplafme fait delevain, de 
poudre de fuccin, de bethoine , de 
Eure & de muguet, appliqué 


fur le fommet de la cête ; aufli bien 


que l'huile de fuccin feul , rétablit 

promtement la parole perdue, 
L’Eleiluaire fuivant eft fingulier, 
& plufieurs fois éprouvé contre la 
paralyfie de la langue : Prenez du 
mithridat trois onces , de la racine 
d’acorum confite , & fubtilement 
puverifée , du gingembre, de la 
mufcade , de chacun deux dragmes, 
du fel commun une dragme. Mêlez 
Le tout dans un mortier ; ajoûtez-y 
une once de fuc de fauge dépuré, 
& une quantité fufhfante de miel 
pour 


D a 8 
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pour la requife; Arro- 
ez le tout d’huile diftillée de mar 

*jolaine , de fauge, d’anis , de fuc- 
cin; mêlez-les bien , & en mettez 
fous la langue pour avaller infen- 
fiblement. 

L'infufion de lavende avec l'ef- 
ptit de vin, donné à la quantité 
d'une once le matin & le foir paf 
fe pour un fpecifique éprouvé con- 
trela paralyfie de la langue, 

Le Baume fuivant eft excellent 
dans les convulfions des lèvres: 
Prenez une quantité fufifante 
d'huile de jufquiame , & de caftor, 
avec un peu d'huile de ruth , de 
fauge , & de rômarin , & foit fait 
Bañme , dont on frottera les lévres, 
& les joués, aprés avoir fait rece- 
voir à la partie malade la vapeur 
d’une décoction faite avecla laven- 
de, la fauge, le rômarin, & l’ori- 
gan, qu'on verfera fur des cailloux 
ardens. 

Prene? de la theriaque deux drag- 
mes & demie, de l’onguent egipriac 

une dragme & demi, de }à gomme 

laque, & de l’efprit de fel, de cha- 

cun un fcrupule , de l’efprit de 

cochlearia deux dragmes, & foi 
Tom. IT. 
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fair onguenr qui eft tres-bon pour 


les lceres chancreux des lévres. 
La décottion fuivante eft mer- 

veilleufe pour le /corbur des dents, 

& des gencives: Prenez deux poi- 


gnées & demie de bonne fauge, une 


poignée de fleurs de mauves rouges 


cultivées , demie once de racine de 


polipode : Faites cuire le tout dans 
une livre d’eau de fontaine ; ajoù- 
tez à la colature une once & demi 
de miel rofat , une dragme d’alum 
brûlé, trois onces de fel prunelle, 
une dragme de terre figillée , & 
foit faite liqueur à rincer les dents, 
Prenez ce qu’il vous plaira de 
plhegme de vitriol , diffolvez de- 
dans de lalum, & de la laque pul- 
verifée ; puis mêlez-y du miel ro 
fat empreigné d’un peu d’efprit de 


‘fel, pour lui donner une acidité 


agreable. Cette Téirrure querit tous 
les slceres, & la corruption dela 
bouche , particulierement fi c’eft 
du fcorbut. On rinfe en même 
tems les gencives par intervales, 
avec unedécottion de fauge. 
Prenez de la raclure de gajac deux 
dragmes, de la racine d’ariftolo- 
che ronde trois dragmes , de la 
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racine de tormentille une dragme , 

de la fauge , & de la veronique 
_ demie poignée , des fleurs de li- 
guftrum une poignée, Faites boüil. 
lir le tout dans une fuffifante quan- 
tité d’eau ; ajoûtez à la colature 
fur trois onces , trois dragmes de 
teinture de mirrhe,une demie drag- 
me d’efprit de {el dulcifié ‘un fcru- 
pule de colcothar, demi fcrupule de 
camphre, cinq dragmes de firop de 
tormentille , & trois dragmes de 
diamorum, & foit fait £ärgarifine 
pour le Jéorbur des gencives. 
. rene? de l’alun crud une dragme 
& demi, des fleurs d’ancholies, & 
des feüilles de fauge, de chacune 
deux dragmes, de la racine d’iris 
de florence trois dragmes, de la 
mirrhe choifie deux fcrupules , du 
mielrofat quantité fufifante pour 
faire un lriment pour les dents qui 
branlent dans le fcorburt. 
. Prenez de la racine de biftorte, 
& des fleurs de rofes rouges de 
chacune une dragme , de l’alun 
brûlé deux fcrupules : empreignez 
le tout abondamment d'efprit de 
_cochlearia , qui eft {pecifique pour 
le /corbar, 

di; 
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Prenez de la crême de chaux vive 
qui furnage en forme de fel , trois 


_dragmes, de la gomme laque deux 


dragmes , du vitriol de chipre fix 
grains , de l'eau role, &de fauge, 
de chacunune once & demie; dif- 
folvez le tout à petit feu, afin que 
la laque donne bien fa teinture. 
C’eft un remede experimenté , &c 
avec lequel on a gueri enfuite des 
remedes generaux internes ; Une 
pourriture fcorbutique des gencives, 
fi grande que la cangreine com- 
mançoit, & que perfonne ne pou- 
voit demeurer auprés du malade, à 
çaufe de la ptanteur. | 
Prenez des feüilles de fauge , de 
l’alun brûlé, dela machoire de bro- 
chet calcinée , de la mirrhe rouge, 
de chacun une dragme & demi, du 
miel rofat quantité fufffante pour 
faire un liniment pour frotter les 
dents ; fi on le veut plus fort, on 
lempreignera de quelques goutes 


“d’efprit de fel. 


Si le mal eft trop grand, & qu’il 
ne cede point à ces remedes : Pre- 
nez de l'alun brûlé, du fel armo- 
niac , de chacun un ferupule, du 
maftic, de l’encens, de chacun demi 


RS 
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fcrupule , & foit fait poudre ,avec 
laquelle on frottera les gencives , 
aprés avoir lavé la bouche avec une 
décoction de fauge, de tormentille, 


_ & de rofes rouges. 


Prenez du miel rofat deux onces, 
du foufre vif, de l’alun crud , & du 
verd de gris, de chacun une once, 
de Palbum græcum , ou de la fente 
de chien feche, des fommites de fca. 
bieufe & de fureau, de chacune une 
dragme , des feüilles d’hipericum , 
de rômarin ,de rhuë , de plantain, 


‘ de fauge, de pouliot, de chacun de- 


mi manipule. Mettez le tout , ex- 
cepté le verd de gris, boüillir dans 
du vin blanc, & de l’eau de fola- 
aum de chacun unelivre, puis reti- 
rez le vaifleau du feu, & y faites 
diffoudre le verd de gris, pañlez en- 
fuite l’eau verte, qui eft excellente 
pour guerir toute forte d’ulceres, 
tant de la bouche, que du golier, & 
du nez, que de toutes les autres par. 
ties du corps , & même les fcorbu- 
riques & les veroliques. On touche 
les ulceres avec du coton , ou du 


charpy trempez dans cette eau. 


d iij 


Eau verte. 
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ae 


CHAPITRE III. 


Des Remedes Cardiaquss , © 
Alexipharmaques, | 


t Remedes Cordiaux ou Car- 
diaques font ceux qui forti 
ficnc le cœur en reparant les ef- 
prits, & donnant plus de vigueur 
au corps qu'il n’en avoit. I yena 
de deux efpeces generales , de rare_ 
fans , & de fixans. Les Rarcfians 
par la tenuiré de leur fubftance , & 
par leur volabilité , augmentent le 
mouvement & la circulation des 
humeurs ; Tels font la poudre de 


viperes , les confections d'alcher= 


mes, &d’hyacintes complertes , la 
theriaque , l’eau imperiale ; de ca- 
nelle , l’effence de mufc, & d’am- 
bre gris, & autres femblables, Les 
Fixans par leur acidité, ou par leur 
qualité narcotique , moderent ou 
fufpendent le mouvement trop im- 
petueux des efprits : Tels font l’ef_ 


prit de vicriol, de fel, les fucs aci- 
des de citron, de grofeille , d’épine- 


vinecte, le firop de pavot, le lauda 


num, & le foufre anodin de vitriol. 
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Prenez des écorces d’oranges , & Eau difillés 
de citrons feches, des noix mufca- 
_ des, des cloux de girofles, & dela 
canclle, de chacun quatre onces, 
que vous concaflerez , & mettrez 
dansune bouteille de verre avec de 
l'eau de roles, infufer au Soleil 
pendant quinze jours. Prenez en- 
fuite une livre de rofes cücillées de 
deux jouts, deux poignées de mar- 
jolaine menuë,demie livre de fleurs 
de lavende , deux poignées de r6- 
marin , demie livre d’efperin qui 
croît aux marais , deux poignées 
d'hyffope , autant de meliffe , & de 
roles de buiffon , & une poignée de 
#cüilles de laurier, que vous ferez 
auffi infufer avec de l’eau rofe aw 
Soleil pendant quinze jours; puis 
Vous aurez une grande cucürbite 
de verre, ondeterre, mettez lit fur 
lit alternativement des drogues des 
deux infufons, commançant par la 
premiere, & finiffant par la derz 
hiere ; puis procedez à la difilla- 
tion felon l’art au Bain Marie ; ob 
fervant de rafraîchir le marc deux 
ou trois fois avec de l’eau rofe , & 
l'eau qui en fortira mêlée avec la 
premiere en fera beaucoup meillew.. 
+ d iüj 
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re, & plus fuave & odorante. Cette … 


eau eft admirable pour fortifier le 


cœur, & les vifceres, pour chafler 
le mauvais air, & preferver de cor- 
ruption, Elle eftexcellente prife in- 
terieurement, ou appliquée exte- 
rieuremenr pour les douleurs de 
tête, de dents, de l’eftomac , pour 
provoquer les menftruës , appaifer 
les tranchées du ventre , les coli- 
ques , & la fiatique, pour faciliter 
la digeftion des alimens, & fe con- 
ferver en fanté, La dofe eft depuis 
une cüeillerée jufqu'à deux ou trois 
felon le befoin. 

Prenez de la canelle choifie qua- 
tre onces, du gingembre demie on- 
ce , de la graine de paradis une 


dragme & demie, du poivre long, 


& des cloux de girofles , de chacun 
une dragme ,-des noix mufcades 
demie dragme. Concaflez le tout, 
& le mettez dans une grande bou- 
teille de verre, avec une pinte d'ef- 
prit de vin, & l’agitez de tems en 
tems: Et aprés quelques jours de 
maceration vous retirerez ladite 
ladite éffence , de laquelle vous 
mettrez une cüeillerée ou deux 
dans une bouteille d’excellent vin, 
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avec demie livre de facre en pou- 
dre. Elle eft admirable pour forti- 
fier le cœur, refifter au venin, re- 
parer les forees abbatuës , facili- 
ter la circulation du fang, donner 
de l'appetit , aider la coction des 
alimens, & s’entretenir en fanté. 

Prenez deux pintes d'excellente 
eau de vie, que vous metttez dans 
une bouteille large d’emboucheure 
avec huit bonnes poignées de me- 
liffe concaffée |, & aprés l'avoir 
exactement bouchée, mettez-|à en 
digeftion au Soleil durant un mois, 
ou au Bain Marie tiede durant 
quinze jôurs. : : 

Prene? enfuite une autre bou_ 
teille , & y mettez des fleurs d’o- 
ranges, de fauge , de rômarin, de 
buglofe , de cichorée fauvage, de 
toute bonne ,ou orvalle, d’hyffope, 
d'œillets, de rofes rouges, de fcor- 
fonere, dethin, de fumererre, & 
de petite centaurée, de chacune fix 
poignées bien mondées , & trois 


intes d'excellente eau de vie ; & 
3 


aprés avoir bouché exactement la 

bouteille, on la mettra macerer au 

Soleil pendant un mois , ou au Bain 

marie tiede , durant quinze jours, 
d v 
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puis ayant fortement exprimé le 


tout à travers une toile, on mettra 
la liqueur teinte dans la même bou- 
 téille, & l’on yajoûtera de l'anis 
vert biénmondé, dufenoüil, & de 
la coriandre, de chacun trois on- 
ces , de la canelle fine une once 
coupée par morceaux, cinquante 
cloux de sirofles coupez endcux , 
quatre mufcades concaffées, & une 
dragme de poivre entier , on bou- 
chera enfuite la boureille, &on la 
mettra en digeftion comme defus. 
Enfin on mettra un demi litron de 

raine de geniévre bien recente & 
Een meure , concaffée dans une 
autre bouteille de verre , avec de 
l’eau de vie à la hauteur de deux 
travers de doigt , & aprés une di- 
geftion de quinze jours au Bain 
marie, on la paflera à travers un 
linge , auffi bien que les deux autres 
digeftions , & ayant mis enfemble 
les trois differentes reintures, laiflé 
repofer le fond , & verfé le plus 
clair, & le plus coloré, dans une 
ou deux cruches de grais , on y 
ajoûrera fur chaque pinte de li- 
queur une livre de facre en pou- 


dre , & on l’agitera de tems en: 
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tems, afin d'en faciliter l’uion; 
puis on la mettra dans des bouteil. 
les de verre bien bouchées pour 
s'en ferviraubefoin. Cette eirrure 


eft extrêmement cordiale ,& vivi- 


fie tout le corps, Elle eft finguliere 
pour les maux de cœur ,. vomifle- 
mens , indigeftion d’eftomac, ca- 
tharres , apoplexie.. paralyfe, dif 
fenterie , coliques ; Vapeurs de ma. 
trice , & deratte , retention de 
menftruës, & autres femblables ma 
_ladies. La dofe eft depuis une cueil- 


lerée jufqu’a deux ou trois, felon : 


la nature, & la grandeur de la ma 
ladie, 
Prenez de la canelle huitonces, 
des noix mufcades, & de l'écorce 
de citron, de chacune deuxonces... 
des girofles , du calamus aromati. 
ques , du fantal citrin, &de la ra. 
cine de pivoine , dé chacune une 
once , des feüilles de laurier, des. 
fommitez d’hiffope, de marjolaine 


Eau 
riale, 


9” 


de thim, de fariette, desfleurs de: 
fauge, de rômarin, & de lavende 


de chacune un manipule, Contufez 

le tout, &le mettez dans un vaife 

feau avec du vin blanc, & de l’eau 

de meliffe,de chacune quarre livres, 
d vi. 


jupes 
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& demie livre d’eau de fleurs d’o- 
ranges,digerer durant vingt-quatre 
heures, puis lediftillez felon l’art. 
Cette eau imperiale eft admirable 
pour fortifier le cœur, le cerveau, 
& les vifceres, purifier la mafle du 
fang , & reparer les forces diffi- 
| ées. 
Eau de ca Prenez de la canelle choifie une 
nelle compu- »1 x | ; 
fée, . once, de l'écorce jauné de citron, 
& de noix mufcades, de chacun fix 
dragmes, de girofles, du galanga, 
des cubebes, du macis, du carda- 
mome , & du zingembre, de cha- 
cun deux dragmes. Contufez Île 
tout, & le mettez digerer dans du 
fuc de meliffe, du vinblanc, & de 
l'efprit de vin, dechacununelivre 
durant vingt-quatre heures, puis 
le diftillez au bain de fable moderé 
felon l’art. Cette ex eft excellente 
pour fortifier toutes les parties no- 
bles, pour rétablir les forces abba- 
tuës, & pour donner de la visueur 
our l’acte venerien, | 
Prne? de la racine de gentiane, 
d'angelique , d’imperatoire |, de 
valeriane , & de contrayerva , de 
chacune deux onces , de l'écorce 
jaune de citron, & d’oranges; dela 


Œau the:ja- 
gale. 
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canelle, des girofles , desbayes de 
geniévre, de chacune une once, des: 
fommitez de fcordium , de rhuë, 
& d’hipericum , de chacune un 
manipule, Mettez infufer le tout 
durant trois jours dans de Pefprit 
de vin , de l’eau denoix, & de char - 
don benit, de chacune deux livres ; 
ajoûtez-y enfuite quatre onces 
d'excellente theriaque , & le diftil- 
lez au bain de fable felon Part. 
Cette cau theriacale eft beaucoup 
eftimée pour refifter aux venins , & 
pour fortifier toutes Les parties no- 
bles. On la donne depuis une drag- 
me jufqu'à demie once, A LE 

Prenez du bois d’aloés , de la ra royate, 
cine de zedoaria , d’angelique , de 
carline , & de valeriane, de chacu- 
ne deux onces , de la canelle choi- 

fie ,du macis, & des écorces exte- 
rieures de citron , de chacune une 
once & demi, des girofles, du petit 
cardamome ; & de la femence de 
fenoüil doux, de chacun demie on- 

“ce, des fleurs d’oranges, d’anthos,de 
fauge, & de marjolaine , de chacun 
deux poignées. Contufez le tout, 
& le mettez dans un matras avec 


de l’efprit de vin, & du vin de Mal. 


Eau prophy- 
li&ique.. 


L2 


86: FNSTRUCTIONS 
voifie , de chacun quatre livres; 
exactement fermé digerer au Bain. 
marie pendant trois jours, puis le 
diftillez au Bain de fable felon l’art. 
Diflolvez enfin dans l’eau diftillée 
du mufc, & de l’'ambre gris, de 
chacun demie dragme, & la gardez: 
dans une phiole de verre bien bou- 
chée pour s'en fervir au befoin. 
Cette ean de vie royale eft fingulie- 
re pour fortifier le cerveau , le 
cœur, & toutes les parties nobless. 
lors qu’elles font affoiblies par la 
diffipation des efprits , ou acca- 
blez par la trop grande abondance, 
ou par les mauvaifes qualitez des 
humeurs, On la donne loin desre- 
pas, depuis une dragme jufqu’à 
demie once feule , ou mêlée dans. 
quelque liqueur propre. : 
Prenez de la racine de zedoaria, 
& d’angelique , de chacune une 
once, des petafides deux oñces, des 
feüilles de rhuë quatre onces, de 
la meliffe, de la fcabieufe , & des 
fleurs de calendula, ou fouci , de 
chacune deux onces, des noix ver- 
tes incilées deux livres, des pommes. 
de citron recentes aufli incifées 
deux livres. Contufez -& mêlez le 


? - 
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tout enfemble, & y verfez d’excel- 
lent vinaigre de vin, à la hauteur 
‘de quatre travers de doigt des ma- 
tieres. Et aprés une digeftion de 
quarante heures au Bain marie tie= 
de, diftillez au feu de fable mode- 
deré felon l’art , jufqu’a ficcité.. 
prenant garde à lPempirume. Ce 
vinaigre , où eau prophilattique, 
eft admirable pour refifter au venin 
rant des fiévres malignes ,putrides,' 
& pourprées, que de l’air conta- 
gieux,& eft d’une odeur tres-agrea- 
ble. La dofe eft de trente goutes, 
dans quatre onces d’eau de char. 
don benit , ou de meliffe. 

PreneX de la racine d’imperatoi- 
re, d'angelique, de meum atha- 
mantique , de grande valeriane, de 
chacune trois onces, des bayes de 
geniévre, de la femence d’ammeos, 
& du feffeli de Marfeille, de cha- 
cune une once , de la tonne the- 
riique quatre onces.. Contufez Îles 
facines, & les femences, arrofez- 
les de deux livres d’efprit de vi 
rectifié, ajoûtez-y la theriaque ; & 
aprés une maceration de huit jours, 
diftillez {elon l’art. Cet é/prit the 
riacal xefiite puiffamment à toute 


Efprit thes- 
tiacal, 


FR a E ! 


38 INSTRUCTIONS 

forte de venins. On le donne dans 
_ du vie d’Efpagne, ou dans des li- 
queurs cordiales, depuis une juf- 
qu'a trois ou quatre dragmes. On 
peut auflien mettre dans les nari- 
nes , & l’appliquer fur les temples, 
& aux endroits des futures du 
crane. 

Faites digerer & diffoudre au 
Bain marie, ou a celui des cendres, 
demie once de camphre, dans qüa- 
tre onces d’efprit de vinrectifié, où 
d'excellente eawde la Reine d’Hon- 
grie , mis dans un petit matras, 
couvert de fon vaifleau derencon_- 
tre parfaitement bien lutez énfem 
ble, & vous aurez un éhixir, dont 
on ne fait prendre au plus qu’une 
vingtaine de goutes à la fois .dans 
du vin , ou dans quelque eau cor- 
diale, pour provoquer les füeurs,, 
fortifier le cœur, refñfterà la ma- 
lignité de l'air, &aux venins., fou- 
lager les gouteux, & donner un 
grand fecours dans toutes les ma- 
dadies du cerveau. On peut aufli 
en mettre fort à propos quelque 
goute avec un peu de coton dans 
les dents creufes pour en appaifer 
‘les douleurs. 


Elixir came 
phré. 
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_ ÆMerte?, dans un matras demie Elixir de ci. 

livre d’écorce jaune fuperficielle de “°°” 
* citron écrafée , ou incifée bien me- 

nu, & y ayant verfé deflus deux 

livres de bon efprit de vin, & de- 

mie livre de fuc dépuréde citrons, 

vous couvrirez le matras d’un pe. 

tit vaifleau de rencontre {oigneu. 

fementlutté, & l'ayant tenu pen- 

dant vingt-quatre heures au deflus 

d'un four de Boulanger, puis coulé 

& exprimé moderément le tout , 

vous y mêlerez autant pefant d’eau 

diftillée de fcorfonnere, &uneli- 

vre & demi de fucre finen poudre ; 

puis ayant paffé le tout parun pa- 

pier gris , vous y ajoùterez une 

dragme de teinture de mufc , & 

d'ambre gris, & vous aurez un 

clixir cordial fort agreable , dont 

vous pouvez donner à la fois de- 

puis demi cüeillerée jufqu’à deux 

cüeillerées entieres , pour recréer 

& fortifier. toutes les parties no- 

bles. eu ne 
Aettez en poudre fubtile deux date 
dragmes de bon ambre gris, avec 
autant pefant de fucre candit | & 
demi fcrupule de mufc de Levant, 
& les ayant mis dans un petit ma. 


) 
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tras , & ver{é deffus deux onces de 
bon efprit de vin , & demie once 
d’efprit ardent de rofes, vous cou 
vrirez le matras d’un petit vaiffeau 
de rencontre , & en ayant foigneu- 
fement latté les jointures , vous 
lexpoferez à la chaleur du Soleil . 
ou a celle du fumier , ou à quel. 
qu'autre approchante , agitant de 
tems entems les matieres, jufqu’a 
ce que tout l’ambre gris foit dif. 
fout , & qu’il ne refte que quelque 
cerreftrité au fond du matras. Au: 
quel tems ayant déluté les vaifs 
feaux , & verfé par inclination la: 
liqueur qui furnage les terreftri- 
tez dans une bouteillede verre dou 
ble, vous la boucherez bien | & 
vous garderez cette teriure d'am- 
bre gris pour le befoin, & comme 
un remede fort propre pour éveil. 
ler & conferver la chaleur natu- 
telle , fortifier le cœur. & le cer- 
veau , & toutes les parties no- 
bles , donner de la vigueur pour: 
latte venerien aux hommes , & 
aux femmes qui ne craignent pas 
les bonnes odeurs, rétablir les for- 
ces abbatuës, & redonner l’embon. 
point aux perfonnes extentées par 
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de longues maladies, On la donne | 


depuis une ou deux goutes , jufqu’à 
fept ou huit, dans du vin d’Efpagne, 
dans de l’eau de canelle , ou quel- 
qu'autre liqueur convenable,  *: 
- Wous pouvez auffi piler fubtile- 
ment deux dragmes de bon ambre 
gris, avec autant pefant de fucre 
candit, &un fcrupule de mufc de 
Eevant, & y ayant ajoûté douze 
goutes en tout d'huile diftillée d’é- 
corce de citron , & d'orange, de 
fleurs de lavende, de marjolaine, 
de rofes , & de canelle, lesbattre 
& bien incorporer enfemble dans 
un mortier de marbre avec un pis 
lon de bois, & en fairé un ambre 
gris effencifié , que vous garderez 
dans quelque petit vaifleau parfai- 
tement bien bouché pour s’en fer- 
vir demême que de l’effence d’am- 
bre gris pur , maisen moindre dofe: 
Vü qu'il fufft d’en donner à la fois 
Ja groffeur d’un petit pois fur la 
pointe d’un coûteau, beuvant par 
deffus un peu de vin d’Efpagne , ou 
d’eau de canelle, 

Mettez dans une cucurbite de 
verre à col étroit, égales parties 
de myrrhe choifie, d’aloés fucco= 


Ambre gris 


effencifiés 


Elixir de 
proprieté, 
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trin, & de l’eau de fafran, fubti- 
lement pilez, & les ayant lgere- 
ment arrofez de quelque peu d’ef- 
prit de foufre adouci avec égales 
parties d’efpritde vin, vous y vet- 
ferez deffus de Peau diftillée de me- 
life jufqu’à ce qu’elle les furnage 
de trois doigts ; puis ayant bien 
agiré les matieres , & couvert la 
cucurbite d’un petit vaifleau de 
rencontre foisneufement lutté,vous 
les ferez macerer pendant quinze 
jours au deflus d’un four de Bou- 
langer , renouvellant l’agitation de 
tems en tems, afin de bien diffou- 
dre dans cette liqueur la fubftance 
aqueafe de ces drogues ; c’eft-à- 
dire , celle qui peut fe diffoudre 
dans les menitruës aqueux ; puis 
ayant déluté les vaifleaux , verfé 
par inclination , filtré, & gardé à 
part la liqueur teinte qui furnagera 
les poudres , vous mettrez à fa 
placeenviron un tiers davantage de 
bon efprit de vin, que vous n’aviez 
mis d'eau de melifle, & ayant foi_ 
gneufement Juttéles vaifleaux , re_ 
nouvellé & cotitinué la maceration 
pendant deux mois , & agité de 
tems en tems les matieres, de même 
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qu'auparavant , vous en filtrerez de 
même la liqueur, qui fe trouvera 
chargée de la plus pure effence de 
ces drogues, Vous mêlerez cette 
teinture avec la premiere que vous 
avez tirée avec l’eau de melifle, & 
Jes ayant mifes dans une cucurbite 
de verre couverte de fon chapiteau 
bien lutté & placé au Bain de cen- 
dres, vous en tirerez par un feu 
fort moderé environ les deux tiers 
de la liqueur; puis ayant laïffé re- 
froidir les vaifleaux & les matieres, 
vous verferez dans une bouteille 
de verre double ce qui aura refté 
dans la cucurbite |, & ayant bien 
bouché la bouteille, vous garde 
rez cette liqueur pour le befoin, 
Cet elixir contient toutes les vertus 
du baûme naturel, neceffaires à la 
confervation des corps , & fur tout 
de ceux des vieillards, Il eft mer 
veilleux contre toutes les maladies 
des poûmons, contre les maladies 
contagieules , & la corruption de 
Vair , pour fortifier & appaifer les 
douleurs de l’eftomac , & des in- 
teftins, & celles de la tête, en diffi_ 
per les veftiges , affermir la me- 


rte) 
moire, brifer les calculs dans les 


Poudre de 


viperes. 
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reins, garantir de la goute, & de 


le) 


la paralyfe, ouerirde la fiévre quar- 
re, conferver la fanté, guérir & con. 
folider bien-tôt les playes, & les 


ulceres internes , & en un mot, 
pour furmonter par une proprieté 


occulte toutes fortes d’infirmitez | 


tant chaudes qe froides. On le 
donne depuis cinq ou fix jufqu’à 
douze , & quinze gouttes dans du 
vin, ou dans quelqu'autre liqueur 


‘Propre. 


Aa dautant que cet elixir pré- 


paréavec l'efprit de foufre n’eft pas 
propre à routes fortes de perfonnes, 
& pafticulierement à celle dontne 
doit imputer les manx qu’à l’excés 
des accidens , que l’efprit de fou- 


fre pourroit multiplier ; vous ferez 
fort bien de garder à part une por- 
tion de la teinture concentrée, pour 
y mêler au befoin le tiers ‘ou le 
quart de fon poids d’efprit volatile 
falin de corne de cerfbienrectifié, 
où de quelqu'autre efprit de pa- 
reille nature qui puiffe émouffer la 
pointe des acides en s’uniflant à 
eux, & en détournant par ce moyen 
les mauvais effets. | 

. Pren:z des viperes feches, avec 
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leurs cœurs & leurs foyes en pou- 
dre trois onces, du fucre blanc 
pulverifé deux onces, de l'huile 
diftillée d’angelique | & d’écorce 
de citron, de chacune demie drag 
ame , ou à leur défaut de la diffolu- 
tion du baûme blanc avec l’eau de 
la Reine d'Hongrie, une dragme : 
Mélez le tout dans le mortier, & 
foit faite poudre , qui eft égale_ 
ment agreable , & efficace, pour 
purifier le fang & le renouveller, 
pour la guerifon de toutes fortes de 
galles, de dartres, d'erefipeles, & 
particulierement de la lépre , pour 
redonner l’embonpoint aux perfon. 
es extenüées par des fiévres len- 
tes , ou par de longues maladies , 
pour donner un notable fecours 
Aux phtifiques , & aux tabides, 
Pour conferver la chaleur naturel- 
le, & aider beaucoup à 1a coction 
des alimens, & à la diftribution du 
chyle, pour refifter à touces les ma- 
ladies epidemiques, & pour préve- 
hir & furmonter les venins de tou- 
tes fortes de ferpens, & particu- 
lierement celui dé la vipere même. 
_ La dofe eft depuis un fcrupule juf- 
“qu’à une dragme, dans du vin, ou 
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dans quelqu'autre liqueur cor« 
Prenez une livre de beau fucre 

en poudre , que vous ferez diffou- 

dre dans quatre onces d'eau de 


fleurs d'oranges, & que vous ferez 


cuire fur un feu moderé jufqu’à 
la confiftance d’un electuaire folide 
un peu plus cuit qu’à l'ordinaire ; 
Etanc hors du feu, & à demi re- 
froidi , vous y mêlerez une once 
de confection d’alchermes parfai- 
te, deux dragmes d’écorce de ci- 
tron recente bien incilée, & deux 


dragmes & demi d’antimoine dia- 


phoretique, & deux goutes d’effen- 
ce ou huile de canelle incorporées 
avec environ deux dragmes de fu- 
cre fin en poudre ; enfin vous ver- 
ferez le tout fur une platine d’étain 
fin, ou une feüille de papier blanc 
our en faire des fablerres de la 
grandeur & de la figure que vous 
defirerez. Elles font tres-propres 
pour entretenir la chaleur naturel. 
le, & pour fortifier puiffamment le 
cœur & le cerveau : Elles prefer- 
vent du mauvais air, elles corri- 
gent la püanreur de la bouche , & 
rendent l’haleine agreable ; elles 
excitent 


. ’ 
DE Meprcins. 97 
excitent à l'acte venerien, & don 
nent de la vigueur à toutes les par 
ties en y rappellant les efbrits, On 
En peut prendre à route heure; mais 
loin des repas, depuis une drâgme 
jufqu’à deux , & quelquefois même 
jufqu'à demie once, fur tout pour 
l'acte venerien , pour lequel elles 
feroient encore plus propres, fi 
l’on ajoûtoit à la compofñtion demi 
dragme d’ambre gris, &un fcrupu 
le de mufc. 
Prene? de la racine de cantrayer- 
va en poudre, des perles d'orient, 
du corail rouge , & du fuccin blanc 
préparez ; de chacun une dragme, 
des yeux de cancre préparez au 
poids de tout le refte, Faites-en des 
globules avec la gelée de viperes, 
ëc un peu deteinture de fafran , & 
les ayant fait fecher à l’ombre, vous 
les garderez pour le befoin. Cette 
pierre eft fort eftimée contre les ye- 
nins , & les maladies epidemi ques. 
On la meten poudre fabtile, & on 
la donne dans du botillon, ou dans 
quelque eau cordiale , depuis dix, 
jufqu’à vingt ou trente grains, & 
même jufqu’à une dragme, 
Prenez des extremitez noires des 
Tom IT, € 
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_écrevifles de mer quatre onces, des 


yeux de cancres de riviere, des per 


les orientales, & du corail rouge 
préparez, de chacun une once , du 
fuccin blanc , de la racine de con- 
trayerva, & de viperine virginien- 
ne, de chacune fix dragmes, dela 
pierre de bezoard oriental trois 
dragmes, de l’os de cœur de cerf 
quatre fcrupules , du fafran deux 
fcrupules, Pulveriflez le tout , & 
l'arrofez d’une once & demi d’ef- 
prit de miel, puis prenez de la ge 
lée de viperes , & en faites des 


trochifques , que vous laiflerez fe. 


cher à l’ombre, & que vous gar- 
derez pour le befoin, Cette pondre 
eft fort eftimée contretoutes for 
es de maladies epidemiques , & 
particulierement contre la petite 


verole, & la rougeole, contre la 


malignité de ces maladies, contre 
tout mauvais air, & contre toute 


forte de venins. Elle eft auffi forte 


recommandée contre la pefte , tant 
pour s’en preferver ; que pour s’en 
guerir : cat elle fortifie le cœur, & 
les partiesnobles. On la donne en 
pareille dole , & on en ufe de mê- 
me que de la poudre de viperes, 
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. Prene7 de la racine d’angelique, 
de contrayerva, & de ferpentaire 
virginienne, de chacune demie on. 
ce, dela pierre de bezoard orien.. 
tal , de la poudre de viperes, & de 
bezoard mineral , de chacun trois 
dragmes , & foit fait pondre qu’on 
aromatifera avec quelques goutes 
d'huiles diftillées d’angelique, d’é. 
corces de citron, & de canelle, Elle 
elt excellente contre toutes fortes 


de venins, & de poifons: car en 


fortifiant & défendant les parties 
nobles, elle pouffe la malignité par 
les füeurs, ou par Pinfenfible tranf. 
piration ; On la donne dans du vin 
d’Efpagne , ou dans quelque eau 
cordiale, depuis un fcrupule jufqu’à 
une dragme, 

Prene? du fcordium , des rofes 
rouges, & du bol d’Armenie, de 
chacune une once & demi, de la 
refine de ftirax, de la canelle , du 
bois de caffe, des feüilles de dictam- 
ne de crete, de la racine de tormen- 
tille , debiftorte, de gentiane, de 
galbanum , de fuccinum, de terre 
lemne, de chacune demie once , de 


_ Fextrait d'opium, du poivre long, 


du zingembre , dela femence d’o- 
€ 1} 
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xalidis, de chacun deux dragmes, 
du miel rofat, trois livres quatre 
onces,du vin de Malvoifie deux on- 
ces, & foit faite elecluaire diafcor 
dium, lequel approche fort des ver- 
tus de la cheriaque ; à laquelle mê- 
me on le prefere dans les maladies 
où l’on craint de trop échauffer, 
Il eft particnlierement ufté dans 
les fiévres malignes , & dans tou- 
tes les maladies epidemiques , il eft 
fort recommandé tant pour prefer- 
ver de la pefte, que pour la guerir. 
On s’en fert aufli fort à propos 
contre les vers, contre la pourri- 
ture des humeurs , les coliques 
venteufes , Les dévoyemens d’efto- 
mac, & contre les diarrhées, & les 
diffenteries. Il arrête aufli les flu- 
xions , & appaife les douleurs. La 
dofe ordinaire du diafcordinm eft 
depuis un fcrupule jufqu’à une 
dragme. On le prend en bol ,ou on 
le diffour dans du vin, dans du 
boiiillon, ou dans quelqueeau , ou 
liqueur cordiale, 

PreneX des viperes feches avec 
leurs cœurs, & leurs foyes vingt- 
quatre onces,des trochifques fquil- 
litiques, de lextrait d’opium the- 


LE TA FT SRE 
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baïque , de chacun douze onces, 
de la racine de contraÿyerva , de vi- 
perine virginienne , d’angelique, de 
grande valeriane, de meum atha- 
mantique , de la gentiane, de l’a- 
riftolocke tente, du coftus, du nard 
indique , du nard celtique ; de la 
canelle ,de l'huile denoix mufcu- 
des tirée par expreflion , du fa- 
fran , du dictamne de crete , du 
folium Indium , du fcordium, du 
calamenth de montagne, du po- 
lium montanum jaune, du chamc- 
pycis,des fommitez de petite cen- 
taurée,& d'hypericon, des fleurs de 
ftechas Arabique, de la oraine d’a- 
momum racemofum, du pétit car- 
domome , de:la femence de perfil de 
Macedoine , d’ameos, de {efelli de 
Marfeille, dela mirrhe triglotide, 
de chacun huit onces, de la refine 
de ftyrax pure, de l’opoponax , du 
du fagapenum, du caftoreum , de 
chacun quatre onces , de l'extrait 
mucilagineux de graine de genic- 
vie , foixante & douze livres & 
demi, du vin de Malvoifie une li 
vre & demie, & foit faire #heria- 
que, qui eft fort eftimée pour la 
guerifon, ou pour le foulagement 
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des maladies froides, & de toutes 


celles où la chaleur naturelle fe 
trouve affoiblie & languiffante , 
comme dans la paralyfe, l’apo- 


plexie, l’epilepfie, la lethargie, les 


convulfions , & toutes les mala. 
dies du cerveau, Elle eft fort pro- 
pre contre les foibieffes, & les dé- 
voyemens d'eftomach , & des in- 
teftins, contre la diarrhée, la dif- 
fenterie , la lienterie , le cholera 
morbus | & toutes les coliques ; 
contre les fiévres intermitentes , & 
particulierement la quarte ; contre 


les vers , contre toutes fortes de 


poifons , & de venins ; contre la 
pete , la petite verole, la rougeole, 
& toutes maladies epidemiques ; 
contre les morfures des chiens en- 
ragez , & de toutes fortes d’ani- 
maux ; contre les infomnies, & les 
tranchées des petits cnfans , contre 
les pafions hifteriques, liétericie, 
& une infinité d’autres maladies. 
On la prend en forme de bol, & on 
boit fi l'on veut un peu de vin .par 
deflus . ou bien on la diffout dans le 
vin, ou dans quelque eau cordiale. 
.Onen donne depuis le poids d’un 
grain jufqu’à trois ou quatre, & 


; LS le à 
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_jufqu'à fix aux enfans, & depuis 


un fcrupule jufqu’àa une dragme 
aux perlonnes adultes , & même 
jufqu'à deux aux perfonnes ro- 
baftes, & dans des occafions pref- 


fantes. 


Prenez dela racine d’iris de flo- 
rence , & du benjoin, de chacun 
une once & demi, duftirax choifi 
fix dragmes , du bois de rofes demie 
once, du fantal citrin deux drag- 
mes, du calamus aromatique, & 
de l’abdanum , de chacun deux 
fcrupules , des eurs de benjoin un 
fcrupule ; Pulverifezle tour, &le 


mettez dansune grande cucurbite. 


avec une livre d’eau role , & demie 
livre d’eau de fleurs d’oranges, & 


aprés y avoir adapté un vaifleau de 
bi P 


rencontre , & l'avoir laiffé digerer 


au Bain marie tiede pendant vingt- 


quatre heures , on exprimera le 
tout, & on y diffoudra fix grains 
de mufc d’orient , & huit grains 
d’ambre gris , puis on gardera l’ean 
odorante dans une bouteille de ver- 
re bien bouchée, Elle eft excellente 
pour fortifier le cœur, & le cerveau, 
corriger le mauvais air, & refifter. 
aux veruns, 
" € jiij, 


Eau odorati- 
te, 


Foudre de 
violetre odo- 


_ jante, 
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Prenez des roles, & des æœillers 
de chacun huit onces , du girofle 
cinq onces , de la marjolaine qua- 
tre onces, du ftorax une once , du 
benjoin deux onces, du bois de ro- 


fes une once, du fantal citrin fix 


Frochifques 
edoranfs 


dragmes, du calamus aromatique 
deux onces & demi, de l'iris de 
florence fix livres , du mufc d’o- 


rient, & de l’ambre gris de chacun 


une dragme , & foit faite poudre 
de violette d'une fenteur admirable 
pour réjoüir le cerveau , le cœur , 
corriger le mauvais, & refifter aux 
venins. 

Prenez des charbons de r6ma- 
rin pulverifez quatre onces , du 
l’abdanum deux onces, du ftorax , 
& du Benjoin , de chacun une on- 
ce, dela racine de cyperus, du ca- 
lamus aromatique , du maftic, & 
du fuccinum , de chacun deux drag- 
mes , du mufc, de l’ambre oris, & 
de la civette, de chacun dix grains. 
Pulverifez & mêlez bien le tout en- 
femble, & en faites de petits +r0- 
chifques avec le mucilage de som 
me adragant tiré avec l’eau de 
fleurs d’oranges , que vous laiffe- 
rez fecher à l'ombre, & que vous 


Y 


. 
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garderez dans une boëte bien bou- 
chée, Ils font d’une odeur douce & LS hu 
agreable, & fort propres à réjoüir 
& fortifierle cerveau, & le cœur, 
& à corriger les mauvaifes impref- 
fions de l’air. 
Prenez dela refine de ftyrax tres- re 
Ps É odorans. 
pure, du benjoin choifi, & des char- 
bons de falicis , de chacun une on- 
ce , du tacamacha odorant pur, & 
du vrai bois d’aloés, fubtilement 
pulverifez , de chacun demie once, 
de l’ambre gris une dragme , du 
mufc demi dragme , de la civetre 
fix grains, des huiles diftillées de 
bois de rofes , de canelle, & de ai- 
rofles, de chacune fix grains, & 
foit faits des trechifques avec le 
mucilage de gomme adraganth tiré 
avec l’eau rofe, & fechez à l’om- 
bre, lefquels font beaucoup. plus 
chers que ceux qui precedent ; mais 
leur odeur eft incomparablemenct 
plus agreable, 

Prenez des huiles diftillées de a be- 
rhuë , d'écorces decitrons, &d’o- 
franges , de lavende , d’angelique, 
de chacune demie fcrupule, de fuc- 
cin rectifié cinq goutes, de cam- 
phre quatre grains, de l’hûile de 
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€e que c’eft 
que les Reme- 
des Petoraux 
auBechiques, 


noix mufcades demie once, & foit 
fait Bañme bezoardique | qui eft 
excellent contre le mauvais air, & 
particulierement en tems de pete, 
Il eft aufli fort propre pour abba- 
tre les vapeurs de la matrice. Ce 
baûme eft auffi fort efficace contre 


les maladies du cerveau , & on peut 


le furnommer apopleilique. 


CHAPITRE IV. 


Des Remedes. Peétoraux 
Bechiques. 


F5 Kemedes Pectoraux , ou Be. 
chiques , font ainfi nommez .. 
parce qu'ils conviennent aux ma- 
ladies. de la poitrine , comme la. 
toux, la pleurefie, la peripneumo- 
nie , l’ahftme , la palpitation du. 
cœur, la fyncope, & ils font com- 
pofez. de fubftances huileufes dou 
ces , & temperées,. qui adoucillent. 
les acretez qui tombent fur la poi- 
trine & amoliflent les plhegmes: 
ui s’y font attachez , ou bien des. 
übftances tenués, falines &-vola…. 
iles, qui détergent & purifient les: 
humeurs vifqueufes qui font.des 
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obftructions, & en facilitent l’ex_… 
pulfion au dehors. Tels font le 
lait ,le tuffilage , la reolifle, la ra- 
cine d’althea , de grand fymphi- 
tum , les raifins, les jujabes, les 
febeftes , les figues, l'huile d’aman- 
des douces , les racines d’enula 
campana , d’iris , d’ariftoloche , la 
pulmonaire , l’hiffope , les capilla. 
res, le marube blanc, lelierre ter- 
reftre , les préparations de foufre, 
les fleurs de benjoin, & autres fem. 
blables. 

Dans la toux noëturne, la pou- un 
dre fuivante eft fpecifique : car elle teia TOUx. 
ôte lirritation, & cemperel’acidi. Poudre. 
té & la falure de la lymphe:. Prenez. 
de la nature de baleine vingt-qua- 
tre grains, du fuccin préparé un: 
fcrupule, du laudanum trois grains, 

& foit faite poudre | que vous divi- 
ferez en deux parties égales, dont: 
vous donnerez l’une à cinq heures. 
aprés midy, & l'autre à l’heure du: 
fommeil aprés un leger foûper. | 

Prenez de la nature de baleine, Moudre: 
deux fcrupules , des leurs de ben- 
join un fcrupule, du fel volatile de 
fuccin demi fcrupule , du laudanum 
quatre grains , & oit faite poudre, 

| € v]}; 
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qui eft plus efficace que la prece. 
dente, & qu'on divifera en quatre 
parties égales à prendre en fe cou. 
chant. 

Prenez duftorax calamite, du fuc 
de réglifle diflout & épaiffi , ou de 
l'extrait de régliffe tiré avec l’eau 
d'hiflope, de l’encens mâle, de la 
mitrhe rouge , de l’opium de la 
thebaïde corrigé avec le fel de 
tartre , ou le laudanum , de cha- 
cun demie dragme , des fleurs de 
benjoin, & du fafran d’orient, de 
chacun un fcrupule , du firop de pa- 
vot blanc quantité fufhifante pour 
former la mafle des pilules, dont 
les vertus font femblables à celles 
des poudres ci-deffus, & dont la 
dofe eft depuis dix jufqu’à quinze 
grains, Es 

Prenez de la femence de jufquia- 
me blanc, dupavotblanc, de cha- 
cun demie dragme , de l’encens 
mâle , de la mirrhe rouge, de cha- 
cun un fcrupule, du laudanum trois 
grains , du fafran demi fcrupule, 
du fuc de regliffe épaiffi une drag 
me , du fucre d’althea demie once, 
du mucilage de gomme adraganth 
diffoute dans de l'eau rofe quantité 
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fufffante pour former des fablerres 
pour la roux , dont le malade en 
tiendra une de tems en tems dans 
la bouche pour avaler peu à peu. 

Prenez de l'orge mondé demie 
once , desjujubes, & des febeftes, 
de chacun au nombre de douze , 
des raifins fans pepins fix dragmes, 
des figues graffes , & des dattes 
fans noyau , de chacune au nombre 
de (x, des feüilles de fcabieufe , de 
pulmonaire , d’hiffope, de politric, 
de chacuneun manipule , des fleurs 
de tuffilages une poignée & demi, 


de la racine de guimauve, & de 


grand fymphitum de chacune de- 
mie poignée , de la réglifle deux 
dragmes, de l’eau de fontaine que- 
tre livres, Faites boüillir le tout 
jufqu’à la diminution de la troi- 
fiéme partie , pañfez-la enfuire à 
travers un linge, & donnez de cette 
décoition à boire fouvent au malade 
incommodé de la eux. Onen peut 
faire un /frop en clarifiant la dé- 
coétion , avec des blancs d'œufs , & 
en la faifant cuire avec du fucre en 
confiftence requife. 

Prenez de l’huile d'amandes dou- 
ces recente tirée fans feu, du firop 


Déco&icr. 


Decotion:, 


Decoûtien, 


Mixture. 
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de capillaire, de pavotrheas , ou de 


pavot blanc, de chacun une once 
& demi, du fucre candit deux drag- 
mes. Mêlez bien le tout dans un 
mortier , & en prenez le foir en 
vous couchant. Il n’y a point de 
toux , pour grande qu'elle foit, 
qu'elle ne diminuë , & ne s’adou- 
cifle. | 

Prenez de la racine daunée & de 


botris, de chacune trois onces, des. 


jujubes , & des raifins de Corin- 


the, de chacun une once & demi. 


Faites infufer le tout à chaud du- 


rant quelque tems dans du vin 


d'Efpagne , exprimez-le fortement 


aprés la coction, & y ajoûrez du. 


fucre candit rouge, pour lui don- 
ner la confiftence de miel. La dofe 


de ce rernede eft d'une cüeillerée le: 


matin & le foir. Il guerit infailli- 
blement la roux des adultes , aprés 


un vomitf, & celle des enfans fans. 


vomitif, 

La mixture qui fuir eft excellen- 
te pour faire fortir dehors la ma 
tiere vifqueufe & craffe de l’eftoz 
mac quientretient la toux: Presez 
de l’eau d’hifflope, & de tuflilage, 
de chacune deux onces, du firop 
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d’abfnthe , &de nicotiane, de cha- 
cun fix dragmes, de l’oxymel fquil. 
htique, & de l’eau afthmatique de 
Rodolphe , de chacun demie once, 
de l’efprit de nitre, ou de fel doux 
quantité fufhfante pour donner une 
acidité agreable , & foit faiterix- 
ture peitorale pour prendre par 
cüeillerées. 

Prenez de la pulpe de racine d’al- 
thea une once , de la poudre de ra- 
cine d’iris de florence, & de régliffe 
ratiffée, de chacune deux dragmes, 
des fleurs de foufre deux fcrupules 
des fleurs de benjoin deux fcrupu- 
les, du fucre blanc huit onces, du: 
mucilagé de gomme adraganth 
quantité fufhfante pour former des. 
tablettes , qui foulagent beaucoup. 
ceux qui ont la roux. Onen prend. 
la moitié d'une à la fois, loin des 
repas ,à toute heure du jour ou de 
la nuie qu'on eft preflé de la 
toux. 

La pondre faite de demie once Toudie-. 
de fleurs de foufre fucrées, & d’un 
fcrupule de benjoin , donnée à la 
quantité de deux fcrupules dans un. 
œuf à la coque, le foir en fe cou- 
chant, & le matin , durant trois: 


Tablettess. 
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jours confecutifs, guerit parfaite 
ment la to#x : On prépare les ffeurs 
de foufre [ucrées ; en prenant deux 
parties de fleurs de foufrecommu- : 
nes, & une partie de fucre, & le 
poids égal autant de tête morte de 
vitriol, qu’on fait fublimer en- 
femble. 

Le Benjoin eft appellé avec jufti- 
ce le baûme de la poitrine, &ileft 
falutaire dans toutes les maladies 
de la poitrine. Son eflence mêlée 
avec l’effence de fafran, & de fuc- 
cin, eft merveilleufe dans la roux 
de la poitrine , de même que le 
baûme de foufre anifé , ou fuc- 
ciné, 

Prenez des cloportes préparez 
deux dragmes , de la poudre de fe 
mence d’ortie, & de bardane : de 
chacune demie once , de l’huile de 
noix mufcades diftillée demi fcru- 
pule , du fel de fuccinum demi 
dragme , du fuc de réglifle quan- 
tité fufhfante pour faire des pilules, 
defquelles on en prendra trois le 
matin, & autant le foir. 

Prenez de la pulmonaire qui eroît 
fur les vieux chefnes une poignée, 
faites-la boüillir un peu de cems 


Effence. 


. Pilules. 
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dans trois pintes d’eau ; ajoùtez-y 
des quatre capillaires unepoignée, 

le poids d’un écu de criftal minerai, 
 & fix onces de miel blanc de Nar- 
bonne ; continuez à faire boüillir 
le tout en l’écumant jufqu’a la di- 
minution de deux pintes ; Paflez la 
décoifien encore toute chaude à tra- 
vers unlinge , & étant froide ver- 
fez par inclination le plus clair, & 
en donnez à boire le matin , l’a- 

A / °° 
prefdinée , & le foir en fe couchant 
au malade affligé de la roux inve- 
terée 5 c'eftun remede efficace & 
experimenté. 

Prenez de l'orge entier, des pe- 
tits raifins paflez fans pepins , de 
chacun une once , de la réoliffe 
mondée deux dragmes , fix figues 
grafles, des capillaires de Venus, 
de l’hiffope , de chacune demie poi- 
gnée , de la femence de chou deux 
dragmes, des pignons frais demie 
once. Faites cuire le tout dans de 
l'eau de fontaine ; ajoûcez [ur qua- 
tre livre de la colature , une once 
de miel blanc de Narbonne écumé, 
demie once de fucre candit , ou une 
once de firop d’erifinum , de juju- 
bes , où de pied de chat :: Mélez 


Decoction. 


4  INSTRUCTIONS 
bien letout, & en donnez fix on- 
ces en fe couchant , & autant le 
matin à jeun , & même à boire pen- 
dant le jour. Cette décotion eft un 
remede fpecifique pour la roux, & 
tres-utiles aux Predicateurs, aux 
Avocats, & à ceux qui deviennent 

enroûez à forée de parler. 
PreneY deux onces de fuc de 
. chou dépuré , une dragme & demie 
de la racine d’arum préparée où 
fraiche fix dragmes, deux onces de 
ficop de jujubes, ou de pavot, & 
un peu d'oxymel fquillitique , & 
oit fait eclegme, qui eft propre 
dans l’enrouëment caufé par une: 
matiere crafle & vifqueufe , & 
qu'on léchera de tems-en terms. 

 . L’Emulfion fuivante eft excel 
tre la PLEU- fente dans la pleurefie : Prenez de: 
Penipneu la femence de chardon de Nôtre. 
MONIE. Dame, & de pavotrheas, à raifon 
Emulfion. de la douleur , de chacune deux 
dragmes , de l’eau de pavotrheas & 
de Reine des prés quantité fufi- 
fante pour faire une emwlffon, à la- 
quelle vous ajoûrerez de la dent de 
fanglier préparée, de la machoire 
de brochet préparée , de l’antimoi- 
ne diaphoretique un fcrupule de: 


Eclegme. 
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chacun, & du fucre pour la dul- 
cifier. d | 

Prenez de l'eau de la Reine des 
prés , ou de cerfeüil, trois onces, 
du top de pavotrheas deux ences, 
du bezoard mineral feize grains, 
& foit faite wixture anripleureri- 

ue, 

Prene? du fuc dépuré de dent de 
Iyon, de l’eau de plantain,.& de 
roles , de chacun deux onces, de 
l'eau prophylaétique, ou de vinai- 
gre diftillé demieonce, de la pou. 


dre d'yeux d’écreviffes demie drag 


me, du firop de pavotrheas une on- 
ce & demi, & foit faire #ixture ; 
qu'on prendra par cüeillerées de 
téms entenms, 

Prenez de lelixir de proprieté 
fans acide vingt goutes, de l’efprit 
de fél'armoniac huit goutes,de l’eau 
de chardon benit quatre onces , du 
firop de guimauves une once, & 
foit faire wixrure anripleureri_ 
que. 

Prenez de l’eau de pavotrheas, 


& de chardon benit , de chacune” 


une once & demi, des yeux d’écre- 
villes préparées ,une dfagme , du 
{el volatile de machoire de brocher 


Mixtures. 


Mixture;s 


Mixture.. 


Mixture, 


Mixture, 


Foudre, 


Mixture. 
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quinze grains, du laudanum deux 
grains, du firop de pavotrheas, & 
de fcabieufe, de chacun fix drag- 
mes, & loir faitixture. 

Prenez de l’eau de perf} , d’hiflo. 
pe, & de fenoüil, de chacune une 
once , de l’eau cheriacale fimple de- 
mie once, de l’efprit volatile de {el 
armoniac demie dragme , du lau- 
danum quatre grains, du firop de 
pavotrheas une once, & foit faite 
mixture antivleuritique. 

Prenez de l'extrait de fleurs de 
pavotrheas , de mauves rouges en 


arbre , du guy de chefne, de cha. 


cun une dragme & demi, de la ra 
pure de dent de fanglier, &de la 
corne de rinecerot, de chacun deux 
dragmes ; de la machoire de brochet 


une dragme & demie, de l'écorce 


Anterieure d’aveline une drame : 


de l’anodin mineral , c’eft-à-dire, 
du nitre fixe demie dragme , une 
dragme & demi de magiftere de 
corail, avec la teintute, ou le fuc 
épaiffi de fcabieufe pour faire une 
pate. La dofe eft d’un fcrupule avec 
de l’eau de pavotrheas,ou avec deux 
onces d'huile d'amandes douces. 
Prenez du fel prunelle deux drag. 
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nes, des fleurs de pavotrheas, & 
de corail rouge , de chacun une 
dragme , du fucre candit demie on. 
ce, & foit fait posdre , dont la dofe 
eft de deux dragmes, beuvanc par 
deffus un peu d’eau de pavotrheas, 
eu de chardon benit. 

Prenez de l'extrait de fuligine , 
& de lierre terreftre, de chacunune 
dragme , de l’efprit de fel armo- 
niac , ou de corne de cerf huit sou. 


tes , de l’antimoine diaphoretique 


douze grains , de l’eau de fleurs de 
fureau , oude cerfeüil cinq onces, 
du firop de pavotrheas une once, 
& foir faire saixture antiplenreri. 
que, | 

Prene? de Vextraït d'album pul- 
Jum tiré avec la décoction de lierre 
terreftre une dragme , du fang de 
bouc bien préparé demie dragme , 
du magiftere de us orientales 
quinze grains, de l’eau de meliffe, 
ou de chardon benit cinq onces , du 
firop de capillaires une once, & foit 
faite mixture, 

Prenex de l'antimoinediaphore- 
tique , & des yeux de cancre, de 
chacun une dragme & demi, des 
fleurs de fel armoniac, & de fleurs 


Mixtüre. 


Mixture, 


Poudre, 


Mixture. 
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de pavotrheas de chacune demie 
dragme, & foit faite poudre pour la 
peripnenmonie pour quatre dofes. 

Prenez del’huilede lin nouvel'e- 
ment extraite trois onces, du firop 
violat une once & demi, de l’eau 
d’hiflope cinq onces , de l’efprit de 
vin camphré, & fafrané fix goutes, 
& foit faite #sixture, qui appaile la 
douleur enexpectorant , & foulage 
fenfiblement le mal. La dofeeft de 
deux ou trois onces plufeurs fois: 
le jour. | 

La décoition d'orge avec la ra- 

cine de régliffe, d’aunée, d’efca… 


.bieufe, le firop violat, ou de juju- 


bes, & quelques goûtes d’efprit de 
nitre doux, eft fort bonne au com 
mancement de la plenrefie pour fa- 
ciliter la coétion de la matiere. 

Rien n’eft meilleur pour calmer 
la douleur, qui EE davantage, 
les malades que l’onguent fuivant: 
Prenez de la graiffe de rat de mon 
tagne , ou du fuif de boucune once, 
de l’huile d'amandes douces, de ca- 
momille , & de rofes, de chacun 
une draogme, & foit fait owguenr, 
duquel on oindra fouvent le côté 
douloureux, 
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Prenez de l’onguent dialthea 
ane once, de l’huile d'amandes dou- 
ces demie once , de l'huile de cu 
min diftillée un fcrupule , des giro- 
fles quinze grains, du camphre neuf 
grains | & foit fait Érimenr. 

Prenez de l’efprit de vin fix on- 
ces, du camphre une dragme, Met- 
tez-le infufer chaudement jufqu'à 
ce que le camphre foit diffour; 
ajoütez-y alorsune dragme & de. 
mi de fantal citrin , imbibez un 
pain chaud de cette liqueur, & Pap- 
pliquez fur le côté douloureux. 

La décoition qui fuit eft excel- 
lente pour rompre l’abfcés des pleu- 
ritiques meur , & évacüer le pus : 
Prenez une once de feüilles de ra 
bac, que vous ferez boüillir dans 
deux livres d’eau douce ,jufqu’à la 
diminution de la moitié ; ajoûtez 
fur la fin des feüilles de mauves, 
de branche urfine , & de violettes 1 
de chacune une poignée, coulez le 
tout , diffolvez-y un peu de firop 
d'hiflope , & le faites boire un peu 
Chaud. 

Lor[qur le pus eft épanché dans 
la cavité de la poitrine, le firop de 
lierre terreftre donné de tems en 


Linimente 


Bain came 
phré, 


Decodions 


Sirop, 
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tems à la quantité de deux onces, 
avec quelques goutes d’efprit de 
therebentine, ou de foufre, eftad_ 
mirable pour mondifier & confo. 
lider. 

La Mixture fuivante eft éprou 
vée contre la pleurefie faufe , ac- 
compagnée d’un grand point : Pre- 
nez de l’eau de fcabieufe , & de 
chardonbenit , de chacune une on: 
ce & demi, de l’efprit de fel armo- 
niac une dragme & demi, de la 
teinture d'opium tartarifée demie 
dragme , du corail rouge préparé 
vingt-quatre grains , du firop de 
fcabieufe fix grains , & foit faite 
mixture, qu'on prendra par cüeil- 
Remedes fpe- lerées. 


Fi RE Prene7 de la racine de chevre- 
Dropisre feüil,debuis, de brufcus, de poli- 


DE POIC- pode de chefne, de chacune use 


Mixture, 


es once, des feüilles d’eupatoire , d’a- 
Hydromel ; sÉ. 
ue dianthe , de botryx, de lierre ter- 


reftre, de chacun un manipule, de 
la femence de carthame une once, 
de la racine d’iris de florence de_ 
mie once, de la femence d’hieble 
cinq dragmes, de la racine de ca- 
lamus aromatique demie once: 
Faites cuire le tout dans quatre 

livres 
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Jivres d’eau de fontaine , jufqu’à 
la diminution de la troifiéme par- 
tie: ajoûtez à la colature une once 


 & demi de feüilles de fenné , deux. 


dragmes d’agaric, du mechoacam, 
& duturbith, de chacun demie on 
ce, du fantal citrin une dragme & 
demi, de la racine du petit galan_ 
ga une dragme: Faites encore boüil- 
lir le tout, le vaiffeau fermé pen- 
dant deux heures , puis le pafez ; 
ajoûtez-y deux onces de miel excel. 
lent, & le clarifiez avec des blancs 
d'œufs. Vous aurez un hydromel 
purgatif, quieft tres-efficace dans 


l'hydrepifre de poitrine, La dofe eft 


depuis fix jufqu’à huit onces, deux 
fois le jour , pendant quelques 
fepmaines. 

Prenez, de l’eau de fabine fix on- 
ces, de la décoction de geneft cinq 
onces, des vers calcinez une drag- 
me, du fucre rouge une dragme &e 
demi, de l’efprit de miel douze 

outes, & foit faite wixture pour 
l'hydropifre de poitrine, pour pren- 
dre le matin durant quelques 
jours. 

Prene? des cloportes préparez 
deux dragmes , de fleurs de foufre 

ON 'ÉE 7. F 


Mixture, 


l'ilules, 
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deux fcrupules , des fleurs de ben 
join un {crupule , de la poudre de 
femence de daucus . & debardane, 
de chacune demie dragme , de la 
therebentine de Vans quantité 
fufhfante pour former des pilules , 
dont on en prendra quatre le ma- 
tin, &autant le foir, beuvant par 
deffus un verre du julep fuivant. 
Prene? de Veau de limaçons, de 

vers, de raifort , dechacune qua- 
tre onces, de l’eau de fucde bayes 
de fureau fermentéesune livre, du 
firop de fuc de lierre verreftre deux 
onces , & foit faite julep , pour 
Remedes fpe- d y dropifie de poitrine. 
dar. 27/6467 des raifins paflez quatre 
ME.  onces , de la réglifle mondée une 

Lonor. Once, du miel écumé trois onces, 
du fucre candit cinq onces, du vin 
d’Efpagne fix onces: Faites botil_ 
lir le tout jufqu’à la confiftence de 
lohot , auquel vous ajoûterez quel- 
ques goutes de vin eleboré , & 
de l’efprit acide de foufre autant 
qu'ilen faut pour donner une aci- 
dité agreable. Il eft excellent pour 
l’affhme, 

Lorfque Paffhme vient par le vice 
del’eftomac, les pilules qui fuivent 


Tulep. 


P ilules. 


DE MEbpEcins. 123 
fontadmirables: Prerez de la mafle 
des pilules d’hiera avec l’agaric un 
fcrupule , de la gomme ammoniac 
difloure dans le vinaigre fquilliti_ 
que demi fcrupule, de l’extrair de 
trochifques alhandal deux grains, 
de Pefprit afthmatique quantité 
fufifante pour faire les pilules 

La snixtion faite de deux onces 
d’eau de canelle ; & d’une once 
d'oxymel fquillitique eft fort re_ 
commandée dans le paroxifine de 
Pafthme, 

Prenez du tabac, & du treffill:. 
ge, de chacun une Poignée , que 
vous ferez cuire dans une pinte 
d'eau jufqu'à la reduction d’un 
tiers, & ajoûrez à la colature au 
tant de fucre qu'il faut pour faire 
un /rop , qui eft fingulier dans 
l'affhine, 

Prenez de la gomme ammoniac 
une dragme , de Feau d’hiffope 
Quatre onces, du vin du Rhin deux 
onces, & foit faite porion affhma_ 
tique, qui eft éprouvée & infail_ 
lible, 

Prenez de l’efprir de gomme am- 
moniac diftillé avec le {el armo. 
niac trois dragmes , de l’eau ma. 


fi 


Mixture, 


Sirog. 


Potion, 


Mixture, 


Efprit, 


Elixis- 
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giftrale de chacune une once , de 
la teinture de fafran deux fcrupu- 
les, du firop de fuc de lierre ter- 
reftre quatre onces , & foit faire 
mixture, dont on prendra une eueil. 
lerée à l'heure du fommeil, & une 
autre le matin. 

Prene? du verdet , ou des criftaux 
de verdet quatre onces , de la gom- 
me ammoniac deux onces , du fou- 
fre une once & demi : Mèêlez le 
tout & le diftillez dans une retor- 
te au feu de fable avec précaution, 
finon il cafle le vaiffeau, & toute 
la mafle tombe. Il monte d’abord 
un efprit acide fort volatile, & une 
huile tres-puante, on les fépare, & 
on rectiñe /’e/hrir : La dofe eft de 
quinze à vingt soutes. Il eft excel 
lent dans ’affhme, & refout admi- 
rablement bien les matieres vif. 
queufes. L'huile fert pour malaxer 
les emplatres pour les tumeurs du- 
res & fcyrrheufes des vifceres , ou 
des parties externes. 

Prenez dela pulmonaire d'Italie, 
ou de vieux chefnes, du gnapha- 
lium montanum, du marube, de. 
l’hiflope , des choux , du roflolis, de 
la veronique , de la fcabieufe, des 
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fetilles de tuffilage , de chacunune 
poignée, des fleurs d’aunée, de fca 
ar de chacune trois pincées, de 
la racine d’aunée, detuflilage, d’a- 
riftoloche ronde, ds iris de foréncss 
de chacune une mars “dela ifueRes 
de maftic, du fafran d’orient, du fuc 
de régle de chacun demie once, 
du benjoin une once & demie, qui 
eft. admirable dans les maux de la 
poitrine, du ftorax demie once, de 
Fhuile de mufc deux dragmes , de 
la femence de creflon, & d'ortie, 
de chacun trois dragmes ; Arrofez 


le tout d’ efprit de foufre ; mettez- 
le infufer dans de Pefprit d'hiflo- 


pe , d’aunée , & de roffolis ; & 


aprés Pavoir nié en di seftion 
quelque tems, filtrez la liqueur, 
diffoivez-y l’extrait oo qui 
n'eft autre chofe que le fuc de : 
filage , où de plantain épaiffi, 
la gardez pour Le befoin. Cet: à 
Miele avec: demi dofe d’ efprit 
afthmarique, & bü jnfqu'à vingt 
Où trente goutes, eft un excellent 
remede pour laflime, | 
Prenez de l’eau de fleursde ra- 
ves une once & demi , de l’eau de 
veronique , & d’hiflope, de chacu- 
É ii 


Mixture, 


Kfixture. 


Poudre, 


Poudre, 
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ne une once, de Pefprit de zedoa 
tia fix dragmes, de la gomme am- 
moniac demie dragme, de l'efpric 
acide de foufre quantité fuffifante 
pour mieux diffoudre la gomme 
amimoniac , & donner une agreable 
acidité, & Loit faite srixrure pour 
prendre detems en tems par cueil- 
lerées, Onne fçauroit trop recom- 
mander l’eau de fleurs de raves S 
parce que l'experience fait voir que 
Cette eau mêlée avec le fafran, & 
Un peu de mufc, redonne miracu- 
leufement la refpiration aux +//h- 
MAlIqUES, 

Prenez de la nature de baleine 
demie dragme, de l’eau d'hiffope 
quatre onces, du firop de nicotia_- 
ne fix dragmes, & foit faite #75xwr#. 
re ; qui eft excellente dans le paro- 
xifme de ’affhine, 

Prene7 de la poudre d’yeux de 
cancres deux dragmes , du fel pru- 
nelle une dragme & demi , du fel 
de fuccin demie once, & foit faite 
pondre, qu’on divifera en fept pri- 
{es, pour prendre durant fept ma. 
tins confecutifs. 

_ On ne fçauroit dire combien 
les. cloportes {ont finguliers pour 


dr.  wxr MansérnNe,  f:7 
Paffhme, donnez durant plufeurs 
jours à la quantité d'un fcrupule 
dans du vin blanc. Leur vertu con- 
fifte dans leur fel volatile nitreux 
fort incifif & diuretique, La meil- 
leure maniere de les préparer , eft 
de les mettre infufer tous vivans 
dans du vin blanc, de les faire def. 
{cher | & d’arroufer la pondre de’ 
quelques goutes d’efprit de fel ar- 
moniac, $ Décodion 

Prenez de Veau de cichorée , & 
d’ofeille , de chacune quatre livres, 
du fantal citrin coupé menu quatre 
onces : Mettez infufer le tout au 
Bain marie pendantun jour, puis 
le faites cuire le vaifleau bien fer- 
mé pendant trois heures. La dofe 
de cette décollion eft de quatre on. 
ces le matin & le foir durant qua- 
rante jours : elle eft éprouvce. 

La décoëlion fuivante eft éprou- Decoäion:. 
vée & tres-utile dans l'affhme , & 
dans-l’orthopnée : Prenez de la ra. 
cine de zedoaria demie once, de la 
gomme ammoniac deux dragmes, 
des fleurs de foufre trois dragmes, 
du fafran un fcrupule.. Concaflez le 
tout, & le faites cuire dans une li- 
vre d’hydromel jufqu’à la moitié. 


Fi 


Mixture, 


Pilules, 
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La dofe eft d’une cüeillerée plu 


fieurs fois le jour, 


Prenez de la racine de fenotüil, de 
cabaret , d’iris de florence , de cha- 
cune trois onces, de la régliffe mon- 
dée deux dragmes : Faites cuire le 
tout dans de l’eau de fontaine juf. 
qu'à la diminution de la troifié- 
me partie ; Diflolvez dans huit on 
ces de colature une dragme de 
gomme ammoniac , demie once 
d'oxymel fquillitique, uné once de 
firop de choux , & foit faite mix 
ture, 

Prenez de l’aloés fuccotrin prépas 
ré avec le fucde lierre rerreftre dé. 
puré , & de l'extrait de geniévre 
deux onces, de la mirrhechoifie en 
poudre trois dragmes , du fafran 
d'orient en poudre une dragme & 
demi , de l’antimoine diaphoreti- 
que, & de la gomme deoajac, de 
chacun fix dragmes, du baûme de 
perou quantité fufhfante pour faire 
la mafle des p'lules , dont on pren: 
dra un fcrupule durant un mois 
entier. …. 

Ce qui guerir lepilepfe des adul- 
tes, guerit auffi {’/fhme occulte, ou 
convulfif: ainf les fels volatiles de 


Pie 
$: 


HSE 
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fuccin , de corne de cerf, de fang 
humain ,le caftoreum, & le lauda- 
num y font tres-convenables, 

Prenez une dragme de conferve Don à 
de rofes, demie dragme de theria- te le HO. 
que, & trois grains de laudanum, RUET: 
& foit fair bol , qui eft excellent Sol 
pour arrêter promtement le #o- 
quet. 

Prenez de la theriaque demie Bol 
dragme , du bois d’aloés , ou de la 
femence d’anis derni fcrupule, de 
lhuile de macis deux goutes, du 
laudanum un grain , avec du fuc 
de coins pour faire un bel. ; 

Prenez de l'orge mondé une poi- ul 
gnée, de la femence d’anis, d’aneth, 
de fenouil , de chacune une drag- 
me , des fleurs cordiales, de chacue 
ne une pincée, des quatre femen- 
ces froides , de la femence de pavot 
blanc , de chacune une dragme, de 
la femence de pourpier, de laidtuë, 
de chacune demie dragme, de la 
régliffe mondée trois dragmes : Fai- 
tes cuire le tout dans de l’eau com- 
mune jufqu’à la reduétion d’une li- 
vre. Coulez la décoétion, & laro- 
matifes avec les efpeces diatraga- 
cnthum frigidum , diarrhodon. 

; f y 


Cataplafme, 


Bilules. 
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abbatis, diatrionfantalon , de cha: 
cun un fcrupule. Enfin ajoûtez-y. 
une once & demi de firop violat , 
du firop de jus de citron, &de ro 
fes , de chacun une once, & foit 
fait julep, quieft tres-recomman- 
dable pour appaifer le hoquer. 

Le Cataplafine qui fuit eft éprou- 
vé & affuré pour le hoquet : ?renez.. 
des bayes de laurier , des rofes rou- 
ges fauvages , de la menthe, de 
chacune une poignée ‘: Pulverilez: 
le tout, & le mêlez avec une quan. 
tité fufhfante de levain tres-aigre;,. 
verfez-y du vinaigre tres-chaud & 
boüillant ; appliquez le tout à la. 
region de l'eftomac., & de la poi- 
trine ,avec un linge entriangle, &: 
à mefure qu’il fechera , trempez-le. 
de vinaigre | & le remettez, 

Le pain chaud arrofé de bon vin... 
& de quelque cücillerée d’eau de 
vie camphrée , & appliquée fur. 
leftomac, fait ceffer le hoquer ; de 
mêmes que } l’huile diftillée d’anis, 
& de giroflés , fi on enduit le 
nombril. 

Quand la caufe du hogquet eft dans 
l’eftomac , & que l’épium:n'eft pas 
affez puiffant pour l'arrêter, il faut 


3e 
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avoir recours à la purgation , & 
fur tout aux vomitifs : car les ho 


_quets rebelles procedent fouvent 


d’une humeur viciée fortement at 
tachée à l’orifice de l’eftomae , dé- 
tachez-là par un vomitif, vous ôtez 
le mal, S’il eft neceffaire de purger 
par bas, que ce foit avec les pilu- 
les d’aloés, & le laudanum, on avec 
le calomenelos compofé de feize 


grains de mercure doux, & de huit 
de diagrede fulphuré , ou avec les 
pilules faites de trois dragmes de 
caftoreum , de trois dragmes de 


mirrhe , de demie once de {el gem- 


me , du diagrede , & du maftic , de. 
chacun une dragme , de l’aloés. 


choifiau poids du tout , du fuc de 
menthe quantité fufhfante , la dofe 


eft d’une dragme , qu'on prend le 
matin deux heures avant le diner 


deux fois la fepmaine. Dans les 


jours d'intervalle on lui donnera de 


la poudre compofée de demie once 


de femence d’aneth, de zedoaria 


de bois d’aloés, de noix mufcades . 


de girofles, de poudre d’iambre, de 
chacune une dragme , dans un peu: 


de vin. 


- 85 le-hoquet eft produit par une 


fs 


Ejeduairé 


Efprit. . 
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humeur froide & pituiteufe: Prenez 
de la femence d’aneth , de chardon 
benit, & de citron, de chacun un 
fcrupule , de la meliffe, de l’écorce 
de citron , de chacun derni dragme, 
du corail rouge, du galanga, du 
macis., de la canelle, de chacun dix : 
grains , des perles , & des frnarag- 
des , de chacun huit grains, de la 
corne de cerf, de la pierre de be. 
zoard , de chacune un fcrupule , du 
fucre , & du vin blanc quantité 
fufhfante pour former des srochif= 
ques ,ou un eélettuaire. 

Quand le hoquet vient. d’indi- 
geftion, l’elixir de proprieté avec 
l'efprit d’anis conviennent; S'il eft 
excité par quelque hümeur acre & 
cortofve,larixiure faire avec qua- 
tre onces d’eau rofe, & de plantain, 
quinze grains d'yeux d'écrevifle, 
vingt grains de corne de cerf br. 
lée, deux grains de laudanum, & 
deux onces de firop de pourpier , y 
eft fort propre ; & s'il accompagne 
la févre maligne, l’emulfon des 
quatre femences froides avec une 
dragme de fel prunelle | & deux 
grains de laudanum lappaifene, 

Enfin file hoque: eit caufé par une: 


RE 
; pe MEDECINE 1% 
_ humeur fort tenace , aprés avoir: 
préparé les humeurs, les pilules qui. 
fuivent font efficaces :. Prenez de 


l'agaric, & du turbith, de chacun: 
une dragme , du gingembre demi. 
dragme , du fel gemme fix grains ,. 


© 
des efpeces d’hiere deux dragmes, 


du diagrede un fcrupule, de loxy- 
mel quantité fufhfante pour faire 
la male de pilules , dont la dofe eft 
de deux dragmes, qu’on réirere fe- 
lon le befoin.. 

Prenez de l’eau de menthe une 
once, de l’ean de vie royale demie 
once, de la confection d’alcher- 
mes une dragme , du landanum 
deux grains, du firop de menthe: 
une once , &foit faire #ixture, 

our fortifier l’eftomac affoibli par: 
EE , & pour arrêter le. 
vomiffement , & le hoquet. 

_L' tHleltuaire qui fuit eft excel 
lent pour arrêter lAemopiifie , où: 
crachement du fang : Prenez. de la. 
conferve de lierre cerreftre demie: 
once, de la conferve de rofes demie 
once , de la terre fiziliée arrofée. 
d’efprit de vitriol demie dragme , 


Mixturez. 


Remedesfpes 
cifiques con 
tre LA PHTI« 
SIE,& L’EM: 
PIEME. 


Elcétuaire. 


de la pierre hematite préparée un. 


fcrupule, des. trochifques de Kara- 


Eleétuaire. 


Apozeme, 
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bé demi fcrupule, du laudanum fix 
grains , du firop de grande con 
foulde quantité fafifante pour fai. 
reun e/elfuaire affringent, La dofe 
eft de la grandeur d'une noix, ou 
d’une chataigne de tems en tems. 

Prenez de la femence de jufquia. 
me blanc, & de pavot blanc, de 
chacune dix dragmes, dela terre 
figillée, du corail rouge, de cha- 
cun cinq dragmes , de la vieille 
conferve de rofes quantité fufifan- 
te pour former un eleéluaire , qui 
convient heureufement à toutesles. 
maladies de La poitrine. 

Prenez de la racine de biftorte # 
de tormentille, & de grande con- 
{oulde, de chacune une once , des 
feüilles de plantain , de pimpinelle, 
de pilofelle, & de peruanche, de 
chacune un manipule , du fantal 
rouge deux fcrupules ; Faites cuire 
le tout dans une, livre & demi 
d’eau ; ajoûtez à la colature quatre 
onces de firop de rofes feches , OU 
dé pavot blanc, & foitfait Apo- 
éme pour quatre dofes , qu'on: 
prendra durant quatre matins , il 
fera bon d’ajoûter à chacune un: 
{érupule de fel prunelle. . 
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Prenez de l’eau de plantain fix. 
_ dtagmes, du firop de rofes feches,. 
_ oude pavot blanc une once, de 
 Pefprit de vicriol un fcrupule , & 
_ foit fair mixture, dont on prendra: 
quelques cüeillerées de tems en 
tems. 

Prenez de la décoétion d'orge, 
& de raifins paflez de Corinthe fix 
onces , du fuc de coins deux onces, 


du fucre candit quantité fufffante, 


& (oirfaire mixture, qui eft fpeci- 
fique & feure pour le crachement: 
de fans. | 
Prenez. de l'eau de plantain, de 
pourpier , de cerfeüil , de chacune 
une once, de la teinture de fonfre 


de vitriol une dragme , destrochif: 
À 2 & 
ques de carabé deux: fcrupules, du : 


fperniole de Crolius quinze grains, 


du laudanum cinq grains, du firop : 


de grande confoulde , & de pour- 
pier , dé chacun demie once, & 
foi faire mixture affringente, pour 
plufieurs dofes: 


Lorfque le crachement eft confi- 
derable , excité par quelque caufe 


externe , & fujet à la recidive, 


l'eletluaire qui fuit ÿ eft tres-pro- 
pre Prenez de la conferve de ro 


Mixtures. 


Mixtures:. 


Mixtures. 


Eletuaires. 
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“fes , & de lierre terreftre , dé chat 
cune uneonce, de Ja pierre hema= 
tite préparée deux dragmes, du co- 
rail rouge préparé une dragme , de 
la terre figillée deux fcrupules, du. 
firop de pavot blanc quantité fuff.. 
fante pour former l’elecluaire, dont. 
on prendra à difcretion. 

Poudre. Prenez du fel armoniac , & du 
nitre dépurez , de chacun demie 
once, de la réolifle, &de l'iris de. 
florence , de chacun une dragme, 
& foit fait poudre pourla phrifie. 
de laquelle on prendra le matin & 
le foir environ une demie cüeil- 
lerée, 

Prenez de l’eau de cerfeüil trois. 
onces , du vinaigre de vin trois. 
dragmes , des yeux d'écreviffes 
préparez une dragme, de l’antimoi.. 
ne diaphoretique quinze grains, du. 
firop de fcabieufe demie once, & 
{oit fait rixture , qui eft propre 
pour refoudre les grumeaux de. 
fang qui peuvent refter. 

Prenez du bois de gajac, du fan 
tal rouge une once , du bois de fa... 

*_ fafras demie once, de l’eau com 
mune huit livres : Faites digerer ke: 
tout durant douze heures, & en. 


Mixture, 


Liqueur. 
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_ fuite le cuire jufqu’à la diminution 

d’une livre & demie : Ajoûtez-y 

alors du lierre terreftre , des fom- 

mitez d’hipericon , & de veroni- 

que, de chacune deux poignées, 

de la femence de fenoüil fix drag- 

mes, de la régliffe trois dragmes, 

des petits raifins paflez deux onces, 

Faires cuire le tout jufqu’a quatre 

livres , pañfez enfuite la liqueur 
pettorale | & en donnez trois bons 

verres par jour, fçavoir le matin, 

à midy, & le foir. Si onajoûte à 

chacun quelques. goutes d’efprit 

theriacal camphré, ou d’efprit de 
tarrre , elle ‘fera beaucoup plus 

efhcace. 

Quand on donne des remedes 
contre le /“#9 grumcle SC ÿ faut 
toujours mêler des purgatifs, ou 
des diuretiques, afin de vuider in- 
fenfiblement le fang grumelé qui 
a été diffout ; Ainfi : Prenez du cer- 
feüil une poignée, de la rhubarbe 
choilie deux drigmes, des feuilles 
de fenné une dragme & demi, du 
{el de tartre un fcrupule. Faites cui- 
re le tout dansune fufhfante quan 
tité d’eau fimple ; ajoûtez à la co 
lature une dragme d’yeux d'écre: 


Potion: 


Poudfte, 


Mixture, 


Sirop. 
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vifles préparez , deux fcrupules de 
fature de baleine, quinze grains 
de corail rouge préparé, du firop 
de fcabieufe autant qu'il en faut 
pour edulcorer le tout, dont on 
fera quelques dofes , qu’on donne- 
ra en même tems pour poufier par 
bas. | | 

Prenez des yeux d’écreviffes Prés" 
parez avec le vinaigre une drag- 
me, de l'antimoine diaphorerique: 
ou fang de bouc préparé demie: 
dragme, de la nature de baleine, de 
la rhubarbe, de chacune une drag 
me, du fel de tartre vitriolé demie: 
dragme , & foit faice poudre, dont: 
la dofeeft depuis une dragme juf- 
qu'à deux, dans une décoion de: 
cerfeüil, ou de fenoüil. 

Prenez de eau: d’hiffope trois: 
onces , de l’eau afthinatique trois: 
dragmes, de l’oxymel fquillitique 
fix onces, du firop de nicotiane 
demie once , du firop émetique une 
dragme & deinie, & loir faite #54. 
ture expetlorative ; dont on prendra: 
à difcretion.. 

Prenez du fuc de lierre terreftre 
quatre onces , du fuc de marube 
deux. onces , de l’encens, &:de la: 
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sirrhe, de chacun une dragme, du 
fucre quantité fufhfante pour for 
 merun frop, quieft fingulier pour 
guerir feurement l’empieme, & du- 
quel on prend de tems en tems. 

L” Atinoine diaphoretique don- 
né à la quantité d’une dragme avec 
huit grains de fel volatile d’armo- 
niac, dans un verre de décoétion 
de choux cabns rouges , & de 
fquine , & réïteré fouvent eft mer. 
veilleux pour poufler la matiere 
purulente de la poitrine par les 
urines , & par les ftieurs, 

Prenez des feüilles de rômarin, de 
marjolaine , de fauge, de calament 
de montagne , de menthe crefpuë, 
de chacune demie poignée, de la 
racine d’angelique , de galanga , de 
veritable acorus, d’aunée , de fe- 
noüil, de chacune demie once, des 
quatre femences froides, de cha- 
cune deux dragmes , de la canelle, 
des cubebes , de chacune une drag- 
me: Hachez & concaflez groffie- 
rement le tout ; mettez-le dans un 
noüet, ou facher, & verfez d’ex- 
cellent vin deffus en quantité fufh- 
fante, Ce vis s'empreint fucceffi- 
vement des vertus aromatiques des: 


Potiofi. 


Rermedes fpez. 
cifiques con 
tre la SIN- 
COPE, & la 
PALPITA- 
TION DE 
COUT: 


Vin Cordiaf:. 


Potion, 


Potiont, 


Efprit. 
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 fimples , on en boit le matin & le 


foir , &il eft excellent pour la /#- 
cope, & pour rétablir les forces ab 
batuës par la maladie, ou par la 
vieilleffe : car le vin eft le lait des. 
vieilles gens. 

Dans la [yncope caufée par le 
poilon: Prenez de la theriaque deux: 
dragmes , de l'eau de melife fafra. 
née quatre onces, de l’efprit vola- 
tile de {el armoniac , de corne de 
cerf, ou de viperes,, quinze grains , 
& foit faite potion cordiale | qu'on. 
réiterera {elon le befoin, Dans la. 
fincope hiflerique à l’efprit & {el vo- 
lacile de faccin, &l’effence de caf 
toreum y font propres. 

Dans la fyncope qui vient par le. 
vice de l’eftomac, & même de l’ab. 
domen , le vomiffement eft quel 
quefois d’un grand fecouts, & on. 
le peut procurer avec toute feure. 
té. Quelquefois même la fyncope 
vient des humeurs vicieufes de 
l'eftomac par le confentement des. 
nerfs, alors le vomiffement eft abfo.. 
lument necefaire. 

L'Ainbre gris fermenté avec les. 
rofes , & enfuite diftillé, il fortun: 
efprit de rofes ambre, lequel don 


SRE F- QE à : 
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né depuis dix jufqu’a vingt goutes 
dans de l’eau fpiritueufe de melifle, 
ou de canelle, fait des effets fur- 
prenans dans la /ÿncore , lefquels 
feront encore plus confiderables , fi 
on y ajoûte quelquesgrains de fel 
volatile de viperes, ou de fuccin, 
ou quelques goutes de fel volatile 
huileux. 

Dans la fyncope , & la Iypothi- 
mie caufée par les purgations vio- 
lentes & immoderées, la theriaque, 
ou l’efprit theriacal , donné dans 
de l’eau de canelle , eft un remede 
promt & eflicace. De même que 
l’efprit de vin aromatifé par l’am- 
bre gris & le mufc. 

Prenez de. l’eau de buglofe , de 
roles, & de fleurs d’oranges de cha- 
cune deux onggs, dufirop de giro. 
fes, oud’œillets une once & demi, 
de l’eau de canelle demie once , de 
l'efprit de rofes deux dragmes , de 
la confection d’alchermes une 
dragme, & foit faite potion , dont 
on prendra deux cücillerées par 
intervalles, 

Prenez du corail rouge , & des 
perles préparées , de chacun deux 
dragmes , du bezoard mineral; & 


É fr 1£o 
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Poudre, 


ÆAixture, 


«Opiate, 
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animal, de chacun demi drame, 
du fucre blanc deux fcrupules, de 
l'ambre oris un fcrupule , & foit 
faite poudre contre la palpitation 
du cœur , dont la dofe eft de demi 
dragme, deux ou trois fois par jour, 
dans quelque eau diftillée, ou julep 
approprié, 
.… Préne? de l'eau de canelle , de 
bourrache , & de meliffe , de cha- 
‘une une once & demi, de l’efprit 
theriacal fimple demie once , de 
l'elixir de citron fix dragmes , de 
l’effence d’ambre gris une dragme, 
du firop d’écorce de citron demie 
once, & foit faite IMIXtUTE, 
Prenez du manus chrifti perlata 
trois onces , que vous pilerez dans 
‘un mortier de marbre, verfez deflus 
une goute d'huile de canelle, neuf 
goutes d'huile de macis, fix goutes 
d'huile de girofles, dix ooutes d'hui- 
le de noix mufcades , vingt-fept 
goutes d’effence d’ambre avec le 
Dr dix-huit goutes de teintu… 
re métallique aurée, vingt goutes 
d’efprit de rofes, de l’efprit de me. 
liffe , & de citron, de chacun onze 
goutes, de la confection d’alcher- 
mes deux onces , & Loic fait Opiare, 
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qui eft excellent contre /4 fjrcope 
des vieillards , & particulierement 
contre la lypothimie , & l’abbate- 
iment des forces , à quoi ils fout 
fujets. La dofe eft de la groffeur 
d’une aveline , ou d’une noix. 

Prenez de l’eau de canelle une 
once , de l’eau cordiale d'Hercule 
Saxen demie once, de l’eflence de 
bayes de geniévre une dragme & 
demi , de l’effence de fafran demie 
dragme , de l’efprit theriacal cam 
phréune dragme , de l’huilediftil. 
Jée de canelle pour les hommes, & 
de fuccin pour les femmes, quatre 
goutes , &c foit faite mixture , qui 
ef finguliere pour la palpiration du 
cœur , & dont la dofe eft d’une 
cüeillerée ou deux felon l’occa- 
fion, | 

Prenez du fucre blanc deux on- 
ces , que vous humecterez avec 
d’excellente eau de canelle , fans 
le rendre trop liquide, ajoûrez-y 
enfuite de l’efprit de vitriol jufqu’à 
une agreable acidité , de l’effence 
de canelle quatre goutes, de l’ef- 
fence de macis, de noixmufcades, 
& d’anis de chacune trois goutes, 
de l’eflence de girofles deux gou- 


Mixtute. 


Mixturez 


k 


piate, 


Efence, 
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tes , & foit faite mixture cardiaque, 
& confortative, dont on prendra 
feule, ou dans un boüillon. | 
Prene? de la conferve de rofes , 
de buglofe, de borrache, & de oi- 
rofles , de chacune une once , de 
l'écorce de citron, & de noix muf. 
cades confites , de chacune trois 
dragmes , des mirobolans confits 
au nombre de deux, de la confec- 


tion d’alchermes demie once , de 


l'efprit de rofes, & de l’effence de 
citron , de chacune demie dragme, 
de l'eflence de canelle fix goutes, 
du firop de pommes quantiré fufh- 
fante, & foic fait opiate, duquel on 
ufera fouvent. 

Prenez de ambre gris deux drag- 
mes , du mufc deux fcrupules , du 
bois d’aloës une dragme & demi, 
de la partie blanche de benjoin 
pur trois dragmes. Continuez & 
metrez le tout enfemble dans un 
matras avec de l’efprit de vin à la 
hauteur de quatre travers de doigt, 
& layant exactement fermé , & 
Jaillé macerer doucement fur le feu 
de cendres durant quarante heu- 
res , on paffera la liqueur teinte à 
traversun papier gris , & aprés en 

avoir 
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avoir retiré au Bain marie pour la 
_diftillation environ la moitié de 
l'efprit de vin, on gardera Peffénce 
qui refte au fond dans une fiolede 
verre double bien bouchée, La dofe 
eft depuis deux goutes jufqu’à qua- 
tre, dans un boüillon , ou dans du 
vin pour fortifier la chaleur natu- 
relle, réjoüir les efprits, & reparer 
les forces abbaruës. « 

Prenez de l'ambre oris fept orains, 
que vous diffoudrez dans de l’haile 
de canelle, & de cardamome, de 
chacun huit grains, ajoûtez.y de 
l'extrait de bois d’aloés demi {cru 
pule, des perles préparées une drag- 
me , du fucre candit une once. 
M êlez bien le tout. & le gardez 
dans un pot de fayence bien bou- 
ché pour s’en fervir au beloin. 

Une ventonfe {eche, ou fcarifiée 
appliquée fur la region du cœur, 
guerit fouvent la palpitation vio. 
lente, 

Prenez de l’eau de meliffe deux 
onces, de l’eau de cœur de cerf, de 
Veau cordiale de Saxonia , de cha- 
cune une once, de la teinture de 
corail avec l’efprit de cœur de cerf 
deux dragmes , du fel volatile de 

Tom. If, 


Baûme. 


Mixture, 
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fuccin un fcrupule , du firop de 


canelle une once , & foit faite 
mixture pour le rremblement ducœur, 
Effence, Prensz de la teinture de corail 
avec l’efprit de cœur de cerf une 
dragme & demi , de l’effence d’am- 
bre-avec Fefprit de meliffe, ou de 
rofes , ou de l’efpritde rofes ambré 
demie dragme, & foir faire ef/énce 
cardiaque , dont la dofe eft de vingr 
àtrente goutes, dans un verre de 
bon vin,ou de quelqu’autre liqueur 
Remedes fpe. appropriée. 
cifiques con-  Dyns les Fiévres intermitentes , le 
tre les FI E”’- MER , ; per, 
vRres 1N- fartre fhibié donné avant l’accés à 
our la quantité de huit ou dix grains 
conNTr dansunboüillon, ou dans un verre 
NUES ; MA- de ptifane laxative, fait vomir & 
LIGNES, & | ne 
conNTA. aller par bas fans aucune incom- 
GIEUSES. modité, & emporte en peu de tems 
Pilules. Ja fiévre, Les pilules faites de quin- 
ze grains de fcamonée fulphurée, 
de deux grains detrochifquesalhan- 
dal, de fix grains de mercure de vie 
corrigé, & de deux goutes d’huile 
diftillée d’anis, font aufli admiras 
bles pour chafler promtement les 
fiévres. | 
_ Prene7 de l'eau de cichorée crois 
onces, du {el d’abfinthe demie once, 


Mixture. 
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de l'efpritde foufre douze goutes, 
& foitfaitemixture, qu'on donnera 
deux heures avant Je frifflon, & 
qu'on réiterera, Elle opere ordi 
nairement par les urines. 

Prenez de l’eau de petite centau. 
rée deux onces, du fel d'abfinthe, 
ou du fel armoniac fublimé un 
{crupule , des yeux d’écrevifles 
préparez demie {crupule, du firop 
de chardon benit demie once, & 
loit faire mixrure Jebrifuge fhdori- 
frque. 

Prene? du fel de chardon benit, 
ou du fel de tartre vitrioléun fcru- 
pule , de l’antimoine diaphoreti_ 
que demi fcrupule, du laudanum 
deux grains, & foit faite poudre, 
qu'on donnera avant le paroxifme, 

Prenez du fe] dabfinthe, du ni- 
tre vitriolé antimonial, & des yeux 
d’écrevifles Préparez , de chacun 
demie dragme, du fel volatile de 
fuccin , ou de corne de cerf , douze 
grains, & foit faite Ponire, qu’on 
fer prendre avant le paroxifme de 
la févre quarte. 

. Prene? de l’effence de petite cen- 
taurée, de chardon benit, & d’ab. 
finthe, de chacune une dragme , de 


Sy 


Mixture 


PBowdre, 


Poudre, 


Mixtute, 


LA 


_ Potion 


Potiofs 


148 OINSTRUCTIONS 
l'efprit de fel armoniac deux drag. 
mes, & foit faite #éxture febrifuge, 
dont la défe eft de trente ou qua- 
rante goutes deux fois le foir par 
intervalles. 

Prenez de l’eau de menthe deux 
onces , de l’eau carminative une 
once, de l’efprit volatile de fel ar- 
moniac demie once , du laudanum 


un grain & demi, du firop d’écor- 


ces d’oranges une once, & foit faite 
potion, qu'on donnera par cüeille- 
rées de demie heure en demie heu- 

e. Elle eft excellente avant le pa- 
roxifme contre les inquietudes, les 
toux feches, & les groüillemens de 
ventre. 

Prenez de Veau de perfil deux on- 
ces, de l’eau de fenoüil une once, 
de l’eau ou efprit theriacal fimple 
une once & demi , du fel volatile 
de fuccinun fcrupule, du firop de 
chardon benit une once , & foit 
faite mixture febrifuge, à prendre 
par cüeillerées ayant le paroxils 
me, ® 

Prenez de l’eau de chardon benit, 
& de cichorée, de chacuneune on- 
ce & demi , de l’efprit theriacal 
fimple , & du vinaigre diftillé de 
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chacun fix dragmes, des yeux d’é- 
crevifles préparez demie dragme, 
du firop des cinq racines aperiti- 
ves une once, & foit faite potion, 
qui eft propre lors que la févre 
commance fans froid. 

Prenez de l’eau de menthe, de 
fenoüil , de fumeterre, & de l’eau 
carminative, de chacune une on- 
ce , de l’efprit de cochlearia , & 
theriacal fimple , de chacun une 
dragme, de l'efprit de nitre doux 
douze goutes, des yeux d’écrevif 
fes préparez demi dragme, du lau- 
danum un grain & demi, du firop 
d'écorces d'oranges fix dragmes 
& ioitfaite porios, qui eft fort fa. 
lutaire dans les févres /corbuiiques 
fans froid | accompagnées d’une 
extrême chaleur d’extremitez , des 
inquietudes de poitrine, & des 
vents. On la donnera par cüeille_ 
rées dans le tems du paroxifme, Il 
n'eft rien de plus puiffant, & de plus 
efficace. 

Prenez du quinquina en poudre 
fix dragmes, des feüilles de fenné 
mondées demie once , du fel d’ab_ 
finthe , ou de chardon benit une 
dragme , de la canelle concaffée 


g 1j 


Potion, 


Infufions 


Foudre. 


Poudre, 
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une dragme & demi. Faires infu(er 
le tout à froid durant vingt-qua— | 
tre heures, ou davantage dansune 
pinte d’eau , ou de ptifane ordinai- 
re ; paflez la liqueur & en donnez 


un bon verre le matin, un fecond 


une heure avant l’accés , & un 
troifiéme aprés la terminaifon de 
la fiévre ; ce qui guerit heureufe- 
ment en lâchant le ventre, & fans 
{e fentir échaufé. | 

Prenez du quinquina une drag 
me, de la fcamonée fulohurée fix: 
grains, du {el d’abfinthe demi fcru- 
pule, & loir faite poudre febrifuge, 
à purgative. 

Prenez de l'extrait de fantal rou= 
ge, de fleurs de petite centaurée 
de rofes rouges, & de laxatif d’In- 
de tirez avec l’efprit de vin , de 
chacun quatré onces, de l'extrait 
de quinquina tiré avec l’efprit de 
vin. fept onces ; de la refine de: 
jalap demie once , du mercure de: 
vie, & du foufre auré d’antimoine 
préparé avec l’efprit de vin mafti- 
chin , de chacun une once. Faites. 
évaporer le tout en confiftence de 
poudre , dont la dofe eft de quinze 
où vingt grains avant le paroxifme 
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des févres intermitenres , qu'elle 
guerit entierement fans crainte de 
recidive, Elle opere également & 
doucement par le haut, & par le 
bas. 

Prenez, du foufre d’antimoine 
trois pafties , une partie d’or , & 


deux parties de lune ; fondez le’ 


tout enfemble dans. un creufet, & 
le jettez dans une lingotiere ; re- 
duifez la matiere en poudre, &y 
ayant ajoûté autant de mercure 
füblimé , vous les mettrez dansune 
cornue de verre trois ou quatre 


jours en digeftion; donnez un feu: 
fort , & pouflez comme on fait le’. 
beurre d’antimoine.: Remettez en 
digeftion ce qui {e trouvera dans: 


le récipient duranr vingt-quatre 


heures , & le rediftillez. Par ce 


* Moyen vous aurez une huile , fur 
laquelle vous verferez de l'efprie 
rouge de nitre goute à goute ; Pla- 
cez enfuite le recipient, ou la cor 


nué fur le feu de fable, jufqu’à ce 


que vous. voyiez: vôtre poudre 
blanche bien feche. La dofe de cet. 


te panacée eft de quatre grains 


pour toutes les féures, 


Panacée, 


Prenez de la poudre de quinqui- Pilules 


A 11}. 


Julep. 


EfcAuaire 


Tablettes, 


D 
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na une once & demi, du mucilage 
de gomme adragante tiré avec l’eau 
de plantain quantité fufhfante pour 


former des pilules, dont on en pren- 


dra dix ou douze , beuvant imme- 
diatement par deffus le julep fui- 
vant. | 

PreneY de l’eau de chardon be- 
nit, de melifle, de cerifes noires, de 
canelle, & d’orge, de chacune qua- 
tre onces, du firop de girofles une 
once & demi , ou des perles prépa. 
rées une dragme & demi, & du fu- 
cre blanc demie once, & foit fais 
nlep. * 

Prenez de la poudre de quinquina 
une once & demi, de l'extrait où 
du firop de chardon benit, & de 
petite centaurée , quantité fufh- 
fante pour former l'eletluaire, au- 
quel on ajoûtera un fcrupule de 
baûme de Perou, La dofe eft de la 
groffeur d’une noix , beuvant par 
deffus le julep fufdic. 

Prenez de la poudre de quinqui- 
na une once & demi, du. fucre 
criftalin diffout dans le mucilage 
épais de gomme adraganth tiré 
avec l’eau d’abfinthe,quantité fufñ. 
fante,& foit fait des 7 alertes felon. 
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l’art, du poids de deux dragmes, 
dont on en prend une ou deux fois 
le jour, beuvant par deffus quatre 
onces de décottion peétorale, 

Prene? des fleurs de petite cen- 
taurée , ou de chardon benit une 
poignée & demi, du quinquina en 
poudre une once, une once de la 
racine de cabaret, qui étant cuite 
dans l’eau perd fa vertu vomitive, 
une poignée. Faites cuire le tout 
dans trois livres d’eau jufqu’à la 
diminution du tiers ; paflez enfuire 
Ja liqueur , &en donnez tous les 
jours fix onces un peu tiede, le 
malade bien couvert dans le lit, afin 
de faciliter la füeur. 

Prenez des fommitez de petite 
centaurée, & d’abfinthe, de cha- 
cune trois poignées , de la pilofelle, 
des feüilles de cabaret, de chacun 
deux poignées, de la quince feüil- 
le , du marube , de la rhuë, de cha- 
cune une poignée , du chardon be- 
nit , du fcordium, de chacun une 
poignée, de la femence d’hiperi- 
con ,dela racine de grande cheli- 
doine , de dent de lyon , d’angeli- 
que , de zedoaria , de gentiane, 
d'imperatoire , de diamne , de 


A 


Infufon, 


Infufon.. 


Pilules. 


Pilules, 


\ 
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morfus diabolus , de fugere, d’a- 
tiftoloche ronde vieille, de chacu… 
ne deux onces , des sirofles une on- 
ce, du poivre long fix dragmes , du 
zingembre demie once, Hachez & 
concaffez le tout, & le mettez di- 
gerer durant plufieurs jours au Bain 
marie, avec de l’efprit d’abfinthe, 
de chardon benit, & de petite cen- 
taurée , le vaiffeau bien bouché ;: 
puis paffez & exprimez le tout. La 
dofe de cette liqueur eft de qua- 
rante à cinquante goutes le jour de 
l'intervalle de l’accés pour corriger 
la conftitution vicieufe de la mafle 
du fang. 

Prenez de l'extrait d’abfinthe, de 
petite centautée , de chardon benir, 
du theriacal à raifon de l’opium , de 


chacun fix grains, de l'huile diftil- 


Ie de girofles , qui diminuë admi- 
rablementle friflon., trois goutes .. 
de l'effence d’abfinthe quantité fuf: 
fifante pour former des pilules, 
qu'on donnera dans une eau ap 
propriée avant le paroxifme. 
Prenc? de la mirrhe , du cafto: 
reum, de l’opoponax , de l'extrait. 
de gentiane, d’abfnthe , de chacun 
an fcrupule , du mithridat, & du. 
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fuc d’abfinthe , autant qu'il faut 
pour faire vingt-huit pilules , dont 
le malade en prendra fept deux 


heures avant chaque paroxifme, & 


il attendra la füeur. 
Prenez de l'extrait de quinquina,,. 
de gentiane, de petite centaurée % 


de chardon benit, de la theriaque ,. 
de chacun deuxonces. de Pefprie de 
tartre, & de l’efprit de {el armo: 
niac quantité fufhfante pour tirer 


la feinture , dont la dofe eft de tren.. 
te à quarante soutes chaque jour 
dans un vchicule propre ; & une 
heure avant le friffon.. | 
Prenez de l'alun préparé demie 
dragme , de la poudre de viperes, 
& de l’antimoine diäphoretique, de 


chacune feize grains: de la poudre 


de noix mufcades vingt grains ; du 
{el volatile de corne de cerf quatre 
grains , du laudanum un grain, & 
loir fait poudre fbrifuge pour la 
guarte, ;| 

L'alun Le prépare en cette ma- 
niere: Prenez une livre d’alun crud, 
faites-le calciner, jetrez les mors 
Ceaux encore roûgés dans du vinai 
gre diftillé , paflez erifuité le tour 


Teinture. . 


Poudré; 


. Criftaux d’as - 
lun. 


a. HAVEIS un papier gris , faites 


8 VJ 


Foudre, 


Mixture, 
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évaporer la liqueur dans un alem- 
bic, & mettez repofer lerefte dans 
un lieu froid , où il fe prendra en 
criftaux. La dofe eft d’un fcrupule 
à deux feul dans de l’eau de char- 
don benit , deux heures avant le 
paroxifme. Si on veut teindre ces 
criftaux, onn’a qu’à verfer deflus 
lors qu'ils fe coagulent du fuc de 
bayes de fureau, & ils prendront un 
beau rouge. 

Prenez du {el d’abfinthe, du tar- 
tre vitriolé , des yeux de cancres 
préparez , du fel volatile d’armo. 
niac , & de fuccin, de chacun fix 
grains, du laudanum trois grains, 
& foi faire poudre pour trois do- 
fes , qui eft excellente contre la 
fiévre -quarte rebelle € invere. 
rée, 

Prenez de l'eau de menthe , de 
cerfetil, de l’antifcorbutique, de 
chacune une once, de l’efprit de 
cochlearia deux dragmes , du fel 
armoniac une dragme , des yeux 
d’écrevifles préparez, & de l’arca- 


num duplicatum, de chacun demie 


dragme , de l’antiheéticum de Po- 
terius un fcrupule, du fucre de fa 
turne fix grains , du firop de fuc de 


pe MeEpecins, TX 
grenades acides une once, & foic 


_faitewixture, à prendre à plufieurs 


dofes , qui eft fpecifique dans la 
fiévre quarte [corbutique opinia- 
re. s 

Prenez de l’eau de plantain trois 
onces, de l’eau de canelle, & du 
vinaigre diftillé, de chacune de- 
mie once , du corail rouge une 
dragme, du fuc d’hypociftis demi 
fcrupule ,‘ou un fcrupule , du firop 
de pourpier une once , & foit faite 
mixture , qui eft excellente pour 
arrêter les fiéures fudatoires. 

La Potion fuivante eft fort pro- 
pre dans les févres arlentes: Pre 
ne? de l'eau d’ozeille une once , du 
firop de pavot rouge une once , des 
efpeces de diamargaritum. frigi- 
dum.une dragme , & foir faite 
mixture, 

Prenez de la décotion d'orge. 
ou fimple, ou avec la corne de cerf, 
ou avec la racine de fcorfonere fe_ 
Jon le befoin , une livre, du fuc de 
citron deux onces , du firop de 
nymphea, & de pavot, de chacun 
fix dragmes, de l'efprit doux de 
nitre autant qu'il eft neceflaire 
pour une faveur agreable , & foit 


Mixture.. 


Mixture;. 


Teinture. 


Téinture, : 
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fait julep rafraichiffant , pour le 
cours de la maladie, 

Prenez de la décoction d'orge 
une livre & demi, de l’eau rofe 
deux onces , de l'eau de canelle: 
une oncc, des fleurs de rofes fe 
ches, de pavotrheas, de violettes, 
ou de cyanus , ou d’ancolie : { car 
toutes les fleurs bleuës infufées 
dans un efprit acide font une tein- 
ture rouge ) demie drâgme, de 
l'huile de foufre tiré par la campa- 
ne quantité fufhfante pour donner: 
une acidité agreable ; laiffez-infu. 
{er le toutdans un vaiffeau de ver. 
re bouché ;.ajcûtez:à la colature” 
deux ou: trois onces de firop de: 
framboifes , ou dé jujubess & Loic 
faite unefeinture rafraichifante, 

Prene? de la teinture’de fleurs: 
de bellis deux dragmes, dela tein: 
ture de fleursd’ancolies, & de vio: 
lettes, de chacune une draome , & 
foit faite rcinture afcdiebifimes 
dont la dofe eft de cinquante ou: 
foixante goures dans la boiffon or 
dinaire. L’efprit doux de fel où de 
nitre à la même quantité, & dans. 
la même boiffon eft äuffi fort rac 
fraïichiffant... | 
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Le décotlion de tamarins qui 
fuit eft propre pour déterger dou- 
cement : Prenez de la pulpe de ta- 
marins trois onces, faites-les cuire 
dans une quantité d’eau d'orge. 


ou de petit lait dépuré ; ajoûrez à 
la colature deux dragmes de teintu- 
re de bellis, deux onces de firop de 
jus de citron pour une potion alte_ 
rative, & un peu laxative. 

Les Ermuilfions fuivantes (ont ad- 
mirables pour temperer & émouf- 


fer la trop grande acrimonie du fel. 
volatile : Prenez des quatre femen_ 


ces froides, de chacune une once,de 


la femence de pavot blanc deux: 
dragmes , de l’eau de grande jou 
barbe, de galega, ou de nymphea: 
quantité fufhfante pour faire une: 
emulfson, On peut y ajoûter felon. 


le befoin un fcrupule de nitre anti- 
monial ; quinze grains de diaphoz 
retique mineral, ou de l’antiheéti. 


cum de Paterins , & edulcorer le: 
tout avec des tablettes de manus: 


Chrifti perlata pour deux dofes, 
Prenez du nitre dépuré douze 

grains, de l’antimoire diaphoreti- 

que demi fcrupule , du laudanum 


deux grains , fic’eft pour le foir, & 


Deécocttions: 


Emulfions 


Poudre: 


Poudre. 


Poudre, : 


Garaplafme. 


Epitheme, 


es 
VF 
: 
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foit faite pondre confortative à pren- 
dre à l’heure du fommeil, 

Prenez de la corne de cerf fans 
feu quinze grains, du nitre anti- 
monial demi fcrupule, du diapho- 
retique mineral cinq grains , du 
camphre deux grains, fi c’eft pour 
le matin , & du laudanum deux 
grains, fi c'eft pour le foir, & foit 
faite poudre qu’on donnera dans 
un vehicule propre. Elle provoque 
doucement la füeur , & appaife la 
grande ardeurdesfievres. 


L'Alun Gxé par plufieurs diftil- 


Jations & cohobations avec fon 
plhegme ,. eft un.fecret admirable 


pour les fiévres heltiques., & pour 


les continues ardentes:. 


Le. Cataplafine faisant appliqué: 


aux plantes des pieds eft fort propre 
pour moderer l’ardeur de la fiévre , 
& prévenir le délire, &lesinfom- 
nies: Prenez des feüilles de rhuë , 
& de la racine de raifort, pilez-les 
avec du levain tres-acre, arrofez- 
les de vinaigre, & faupoudrez-y du 
{el pour appliquer aux plantes des 
pieds. 

Prene? de la femence de pavot 
blanc trois dragmes, dela femen- 
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ce de jufquiame demie dragme, de 
l’eau de fperme de grenoüilles trois 
onces , de l’eau de joubarbe , de 
Peau de folanum , de chacune une 
once & demi , du fuc d’écrevifles 
par expreflion fix onces, du cam- 
phre, qui eft fingulier dans les dé 
lires , huit grains, & foit fait epi… 
theme , qu'on appliquera de tems 


en tems avec des linces fur le front. 


. le pe 
Il appaife promtement /e délire des 


févres. 

Prenez des feüilles de brunelle, 
de faule, de fraizier, de chacune 
une poignée , de l’orge entier une 
pincée ; faites cuire le tout dans 


une quantité fufhfante d'eau pure, 


diffolvez dans douze livres de la 
colature une once de firop de meu- 
res , demie once de fel prunelle, 
ou nitre fixe , & foir fait gerga- 
rifime , qui eft admirable dans la 
granÂe inflamation de La gorge. 
Dans la fiévre continué non aigue, 
ou Ænte , qui vient de la Iymphe 
des glandes congiobées, trop acre 
& trop acide, la mixture fuivante 
y eft tres-propre; car elle tempere 
l’acrimonie de la lymphe , & aprés 
lavoir adoucie , elle en procure 


Gargarifme, 


Mixture.. 


Poudre, 


Poudre. 


DO > LE 
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Févacuation par les füeurs, où par 


les urines: Prenez de l’eau de fu- 
reau, & de chardonbenit, de cha- 
cune une once, de l’efprit de corne 
de cerfdemie dragme, du fel vola_ 
tile de fuccin quinze grains, dur 
firop de fleurs de pavotrheas demie 
once, & foir faite wixtion fudori- 
fique. | 

Prenez du füccin préparé deux 


grains , du fpecificum cephalicum 


huit grains, du bezoard folaire qua. 


tre grains , du laudanurm deux 


grains, & foit faite poxdre à pren. 
dre à l'heure du fommeil , qui n’eft 


pas moins efficace que la mixtion 


precedente, | BR ; 

Quand a fiévre lymphatique eft 
caufée par la [ymphe des glandes 
conglomerées, c’eft-à.dire, la fa- 


live , & le fuc pancreatique trop' 


faiez & trop vifqueux ; la poudre 
qui fuit eft admirable pour les cor 


riger enrefoudant & en évacuant : 


Prenez du {el armoniac dépuré un 
fcrupule, de l’antiheéticum de 2o- 


terius (eize grains | & foit faite 
poudre ; qu'on .divifera en deux: 
parties égales, pour en donner une: 


le matin , &lautrele foir. 
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Prenez de l’eau de menthe, & de 
fenoüil, de chacune une once, de 
Pefprittheriacal fimple , qui corri- 


ge la vifcofité de la lymphe une: 
dragme &:demi , de l’efprit doux de 
fel un fcrupule , du firop d’hiflope 


demie once, & foit faite mixture. 
Prenez du {el armoniac fublimé 
un fcrupule, de la racine de ga- 
langa , de gingembre , de chacun 
huit grains , & foit faite poudre, 


qu'on divifera en deux parties 


égales, 

Dans la fievre hellique, les tablet 
tes fuivantes font fort efficaces : 
Prenez des fleurs de foufre mir- 


rhées , des yeux de cancre , du: 


corail rouge, & des perles prépa- 


rées, de chacun un fcrupule , du 


nitre vitriolé , & du fel armoniac, 
de chacun demi dragme , des efpe_ 
ces diamofchum doux un fcrupule , 
du fucre blanc quantité fuffifante 
pour faire des tablettes, 

Prenez de la conferve de rofes 
rouges deux onces , dés fleurs de 
pavot, & de {cabieufë, de chacune 
fix dragmes , des efpeces de dia- 
margaritum frigidum un fcrupule, 


delantiheétique de Porerins demie: 


Mixturé, 


Poudré 


Tablettess 


Eleétuaire, 


Poudre, 


Emulfon, 
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dragme , du firop de jujubes 
& de fuc d’écrevifles quantité 
fufhfante pour former un élec- 
THaire. 

Dans le commancement des fie- 
Ures puirides  malignes : Prenez 
de la femence d’ancolie, & de cre£- 
fon , de chacune deux dragmes, de 
la femence de chardon benit, & de 
navette , de chacune une dragme,, 
de la racine de fcorfonere , & de 
diétamne , de chacuneune dragme 
& demie, de la terre figillée, & de 
la corne de cerf préparée fans feu , 
de chacune deux dragmes , & foit: 
faite poudre alexipharmaque & [u- 
dorifique. 

Prenez de la femence de navette, 
& d’ancolie , de chacune une drag. 
me , de la femence de pavot blanc 
demie once , de l’eau de fenoüil . 
& de fcabieufe quantité fufhfante. 
pour faire une exulfion , à laquelle 
on ajoûtera de la corne de cerf, 
& de l’yvoire fans feu, de chacune 
demi fcrupule , fix grains de be 
zoard mineral, & on edulcorera le 
tout avec des tablettes de manus 


Chrifti perlata, 


Pecoäion  Prene7 de la racine de falfepareil- 


EE ne 
Er 


Lo AIG: 
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le, & d’ache, de chacune une once, 
de la raclure de bois de gajac, & de 
genevrier, de chacun une once & 
demi, des feüilles de chardon de 
Marie , de fcabieufe , de fcordium, 
de chacune un manipule, desfleurs 
de fureau demi manipule , de la 
graine de millet deux onces ; de 
l'eau pure quantité fuffifante , & 
foi faite décottion fhdorifique, ajoû- 
tez à trois livres dela colature qua- 
tre onces de firop de pavotrheas. 
La dofe eft de quatre onces par 
intervales, à 

La poudre fuivante eft merveil_ 
leufe dans les févres malignes avec 
délire, & les convulfions qui me- 
nacent : Prenez de l’antimoine dia. 
phoretique, du cinabre d’antimoi_ 
ne, de chacun demi fcrupule, du fel 
volatile de corne de cerf , & de fuc- 
cin, de chacun cinq grains, du cam- 
phre deux grains , & foit faite 
pondre, qui pouffe puiffamment par 
les füeurs, & refifte à la malignité. 
Si on y ajoûte un ou deux grains 


de laudanum, & qu’on la donne le 


{oir , elle produira de merveilleux 
effets. 


Poudre. 


Prenez de la mirrhe, de laracine Poudre. 


INRP SE NRA : . Li 
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‘de zedoaria, & d’écorce de citron, 
de chacune demie once, du cinabre 
d’antimoine un fcrupule, du cam 
phre demi ferupule , de l'huile de 
fuccin , .& de mirrhe, de cha- 
cun une goute, & foit faire po. 
are alexipharmaque, * fudorifi- 
que, 

Prenez de l’eau cordiale , d'Her- 
-cules Saxon, & de l’eau de canelle 
de chacune démie once , de lefprit 
theriacal camphré deux dragmes, 
de lefprit volatile de corne de cerf 
un {crupule , de fuccin demi {crupu- 
le, du firop de fleurs d’œillets de. 
me once , & foit faite #zixtion, 
qu'on prendra par cüeillerées de 
tems en tems. Elle eft excellente 
dans les févres malignes, où l'on 
craint le délire. 

Prene? de l’eau cordiale d’'Her= 
cules Saxon, & de Reine des prés, 

de chacune une once, de l’eau de 
canelle deux dragmes , du bezoard 
minera!, & du cinabre d’antimoine, 
de chacun demi fcrupule , du cam- 
“phre ttois grains, du nitreantimo- 
nial un fcrupule, & foit faite #:x- 
ture pour plufeurs dofes. 
Prenez de l'eau de fcabieufe, & 


sMixture, 


PAixture. 


Mixture, 
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de chardon benit , de chacune une 


-once , de l'eau de canelle demie on- 
ce , du vinaigre bezoardique , du 
vinaigre de rhuë ; .ou de fureau, de 

chacun une dragme , de la vieille 
theriaqueune dragme & demi , de 
l'antimoine diaphorerique demie 
dragme , du camphre trois grains, 
de firop de chardon benit une once, 

& foit faite #ixture, 

Prenez une once d’eau de fleurs 
de fureau , demie once de vinaigre 
de füreau , ou d’eau prophylaéi- 
que » une dragme de diafcordium 
de Fracaftor , deux grains de cam. 
phre , demie once de firep de jus de 
citron, & foit faite #ixture. 

Prenez de la .décottion d'orge, 
_avecla corne decerfune livre, du 
firop de jus de citron une ence & 
demi , du firop de framboifes fix 
dragmes, de la teinture de fleurs 
d'aquilegia ,& de pivoine de cha- 
cune une once, de Pefprit doux de 
nitre quantité fufhifante pour don. 
ner üne faveur agreable , & foit 
faite #2ixture, 

Prenez des amandes douces mon 
dées de leurs écorces une once, 
qu'on pilera dans un mortier de 


Mixture. 


Mixtures 


Mixture, 


Foudre, 


Poudre, 


MN He, | 
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marbre, y ajoûtant une once & 
demi de camphre, du fucre candit 
blanc deux onces, de la poudre de 
gingembre demie once , de la ra- 
cine de fcorfonere une once & de- 
mi , de la viperine virginiene une 
once , du contrayerva trois drag- 
mes , de l'herbe de fcordium deux 
dragmes, du corail rouge préparé 
deux onces , des perles orientales 
une dragme , de l’unicorne vrai de. 
mi dragme, de l'os de cœur de cerf 
demi dragme , de la theriaque 
d’Andromachus au poids de tout le 
refte, & foit faire elecluaire , qui 
eft tres-recommandable pour les 
fiévres malignes, 

Prenez de l’antimoine diaphore- 
tique quinze grains, du cafto- 


reum, de la mirrhe, de chacun qua- 
tre grains, du camphre un grain, 


& {oit faite poudre, qui eft excel- 
lente au commancement de la pe- 
tite verole , pour faire fortir les pe- 
techies, ou puftules, 

Prenez de l’antimoine diaphore- 
tique, de la corne de cerf fans feu, 
de chacun demi fcrupule , du cafto- 
reum trois grains, de la mirrhe 
deux grains , du fel volatile de 

: viperes 
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viperes cinq grains , & foit faire 
_ pondre diaphoretique, 

Prenez de l’eau de fcabieufe , 
& de chardon benit, de chacune 
Une once, du corail rouge, & des 
perles préparées , de chacun un 
fcrupule , de la pierre de bezoard 
trois grains, de la confection d'hya- 
cinthe demie dragme, du firop de 
tofes feches une once, & foit fait 
Julep ; qu’on donnera deux fois le 
jour. 

Prenez de l’eau de chardon be_ 
nit trois onces , de l’eau theriacale 
trois dragmes, de la poudre de vi- 
peres un fcrupule, de la pierre de 
bezoard fix grains , du laudanum 
liquide tartarifé douze goutes, & 
foit faite mixture, qu’on donnera 
vers le foir, 

: Prenez de l’eau de perfil , d'hif- 
fope , & de fenoüil , de chacune 
une once , de l’eau theriacale fim 
pleune once, de l’efprit de fel ar- 
moniac demie dragme, de latein- 
ture de laudanum tartarifée dix 
goutes, du firop de pavotrheasune 
once, & foit faitemixture. 

Prenez de l’eau de fumeterre , de 
taraxi, & theriacale fimple, de cha- 
Tom, IL 


Julep. 


Mixture, 


Mixtures 


Mixture, 


Pilules. 


Poudre, 


Potion, 
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cune deux onces , de la teinture de 


fafran deux dragmes , du laudanum 


tartarifé quatre grains, du {el vo- 
latile de corne de cerf neuf grains, 
du bezoard mineral demi fcrupule, 
du firop de chardon benitune on. 
ce & demie, & foit faite mixture. 
Prenez de l'extrait theriacal 
cinq grains, du laudanum un grain 
& demi, & foit faites pilules pour 
deux dofes , qui font tres-propres 
pour appaifer le vomifflement , & 
les inquietudes qui precedent la 
petite verole, 
Prenez de la poudre de bezoard 
une dragme, du fuccin blanc pré- 
paré demie dragme, du cinabre na« 


 turel un fcrupule, du fafran demi 


fcrupule, du laudanum deux grains, 
& foit faite poudre pour deux do. 
fes, qui fait fortir la perite verole en 
abondance. | 

Prenez de l’eau de fleurs de fu- 
reau une once & demie, de la li- 
queur de corne de cerf fuccinée 
une dragme , du firop de pavot 
blanc trois dragmes, & foit faite 
potion, qui eft excellente pour la 
rougeole, & pour appaifer le raalle- 
ment & la difiicuté de refpirer, qui. 
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S'y rencontrent quelquefois, 

Prenez de l’eau de menthe , & de 
fleurs de fureau » de chacune une 
once, de la gelée de cornede cerf 
fix dragmes , du fuc de coins demie 
once , dela terre figillée un {crupu 
le , de l’antimoine diaphoretique 
demi {crupule, du firop de citron 
demi once , & {oit faite Potion, qui 
eft d’une faveur agreable, & fort 
Propre pour les petits enfans , qui 
ont la diarrhée dans La petite ve- 
role, 

Les inquietudes de poitrine, & 
les agitations qui accompagnent la 
petite verole, fe oueriffenr par la 
liqueur de corne de cerf fuccinée, 
par l'extrait theriacal > Ou le lau- 
danum en petite dofe, 

Le Vomiffèmenr, s'il eft exceflif , 
fera arrêté par l'extrait theriacal, & 
par le firop de pavot, avecles ab 
forbans. ; 

La Diarrbée par la terre figillée 
mêlée avec la prifane » Par la corne 
de cerf brûlée > & par la theria_ 
que. 

Les Infomnies , les délires , & les 
_convulfions epileptiques qui affi_ 
gent les petits enfans . le com- 

ï 


Potici; 


Liqueur, 


Extrait, 


Potion 


Liqueur, 


Poudre, 


Sirop. 


“Teinture. 


» 
Nefficatoires. 


Poudre. 
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tnancement de la maladie , avec la: 


dureté de ventre , fe gueriffent par 
la liqueur de corne de cerf fuccinée, 
le cinabre d’antimoine, la liqueur 
de laudanum tartarifée, & par les 


clifteres legers. 


L’Hemorragie exceffive du nez 
fera arrêtée , par lescrapauts atta- 


chez fous les aifelles, par la poudre 


de fimpathie mife dans les narines, 
& par l’electuaire de conferve de 
rofes avec la theriaque. | 

La Toux fera appaifée par les 
firops de violettes, de guimauves, 
de pavot, de jujubes , d’hiffope, & 
d’erefimum. 

L’Abbatement des forces fe cor- 
tige avec la teinture de corail, l’ef- 
fence d’ambre gris, l’efprit de cor 
ne de cerf, & un peu d’excellent 
vin. Eur 
La rentrée de la petite verole eft 
attirée au dehors par les veffica- 


- toires , lefquels font aufli utiles, 


lorfque la petite verole a de la pei- 
peine à fortir, & dans les fimptô. 
mes preffans. 

Prenez des yeux d’écrevifles pré- 
parez demi dragme, de la mirrhe 
quinze grains, de la corne de cerf 
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_ fans feu un fcrupule , du {el de 
 chardonbenit cinq grains, & oit 
faite poudre pour trois dofes , qui eft: 
excellente pour avancer la fuppu- 
ration de la petite verole, & pour 
deffendre les parties internes. 

Prenez de l’eau de fcabieufe fix 
dragmes , des yeux d’écrevifles 
Préparezun fcrupule, de la mirrhe 
fix grains , du laudanum demi 
grain, du firop de fac de {cabieufe- 
trois dragmes, & foit faite mixture, 
qu'on donnera le feir à unadulre .. 
pour faciliter la fuppuration, & di- 
minuer la douleur. 

L’Efprit de vin aromatifé, ani- 
mé ‘par des fels volatiles, ou l’ef. 
prit de vin avec la mitrhe , appli- 

ué chaudement de tems en tems: 
1 la petite verole, tempere, adou- 
cit le pus, & deffeche les puftules, 
principalement fi enfuite on ÿ ap- 
pliqueavecune plume le facre de fa. 
turne mêlé avec l’eau de rofe tiede. 

La demar geaifon des plantes des 
pieds, & des paumes des mains. 
lorfque les puftules fortent pe 
paifent en tenant ces parties dans 


Mixture. 


Topique.: 


Embrocation, 


de leau chaude, & les puftules per- | 


cent mieux, 
h ii j 


Eu 


Cataplafme, 


Eau, 


Colyre. 
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_ L’Ean de fleurs de féves tempe- 
rée avec un peu d'huile de tartre | 
par défaillance, eftexcellente pour 
ter les raches de la petite verole, 
de même que le Caraplafine qui 
fuit: Prene? de la farine de fé. 
ves &de lupins, de chacune deux 
dragmes , mêlez le tout avec de 
l'urine debœuf, & le faites cuire 
en confiftence de cataplafine , dont 
on oindra tout le vifage le matin 
& le foir , & lequel on lavera le 
matin avec de l’eau de fleurs de 
féves. 

Prenez de l’eau de fperme de gte- 
noüilles , de figillum Salomonis , 


de lis blanc , de fleurs de féves, de 


chacune une once , dela fecule d’a- 
ronune dragme, du camphre demi 
fcrupule , de l’eau cofmetique de 
talc un fcrupule, & foit faite eau 
pour les rougenrs & les taches du 
Diese 

Prenez de l’eau de plantain , de 
folanum , & de rofes. de chacune 
une once , faites-y boüilliruneon. 
ce de femence de fumac , demie 
dragme de femence de plantain , & 
un fcrupule de fafran : Faites. un 
colyre de la colature pour diftiller 


fouvent dans les yeux dés le com- 
mancement pour les defendre des 
pufiules. | 

Prenez de l’eau de fenoüil, d’eu- 
phraife, & de plantain , de chacu- 
ne demie once, & douze goutes 
d’efprit de fel armoniac. Laiflez 
infufer le cout chaudement dans 
une fiole de verre bien bouchée , 
& en appliquez fouvent avec une 
plume fur les paupieres , les yeux 
fermez. 
_ Prenez trois pincées de fleurs de 
rofes rouges, huit grains de cam- 
phre; Mlez le tout pour faire un 
#onct , qu'on portera fouvent au 
nez affecte de la petite verole , ou 
feul, ou trempé dans du vinaigre 
diftillé ; que s’il vient des croutes 
dans les narines qui empêchent la 
refpiration, on les oindra douce- 
ment avec du beurre frais non 
falé jufqu'à ce qu'elles tom- 
bent. 

Si l’onye vient à être altérée, on 
appliquera des: weflicatoires der- 
riere les oreilles, & on mettra fou- 


vent dedans de l’efence de chardon 


benit , ou de caftoreum avec du 
coton , où bien on fera recevoir 
h iiij 
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Colyre. 


Noûet: 


Vefficatoires, 


Gargarilme. 


Gargarifme, 
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par un cornet le parfum fait de: 
caftoreum., de mirrhe , de colo. 
quinthe , de femence de fenoüil, 8 
d'un peu de fafran. 

Prenez de l’eau de brunelle, & 
de fcabieufe , de chacune deux 
onces , du mucilage de femen: 
ce de coins , & de fenugrec , de 
chacun une once , du firop de 
meures une once, du nitre dépuré 
demi dragme, & foit fait Garga- 
rifine pour linflamation, & enfinre 
de la gorge. 

Prenez de la décoétion d'orge;. 
de raifins paflez, & de la vero- 
nique une demie livre , du miel 
rofat une once & demi , de l’a: 
lun une dragme , ou quelques. 
goutes d’efprit de fel, & foit fair 
Gargarifine pour faciliter la fu- 
puration , & la déterfion des puffn 
{es de la bonche, | 


œ 


1 ARS NES : 
il à 
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CHAPITRE Y. 
Des Remcedes Stomachiques. 


LE Remedes Stomachiques font quidrene 
ceux qui étant compolez de Hi os 
parties falines ,acres , & attentan- 1% 
tes excitent aflez de chaleur , & de: 
fermentation dans l’eftomac , pour 
diffoudre une matiere vifqueufe & 
plhphegmatique, qui embaraffant 

fes fibres ,ralentifloit le mouvement 

des efprits , & empêchoit la di- 
geftion. Tels font la canelle , La 
mufcade, la coriandre , l’anis , le 
fenoüil, les écorces d'oranges, & de 
citron, Quelquefois auffi ces fibres 
l'éftomac étant fimplement relä: 

chez , il fuffit des remedes aftrin- 

gens pour les raffermir ; comme de 

la conferve de rofes, de la confec- 

tion d'hyacinthe , du maftic. Quel- 
quefois l’eftomac n'étant débilité 
que par unacide qui coule dedans, 

on le fortifie par des matieres al- 
calines qui rompent les pointes de 
l'acide & l’adouciffent : tels fonc: 

Jes yeux d’écrevifles, les perles, le: 
corail préparé, 


h:v 


Potions 


Pilules, 


Pilules, 
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Quant lappetit eft abbatu par 
des matieres crafles & vifqueufes 
contenuës dans l’eftomac, la potion 
emetique qui fuit fair des effets. 
merveilleux: Presez de l’eau d'hif- 
{ope une once, de l’eau de-canelle 
deux dragmes , du firop émetique 
demie once ; de l’efprit de verder 
compolfé, ou avec la gomme am. 
moniac , depuis deux fcrupules juf 
qu'à une dragme , & foit faire 
Potier émet:que, 

Prene? de la mafle de pilules 
d'hiera avec l’agaric, douze grains, 
de l’extrait d’abfinthe huit grains, 
de la fcamonée fulphurée deux. 
grains, de l’extrait de trochifques 
alhandal un grain , de l’elixir de 
proprieté quantité fufffante pour. 
former les pilules, qui font fort pro- 
pres pour détache: & évacüer le 
mucilage vifqueux de l’eftomac. 

Prenez de la mafle de pilules 
d’hiera avec l'agaricdouze grains, 
de la gomme ammoniac diffoute 
dans le vinaigre demi ferupule, de 
la fcamonée préparée avec le fuc 
de rofes deux grains, des trochif.. 
ques alhandal un grain, de l’effen- 
ce liquide de Mars quantité {ufh- 
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* fante pour faire des pilules purga- 

_tives, qui font excellentes dans la 
maladie hypocondriaque. 

La dévoition fuivante eft fingu- 
liere pour réveiller l’appetit; & on 
a vü des malades qui l’ont eu fi 
bien rétabli, qu’ils ont eu dans la 
fuite une faim canine : Prenez des 


feüilles d’agrimoine , des fommirez 


d’abfinthe, & de la petite centau- 
rée , de chacune demie poignée, 


qu’on fera cuire dans une fuffifante. 


quantité d’eau , & qu'on edulco- 
rera avecun peu de fucre, 

L'efprit acide de fel, de foufre, 
de vitriol, & de maftic , adoucis 
par l’efprit de vin, donnentunefto-: 
mac d’autruche capable de digerer 
le fer, & font finguliers pour cor- 


riger tous les purgatifs-qui lui font: 


contraires, 


Prenez de la mentlie crefpée qua. 


tre poignées, de la meliffe, du pou- 
liot , & de la fauge, de chacune 
deux poignées , de la racine de 
pimpinelle deux onces , du cala- 


mus aromatique, ou du vrai acorus- 


une once , des grains de maftic fix 


dragmes , du zedoaria, & du ga-” 
langa, de chacun deux dragmes, 


h vj 


Déco&ion. 


Efprit, * 


Mixture. 


Poudre, : 


A: 
bi 1 
avt MU 4 
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des cubebes, des noix mufcades ,. 


de la canelle, du macis, des gi- 
rofles, du zingembre , de chacun 
demie once, de la coriandre une 
once. Mêlez le tout, & verfez def. 
fus de lefprit de menthe; ajoû- 
tez-y de l’efprit de vitriol philo... 
fophique , qui eft le. veritable. 
efprit de fel, autant qu'il en faut: 
pour donner un goûtagreable, &: 
une acidité délicate, & aprés une 
digeftion de quelques heures dans. 
un lieu chaud , filtrez la liqueur, 
& y ajoûtez de l’extrait ftomachi- 
que compofé , ou de veritable aco- 
rus, & vous aurez un clixir fFoma- 
chal', qui produit des effèts mer. 
veilleux. 

Prenez de l'elixir ftomachal trois. 
onces, de l’efprit de cochlearia une 
dragme & demie , & foit faite mix. 
ture , dont la dofe eft dé trente ou. 
quarante goutes à prendre deux: 
fois par jour. Elle eft finguliere dans. 
le fcorbut , & la maladie hypocon. 
driaque , réveille l’âppetit:, & for 
tifie admirablement l’eftomac. 

Prenez du fel armoniac dépuré 
ou du tartre vicriolé une dragme , 
de la racine de gingembre, & de. 
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 l’efpecediatrion pipereon , de cha- 
_ cun unfcrupule, & foit faite por. 
dre ffomacale, 

Prenez des mirtils, du maftic, des. 
noix de cyprés, des rofes rouges, de 


l'écorce de citron , & desbalauftes,. 
de chacun une dragme , du fantal ,. 


& du corail rouge, de chacun demie 


dragme, des giroflés, & de l’efpi: 
canard, de chacun demi fcrupule,. 


& foit: faite poudre tres-fubtile. 


L’effence d’ambre oris ,oule baû-. rfnce:. » 


me du Perou, donnez à la quantité 


de douze ou quinze goutes dans 


* 


quelques cüeillerées de bon vin, . 


font auff finguliers & éprouvez 
dans la perte d’appetit; De même : 


que l’effence d’abfinthe , & lelixir 
de proprieté, lorfque l’appetit eft 
abbatu par la bile , ou par les chofes . 


gtaifleufes : car le dernier corrige 
puiflamment tout ce quieft graif- 
feux, & le précipite par bas. . 


Prenez de l’aloés fuccotrin pur 


préparé avec le fuc de rofes, & la 
teincure de rhubarbe trois dragmes, . 


imbibez. le de nouveau avec du fuc. 
de rofes de Damafcene, & les fai. 


tes fecher ; puis y ajoûtez de la: 


poudre de rofes rouges trois drag. 


Poudre. 


Pilules, 


Pilules. 


Topique. 


Poudre, 
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mes , de la rhubarbe choifie uné: 
dragme , & de fon extrait demie 
once, de l'épic d’Inde un fcrupule, 
du firop d’abfinthe quantité fuf- 
fante pour faire la mafle des pi- 
lules.. | 

Prenez des mirobolans chebuls:il.. 
liriques, de la rhubarbe, du carda- 
mome , des girofles , de chacun une 
once, du maftic deux onces, de l’a- 
loés hepatique une once, des tro 
chifques d’agaric une dragme,infu- 

_fez dans du fuc de menthe durane. 
une nuit, puis exprimez , & avec le. 
refte en faites pâte ou mafle des. 
Pilules, dont la dofe eft d’une drag- 
me, Elles font admirables pour for- 
tifier Peftomac ,.& guerir les lan. 
gueurs de tête. 

Lacronte de pain mêlée avec de 
la poudre de girofles, & arrofée de. 
vin, ou de vinaigre, & appliquée 
en forme d’écuffon fur la region. 
de l'eftomac, eft un fepique excel- 
lent & éprouvé. 

Dans le grand appetit caufé par: 
une humeur acide & auftere , la 
poudre fuivante eft admirable: 
Prenez du corailrouge,& des perles 
préparées de chacun un fcrupule 
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du diétame blanc demi fcrupule, * 
du fucre blanc trois dragmes , & 
foit faite poudre, qu’on divifera en 

fix dofes, & qu’on donnera deux 
fois par jour dans quelque cüeille- 
rée de bon vin. | 

Prenez de l’eau de menthe ,&  Mixture: 
de la teinture de canelle tirée avec. 
l'efprit de vinreétifié , de chacune 
demie once, du firop d’abfintheune 
dragme , & foit faire mix'ure con- 
tre la faim canine dont on prendra. 
quelques goutes le matin à jeun, & 
à la fin des repas. 

Prenez du’corail rouge préparé, 
de la limaille de Mars bien pulve.. 
rifée , & des yeux d’écrevifles, de 
chacun demie dragme , de la na 
cre, & de la pierre de carpe, de. 
chacune un fcrupule ,. du fafran 
d’orient demi fcrupule, & foit faite 
poudre pour deux dofes,qu’on pren- 
dra dans un boüillon gras. re 

Prene7 du {el d’abfinthe , & de fs 
petite centaurée , de chacun un 
{crupule , de l’antimoine diaphore_ 
tique demi dragme , du fel volatile 
d'urine , ou de corne de cerf , demi 
fcrupule , de l’eleofacharum d’anis 
quantité fufhfante pour donner la 


Poudres. 


Huile. 


Pilules. 


Poudre, 


Eletuaire. 
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faveur, & l'odeur, & foit faite 
ondre. " 

Les Huiles diftillées d’anis, de 
girofles , & d'œufs durcis font auffi 
excellentes pour abforber la pointe 
de lacide, faire ceffer la faim ca 
nine, & remettre l’appetit dans fon 


état naturel. 


Lorfque l'acrimonie du fuc fto- 
machal aura été fuffifamment tem- 
perée, il fera à propos de l’évacuer 
par les pilules, ou la poudre qui 
fuivent, qui font aflurées & éprou- 
vées. | 

Prenez de la maffe de pilules 
d'hiera fimple un fcrupule , de la: 
rhubarbe en poudre demie fcrupu- 
le , du firop derofes quantité LE. 
fifante pour former des pilules. 

Prenez de la poudre de jalap de- 
mi fcrupule , de la refine de fca- 
monée cinq grains, du tartre vi- 
triolé, & de la limaille de fer pré- 
parce , de chacun demi fcrupule, 
& foit faite pondre, | 

L’elelfuaire qui fuit eft fort re. 
commandable dans le pica , ou 4p… 


petit dépravé des chofes ab[urdes , 


/ 


aprés avoir vuidé l’eftomac par un: 
vomitif: Prec? de la conferve de. 


RE LE CT + ” 
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rofes , ou de menthe frifée cinq; 
onces , de la poudre de zedoaria 
une dragme, de l’efprit de vitrioi 
quantité fufhfante pour donner une 
acidité agreable, & foi fait elec- 
raatre, dont on prendra trois fois 
le jour, le matin , à midi, & le 
foir. 
Prenez de l'eaude menthe, &de Mixtur 
. meliffe , de chacune une once, de 
l'eau de canelle avec les coins deux: 
onces , de Pelixir de menthe une 
once, du fuc de coins, & de citrons, 
de chacun demie once , de l'efprit: 
de {el doux un fcrupule, du firop 
de coins une once & demie, & foit 
faite mixture ftomachale, dont la 
dole eft de quelques cüeillerées par 
intervalles. 

Prenez de la rhubarbe choife 
trois dragmes, de la canelle une 
dragme , de bois d’aloés demidrag- 
me , & du baûme de Perou demi 
ferupule , du maftic deux dragmes, 
de Paloés hepatique deux dragmes 
& demi , de la gomme arabique 
demie dragme , des rofes un feru- 
pule , de la confection d’hyacin- 
the deux fcrupules , du calamus 
aromatique un fcrupule, de la men. 


Piluless 


Pilules. 
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the derni fcrupule , de l’ambre gris 
vingt grains, du firop rofat folutif, 
& d'abfinthe quantité fufffanre 
pour former des pilules , qui font 
admirables dans le pica des femmes 
grofes. La dofe eft d’un fcrupule 
de deux jours l’un , trois heures 
avant le dîner, 

Prenez de l'extrait d’ellebore 
noir , & du mercure doux bien pré: 


_ paré, de chacun demi fcrupule, de 


Remedes fpe. 
cifiques con. 
tre ASOIF 
EXCESSIVE, 


Teinture. 


Poudre, 


Emulfions, 


l'extrait de coloquinthe un gtain, 
du firop de coins quantité fufifan- 
te pour faire des pilules purgatis 
ves , qui conviennent aprés l'ufage 
des remedes précedens pour chaf- 
fer. dehors les humeurs qu'ils ont 
adoucies & précipitées. 

La Téinture faite avec trente 
onces d'eau d'orge, demie once de 
rofes rouges, de violettes, de fleurs 
de bellis, ou marguerittes , & de 
Pefprit de vitriol jufqu’àune agrea- 
ble acidité au Bain marie tiede eft 
admirable pour appaifer la füif ex- 
ceffive, De même que l’heparicum 
rubrum , ou: la pondre compolée de 
crême de tartre, d’efprit de vitriol, 
& de teinture de fantaux. 

Les Ermunlfions faites avec les 


À 


Le 
{'èt 
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quatre femences froides , les fe- 


mences de pourpier, de laituës , de 


pavot blanc, le petit lait dépuré, 


le fel prunelle, &le fucre de violet. 
tes , font aufli cres-recommanda- 
bles, 
Prenez du {el prunelle une once, 
de l’eau de fontaine trois livres, du 
fucre blanc deux onces, & foit fai- 
te potion à prendre à pluñeurs 
fois. 
: Prenez de l’eau d'orge vingt on- 
ces, de l’eau de canelle une once, 
du firop violat deux onces & demi , 
de la pierre prunelle , ou nitre fixe, 


une dragme, ou une dragme & de- 


mie,& {oit faite potion pour éreindre 
la foi. 

Prenez de la décotion de racine, 
& de feüilles d’ozeilleunelivre , du 
fuc d'ozeille nouvellement expri- 
mé trois onces, du firop de ribes, 
ou de grenades une once & demi, & 
foit fait julep. | 

Prenez de la femence de melon; 
de concombres, de choux, de lai. 
tues ,& de pavot blanc, du fucre 
candit, & violat, & de la gomme 
adraganth , de chacun une dragme, 


des blancs d’œtfs quancité fufhfan. 


Potuion 


Potiom:. 


Julep: 


Pilules. 


en 1 
+ 1 Cl 


ré 
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Décoion, 


Decoctions. 


te pour former des pilules, qui ap 
paifent promtement /4 foif, fi on 
en tientune fous la langue, qu'on 
avalera à mefure qu'elle fe diffou- 
dra, À el 
Quand on defire de lâcher douce 
ment le ventre, la décoction de ta- 
marins qui fuit eft fort propre :! 
Prenez de la pulpe de tamarins 
deux onces, ou des tamarins pilez 
deux onces & demi, faites-les cuire 
dans une fufhfante quantité d’eau’ 
fimple, ajoûtez à la colature de la: 
teinture de rofes , de violettes, de 
bellis-, de chacuneune dragme, du: 
firop de ribes, & de berberis , ou! 
épine vinerte , de chacun une once, 
& foit fait ju/ep. | 

Le petit luir boüilli avec le fuc 
dé cochlearia , ou d’ozeille, & paité 
par un linge , eft fpecifique pour la: 
foif féorbutique. De même que la 
décoétion qui fuit : Prene7 de la 
racine de fquine hachée une once, 
de la réglifie fix dragmes, du fan- 
tal rouge deux dragmes , de l’eau: 
de fontaine huit livres ; faites di- 
gerer le tout durant une nuit, & 
enfuite cuire à petit feu, le vaifléau 
Bien couvert, jufqu'à la reduction: 
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de fix livres, & de cette décoétion 


-pañlée, on en donnera fouvent au 
“malade ; on peut y ajoûter fi Fon 
veut du jus acide de citron, ou d’o- 
zeille. 

Prene7 de l’orse crud.une poi- 
gnée, des raifins paflez une once, 
de la canelle, de la femence d’anis 3 
& de fenoüil , dechacuneune drag- 
me, de la réglifle mondée & con- 
caffée demie once ; faites cuire le 
tout dans deux livresd’eau de fon- 
taine jufqu’à la reduétion de la 
troifiéme partie, & en donnez fou- 
vent à boire aumalade, Cette de- 
coition. tempere admirablement l’a- 
crimonie du fel qui travaille beau- 
coup les phrifiques , les heétiques, 
& ceux qui font fujets aux catar- 
res , aufquels les acides ne con- 
viennent point > OU du moins en 
tres-petite quantité , mais bien les 
témpereze 

Le Gargarifine fait avec l’eau de 
tofes , où de grande joubarbe , le 
mucilage de p{yllium, onde coins, 
& un peu de nitre dépuré, humeéte 
beaucoup la gorge , & appaife 
la foif. 


Tontes les maladies chroniques, 


Décoétion, 


Gargarifmes 
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qu'on atrribuë ordinairement aux 
obftruétions du mefentere , du pan- 
creas, du foye, & de la ratte, vien- 
nent du vice de la chylification, & 
particulierement du levain de l’efto: 


mac trop acide & mal volati- 
Remedes fpe- lié 
cifiques con- AREA és , 
mehcavy. Levice dela chylification fe gue- 


Honcvr. tit par l'évacuation de la mucofité, 
TILE, & des fucs grofliers , vifqueux , & 
| acides adherens à l’eftomac, & par 
la correction & la temperature du 
levain de l’eftomac, capable de lui 
redonner fon acidité fubrile & na- 
turelle. | | 
Les purgatife . & les Vomitifs 
qui fuivent chaffentadmirablement 
bien dehors les fucs vifqueux & 
acides, Entre les vornitifs, les meil- 
leurs font Le sertre ffibié, donné à 
la quantité de fix où huit grains 
dans un boüillon , & le frop emeri= 
que à la dofe de deux onces : Er 
Pilules. pour les pourgatifs , les pilules fai. 
tes d’un fcrupule de pilules alfe. 
phangines, de deux grains de dia- 
grede fulphuré, d’un grain & demi 
d'extrait de trochifques alhandal , 
& de quelques goutes de teinture 
Poudre. de tartre : Ou la podre compofée 


Potion, 
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de demi fcrupule de tartre vitriolé , 
de fix grains de refine de fcamonée, 
ou de jalap , de denx grains de tro 
chifquesaihandal, & de deux gou- 
tes d'huile diftillée d’anis. 

La pondre flomachique qui fuit 
eft excellente pour la chylification 
biefée, & pour redonner au levain 
de l’eftomac fon acidité, & fa vo- 
latilité naturelle : Prenez de la ra 
cine d’aaron préparée demi livre, 
dela panacée de Hoftein , ou du 
fpecificum ftomachique de Pote- 
rius, dont la bafe eft le régule d’an- 
umoine, & de Mars ,quatreonces, 
du fel d’abfinthe deux onces & de 
mi , dela racine de calamus aroma. 
tique , ou du veritable Acorus fix 
dragmes, du macis, du poivre long, 
du gingembre, des cubebes, du car 
damomum , des grains de paradis, 
de la femence de xedoaria, & de 
coriandre, de chacune trois drag- 
mes , & foit faite poudre felon l’art, 
dont la dofe eft de demie dragme, 

Le Chocolatte, & le Thé , font 
d’excellens ftomachiques & ‘anti- 
fcorbutiques, & ce dernier eft auffi 
propre pour chaffer le calcul, ap- 
paifer la goute , & les maux de tête, 


Poudré, 


ŒÆle&uaire. 


“Keintute. 


Efprit. 
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preferver de l'yvreile, éloigner le 


fommeil, & entretenir jufqu’à trois 
jours les gens éveillez fans les affoi- 
blir. | 

Prenez du poivre noir demie on- 


ce , des rofes rouges huit onces, 


du macis , & du fafran de cha 
cun demie once. Pulverifez bien 
le tout , & Île mêlezavec du miel 


écumé fufhfante quantité pour for- 
mer un elecluaire , dont la dofe eft 
depuis deux dragmes jufqu’à demie 
once. 

Prenez dela canelle demie once, 
du galanga, & du zedoaria , de cha 
cun deux dragmes, du bois d’aloés 
& du calamus aromatique , de cha- 
cun une dragme, des girofles, du 
macis , du cardamome , des noix: 


_mufcades , & de la femence de ci- 


ton , de chacun un fcrupule , du 


fantal citrin, demie dragme , de 


l'efprit de vin à la hauteur de deux 
travers de doigt des matieres, & 
foit faite 7 einture felon l’art , à la. 
quelle vous ajoûterez du firop d’é- 
corces de citron, & de grains de 
coins, de chacun deux dragmes & 
demi, 

Prene? du maftic choifi trois on- 

ces, 
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ces , du petit cardamome, dela ca- 
nelle, du galanga, & du zedoaria ù 
de chacun demie once, du coftus 
arabique , du bois d’aloés, & du 
Mmacis, de chacunune dragme , des 
girofles demie dragme, du vin brûlé 


trois dragmes, Mettez digerer le 


tout chaudement durant plufieurs 


jours, puis diftillez l’efprit, & lé 


dulcorez avec de l’eleofacharum de 
citron, quantité fuMifante. Il eft ad- 
mirable pour fortifier l’eftomac ER 
faciliter la digeftion, 


Prenez de l’anis deux onces, de 


la femence de fenotil, de la canelle, 
du cardamome , & du gingembre, 
de chacun demie once, de lefpic 
d'Inde, du fafran, dubafilic, dela 
femence d’ache, de perfil,de chacun 
demie once ,-de la limaille d’acier 
préparée, ou crocus martis aftrin— 
gent,au poids de tout le refte; ajoû- 
tez-y dufucre, & foit faite poudre, 
dont la dofe eft de demie dragme 
avant le diner, | | 
Prenez de la graine de geniévre 
demi manipule, des feüilles de chef. 
ne deux manipules, de chardon 
benit un manipule : Faites boüillir 
le tout dansune mefure de vin, & 
Ton. IT, 1 


Poudre, 


Décoûion, 


Tablettes. 
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aprés l'avoir paifé , on prendra la. 
liqueur Je marin &le foir. ” 

Les Remedes propresaux crudi- 
tez nidoreufes font la rhubarbe 
pour évacuer , les tamarins , le fuc 
de citron , le fuc & firop de pour- 
pier , l’efprit doux de fel, l'hepati- 
cum rnbrum , & la conferve de 
rofes , ou de menthe, arrofées de 
quelques goutes d’efprit de vitriol ; 
car ils temperent les oraifles ; & 
précipitent la bile, 

Les crudirez acides font corrigées 
par le vin d’abfinthe, par la racine 
d’aunée, & le refortfauvage, par 
les efprits antifcorbutiques , de 
creffon , de cochlearia , par l’efprie 
de piperitis , ou pañerage , herbe 
d’une fenteur tres-acre , & tres 
penetrante pour corriger lacide 
de l’eftomach , par l’efprit de fe 
armoniac rendu volatile huileux, 
avec un efprit vegetal , par le fel 
d’abfnthe , les yeux d’écrevifles, & 


le corail préparé, & generalement 


ar tout ce qui abforbe l'acide. 
Prenez desefpeces aromaticum 
rofatum , diarrhodon abbatis , & 
des trochifques de rhubarbe , de 
chacun un fcrupule, de la limaille, 
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d'acier préparée deux fcrupules, du 
fucre blanc diflout dans de l’eau 
de fcolopendre une once & demi, 
& {oit faite des rablertes. dont Là 
dofe eft d'une dragme cinq heures 
avant le repas, elles font efficaces 
pour fortifier l’eftomac. 

. Prenez de la conferve de rofes 
vieille trois onces, des noix mufca- 
des une dragme, des efpeces dia- 
trion piperon, & aromaticum ro. 
fatum , de chacun un fcrupule, des 
trois fantaux demie dragme , du 
bois d’aloés un fcrupule, du firop 
de pepins de coins aromatifez , 
quantité fufhfante pour faire un 
eletluaire , dont la dofe eft d’une 
demie once deux heures avant le 
repas, & pendant fept jours con 

fecutifs. | 
Prenez du galanga une once & de. 
mi,du calamus aromatique une on 
ce,de la menthe crefpée, de la petite 
fauge , de chacune demie once , de 
la canelle, des girofles, & du gim- 
gembre blanc, de chacun trois 
dragmes, des noix mufcades, & des 
cubebes , de chacun une drac me, 
& foit faite poudre , À laquelle 
Vous ajoûterez trois onces de fucre 
i ij 


Eleétuaire, 


Teinture, 
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candit blanc, puis vous l’arroferez | 
avec d’excellent efprit de vin, & 
vous y mettrez enfin de l'huile de 
vitriol de Venus, ou de Mars reéti- 
fié à la hauteur de quatre travers 
de doigt. Laïllez digerer le tont 
durant trois fepmaines au Bain 
marie tiede ; ajoütez-y encore au- 
tant d’efprit de vin que deflus ; & 
aprés l'avoir laiffé encore en di- 
geftion, & laiffé circuler pendant 
quinze jours, vous enféparerez la 
teinture , qui eft un des plus nobles, 
& des plus efficaces ftomachiques 
qui foient dans la Medecine : La 
dofe eft depuis demi fcrupule juf- 
qu’à un fcrupule dans un vehicule 
coudre: COHVCUADIE : 
Prenez de l'abfinthe , du rôma- 
tin, de lameliffe, de l'hypericum, 
& de l’ortie feches , de chacune 
quantité fufhfanre , & foit faire 
poudre fubtile environ une livre; 
ajoûtez-y demie once de canelle, 
des girofles, & du bois d’aloés ,de 
chacun demie dragme , du mufc 
diffout dans de l'eau rofe cinq 
grains , du miel excellent deux 
onces , & foit faite mafle avec 
du vinaigre fort , que vous ap 
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_ pliquerez tiede far le ventricule. Emplâtre. 
 Prene? de l'huile de coins, & 
d’ablfinthe, de chacun une once, 
de l’huile de maftic demie once, de 
lefpic d'Inde deux fcrupules, des 
fleurs de rofes feches, de la men- 
the, & de l'abfinthe feches, de cha- 
cune une dragme, du macis, & de 
la canelle ; de chacun un fcrupule, 
du bois d’aloés , & des girofles, de 
chacun demie dragme, du labda- 
num pur une once , des trochifques 
de galles mufquées demi fernpule, 
dela cire quantité fuffante pour 
faire un emplatre , auquel vous 
pourrez ajoûter quelques gôutes 
d'huile de menthe. 

L'enflur: du ventre qui dure longe 
tems fans difparoïtre menace de 
la tympanite, & les rots fœtides & 
puants , font d’un cres-mauvais 

augure, 

La guerifon de cette maladie 
confifte à attenuër & purger la ma- 
tiere vifqueufe du ventricule par 
les pilules aloephangines, & par 
l'ean benedicte de Rulandus di pa 
refoudre les vents , & à temperer 
l'acide qui les caufe par des reme- 
des falins, volatiles, huileux, 

ee i ii 


Pilules 


Efprit, 


Maixture, 
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L’efprit de nitre adouciavecl’ef 


prit d'anis, ou de menthe , eft ex- 


cellent lorfqu’il ya de la chaleur 


jointe aux vents , laquelle vient or. 
dinairement du combat de la bile 
avec l'acide, & de l’effervefcence 
vitiée qu’ils fonc dans les intef- 
tins, 

La mixtion qui fuit eft auffi ex- 
cellente contre les vents € Les rots= 

Prenez de l’eau dementhe, & de 
fenoüil, de chacune une once, de 


l'efprit, carminatif une once , de 
lefprit de nitre vingt goutes, du 
laudanum trois grains, del’huile de 
macis diftillée fix soutes., du firop 


de menthe une once & demi, & 
{oit faite mixture , dont la dofe eft 
d’une cüeillerée, 

La compofition de l'efprit car- 
minatif efttelle: Prenez de la raci- 
ne d’angelique une dragme, de cel- 
Je d’imperatoire , de galanga , de 
chacune une dragme & demie, des 


fleurs de rômarin, de marjolaine 


de rhuë cultivée, de bafilic, des 
fommitez de petite centaurée , de 
chacune demie poignée, des bayes 
de laurier trois dragmes, de la fe- 


mence d’angelique , de l’eviftic,. 


Der ee 
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À 


girofles , de l’écorce d'orange , de 
_ chacune une dragme. Hachez, & 
concaffez sroffierement le tout , & 
verfez dellus de l’efprit de vin. 
Laiflez-le digerer durant deux 
jours au Bain marie, & diftillez en- 
fuite jufqu’à une ficcité. Reverfez 
tout ce qui fera diftiilé fur le marc, 
& aprés l’avoir derechef laiffé di- 
gerer durant deux jours, difllez- 
en les trois parties, que vousgar- 
derez dans une phiole bien bou- 
chée, | 

Prenez du fucre blanc deux oti- 
ces, du fucre rouge demie once, 
du fuccin: préparé une dragme, & 
foit faire poutre contre les rors, 
dont la dofeeft d’un ferupule dans 
un œuf, ou un boüillon. 

Prenez de la femence de fenoüil , 
& d’aneth , de chacune une dragme 

re] 

& demi, .de la régliffe demie once, 
des raifins paffez demie once: Fai_ 
tes boüillir le tout dans une fuffi- 
fante quantité d’eau, & fur trois 


... 


d’anis , de chacune une once & de- 
mi, de la canelle fix dragmes , des 


Poudre, 
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foit faite portier , qui eft excel. 


lente contre les rors, | 
La mixtion qui fuit eft excellente 

contre le vomifement : Prene? de 

l’eau de menthe deux onces , de 


canelle fix dragmes, du fuc de coins: 


une once, de l’efprit de vicriol fix 
grains , de l’huile de canelle trois 
goutes, & foic faite mixture aftrin- 
gente ftomachale pour la prendre 
par cüeillerées, 

Prenez de l'eau de canelle trois 
onces, du firop de menthe une on- 
ce, de l'huile de vitriol demi {cru 
pule , & foit faite porioz pour adou. 
cir l’eftomac trop irrité, 

Prenez de l'eau de menthe trois 


onces , de l'efprit cheriacal cam- 


phré une dragme & demie, du lau- 
danum deux grains, du firop de 


menthe fix dragmes , & foit faite 


potion. j 

Prenez de la theriaque demie 
dragme, de l'huile diftillée de ma 
cis deux goutes, du laudanum un 


rain, du fuc de coins autant qu’il 
4 ; q 


en faut pour faire un 607 contre le 
vomiflement, 

Prenez de la racine de biftorte, 
de tormentille, de l'écorce de pom« 
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 - mes de grenade, des balauftes, & 
_ de Fhypociftis , de chacun deux 
_ dragmes , des füeilles de menthe, 
& d’abfnthe feches , de chacune 
demi manipule , des grains de fu 
_imach, & de mirtils, de chacun une ‘e 
dragme, des rofes rougesun pugi- 
le, dela canelle, des sirofles, & 
du maftic, de chacun demi dragme, 
des galles vertes , & des noix de 
cyprés , de chacune deux dragmes, 
& foit faite décoition avec del’eau 
ferrée & du vin rouge , dans la- 
quelle vous difloudrez quelque 
grain demufc, qui par fon odeur 
fortifie l’eftomac, & appaife le vo. 
miffement. La dofeeft de deux on- 
ces le matin, & on peut en même 
tems en fomenter la region du ven- 
tricule. 

L’Emplätre qui fuit appliqué far Emplise: 
la region de l’eftomac arrête le 
vomiflement : Prenez de lefpece 
aromaticum rofatum , du maftic, de 
l'huile de mufcade par expreflion, 
de l’huile de macis diftillée , & de 
Vhüile de citron, de chacun demi 
fcrupule, de la gomme caranna 
quantité fufhfante pour un pla. 
are flomachique. 


£ 
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Cataplafme. 


Mixture, 


Potion. 


Teinture, 
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Le Cataplafine fait avec le le- 
vain arrofé de vinaigre , & femé 
de poudre de zedoaria , de menthe, 
de girofles , & de fafran eftexperi- 


_menté contre le vomiffément. 


La mixture {uivante eft admira- 
ble pour arrêter le vomiffément de 
fang : Prenez de l’eau diftillée de 
racine d’ortie fix onces, de l’efprit 
où huile de vitriol quantité fufi- 
fante pour lui donner une acidité 
agreable, & foitfaite potion, 

Prenez de l’eau de bourfe à 
pafteur, de pourpier, de plantain, 
de chacune une once, des trochif- 


ques de Karabé, de la terre figillée, 


de chacune demie once, & foit fai 
te potion aftringente, 

La teinture de foufre de vitriol 
qui fuit eftun remede experimen- 
té, & quiexcelle fur lesautres dans 
toute forte d'hæmorragie : Prenez 
ce que vous voudrez de vitriol 
bien calciné & adouci, ou de la 
tête morte de vitriol , parce qu’au- 
trement il excite le vomiflement, 
diffolvez-le dans de l’efprit de el, 
tirez la diffolution par une retorte 
au feu de fable; prenez ce qui refte 
de fel dans la retorte, pulverifez-le 


DE MEDECINE. 203 
& verfez deffus de l’efprit de vin 
bien rectifié : Mettez le tout en di- 
 geftion dans un lieu chaud durant 
_ quelque tems , & vous aurez une 
teinture rouge , que vous filtrerez 
pour la féparer du refidu : Cette 
teinture eft d'une faveur un peu 
douce & aftringente. La dofe eft 
de quinze , vingt, ou vingt-cinq 
goutes dans une eaw appropriée. 
Prenez de l'eau de plantain deux 
onces , de l’eau de canelle fix drag 


mes , du vinaiste diftillé demie on 

ce , du corail rouge préparé demie 

dragme , du fang de dragon demi 

fcrupule, du laudanum deux grains, 

& foitfaite mixture, qu’on prendra 

par cüeillerées. Si on craint qu'il ÿ 

ait du fang coagulé , on y ajoûtera 

demie dragme d'yeux d’écreviffes, 

& un fcrüupule d'antimoine diapho- 

Ieétique. Remedes fpe.. 
Pour guerir la Cardialgie, où ciñques con- 

: tte la CARS 

douleur d’eftomac,il faut chafler & praicir. 

évacier les humeurs acres qui irri- 

tent ou bleffent l'eftomac par les 

vomitifs , & les purgatifs, & cal- : 

mer la douleur par des remedes 

appropriez , & par des opiates. 
Entre les Vomitifs l’eau benite 

1 y) 
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de Rulandus, & le firop emetique 


font les plus convenables, & entre 
les purgatifs , les pilules faites de 
quinze grains de la mafle des pilu- 
les aloephangines avec la fcamo- 
née, de deux grains de laudanum , 


 & de fufhifante quantité d’effence 


d’abfinthe, 

Il eff avantageux de mêler l’o- 
pium avec les purgatifs | pourvû 
qu'on augmente un peu leur dofe, 
pour ne Îles pas rendre inutiles, 
L'opium convient dans les purga- 
tifs à ceux qui ont des douleurs 
dans les inteftins, aux femmes, que 
les plus legeres purgations jettent 


dans la paflion hifterique , à ceux 


qui font faciles à émouvoir , & que 
cinq grains de fcamonée feroient 
aller jufqu'a huit fois : car l’opium 
{ert de bride & d’arreft aux purga- 
tifs. 1] convient encore à ceux qui 
abondent en acide, en fels corrofifs, 
fur. rout aux fcorbutiques hypo- 
condriaques : car fouvent les pur- 
oatifs remüant ces fucs. cruds & 
acides caufent des tranchées terri. 
bles. 

Les pilules catholiques qui fui: 
vent, font excellentes contre la 
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ed de 


loés fuccotrin demie once , de la 


mirrhe deux dragmes , du maftic 


une draome , du fafran demie drag- 


/ 


y 


me, des fleurs d’antimoine corri- 
gées & renduës purgatives une 
dragme , du firop de rofes folutif 
quantité fufhfante pour faire une 
maffe de pilules , dont la dofe eft 
depuis quinze jufqu’à vingt-quatre 
grains. 

Lorfque la Cardialrio procede 
des vents , ou des exhalaifons exci- 
tées par l'effervefcence des hu- 
meurs dans le duodenum , le clifte- 
se carminatif fuivant eft fort re. 
commandable: Prenez de la raci- 
ne d’angelique, des feüilles d’'ori- 
gan ,. de pouliot, de calament, de 


chacune une poignée , des fleurs de 


camomille romaine ou vulgaire, 
de la femence d’anis , de fenoüil , de 
paftenade, de chacune une dragme, 


des bayes de laurier trois dragmes ; 


Faites cuire letout dansune fufh- 


fante quantité d’eau fimple ; ajoû- 


tez à neuf onces de la colatu- 
re , de l’electuaire de bayes de 
laurier ,. & du lenitif,. de chacun 


fix dragmes, de l'huile diftillée 
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d'anis, de fenoüil, & de camomil- 
le, de chacun cinq goutes, un jaune | 
d'œuf, & foit faire cliffer.. 

L'efprit d’anis, & de mufcade, 
donnez dans du vin d’abfinthe font. 
excellens pour la cardialgie, 

Prenez de l’eau de camomille: 
diftillée trois onces , du fuc de: 
coins une once, de l’effence de ca- 
momille romaine trois: dragmes,. 
de l’elixir de menthe une dragme: 
& demie , .de l'huile diftillée de ca. 
momille fix goutes, du laudanum: 
trois grains , du firop d'hiffope. 
fix dragmes, & foit faite mixture 
dent la dofe eft d'une cüeillerée par 


intervalles, 


Prenez de l’effence de fleurs de 
camomille romaine, de l’effence 
de menthe , de Pefprit d’anis, de: 
chacun une dragme , de l’effence 
anodine ;. ou: d’opium préparée 
avec de l’efprit de vin cärtarifé une 
dragme & demi , & foit faite effèn. 
ce anodine , dont la dofe eft de tren- 
te à quarante goutes dans du vin “ 
ou quelque liqueur appropriée. 

Prene? de l'ambre oris deux: 
grains , du mufc, du fafran, de 
chacun un grain | du laudanum 


+ LPAES 


quatre grains, & foit faites des 


ilules , qui font convenables dans 
les douleurs d’eflomac des vieillards, 


& même des autres, & dans l’ab- 
batement des forces. 
PreneY de l'huile diftillée de ca- 


momille une dragme , du baûme 


du Perou demie dragme, de lhui- 


le de macis , & de girofles demi 
fcrupule , ou quinze grains de cha- 


D 


cun , de l'huile de mufcade par: 
expreffion quantité fufhlante pour: 
faire un bañme, duquel on oindra: 


la region de l’eftomac. 


Prenez de l'huile diftillée de: 


maftic demie once ,. de l’huile de 


. menthe, d’abfinthe, de noix muf- 


cades , de girofles, de chacun une 
dragme , de la gomme de tamahaca 
une once & demie, de la cire jau- 


ne quatre onces, & foit fait cerar .. 


qu'onappliquera fur l’eftomac.. 


Nr 
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Baümes: 


Le ES = 2 ce Un ri RENE 
LE »s 1 ge à 
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CHAPITRE VI. 


Des Remcdes Æepatiques , 
Spleniques, 

Ce que c'eft | 
quersReme- D Es Remedes Hepatiques & 
Ra | DAT fontainfi nommez , 
niques, parce qu'ils font utiles aux malaz 

dies du foye , & de la rate : Les pre- 

miers corrigent les vices du fang ;. 
tels font la cichorée , la laituë, l’he- 
patique, le houblon , la fameterre, 
l’agrimoine , le cerfeüil , l’abfinthe 
pontique, le lapathum acutum, le: 
chamædris, le chamæpithis , la 
rhubarbe ,. l’aloës, le fl de tartre 
vitriolé : Les Spleniques abondent 
en fels aperitifs qui pouffent par 
les urines , & levent les obftruc- 
tions de la rate, & des autres vif 
ceres; tels fontle ceterach, la fco- 
lopendre , lepolipode , le thym, 
l’epithime, leramarife, le caprier, 
Jes racines d’ache, d’afperges , de 
perfil , de fenoüil , de brufcus -let 
creflén aquatique , le cochlea- 
ia , le felde vartre, lefafran, & 
le mars. ; ; 


Re 


j 4 
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La décoffion fuivante eft fort pro- 


pre pour inflammation du foye: 


Prenez du petit lait deux livres, du 


fuc de limon deux.onces, du fuc de 


pommes de renettes recentes trois 
onces, dufucre une once & demi, 
des blancs d'œufs au nombre de 
trois pour clarifier le tout. La dofe 
eft de huit onces pendant quelques 
jours. 

Prenez de la racine d’ache, & de 


Remedes fpe- 
cifiques con- 
tre les IN: 
FLAMA- 
TIONS ; ET 
LES OB- 
STR UC- 
TIONS DÜ 
FOYE , ET 
DE LA RA- 


AE 
Decoions 


Apozeme:. 


perfl, de chacune deux dragmes, 


du polipode de chefne recent trois 
onces, des feüilles d'agrimoine, de 
chamædrys, de pimpinelle , de ce- 
terach, de capillis veneris, de cha- 
cune un manipule, de la femence 
d’anis, de fenoüil , & de perfil, de 
chacune une dragme, des fleurs de 
camomille, & dé violettes, de cha- 


une un pugille, du fenné mondé 


_une once : Faites cuire le tout dans 
une fufhfante quantité d'eau; ajoû- 


tez à la colature l’infufion de deux 
dragmes de rhubarbe dans de l’eau 


de cichorée, & quatre oncesde fi- 


rop aceteux, & foir fait «pozeme 
alterant pour lin flamation du foye, 
& pour quatre dofes. 

La décoilion faivante eft fort ef 


Deco&ion.. 


Bilüles. 
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ficace pour les obffruilions du Foye, 
© de la Rate : Prenez des cinq ra- 
cinesaperitives, de fraifier , de bu 
glofe, de chacune fix dragmes, des. 
feüilles d'endive, de cichorée de 
koublon , d’agrimoine , de pimpi- 
nelle, de cerfeüil, de taraxis, de 
chacune un manipule , du capillis 
veneris de Montpellier, & du polis 
tric, de chacun demi manipule, de 
la femence d’ache, & de milium: 
folis , du chacune deux dragmes. 
des quatre femences froides majeu— 
res mondées , de chacune une drag 
me, de la régliffe deux dragmes 
des fleurs de buglofe, de borrache L 
& de geneft, de chacunun puoile.. 
de l’eau de fontaine huit livres ; 
faites boüillir le tout jufqu’à la di- 
minution de la troifiéme partie , & 
palfez enfuite la décoition hepatique 
aperitive, 

PreneY de la gomme ammoniac, 
ou du galbanum préparée avec du: 
vinaigre demie dragme , du maftic 
un fcrupule, des trochifques alhan. 
dal, & de la refine de fcamonée de 
chacune vingt-cinq grains, & foit: 
faite des pilules, qui font excellen- 
res pour lever les obfruéions du 


Re: 
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 foye € des vifceres , dont on pren- 
_ dra quelques-unes le matin. 

. Prene7 de l’aloés fuccotrin, & de 
la comme ammoniac diflouts dans: 


D 


le vinaigre , de chacun demie once, 


du mèrcure doux deux Ma » 
du diagrede une dragme , de l’oxy- 


mel fquillitique quantité fufifante 


pour faire maffe de pilules, qui 
{ont propres pour Île /Gyrrhe du 
feye, & dont la dofe eft d’une de_ 
mie dragme quatre heures avant le 


_ diner durant quelque fepmaine. 


Prenez de la gomme ammoniac 
diffoure dans le vinaigre fquilliti- 
que une once , de l’aloés préparé 
avec le fuc de rofes pâles demie on. 
ce, de l’extrait d’ellebore noir deux 


dragmes, dela mirrhe choifie deux 


dragmes & demi, du maftic, & du 


Pilulesi 


Pilules- 


fafran de chacun une dragme, des: 


trochifques alhandal ,& d’agaric, 
de chacun une dragme & demi , de 
la refine de jalap, & du fel de tar 
tre vicriclé, de chacun une dragme 
& demi, du mercure doux demie 


once, de l'huile d’ambre , de giro- 


fles , & de canelle, de chacune cinq 
goutes, de l'extrait de bayes de 
geniévre quantité fufhfante pour 


Pilules. 


Pilules, 


Pilules, 


Poudre, 
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faire la mafle des pilules, qui font 
excellentes pour le /&yrrhe de foye 
©" de la rate. La dofe eft d’une de- 
mie dragme. 

Prenez de l'extrait d’elleborenoir: 
quinze grains | du mercure doux. 
bien préparé quatorze grains , des. 
trochifques alhandal deux grains. 
du firop d’abfnthe quantité fuff- 
fante pour faire des pilules,» 

Prene?, de l'extrait d’ellebore: 
noir , & de mars, de chacun quinze: 
grains, de la fcamonée fulphurée: 
quatre grains, des crochifques al- 
handalun grain, dela teinture de 
mars liquide quantité fufifante 
pour former des pilules. 

Prenez de la gomme ammoniac 
diffoute dans le vinaigre un fcrupu- 
le, de la fcamonée fulphurée , où 
rofée quatre grains, de l'extrait des. 
trochifques alhandal un grain, de 
lextraic catholique purgatif quan 
tité fufhfante pour faire des pi 
lules. | 

Prenez du tartre vitriolé quinze 
grains , de la fcamonée fulphurée , 
ou rofée quatre grains, des tro 
chifques alhandal un grain, de 


Fhuile diftillée d’anis pour la faveur 


RS 
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& l'odeur deux goutes , & foit fai- 


te pondre purgative, quiopere or 
dinairement depuis fept jufqu’à 
douze felles, 

Prenez de l’eau de menthe une 
once, de la somme ammoniac de. 
mie dragme , du tartre vitriolé 
douze grains, de la fcamonée rofée 
quatre grains, de l'extrait de tro- 
chifques alhandal un grain, du fi- 
rop de pommes du Roy Sabor de. 
mieonce, & foir faite potion, qui 
eft admirable contre les ob/fructions 
du foye , @ delarate , & contre l4 
colique bypocondriaque, Elle opere 
fans aucune laMfitude, & avec beau. 
coup de foulagement. 

Prenez des feüilles de fenné mon- 
dées demie once , de la femence 
d’anis pour correctif demie drag- 
me, ouune dragme, dufel de tar- 
tre pour aiguillon un fcrupule, ou 
demie dragme, Mettez infufer 
chaudement le tout dans une fufh- 
fante quantité d’eau fimple durant 
une nuit ; ajoûtez à trois onces de 
la colature demie once d’eau de 
canelle , & fix dragmes de firop 
de cichorée compofée de rhubar- 

be, & foi faite porion , qui purge 


Potion; 


Potiqn 


*Noûet, 


‘P ilu les, 


a | 
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doucement & fuffifimment. 


Prene? de la cochlearia fraîche 
deux poignées, du creflon, de lab 
finthe , dela grande chelidoine , de 
la fumeterre recentes, de chacune 
demie poignée , de la racine d'au 
née , & de raifort fauvage fraî. 
ches, de chacune fix dragmes , de 
l'efula préparéetrois dragmes , de 
la femence d’anis, & de fenoüil de 
Chacune deux dragmes , du gin- 
gembre, dela canelle, & dela ra- 
cine dezedoaria, de chacune une 
dragme, du fel de tartre trois drag- 
mes : Hachez & pilez le tout pour 
faire un oxet purgatif, qu’on laif- 
fera infufer dans de l’eau , & dont 
on boira un verre ou deux de tems 
en tems pour lâcher le ventre. 

Prenez de l’aloés préparé avec le 
fuc de fraifes une once, de la com. 
me ammoniac trois dragmes & 
demi , du fel de Mars doux, de l’ef. 
fence de fafran , de chacun une 
dragme , du magiftere de tartre 
purgatif deux dragmes, de l'extrait 
de gentiane une dragme & demi, 
de la teinture de tartre quantité 
fufffante pour faire la maffe de pi 
fules ; qui font excellentes pour les 


> 
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obftruëtions du mefentere.. 


Prenez de la poudre de maftic 
choifi , dela mirthe onglée, de l’o- 


liban engrain, & du fuccin blanc 


de chacun deux dragmes, du fa 
fran une dragme & demi , dela 
rhubarbe demie once , destrochif- 
ques d’agaric deux dragmes :, du 


magiftere de jalap adouci avec du 


lait d'amandes une once , de la 
poudre d’aloés quatre onces , de 
l'extrait d’ellebore noir une once 


 & demi, de lelixir de proprieté 


quantité fufhfante pour former la 


mafle de pilules , à laquelle on 


ajoütera deux fcrupules d’huile 


diftillée de bois de rofes. La dofe 


pour les obffruilions du mefentere 

eft d’une demie dragme , ou une 

dragme avant le dîner durant quel- 
ue terms. 

_ L’Emplatre de cigue qui fuit 
convient dans toutes les rumeurs 
de l' Abdomen : Prenez de la ci- 
gu trois poignées, des fleurs de 
geneft une poignée , de la gomme 
ammoniac qui eft la bafe , une 
livre & demie , verfez par deflus 
une quantité fufhfante de vinaigre 
diftillé ; faites boüillir le cout juf- 


Pilulese 


Emplâtre, 


Emplâtre. 


Pi 
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qu’à ce que l’ammoniac foit dif. 


fout ; ajoûtez à la colature fix on 
ces de fuc de nicotiane , quatre on- 
ces de fuc d’hiebles ; faites-les 
boüillir legerement pour les unir, 
ajoûtez fur la fin de la refine de 
pin, & de latherebentine , de cha- 
cune trois onces , du ftorax cala- 
mite fix dragmes , dela mirrhe une 
once , de l'huile de capres , & de la 
cire quantité fufhfante pour faire 
un emplatre, | 
Prenez de la gomme galbanum 
bdellium, & ammoniac , de cha- 
cune demie once , de l’encens.mà. 


le , de la mirrhe rouge , de cha- 
cune deux dragmes, de l'opium de 


thebaïde une dragme ; Diffolvez 
le tout dans du vinaigre fquilliti- 
que , laiflez-le épaiffir derechef, 
& y ajoûtez dela cire jaune, dela 
colophone , de chacune trois drag 
mes, du baûme duPerou,& de l’hui- 
le des Philofophes, de chacun une 
dragme , del’huile de carui diftillée 
demi fcrupule, de la therebentine 


de Venife quantité fuffifante ; Mè.. 


lez le tout pour faire un emplatre, 

quieft tres-efhicace pour ramolir & 

refoudre les ‘#meurs dures. | 
La 
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La décottion des fruits de tofiers 
fauvages , & de graine de geniévre 
_eft excellente dans la diarrhée , 
parce qu’elle pouffe par les uri- 
nes, & qu'elle deffeche puiffam- 
ment le ventre, 

Prenez des jaunes d'œufs durcis 
au nombre de vinot , de la noix 
mufcade un peu verte deux onces S 
du vin rouge ftiptique à la hauteur 
de deux travers de doigt des matie- 
res. Laiflez infufer le tout , puis 
paflez, & en donnez deux ou trois 
onces, 

Prenez de la rhubarbe pulverifée 
deux dragmes, du fel de tartre fix 
grains , de l’eau de cichorée cinq 
onces, Laiffez le tout infufer chau- 
dement durant une nuit, & faites 
prendre cette porion le matin, qui 
eft efficace pour la darrhée. 

Prenez de l’eau de menthe , de 
canelle, & d'orge, de chacunetrois 
onces , de la theriaque demieonce, 
des perles préparées une dragme, 
du fucre criftalin demie once , & 


Remedes fpe« 
cifiques con 
tre la DIAR- 
RE’E . & la 
LYENTE- 
RIE, 


Decottion, 


Decotion, 


Potion, 


Julep. 


{oit fait julep , qu’on donnera aprés. 


la potion précedente, 

Prene? des cendres de ferment de 
-vigne demie livre , du fucre deux 
Tom, II, K 


Infufion, 


Poudre. 


Foudre. 


Cpiate, 


onces, que vous laiflerez infufer 


durant trois heures dans quatre li- 


vres de décottion de falfepareille, 
& de bardane; paflez enfuite la li 


queur, & yajoûrez de l’eleofacha.… 
rum de canelle, oudegirofles une: 


dragme. La dofe eft de quatre on- 


ces deux fois par jour pour Ja diar 


rhée. [ereufe. 


Prenez dufang de dragon , de 


l’encens, du maftic, de la mumie, de 


la. terre figillée , de chacun une 
dragme , du bol d’Armenie une 


dragme & demi, du carabé, & de 
la pierre hematite de chacune une 
dragme,, & foit faire poudre qui eft 
admirable & éprouvée. 

Prenez de l'acier: falphuré en 
poudre fubtile une once:, du corail 
rouge calciné à blancheur , & du 
fantal rouge,de chacun demieonce, 
dé, la canelle trois dragmes, du fu- 
cte rofat au poidsde tout lerefte, 
& foir faire pondre , dent la-dofe 
eft d’une dragme dans de la confer- 


ve de rofes pour la même diarrhée 


fereufe. 

Prene7 de la conferve de rofes 
une once, de la femence de hyo- 
fciame blanc uñe dragme, de l'an- 


è 


DE MEDECINE. 219 
thera, ou graine de rofes un feru. 
pule, du firop de rofesfeches, & de 
pavot , de chacun deux dragmes , 
& {oit fai opiare, dont la dofe efe 
d'une dragme. 

Prenez de la raclure d'yvoire Tablettes. 
trois dragmes , de la confe@ion 
d’alchermes une dragme, du fucre 
diffout dans de l’eau de rofes qua- 
tre onces: | & foit faites des r4- 
blettes. à 

Prenez du ftyrax calamite, & de pie 
l’extrait de régliffe, de l'oliban , de 
la mirrhe rouge , de l’opium de 
thebaïde, de chacun demie dragme, 
du fafran d’orientun fcrupule, du 
firop de pavot quantité fuffifante 
pour former les pilules, dont la 
dofe eft de deux ou trois, 

Dañs la diarrhée bilienfe : Prenez Potion, 

de l’eau de chien.dent , & de rai- 
fort , de chacune trois onces , du 
tartre vitriolé un fcrupule, du firop 
de limons une once , & foit faite 
potion, qu’on donnera le matin. 

. Prenez de l’eau de plantain, de Mixture, 
laituë , & d’ozeille , de chacune une 
once , de canelle demie once , de 
l'efprit de fe] doux un fcrupule, 
du firop de diacodium une once, 

K i) 


Mixtute. 


#Dpiate. 


Poudre, 


Mixtures 


bicufe. 


* 
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& foit faite mixture pour la diar- 
rhée bilienfe. | 

Prenez du diafcordium de Fra- 


_ caftor une dragme & demie, de la 


confection d’hyacinthe une drag- 
me , du firop de mirtils une once, 
de l’eau de canelle demie once, de 
l’eau de plantain une once & demi , 
& foit faite ixture, qu'on donnera 
par cüeillerées pour da colique bi 


Prene? dela poudre de viperes, 
& de la confection d’hyacinthe , de 
chacune demie once, du corail pré- 
paré une once , du laudanum trois 
grains, du firop d’abfinthe quantité 
fufñifante pour faire un oprare, dont 
la dofe eft d’une dragme le matin, 
& le foir. 

Prenez de l’antimoine diaphore- 
tique , de la terre figillée , de cha- 
cun quinze grains, du fel volatile 
de viperes fix grains , de la poudre 
de mufcade quatre grains, & foit 
faire poudre fudorifique pour une 
dofe, qui eft admirable dans la diar.. 
rhée epidemique. 

Prenez de l'eau de tormentille 
trois onces , du diafcordium de 
Fracaftor deux dragmes, de l'ex- 
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trait de tormentille une dragme, de 
l’antimoine diaphoretique demie 
_dragme , du firopde coinsune on 
ce , & foit faite mixtior fudorifi. 
que pour la même diarrhée epide. 
nHqne, 

La mixture qui fuit eft excellente 
contre la lyenterie, la diarrhée, @ 
le vomifiment : Prene7 de l’eau de 
canelle , & de menthe , de chacune 
une once & demie, de l’efprit de 
vitriol demi fcrupule , de l’alun 
quatre grains , de l'huile diftillée de 
macis fix grains, & foit faite mix 
ture aftringente à prendre par cüeil- 
lerées. 

Prenez du corail préparé, de la 
terre figillée , des yeux de cancre , 
de chacun un fcrupule, du {el ar- 
moniac quinze srains , dela racine 


de galanga , du gingembre, & des 


cubebes , de chacun demi fcrupule, 
du fuc de coins quantité fuffante 
pour faire un cleéfuaire , qui eft fin- 
gulier pour la lyenterie fcorburi- 
que. 

Prne7 de la rhubarbe une drag 
me & demi , du fantal rouge quin- 
ZE grains , des mirobolans mondez 
de leurs écorces demie dragme , de 

Kiij 


Mixture, 


Eledtuaire. 


Potion, 


Bet 


Poudre, 


Poudre, 
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la canelléun fcrupule , du fel d’ab- 
finthe demi fcrupule : Faites infu- 
fer chaudement le tout durantune 
nuit dans trois onces d’eau de per- 
ficaire, de menthe , ou de feüilles 
de chefne , ajoûtez à la colature du 
firop chalibé demie once , de la 
corne de cerf brûlée demie drag- 
me , & foit faite potion , quicon- 
vient lorfqu’il faut purger douce- 
ment dans la celinque, maladie où 
les alimens font digerez dans l’efto- 
mac, mais rendus par les felles en 
forme de chyle. 

Prenez de la conferve de rofes 
rouges une dragme, de la poudre 
de rhubarbe, & de jalap, de cha- 
cune demie dragme , du fel d’abfin- 
the demi fcrupule , de l'huile de 
noix mufcades deux goutes, de la 
confettion d’alchermes incomplet- 
te unifcrupule ,'& foit fair #07, qui 
eft efficace quand la ferofté eft 
eft abondante. 

* Prenez de la poudre de jalap, & 
de “hubar de chacune demie 
dragme , de la theriaque celefte 
trois grains , de la noix mufcade . 
un fcrupule ,‘& foit faite poudre, 

. Quand'il ya de la douleur, & 
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des monvemens convulfifs dans les 
inteftins, caufez par une humeur 
acre & acide , qui picotte les fibres 
nerveufes , la poudre qui fuir eft 
d’une finguliere recommandation : 
Prenez de la terre figillée , de la 
pierre fmaragde préparée , de l’an- 
timoine diaphoretique , du cina- 
bre d’antimoine , & de la terre ca- 
techumene de vitriol, de chacun un 
grain, du laudanum trois grains, 
de l'huile de canelle une soute, & 
foit faite poudre pour pluñeurs 
dofes. 

Prenez de la poudre bezoardi- 
que.une dragme, du cinabre anti 
mouial un fcrupule ‘& demi , du 
caftoreum demi ferupule, du‘lau- 
‘danum deux grains, de l'huile de 
canelle, 8& de menthe, de chacu- 
me une goute , & foit faite pou. 
dre, 

Prenez de la conferve de rofesure 
once & demi, de la corne de cerf 
brûlée deux dragmes , de la terre 

_ douce de vitriol une dragme , du 
foufre anodin de vitriol un fcrupu- 
le , de la mere des perles préparées 
demie dragme, du firop de corail , 
& de coins quantité fuffifante pour 

K. iii 


Poudre. 


Efe@uaire. 


' 


 ÆFeinture. 


€ataplafme. 


Sachet, 


Remedes fpe- 
cifiques con- 
tre le CH O- 
LE RA 
MORBUS, 


S 
E] 
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faire un eleéluaire , dont la dofe eft 
d’une dragme, 

Prenez de lefprit de fel dulci- 
fié avec l’efprit de vin demie once, 
de l’huile de canelle douze goutes, 
de girofles fix goutes , de rofes qua- 
tre goutés , de l'extrait de bois d’a- 
loés deux fcrupules, Laiflez dige- 
rer le tout pendant quelques jours, 
& en donnez vingt ou trente gou- 
tes. A 

Le Cataplafine de levain arrofé 
de vinaigre | & femé de poudres 
aromatiques, & appliqué fur l’efto- 
mac , eft fort efhcace, de même que 
le fachet fuivant : Prenez des fom- 
mitez d’abfinthe, & de l’herbe de 
menthe , de chacune une poignée, 
des fleurs de rofes rouges , & de 
camomille , de chacun demie poi- 
gnée , du maltic trois dragmes , des 
noix mufcades , des girofles, de cha- 
cun une dragme , du gingembre, 
du zedoaria, de chacun demie drao- 
me : Mettez le tout dans un fac 
piqué , & faires-le boüillir dans 
une fufhfante quantité de vin, pour 
appliquer fur l’eftomac. 

* La mixture qui fuit eft excellen- 
te dans l’intemperie des humeurs, 
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& dans le cholera morbus , qui en 
procede : Prene? de l’eau de plan- 
tain deux onces , de l’eau de fenoüil 
une once, du.diafcordium de Fra- 
caftor deux dragmes, du firop de 
pavot blanc une once ,& foit faite 


mixture, qu'on donnera par cüeil- 


lerées, 

Prenez de l’eau de menthe , de 
canelle... & de coins | de chacune 
une once , de Pefprit cheriacal une 
dragme & demi, de la liqueur ftipti- 
que de vitriol demie dragme, du 
laudanum quatre grains , du firop 
de corail fix onces , & foit faite 
mixture pour le cholera. 

Prenez de la theriaque d’Andro- 
machus deux onces, de la confec- 
tion d’hyacinthe demie once , du 
_ bezoard oriental, ou animal, deux 
dragmes, du magiftere d’émerau- 
des , de*perles, & de corail, de cha- 
cun une dragme, de la terre figillée 
trois onces, de l’extrait de tormen- 
tille, & de contrayerva, de cha- 
cun quatre grains , du firop de fcor- 
dium quantité fufhfante pour for- 
mer l’opiate, qui eft admirable con- 
tre tous les cours de ventre vio… 
lens, 


K V 


Mixture, 


Mixture, 


Opiate, 


Emulfon, 


Pation. 


 Potion, 


€lifere. 


Bol. 
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Dans le cholera qui procede des 
poifons corroffs, lelait , lesemul- 
fions d'amandes douces, avec de la 
cerre figillée , & la theriaque avec 
quelques grains de la même terre, 
y font d’une grande recommanda- 
tion pour temperer puifflamment 
Pacidest 1 

Quand le cholera vient des ali- 
mens corrompus dans l’eftomac: 
Prenez de l’oxyfacharum vomitif 
deux dragmes , du laudanum demi 
grain , ou un grain, de l’eau de 
menthe quantité fufhifante pour fai- 
re une porion, quien même tems 
qu'elle évacuë, diminué l’effervef- 
cence des humeurs. 

Prenez du firop émetique trois 
dragmes, du laudanumun grain, du 


fel d’abfnthe trois grains, & foit 


faite potion vomitive & anodine.. 

Les clifferes faits de demie once 
de theriaque , ou de confection 
d’hyacinthe , & de chopinede lait, 
ou du boüillon gras font admira- 


bles pour temperer l’acrimonie des. 
“humeurs. | 


Lorfque le cholera vient d’une fu- 
perpurgation , il eft appaiféou par 
deux où: trois grains de laudanum, 
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ou par une ou deux dragmes de the- 
riaque. | 
Dans la dy enterie le bolanodin 


 fuivanteft tres-efhicace : Prenez du 


diafcordium de Fracaftor, qui eft 
un précipitant fudorifique & ano- 


din, une dragme , de la poudre de 
rhubarbe un fcrupule, du laudanum 


deux grains, du firop de rofes fe 
ches quantité fufhfante pour faire 


un bol anodin, qu’on donnera le foir,. 


& qu'on réiterera le matin s’ileft 
neceffaire.. 

Prene7 de la décoétion de priape 
de cerfune livre , du firop de corail 
trois onces, de l’eau de canelleune 
once, & foit faite potion, qui n'eft 
point defagreable , & eft tres-falu- 
taire. 

Prenez dû priape de cerf demie 
once, de la corne de cerf brûlée, 
qui imbibe puiffamment l'acide, de 
la terre figillée , du bol d’Armenie, 


de chacun deux dragmes, de la noix. 


mufcade , de la racine de grande 
confoulde, de chacune trois drag- 
mes,du zedoaria une dragme & de- 


mi , du tragacanth trois dragmes, 


& {oit faire poudre affringente, 
Prenez de la terre figillée une 
KV}. 


Bol, 


Potions: 


Poudre; 


Poudre, 


Julep. 


Potion, 


Opiate. 
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once, dela corne de cerf fans feu, 
du priape de cerf, de chacun une 
once , de la poudre de tormentille, 
du corail rouge de chacun trois on- 
ces , & foit faite poudre , dont la 
dofe eft d’une dragme. 

Prenez de la décoction d'orge, 
avec la corne de cerf , ou de priape 
une livre , de la gelée de corne de 
cerf demie ence , de l’eau de canel- 
le fix dragmes , & foit fait julep, 

Prenez du firop de pavot une on- 
ce, du firop de rofes feches demie 
once , du diamargaritum frigidum 
demie dragme , de l’yvoire brûlé 
un {crupule, de l’eau de plantain, 
& de queuë de cheval, de chacune 
deux onces , & foit faite parier, 

Prenez de l’accacia , de l'hypo- 
ciftis , de la chair dé coins , du 
fumac, & des galles , de chacun une 
dragme , du corail rouge préparé 
une dragme & demi, de l'opium 
une dragme , de la canelle, du cy- 
perus , de chacun une dragme , du 
firop rofat quantité fufhfante, & 
{oit fait opiare en forme folide, 
dont on formera des pilules : la 
dofe eft depuis un ferupule jufqu’à 
demi dragme, 
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Le Foye de loup maceré durant 
quelques jours dansde tres-fort vi- 
_naigre , & puis deffeché fur une 
thuile au four aprés qu'on a retiré 
le pain, eft admirable pour la 4i/- 
fénterie, 


Prenez de la poudre de foye , & 


& cœur de viperes, à caufe de la’ 


. Ha . . . 
malignité quinze grains , du criftal 


pour imbiber & abforber l’acide: 
demifcrupule , & foic faite poudre 


pour trois dofes, qu’on prendra le 
matin, l’aprefdinée , & le foir en fe 
. couchant. 

Prenez, de la poudre de foye de 
de viperes demie dragme, du co- 
rail rouge préparé un fcrupule, du 
laudanum deux grains , & loit faite 
poudre pour deux dofes. 

Prenez de la poudre de foye de 

viperes deux fcrupules . de extrait 
de tormentille demie dragme , du 
laudanum deux grains , & foit fait 
bol pour deux dofes, 
_ Prene7 de l’eau de tormentille 
trois onces , de canelle fix dragmes, 
de l’efprit theriacal trois dragmes, 
du firop de fymphitum de Fernel fix 
dragmes, & {oit faite potion, qu’on 
donnera par cüeillerées, 


Poudre: 


Foudre: 


Baôme.. 


Bol.- 


Potion., 


Mixture , 


Trochifques. 


Bol, 


Eaudanum. 
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Prenez de l’alun crud demie drag- 
me , de l’eau de canelle.une once 
&e demi, & foit faite #ixture , dont 
on donnera un fcrupule dans du lait 
de vache. 

Les Trochifques de Karabé don- 
nez à la quantité d’une dragme 
fonc finguliers pour la #fénrerie 
fert fanguinolente, 

Prenez de la vieille conferve de 


rofes deux dragmes, du laudanüm 
quatre grains , de la confeétion: 


© 


d’alchermes demi ferupule, & foit: 


fait. bol. 


Prenez du vin d'Efpagne excel 
lent une livre ,. de l’opium deux: 
onces, du fafran une once, de la: 
poudre de canelle,& de girofles, de 
chacuneune dragme , du fel fixe de 
nitreantimoñial une dragme & de- 
mi. Mettez le tout dans un vaiffeau 


de verre bien bouché au Bain ma- 


rie tiede pendant quatre jours , ou 
jufqu’à ce que la liqueur ait la tein- 
ture & la confiftence requife, : 


qu'on filrrera enfuire, Ce laudannm 
a de grandes vertus pour la difés- 
rerie, & n’a pointde malignite , & 
on peut le donner à plus grande 
dofe dans quelque liqueur ou eau 
appropriée. 


1 


DE MEDECINE. 231 
Prenez de la gomme arabique 
une dragme, du mafticun fcrupule, 
du laudanum deux grains : Pulveri- 
fez le tout , enfermez-le dans un 
coin, faites-le cuire , & le man- 
eZ. 

Prenez du lait nouvellement tiré 
une mefure, éeignez-y cinq ou fix 
fois du fer rouvi au feu , faites-y. 
cuire enfuite de la racine de tor- 


mentille , & de grande confoulde ,. 
de chacune une once , jufqu’à la re- 


duction de trois. Onen prend trois 
bons verres par jour. 


Prenez de l'eau de plantain deux 


onces , de l’eau de canelle , du vi- 
naigre diftillé de chacun demie on- 
ce , du diafcordium de Fracaftor 


une drag 


Pantimoine diaphoretique un fcru- 


pule, du firop demirtils une once, 


 & Loit faite mixture , dorit la dofe 


eft d’une cüeillerée. 
Prenez de la conferve de rofes 


vieille deux onces, de la theriaque 


d’Andromachus une once , du dia- 


cydonium fimple une once & demi, 


me, des trochifques de Ka- 
rabé, de la terre figillée de chacun. 
demie dragme , des yeux d’écre- 
viffes préparez deux fcrupules, de 


Deco&ion.. 


Mixture:, 


Opiates 


Potion. 


Potion, 
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des efpeces de diarrhodon abbatis 


| 


+ 


demie dragme , du firop de citron 


quantité fufhfante pour former un 
Oblate, | 
Prenez de la rhubarbe deux drag- 
mes , des mirobolans citrins une 
dragme & demi, du fantal rouge, 
& de la canelle, de chacun un fcru- 
pule : Faites infufer le tout durant 
une nuit , dans une fufhfante quan 
tité d’eaude plantain, & foit faite 


potion purgative aftringente, qu'on 
prendra alternativement avec les. 


potions anodines & fomniferes. 


Lorfqne le mal eff adouci par les. 


Remedes precedens, & qu’il eft ne- 
ceffaire vers le déclin de confolider 
les ulceres ; la potion: vulneraire 


qui fuit. eft excellente: Prerez. du 


lierre cerreftre une poignée ,. de 
l’alchimilla , ou pied de lyon, & du 
plantain, de chacun demie poignée, 
des fommitez d’hipericon quatre 


pincées , de la rapure de corne de 
. cerf deux fcrupules ; Faites cuire le 


tout dans une quantité fufhfante 


d'eau commune ; Ajoütez a fept 


onces de la colature , du firop de 
corail, & de grande confoulde , de 
chacune une once : Mêlez le.rout 
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pour boire de tems en tems , avec 
* trois ou quatre goutes de baûme de 
_ foufre, 

Prenez du mucilage de femence 
de coins , de racine de confolida, & 
& de gomme adraganth tirez avec 
l’eau rofe de chacun une once, de 
de l’amidon deux dragmes , du co- 
rail rouge deux dragmes , du bol 
d'armenie préparé une dragme, 
des balauftes demie dragme, du rob 
de coins deux onces, du fucte rofat 
une once , & {oit fait elethuaire, qui 
eft tres-efficace pour adoucir & 
confolider l’ulcere, La dofe eft de 
deux dragmes. 

Prenez du lait frais chalibé, ou de 
la décoction vulneraire huit onces, 
de la therebentine de Venife dif- 
foute dans un jaune d’œuf demie 
once, du miel rofat une once, & 
foit fait cliffere 

Prenez de la therebentine diffoute 
dansun jaune d’œuf deux dragmes, 
du diafcordium du Fracaftor une 
dragme & demi, des rofes rouges 
un fcrupule, du lait de vache huit 
onces, & foit fait cliffere. 

Prenez du boïüillon de tête de 
veau, & d’écrevifle fix onces, du 


Éledtuaire, 


Clifteres 


Cliftere; 


Cliftere: 


Cliftere. 
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fucre d’écreviffes trois onces, ajoû- 
tezà la colature une once de firop 
de confoulde de Fernel, un jaune 

d'œuf , & {oit fait c/iffere, 

Dans a pafion iliaque , ou mife_ 
reré, qui €ft une expulfion des ma. 
tieres fecales par la bouche , les 
clifteres déterfifs & ramoliflans , de 
vin, d'urine, & de femences ear- 
minatives font tres-efficaces . de 
même que ceux qu'on fait avec la 
décoction de tripes de mouton, le 
beurre , & le fel gemme , ou enfin 
ceux qu'on compole de fix onces 
d'huile de lin ,.& d’une dragme & 
demi de trochifques alhandal boiil. 
Jis. | 

Lorfque es matieres font arrè- 
tées, & que la partie inferieure de 
l'inteftin entre dans la fuperieure, 
les balles de moufquet données au 
nombre de cinq ou fix, ou lemer- 
cure pris à la quantité de troisou 
quatre onces , font fort convena- 
bles : Mais dés qu'ils font pallez & 
fortis , il faut donner à boire demie 
once d'huile d'amandes douces, & 
demie {crupule d'huile d’anis, pour 
lubrifier , & raccommoder les in- 
teftins. 
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Les bonillons de mauves, & les 
décottions de fleurs de melilot, de 
camomille , & d'orge, prifesavec 
du miel, & dunitre font excellen- 
tes pour temperer l’acrimonie , & 
ramolir les excremens endurcis, de 
même que l'huile d'olive, d'aman- 
des douces , & l’efprit dethereben- 


 tine donnez à boire pour lubrifier 


les inteftins, & calmer l’irrita- 
tion. + 
Prenez du corail préparé deux 
dragmes,, du fel d’abfinthe une 
dragme & demi, du fuc de limons 
quatre onces, de l’eau de canelle 
deux onces., & foit faite #zix'ure, 
dont la dofe eft d’une ou deux 
cüeillerées deux ou trois fois par 
jour : Elle ef fort MER pour tem- 
perer l’acrimonie des humeurs, 
qui excitent linflamation des in- 
teftins. | 
Prenez de Veau de plantain deux 
onces , de l’eau de fenoüil une on- 
ce, de la confection d’hyacinthe, 
. & d’alchermes , de chacuneune de 
mie dragme, du laudanum trois 
grains , du firop de pavot blancune 
once , & foic faite mixture anodi- 


ne , qui eft propre pour adoucit 


Boü:llons., 


Mixture. 


Mixtutes. 


- Cliftere. 


Fotion, 


Nouûet, 
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l'irritation des inteftins, & calmer 
l’acrimonie des humeurs. 

Prenez dela racine d’althea une 
once, des feüilles de guimauves, de 
mauves, & de verbafcum, de cha- 
cune deux poignées ,. de la femence 
de lin, & de fenugec, de chacune 
une once & demi : Faites cuire le 
tout dans de l’eau pure, & furhuit 
onces de lacolature , ajoûtez une 
once d'huile de lys blanc , demie 
once de beurre frais , & foit fait 
cliffere lenirif. 

Lorfque les accidens font ap- 
paifez, il eft neceffaire de donner 
quelque laxatif: Prenez de la cale 
mondée demie once , de lextrait, 
de la poudre de rhubarbe demie 
dragme, du fel de tartre vitriolé: 
douze grains, de la décoction d’or- 
ge quantité fufhfante , & foit faite 
potion purgative. 

Prenez de l'herbe d’abfinthe, de 
chardon benit , de la melifle, de 
la fcolopendre , du calament , & de 
la rhuë des murailles, de chacunun 
manipule, de la racine de zedoaria, 
d'eringium , de pimpinelle, de cha- 
cune trois dragmes, de l’angelique 
deux dragmes , de la rhubarbe trois 


| DE MEDECINE, 237 
_ dragmes, de la femence d’anis, de 
‘fenoüil, & de carui , de chacune 
deux dragmes , des feüilles de fen- 
né mondées une once & demi, des 
Écorces d'oranges, de tamarifc, & 
de frefne, de chacune trois drag- 
mes , du cartre blanc crud demie 
once, Incifez & concaflez le tour, 
êc en faites un #o4et, qu'on laiflera 
infufer quelque tems dans de bon 
vin , & dont le malade prendra 
trois onces qui le purgeront douce- 
ment. 

Sur la fin de la maladie la pou 
dre qui fuit eft tres-recommanda- 
ble : Prene7 du cinabre naturel , ou 
d’antimoine demi fcrupule , du tar- 
tre chalibé un fcrupule, de la the- 
riaque celefte deux grains, ou du 
Jaudanum un grain , & foit faite 
poudre fubrile , qu'onréïiterera. 

… Prenez de Y’huile de noix mufca- 
des par expreffion huit grains, du 
{el d’abfinthe un fcrupule , du fa- 
fran fix grains , du laudanum un 
grain, & foit faite opiate pour la 
même intention que la poudre pre 
cedente. 

Prene? des feülles de mauves, 
de linaria, des fleurs de camomille, 


Poudre, 


Opiates 


Fermentation, 


‘Cataplafme. 


Cliftere. 
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de verbafcum , d’aneth , & de fe- 
mence de lin, de chacunun mani- 
pule , de la femencede cumin deux 
dragmes : Faites cuire le tout avec 
du lait de vache, & en fomentez 
l'abdomen. | 

La frente de vache recente , & 
l'epiploon d’un mouton recem- 
menttiré, & appliqué fur le ven- 
tre ,appaifent la douleur. 

Quand les matieres qui caufent 
la colique font contenués dans les 
inteftins, le cliftere qui fuit eft ad- 
mirable : Prene7 des mauves deux 
poignées, de la racine de lys blanc 
demie once, des fleurs de fureau, 


_ & de boüillon blanc , de chacune 


Clftere, 


demie poignée: Faites cuire Le tout 
dans une quantité fufhfante d’eau 
fimple ; ajoûtez à huit onces de la 
colature demie once, ou fix drag- 
mes , de l’electuaire d’hiera picra, 
qui poulfe, & qui contient l’aloé, 
deux fcrupules , ou une dragme, 
de felgemme , deux jaunes d'œufs, 
& foit fair cliffrre. 

Lorfque les humeurs font froi. 
des & acres : Prenez des herbes 
émolientes, & du chardon benit, 
de chacune demi manipule, de la 
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racine d’helenium, d’acorus, de ga- 
Janga , de chacune deux dragmes : 
Faites cuire le tout dans du lait 
doux; ajoûtez à la colature une on- 
ce d’eau d'orge, un jaune d'œuf, 
demie dragme d’huile de fenoüil, 
& foit faite-c/iffere, 


Quand i] ya des vents: Prenez 
de la racine d’angelique , où de 


l'eviftic fix dragmes, des fleurs de 
camomille, & de rômarinune poi- 
gnée & demi, des fleurs de laurier 
trois pincées , des quatre petites {e- 
mences chaudes, de chacune deux 
dragmes : Faites cuire le tout dans 
une quantité fuffifante d’eau com- 
mune ; ajoûtez. à dix onces de la 
colature, fix dragmes d’eleétuaire 
de. bayes de laurier , de l'huile 
diftillée d’angelique, de cumin, de 
carui:, de laurier, dé chacune qua- 
tre goutes , demie once de firop de 
pavot, ou une dragme ou deux de 
theriaque, un jaune d'œuf, & foit 
fait cliffere pour deux dofes. 
Prene7, de la décoction de bol. 
lon blanc , & de fleurs de camomil- 
le ,dechacune fept ôhces, de l’hui. 
le de camomille cinq onces , un 
jaune d'œuf , une dragme de fel, 


Cliftere, 


Cliftere, 


Ciiftere.i 


Clhiftere. 


Cliftere, 
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demie once de fucre rouge , une 
once de benediéte laxative , fepe 
grains de diagrede , & foit fait 
clifiere , qui eft éprouvé dans la 
colique bilienfe, 8 la palfion ilia- 
ne, 
Prenez du boüillon de pois , qui 
font fort déterfifs huit onces, du 
fucre demie once , de l’eau bene- 
dicte une dragme & demi , de Phui. 
le commune quatre onces, & foit 
fair cliflere, qui eft recommanda- 
ble dans les obffructions opiniatres 
du ventre, dans la palfion iliaque , 
& dans /4 colique. 

Prenez du boüillon de pois une 
livre, del’huile de fémence de lin 
quatre onces, de l'extrait d’efule 
une dragme , & foit fait c/ffere qui 
opere fufhfamment. 

Dans les affeitions des reins, & 
de la matrice, &c les coliques ven. 
teufes : Prenez des feüilles de mer- 
curiale, de camomille , & de bête, 
de chacune une poignée & demi,de 
l’abfinthe , de la rhuë, du laurier, 


de chacune une poignée, de la fe- 


mence de cumin, des bayes de lau- 
rier | de chacune trois dragmes : 
Faites cuire le tout dans de l’eau 

commune, 
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“Commune, & du vinde malvoife, 
de chacun un livre ; ajoûtez à la 
<colature quatre onces d'huile de 
noix tirée par expreflion, demie 
dragme de caftoreum , demie once 
‘de therebentine, & foi fait clif- 
verre. 

Lorfque les vents furabondent 
dans les inceftins » Prene? de l'uri- 
ne d’un petit garçon, avant la pu- 
berté quantité fufhfante ,un peu de 
levain | des femences d'anis, de 
fenoüil, & d’aneth : Faites cuire le 
tout ; ajoûtez à huit ou neuf onces 
de la colature une once de miel écu 
mé , & foit fait cliffere. 

Prerez de l'écorce d'orange une 
once & demi, de la racine d’hele- 
nium , d’acorus, de galanga , de 

. femence d’anis, de bayes de lau- 
tier , de chacune demie once , de 
caftoreum une dragme: Faites di. 
gerer le tout dans une quantité fuf. 
fifante d’efprit de bayes, de genié- 
vre, & de vin genereux ; puis dif 
tillez felon l’art , & gardez cet 
eprit , qui eft excellent contre les 
coliques flatueufes. | 

Prenez quatre onces d’efprit de 
nitre | & douze onces d’efprit de 

Tom, IT, I 


Cliftere. 


Efprit, 


Efprit, 


Liqueur. 


Poudre, 


Mixture, 


- At 
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vin ,que vous mettrez endigeftion 


avec les efpeces carminatives, au 


Bain marie, & que vous diftillerez 
enfuite , cohobänt deux ou trois 
fois , jufqu’à une parfaite union, 
& vous aurez un é/prit anticolique 
excellent, dont la dofe eft depuis 
demie dragme jufqu’à une dragme 
dans un vehicule approprié , com 
me la décoction de la racine d’au- 
née , ou de priape de taureau, 
Prenez de l’efprit de therebenti- 
ne, de geniévre , de chacun par- 
ties égales : Mettez-les infufer avec 


des fleurs d’hivericon durant vingt- 
Re 5 


quatre heures, exprimez la liqueur, 
& y remettez de nouvelles fleurs, 
ant que la liqueur foit parfaite. 
ment rouge. La dofe eft d’un feru- 
ule dans un boüillon. Elle eft ex- 
cellente & éprouvée contre la co 
lique. | | 
Dans la convulfion hiflerique, & 
dans la colique convulfive : Prenez 
du caftoreum demi fcrupule , du fel 
volatile de fuccin bien préparé 
cinq grains , du laudanum deux 
grains , & foit faite pouare ano. 
dine, 
Prenez de l’eau de menthe, de 


ÿ à 
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camomille , & de veronique , de 


chacune une once, de l’effence de 


_caftoreum trois dragmes , de la li. 


queur de corne de cerf fuccinée, ou 
de l’efprit de fel armoniac une 
dragme & demi, de l’effence d’o- 
pium un fcrupule , du firop d’écor_ 
ces d’oranges une once, & foit fai- 
te "2ixture anodine. 

* Prenez des fleurs de foufre un 
fcrupule , où demie dragme , du 


fucre’, de l’anis , & du zedoaria , 


de chacune huit grains , du lauda- 
num un grain, & foit faite poudre 
anodine, 

Prenez de Veau de pouliot deux 
onces , de fenoiüil une once , de 
l’eau theriacale trois dragmes, du 
laudanum deux grains , du firo 
de menthe fix dragmes , & foir fai- 
te2ixture anodine, qu’on donnera 
par cüeillerées. ; 

- Prenez du bezoard mineral dou- 
ze grains , du fafran d’orient fix 
grains , du camphre trois grains, 
du laudanum un grain , de l’eau de 
chardon benit, de menthe , & du fi. 
rop de pavot , de chacun quantité 
füfhfante pour faire une #mixture 
fndorifique € anodine. 

J jj 
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Mixture, 


Mixture. 


Mixture. 


Blpriit. 


VV. NP nt 


” * 


244  TINSTRUCTIONS 


Prenez de l’eau de fleurs de fu- 


reau , & de camomille, de chacu- 
ne une once & demi , de l’unicor- 


ne vrai un fcrupule, de la machoire 


de brochet demi fcrupule, du fel 
volatile de corne de cerf fix grains, 
du firop d’arthemife | ou de pavot 
trois dragmes , & foit faite #/xtu— 
re fudorijrqne, 

Prenez du vin genereux uneonce 
& demi,de l’eau de vie de mathiole, 
ou royale, demie once, de l'huile 


d'amandes douces une once,du lau- 


danum deux grains , du camphre 


trois grains, du fel de chardon be 


nit un fcrupule, du fafran fix grains, 
de l’efprit armoniac, ou de fel doux 
demi fcrupule , du firop de pavot 
blanc deux dragmes, &c foic faite 
mixture fudorifique pour plufieuts 
dofes, 

Prenez de lefprit de romarin 
demie once, de l’eforit de vers de 
cerre deux dragmes , de l’efprit de 
corne de cerf , du fel volatile de 
fuccin, & de viperes , de chacun un 
fcrupule : Faites digererle tout, & 
dont la dofe de cet e/brit fidorifi. 
que eft de vingt goutes deux fois 
par jour, 
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Dans Ja colique caufée par des Miure. 
humeurs chaudes, acres, & bi- 
lieufes: Prenez de l’eau d’ozcille, 
de plantain, & de cichorée , de 
chacune une once, du laudanum un 
grain , de l’efprit de nitre douze 
goutes , du firop d’écorces d’oran- 
ges demie once , & foit faite rix- 
ture, 4 

Pers le declin dela maladie, & 
Jorfque le ventre eft refferré, il eft 
à propos de donner des Jaxatifs 
doux réiterez, & en petite dofe: 
Prene? de l'herbe de melifle , de 
pouliot , de ceterach, de chacun 
un manipule , de la racine de levi£. 
tic , de fenoüil , d’afperge , de cha- 
cune demie once , des feüilles de: 
fenné mondées fix dragmes, du me. 
coacam trois dragmes,de la femen. 
ce de fenoüil , & de filer monta- 
num ,de chacune une dragme, Fai_ 
tes cuire le tout dans du boüillon 
de viande, & furune livre pañlée,. 
‘ajoûtez du firop des cinq racines 
aperitives quantité fufhfante. 

Oz peur auffi mêler avec fuccés 
les purgatifs avec les anodins , & 
de cette maniere on appaife la 
douleur , & on évacué les humeurs: 

Lüij, 


Potion.. 


Pilules. 


Pilules. 


Pilules 


Pilules. 


Poudre, 


is 
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excrementeufes & acres. 

Prenez de l’aloësune dragme , du 
diagrede fix grains, du laudanum 
trois grains, & foit faite des pi. 
lules. 

Prese7 de laloës fuccotin, ou des 
pilules aloephangines une dragme, 
de la fcamonée trois grains, de l’o- 


- 


pium, du fafran , ou du caftoreum., 


de chacun deux grains, & foit fai- 
tes des pilules | qu’on prendra le 
matin à jeun. 

Prene? de la maffe de pilulestar. 
tarées demie dragme, dudiagre- 
de douze orains, de l'huile de fuc- 
cin une goute , de l'elixir de pro- 
prieté, ou de l’effence carminative 
quantité fufifante pour faire des 
pilules pour deux dofes. 

Prenez de la refine de fcamonée, 
& de jalap, de chacune cinq grains, 
de la crême de tartre, ou dutartre 
vitriolé un fcrupule, de la canelle, 
ou de la mufcade fix grains, & foit 
faite pondre , qu’on peut reduire en 
pilules , ou en bol, avec de la con. 
ferve de fleurs de borrache , eu de 
rofes- 

.… Prenez de la fcamonée fulphurée 
demi ferupule , de la crême de tar« 
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grains , de l’antimoine diaphoreti- 
_ que un fcrupule , de l’effence de 

canelle, ou de girofle une goute, 
& foit faite pondre, 

Prenez du calomenelos un fcru- 
pule, de la refine de jalap fix grains, 
de Ja fcamonée fuiphurée cinq 
grains , de l’effence d’anis deux 
_ goutes , de la gomme ammoniac 
diffoute quantité fufhfante pour 
faire des p'/ules , qu’on prendra à 
V’heure du fommeil.. 

Pour les perfonnes délicates , il 
fufht de donner une once & demie 
de manne avec deux ences d'huile 
d'amandes douces recente tirée fans 
feu dans un boïillon de poulet, 

Prene7 de la manne de calabre 
deux onces, que vous ferez diffou 
dre dans une quantité fufhfante 
d’eau de menthe ; ajoütez-y demie 
dragme de fperme de grenoüille , 
ou de nature de baleine, & foit fai- 
te potion laxative, 

Prenez de l'huile d'amandes dou- 
ces une once & demi, du vin de 
malvoifie demie once , du firop 
de pavot demie once, & foit faite 
potson. 
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Lorfque la pituite vifqueufe .& 


vitiée eft encore attachée dans les. 


inteftins : Prenez vingt grains de 


mercure doux fublimé , deux grains 


de fcamonée , avec du mucilage de 


SOMME adraganth pour faire des: 


pilules déterfives. 


Prenez de l'huile de camomille à 


d'amandes, d’aneth , de chacunune 


dragme , de lhuile diftillée de 


bayes de laurier, de carui, de cu- 
min, de chacune demi fcrupule, de 
l'effence de fafran demie dragme , 
& foit fait bañme, duquel on oin- 
dra l'abdomen. 


L'Huile de mirrhe inftillée dans. 
le nombril, & le cataplafine fair de 


paretaire | de nafturtium , d’oi- 


gnons cuits , & d’huile de fcorpium:. 
font aufli fort convenables. 


La décoïion qui fuit eft cres-eff- 


cace & affurée pour faire fortir les. 


vers : Prene? de Phiffope, de la 


marjolaine , & du fenoüil, de cha- 


cun demi manipule, de la fume. 


terre , de la petite centaurée , & de 


labfnthe, de chacune un pusile, 
Faites cuire le tout dans une livre 
d’eau , ajoûtez à la colature de l’o- 
xymel fimple ,du frop de fumeter- 


#| 
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re , & du miel rofat, de chacuti de 
mie once, & foit faite décoition. 
Prenez de la femence contre les 


vers , de citrons , de geneft , de 


F 
FES 


choux, de la rhubarbe , ‘du fcor- 


dium, de la petite centaurée, de 


l'abfinthe pontique, de la racine de 
gentiane , & de la corne de cerf, 
de chacün une once, & foit faite 
poudre. La dofe eft depuis demie 
dragme jufqu’à une dragme dans du 
vin, oueau de fcordium, & de ci- 
tron.. - 
Prenez de la rhubarbe choifie, de 
la femence de citron mondée , con 
tre les vers , de pourpier, de choux, 
& de geneft fubrilement pulveri- 
fez, de chacune trois dragmes, du 
mercure doux pulverifé deux drag 
mes & demi, du fucreblanc feize 
onces , du mucilage de gomme 
adraganth , tiré avec l’eau de fleurs 
d'oranges quantité fufhifante pour 
former desrablettes , qu’on laiflera 
fecher à l'ombre. La dofe eft du 
poids d'environ une dragme. Elles 
font mourirles vers de l’eftomach , 
& desinteftins. | 
Pren:z de la thubarbe, & de l’a. 
garic, de chacun une dragme , des 
Ly 
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trochifques alhandal un {crupule 
du diagrede demi fcrupule, du co- 
ralin & de la corne de cerf brû- 


lée de chacun demie once , de la 


mirrhe, du zedoaria , & des fleurs 
de tanacetum, de chacun un feru- 
pule, du {el d’abfnthe, & de tartre, 
de chacun deini dragme, & foit fai- 
te poudre fubtile pour les des, 
Prenez del'argent vifune drag- 
me , & pourles enfansun fcrupule, 
ou deux fcrupules , du benjoin demi 
fcrupule, de l’eau de vie redifiée 


cinq goutes. Mêlezle tout dansun 


mortier de verre, ou.de marbre. 
avec le pilon de verre, ou de bois ;: 


ajoûtez-y enfuite de la conferve 
de rofes ou de violettes autant qu'il 
eft neceflaire pour faire un 60!, 
qu'on donriera le matin. 

Prenez un peu de fucre rouge ,8s 
quatre goutes d’eau, mélez-le bien 
dans un mortier avec le pilon de 
même , ajoûtez-y une dragme d’ar. 

ent vif, & incorporez ; ajoûtez- 
y fix goutes d’huile d'amandes dou. 
ces , & un.peu de conferve de rofes, 
& foit fait É0/. 

Prenez .du mercure doux douze 
grains, dudiagrede cinq grains, & 


ne LL 


DE MEDECINE 251 
foit fair pondre, qu’on donnera dans 
de la pomme cuite. 

Prenez dela rhubarbe ,de l’aga- 
ric, & du fcordium , de chacunune 
dragme & demi , de la femence de 
fantonici, & de pourpier, de cha- 
cun deux dragmes & demi, de l’a. 
loés cinq dragmes , & foit faite pou. 
dre, La dofe eft d’un fcrupule dans 
du vin. 

Prenez du femen contra, de la 
coraline , du fcordium, de chacun 
une dragme & demi, du mechoa- 
cam, & de ia rhubarbe, de chacun 
quatre fcrupules , de la corne de 
cerf préparée deux fcrupules , du 
diagrede quatre grains, & foir fai- 
te poudre pour deux dofes. 

Prenez de longuent agrippa 
quatre onces , de la poudre de co- 
loquinthe fix dragmes, de la fcamo- 
née demie once, de la mirrhe, & de 
l’aloés de chacun trois dragmes , 
du fiel de taureau trois dragmes, 
de l’agaric cinq dragmes , de la 
poudre de racine de cyclamen une 
dragme & demi , de l’huile d’a- 
mandes ameres onze onces, du fuc 
d'ail, & de fcordium , de chacun 
demie once. Faites cuire le tout 

À vi, 
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jufqu'à la confomption des fucs, 
ajoûtez. y de l'huile de petreole de. 
mie once , & foit fait onguent , qui 
eft efficace pour faire fortir les vers 
Remedes fpes. larges CA Lie 
cifiques con-  L'Effence qui fuit eft fpecifique 
_ 40 Ÿ- contre La jautiffe: Prenez du ma- 
: FE rube à de l’auronne de” Feupaz 
_ "toire, de l’agrimoine, de l’argen-. 
tine , de chacune une poignée, de la. 
| racine de dent de lyon, de fraizier, 
de, chiendent , de rhubarbe aux - 
moines , de chacune deux onces, de 
la racine de cucurma, qui eft fpe_ 
cifique demie once , des fleurs d’hi- 
pericon, de fouci, d’hepatique no- 
ble, & de geneft, de chacune trois. 
pincées, de l’efbrit de grande che- 
lidoine quantité fuffifante pour ti- 
ser ’effence, qui eft fpecifique con 
tre la jauniffe, 
"Écinture La teinture ; ou l’efprit de gran 
de chelidoine fe prépare ainfi: Pre- 
767 de la racine de grande chelidoi: | 
ne incifée deux manipules, de la: 
graine de geniévre concaffée un. 
manipule: Faites infufer le tout- 
dans une livre & demi d’excellent: 
vin blanc, ou duRkin, puis en ti- 
rez le fuc , dont la dofe eft de. 
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‘quatre onces deux fois par jour. 
Prenez de la poudre de cucur. 


ma, & de rhubarbe ; de chacu- 


ne une dragme & demi , de le. 
corce moyenne de capres , dela ra- 
cine d’azarum, de chacune demie: 
dragme, de lextrait de gentiane.. 
& de petite centaurée de chacun 
une dragme & demi, du fel d’abfin- 
the demie once, de la femence de: 
nafturtium demie dragme, de la: 
femence de roquette demi fcrupule,, 
_de l'elixir de proprieté demie once, 
de la gomme ammoniac diffoute: 
dans de l’eau de vers de terre 
quantité fuffifante pour former des. 
pilules , dont la dofe eft de demi 
dragme le matin & le foir, 

Il n’y # point de jauniffe que la 
décoction fuivante ne guerifle; 
mais elle doit être precedée d’un 
vomitif, compofé de trois grains de 
tartre émetique , de fix grains d’an- 
timoine diaphoretique , & de deux 
grains de fel d’abfinthe. 

Prenez de la racine de cichorée, 
ou de dent de lyon deux onces, de 
grande chelidoine une once , des 
fcüilles d’endive deux poignées, 
de fraifier demie poignée , de maru 


Decoicis. 


Déco&ien: 


Poudre. 
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be demie poignée, du rartre blanc 
fix dragmes., des feuilles de fenné 
fix dragmes ; faites cuire le tout 
dans une quantité fuffifante d’eau, 
ou d’eau & de vin dansun vaiffeaw 
bien couvert ; ajoûtez à deux livres 
de cette décoition une once d’efprit 
de tartre retifñié, & en donnez : 


tous les matins à boire deux ver- 


res à une heure l’un de Pautre, juf- 
qu’à la fin de la maladie , obfer# 
vant que le malade ne faffe pas 
plus de deux ou trois felles par 
jour, & que s’il fe purge trop le 
premier jour, de diminuer la dofe 
des autres jours. 

Prenez des feüilles de fenné mon: 
dées demie once , de la femence 
d’anis une dragme , des fommitez 
d’abfinthe pontique , & des feüilles 
d’agrimoine , de chacune defni 
poignée, dela réoliffe ratiflée, des 
fleurs de geneft, & de cichorée, 
de chacune demie pugille : Faites 
cuire le tout dans une fuffifante 
quantité d’eau jufqu’à la réduction 
de quatre onces , ajoûtez-y une 
dragme & demi de teinture de rhu 
barbe tirée avec l’eau d’abfinthe, 


deux. dragmes d’eletuaire chola. 


’ 
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ogue , & une once de firop de ro- 


fes folutif , & loir faite po/ion pur- 
gative. 

Prenez du fafran de Mars prépa- 
ré avec le foufre une once, de la 
rhubarbe choifie, & desfeüilles de 
fenné mondées , de chacune demie 
once, de la canelle, du fel d’abfin- 
the , & de tamarifc , de chacun 
deux dragmes, du fafran une drag- 
me: Pulverifez bien letout, & en 
faites opiate , avec le firop d’arte- 
mife.. La dofe eft depuis deux drag- 
mes jufqu'à demie once en bol, ou 
diflout dans du vin blanc. 

Prenez du bois de faffafras de- 
mie once, du gajac rapé, & de fon 
écorce, de chacun cinq dragmes, 
_ de la fquine fept dragmes, de la 

falfepareille dix dragmes, de la ré- 
gliffe ratiffée trois dragmes, de la 
racine de graude chelidoine une 
_ once, du cucurma demie once, de 

l'herbe de grande chelidoine deux 
manipules , de la vervaine , de la 
betoine , & de la melifle, de cha- 
cane demie manipule , du tartre 
blanc crud demie once, de la fe- 
mence d’anis deux onces, du che- 
pevit.cinq onces , de fenoüil une 


Opiaies. 


Apozeme. . 


Décoion, 


Décoétion, 


Teintute. 


356  [INSTRUCTIONS 

dragme; Faires infufer chaudement 
le cout avec du vin du Rhin durant 
vingt-quatre heures, le vaifleau 
bien couvert ; ajoûtez à deux livres 
de la colature une once & demide: 
miel {quillitique | une dragme de 
{el d’abfinthe, de l’efpritde felar- 
moniac ; & de l’eaude vie de Ma- 
thiole une once & demi , & foit fait: 
apozeme , quiincife, attenue & ra- 
refie admirablement bien les hu-. 
meurs crafles & vifqueufes. 

Prenez de. l'herbe de fraifier: 
avec la racine trois manipules, des. 
raifins paflez trois onces ; faites: 
cuire le tout dans une quantité fuf- 
fifante d’eau commune , & donnez: 
de cette décoition à boire fouvent.. 
ele eft: agreable , & éprouvée con- 


tre la jauniffe.. 


Prene? des fommitez d'abfnthe, 
de petite cenraurée, des rofes, des 
fleurs de prunier fauvage huit par. 
ties de chacune , du fafran demie 
partie ; Faites cuire le tout dans du 
vin blanc, le vaiffeau bien couvert, 
& l'exprimez pour l’ufage. 

Prenez de la racine de grande 
chelidoine , & de grande ortie , de 
chacune demie livre, de la graine 
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_ de geniévre fix onces, du fafran 
demie dragme. Contufezle tout & 
le mettez infufer avec du vin blanc 
au Bain marie pendant deux ou 
trois jours, puis paffez la reiure, 
& en donnez trois onces le matin 

* à jeun durant quelques jours. 

… Prenez de à racine de rubia 
tinétorum, & de grande chelidoi. 
ne de chacune demie once , des 
feüilles de grande chelidoine , & 
d’abfinthe pontique, de chacune 
un manipule , des fommitez de pe- 

. tite centaurée un pugile & demi, 
de la canelle une dragme, du fa- 
fran un fcrupule, Contufez & met. 
tez infuler le tout durant vingt- 
quatre heures dans une livre de 
vin blanc ; ajoûtez à la colature 
‘une once de fucre candit , & en 
donnez un bon verre le matin à 

_ jeun durant dix jours , aprés que la 
potion purgative a precedé. : 

Prenez de la femence d’ancolie Toudre: 

_ fix dragmes, du fafran d’orient une 
dragme , du rartre vitriolé un fcru- 
pule, & foit faire poudre , qu’on 
divifera en fept parties égales, pour 
prendre durant fept matins confe… 
cutifs dans du vin du Rhin, 
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Prene?, du marube , du poulior, 
de l’armoife, des capillaires, de la 
vérvaine , de chacune une pincée, 
du calamus aromatique une drag- 
me & demie, du fafranun fcrupu- 
le, du facre & du vin quantité fuf- 
filante pour faire une #ixture, dont 
le malade prendra durant cinq ou 
fix jours. : 

Prenez de la frente de canard, ow 
de blanc de-poule , qui abondent 
en fel volatile armoniacal , qui cor- 
rige les vices de la bile & du fuc 
pancreatique , de chacun une drag 
me , de la pierre de tonnerre demie 
dragme , du fel d’abfinthe deux 
fcrupules , de la poudre de canelle 
un fcrupule, du fucre une dragme 
& demi , & foit faite pondre [ubri- 
le pour la jzuriff?, qu'on divifera 
en quatre parties égales pour pren- 
dre durant quatre matins confe- 
cutifs, | 

Le fuc de chelidoine, & de ma- 
rube donnez à la quantité d’un ver: 
re, avec quelques goutes d’efprit 
de fel armoniac , ou detartre vola- 
tile fait fuet dans le lit, & étant 
réiteré fait difparoître la jar 


#iffe. 
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Prenez une dragme de grande 
chelidoine gommeufe, dela pierre 
de bezoard oriental, de l'antimoine 
diaphoretique martial , de chacun 


quinze grains, & foit fait bo. 


Prinez du diaphorerique mine- 
ral, & des yeux de cancre prépa- 
rez, de chacune demie once, des 
perles préparées deux dragmes , du 
{el de mars demie dragme, de lhui- 
le diftillée de canelle deux goutes, 
du fucre blanc pulverifé huitonces, 
du mucilage de gomme adraganth 
tiré avec l’eau de fleurs d'oranges 
quantité {uffifante pour faire des 
Tablettes, dont la dofe eft de deux 
dragmes, | 

Prenez de l'eau de dent de Içon 
une once , de l'extrait de grande 
chelidoine demie dragme , du fel 
volatile de corne de cerf huit 
grains, du firop de chardon benit 
une dragme , & foit faite mix- 
ture, | 

L'or rongi éreint plufieurs fois 
dans le vin, lui communique des 


“particules tres-fubtiles , qui le rend 


recommandable dans la jeunille. 
Prenez de l'efprit de tartre, & 
de fel armoniac , de chacun un 


Bok 
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fcrupule , de l’antimoine diaphore- 
tique demi fcrupule , du rob de {u- 


eau une dragme , de l’eau de gran 


de chelidoine une once, de l’eau 

de canelle demie once, & foir fai- 

te #rixture [haorifique @ illerik 
ne. 

Prenez des cinq racines aperiti- 
ves , de garance, de cichorée, de 
chacune deux dragmes , de l’herbe 
d’agrimoine , d'hepatique noble, 
de fraifier , de fumeterre , de maru- 
be, de petite centaurée, & d’ab- 
finthe, de chacune demi manipule. 
des fleurs d’hypericon deux pugi- 
les, du fantal blanc une dragme, 
du fafran demi dragme, de la ca- 
nelle une dragme;. Faites cuire le- 
tout dans de l’eau, & du vin mar 
tial quantité fuffifante, & donnez 
de cette décoition pañlée à boire 
deux bons verres par jour. Elle eft 
finguliere contre Pidlere moir. | 

Prenez de la racine de garance , 
de rhapontique , de grande cheli- 
doine , de chacune demie once, de 
la rhubarbe, & du cucurma de cha 
cune deux dragmes, des trochifques 
d'imperatoire une dragme , du fa- 
fran. un fcrupule , des feüilles de 


BAR à 


HR Re 


manipule , du fchœnanth demie 
dragme; Incifez & contufez le tout, 

&enfaitesun ro%et, qui eft excel. 

lent contre l'iééere noir, qu’on fera 
infufer dans le vin, 

Prene? de la limaille de marsune 
dragme & demi , de la femence 
d’aquilegia un fcrupule, dela pou- 
dre de vers dererre, ou de pierre 
jaune de taureau demie dragme, du 
fel de grande chelidoine un. {eru- 
pule, & foitfaite poudre, 

_ Prenez de l’eau de limaces , & 
de vers de terre de chacune trois 
onces, du firop de cichorée com- 
polé de rhubarbe deux onces , de 
lefprit de fel armoniac diftillé avec 
la gomme ammoniac un fcrupule , 
& {oit faite mixture , donton pren- 
dra une cüeillerée le matin, & une 
autre le foir. 

Lorfquela jauniffe eft accompa— 
gnée de lypothymie, & de défail- 
lance des forces, la mixtion qui 
fuit eft excellente? Prene7 des eaux 
, de petite centaurée , de fumeterre, 
de fraifier, de chacune une once, 
de l’eau de canelle fix dragmes, de 


O 
la raclure d'yvoire préparée, de 
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‘fraiñer, de marube, de chacune un 


Poudre. 


Mixturs 


Mixtüres 


EAU 
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= 
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corne de cerf préparée, de la teinà 
ture de fafran, de chacunun fcru- 
pule, de l'efprit de fel doux demi 
fcrupule , du firop de canelle fix 
dragmes, & foit faite #ixrure,qu on 

rendra par cüeillerées. | 

Prenez de la racine d’anchufe, 
de garance, de grande chelidoïne, 
de cucurma , de cichorée d’oxyla- 
pathum, de grande ortie, d’afper- 
oe , de chacune demie once , des 
feuilles d’agrimoine , de chamoe- 
drys, de fraifier, d'hepatique no- 
ble, de cufcute, de chardon benit, 
des fleurs de foucy, de genelt, d'hi- 
pericon, de petite centaurée,de cha- 
cune un manipule, de l'écorce jaune 
moyenne d’oxyacanthum, & de fu- 
reau , de tamatifc, de chacune de- 
mie once, desbayes de lierre une 
dragme & demi, de la reinture de 
rhubarbe , de la limaille d'acier, 
des vers de terre , des cloportes, & 
des fcarabots de May, de chacun 
trois dragmes , de la fiente de ca- 
nard , & de poule de chacune fix 
dragmes , du fafran demie once : 
Faites infufer le cout dans du vin 
& de l’eau de grande chelidoine , 
de chacun une livre & demi, du- 


_ pe MapecinNe 26; 

tant quatre jours , puis y ajoûtez _ 

du fac de nafturtium aquatique 

une livre: Diftillez felon Part, & 

_ VOUS aufez un antistlericum excel- 
lent. à 

Les purgatifs doux & moderez 
doivent fuivre les alteratifs , entre 
lefquels l’infufon des feüilles de 
fenné avec le fel tartre eft admira- 
ble: car letartre eft un précipitant, 
il extrait le mucilage purgatif du 
fenné, & il lui fert d’aiguillon, em- 
pêchant qu'il ne s'arrête dans les 
replis des inteftins , &cne caufe des 
fuperpurgations. 

Pren:z de l’ele&uaire diacatho- 
licum avec le fuc de rofes, ou de 
l’elecuaire cholagogue une drag 
me & demie, de la rhubarbe choi- 
fie demie dragme, ou une dragme, 
du mercure doux fix grains, & foit 
fair clectnaire pour la jauniffe. 

Prenez de l'extrait de Marspré- Pilules, 
paté: avec le-:moût une once, de 
l'extrait d’aloés fuccotrin préparé 
avec le fuc de cichorée fix drag- 
mes. de l'extrait de rhubarbe demie 
once , de l'extrait de fafran deux 
dragmes , de l’huile de canelle fix 

. goutes, & foit faire maffe de pilu 


Infufion. 


Ele&uaire, 


æilules, 


Pilules. 
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les. La dofe eft d’un fcrupule à la 
‘Æois, le matin à jeun, & par deflus 


deux ou trois onces de vin d’abfn- 
the, & on oblige le malade icteri- 
que de fe promener aprés environ 
demie heure. Il faut en continuer 
l'ufage pendant plufieurs années, 

Prenez de l'extrait d’aloés douze 
grains , de la refine de fcamonée 
trois grains, du mercure doux dix 
grains, de l'huile de macis une 
goute, & foit faire mafle de pi- 
lules, 

Prenez de la gomme galbanum 


préparée avec le vinaigre diftillé 


une dragme , du fuccin blanc, du 


maftic choifñi, de l’oliban , de la 
mentherouge, & du caftoreum , de 
chacun un fcrupule , du vitriol de 
Mars calciné à feu doux jufqu’à 
blancheur. demi dragme, du fafran 
demi fcrupule , de l’aloés préparé 
avec le fuc de rofes deux fcrupules, 
des crochifques alhandal un fcru- 
pule, de l'huile de fenoüil, ou de 
macis diftillée huit goutes, & foit 
faire maffe de pilules | qui font ex- 
cellentes pour incifef & évacuer 
l'humeur pituiteufe & vifqueufe, 
On en prend trois ou quatre le 

matin 
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matin à jeun , où le foir une heure 
aprés le fouper, &on continue da 
rant dix ou douze jours. 

Prenez de la poudre laxative un 
fctupule, de la refine de jalap , & 
de fcamonée , de chacune trois 
grains, du criftal de tartre martial 
dix grains, & foit faite poudre pur 
gative pour la jauxiffe. 

Le Cataplafine fuivant appliqué 
aux plantés des pieds, fait de tres 
bons effets: Prenez des feüilles de 
marube vert , dela racine de gran 
de chelidoine , & du guy de chefne 
de chacun deux poignéés; pilez le 
tout avec du vinaigre, & du vin, 
& foit fait cataplafmne, 

IL faut continuer long-tems les 
remedes contre la jauriffe, parce 
que c’eft une maladie chronique & 
rebelle : Plus les urines font tenuës 
& claires, plus il les faut continuer, 
jufqu’à ce qu’elles deviennent craf. 
{es, troubles ,& avec un fedimene 
copieux: car ces fignes marquent 
la coétion , & que la maladie ya fe 
terminer heureufement. 

Pour bien guerir l’hydropifie , il 
faut purger rarement, donner dans 
le tems des purgatifs affez forts, 

Tom. I. : m 


Poudre, 


Cataplafme: 


Obferyation: 


Remedes fpe. 
cifiques cons 
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& dans l’iñtervalle"des fudorifiques 
& diuretiques qui purifient la mafle 
du fang alteré. 

Prenez du tartre vitriolé douze 
grains , de la refine de jalap dix 
grains, de l'extrait de trochifques 
alhandal fix grains, de l’huile dif- 
tillée de macis deux goures, & foit 
faites des pilules purgatives. 

Prenez de l'extrait d’elaterium 
un fcrupule , de la refiñe de jalap 
deux grains, des trochifquesalhan- 
dal un grain, du firop d’abfinthe 
quantité fufhfante pour former des 
pilules purgatives pour l'hydropi- 
fre. 

Prenez de la conferve de fleurs 
de pefcher une dragme , quinze 
grains de mercure de vie mêlé 
avec le mercure doux, dont lacide 
le fixe & le fait agir par bas, un 
grain ou deux d’extrait d’elate. 
rium, avec une quantité fufhfante 
de firop de noirprun, ou de fleurs 
de pe{cher pour faire un bo/, 

Prenez du fuc de racine d'iris 
trois onces, de la manne de cala-. 
bre une once & demi, du firop de 


_ fleuts de pefcher fix dragmes , & 


foit faite potion, 
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Prenez du fac d'iris une livre , de 
l'infufon de graine de geniévre ti- 
rée avecle vin blanc demie livre , 
du miel de Narbonne fix onces : 
Faites boüillir & écumée, La dofe 
eft de deux onces & demi le matin 
à jeun. | 
Prenez dela teinture de gomme 
gutte préparée avec le fel de cartre 
un fcrupule, du fuc d’irisune once, 
du firop de cichorée compolé de 
rhubarbe demie once, & foit faite 
mixture. 

Prenez dela racine d'eringium , 
de rubia tintorium , d’énula cam. 
pana, de gentiane , de valeriane, 
& d’ariftoloche longue, de chacu- 
ne fix dragmes, de l'écorce de ra 
cine de caprier, de l’écorce moyen- 
ne de frefne, & de tamarife , de 
chacune demie once , des feïüilles 
d’agrimoine , d’abfnthe , de cha. 
mœdris, & de petite centaurée, de 
chacune un manipule, de la réglif- 
fe ratiflée , & des raifins paflez , de 
chacun une once , de la femence 
d'hyeble, & de perfil de macedoi. 
ne , de chacune demie once , dt 
fenné mondé une once, du turbit, 
& de l’agaric, de chacune demie 

m ij 
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once , du gingembre, & des giro- 
fles, de chacune deux dragmes, 
Faites cuire le tout dansune fufh- 
fante quantité d’eau jufqu’à la re- 
duction d’une livre , ajoûtez à la 
colature quatre onces de firop de 
cichorée compolfé de rhubarbe, & 
foit fait 4pozeme pour quatre do- 
fes , qui purge également par les 
felles, & par les urines. 

Prenez du ereffon , de la cochlea- 
ria fraîche , du chardor benit, de 
Pabfnthe , de chacune une poi- 

née , de la racine d’aunée , de raï- 
pe fauvage , de chacune une on- 
ce, des feüilles de fennéune once, 
de la racine d’elebore noir prépa- 
rée fix dragmes, de l'écorce d’efula 
préparée fix dragmes , de pecits rai- 
fins paflez fix dragmes , des bayes 
de geniévre une once , du tartre 
trois dragmes, qui fert d’aiguillon 
pour tirer les purgatifs: Hachez le 
tout, & l’enfermez dans un sort, 
pour faire infufer dans trois pintes. 
d’eau , & on boira de la colature 
plufieurs jours de fuice : Elle eft 
propre pour corriger la mauvai- 
fe conftitution du fang , refou- 
dre les cruditez acides , & les 
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purger en même teins par bas. 
Prenez du fenné mondé, du tur- 
bit gommeux , des hermodaétes, 
dela femence d’hyeble, du jalap, du 
mecoacam, de chacun une dragme, 
de la crême de tartre, ou du tartre 
vitriolé deux dragmes , du ma. 
giftere de o omme gutte demie drag- 
me , dela poudre d’iambre , de 
diarrhodon abbatis, & de la fe- 
- mence de fenoüil , de chacune un 
fcrupule , du fucre candit trois 
dragmes , & foit faite poudre pour 
l'hydropifie dont la dofe eft de deux 
dragmes infufées avec quatre on- 
ces de vin blanc durant une nuit, 
qu'on prend l'un & l'aucre le ma 
tinajeun. Gun 
Les pilules fuivantes font éprou- 
vées dans la c'chexie. & l'anafars 
que : Prenez des efpeces de dia- 
curcuma quatre fcrupules, de la 


rhubarbe deux dragmes, des efpe- 


ces de diarrhodon abbatis ; & de. 


galanga , de chacune un fcrupule, 
du firop d’abfinthe quantité fufh- 
fante pour former des pilules , dont 
la dofe eft d'une dragme. 
Prenez des raifins de Corinthe 
une livre , de la rhubarbe, qui eft 
m ii), 


Poudre, 


Poudre, 
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Potiof. 
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le feul purgatif fans malignité 


demie once, du fucre quatre onces; 


mêlez letout, & le gardez pour Le 
befoin : La dofe eft d’une cüeille_ 
rée de temsen tems avant le re 


PESTE 


Prene7 de la pulpe de raifins. 


pafñlez de Corinthe fx dragmes , de 
la crême de tartretrois dragmes ,. 


de l'extrait de Mars deux dragmes, 
du fel de tartre une dragme & de_ 


mie, dela rhubarbe trois dragmes,, 


de la canelle fine une dragme , du 
firop de pommes quantité {ufhifan- 


te pour faire un e/el/uaire pour 


l’hydropifie, 


Prenez de la racine de cabaret 


une once & demi, de celle de ga- 


rance demie once ; de la fabine une 


poignée, des bayes de genevrier fix 
dragmes ; Faites cuire letout dans 
une fufhfante quantité d’eau fim- 
ple; ajoûtez fur la fin deux dragmes 
de canelle,une dragme de cardamo- 
mum ; dulcifiez un peu la colature 
pour faire une potion aperitive , qui 
eft excellente dans la /xppreffion 
des mot jointe à l'anafarque, 
Prenez de la garance une drag 


me & demi , de la fabine , de la 


SE MEDECINE  2ÿr 
crotte derat , de chacune un fcru- 


pule , du fafran demi fcrupule , des 


vers de terre préparez, ou du bor. 


rax de Venife, du macis, des feüil- 


les de laurier , de chacun demi 
dragme ; des efpeces d’aromaticum 
rofarum un fcrupule, dela limaille 
d’acier trois dragmes, de la racine 
_ d’aunée une dragme, du fucre.le 


a) 


poids an double du tour, & foit 
faite poudre, dont la dofe eft d’une 


dragme dans du vin blanc: Elle eft 


éprouvée contre es pales couleurs, 


& la cachexie des filles , avec la 
Juppreffion des mors. 

Les Diuretiques pour Phydropi- 
fie anafarca , doivent être alcalis 
fixes , comme les fels lexivieux de 


ferment, de genevrier, de geneft, 


de frefne , des tiges de féves, d’ab- 
finthe. Et pour /’hydropifie afcites 
volatiles , comme l’efprit de nitre, 
de fel armoniac, detartre, l’efprit 


carminatif , & Îes remedes tirez. 


des vers & des crapaux, ’ 

Prenez des cendres de seneft cal- 

cinées en blancheur quatre onces, 

que vons mettrez infufer durant 

quelques heures dans trois livres 

de vin blanc ; ajoûtez-y deux poi.- 
mi}, 


Obfervatfon, 


Teintutes 


À: 


Aufufon, 


Eflence. 
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gnées de feüilles d’abfinthe, paffez 
enfuite la queur teinte, & en don- 
nez fix ou huit onces deux fois par 
jour jufqu’à la refolution de l'en. 
fleure. 

Prenez des cendres de tamarifc, 
de genevrier, de vigne, de fault, 
de geneft, de chacuneune poignée, 
de la racine de vincetoxicum, de 
valeriane, de chacune deux drag- 
mes, de la racine d’ortie demie on- 
ce, d’angelique , d’aunée, de cha 
cune deux dragmes, d'itis trois 
dragmes , de la réliffe une dragme, 
des bayes des geniévre demie once, 
de la rhubarbe deux dragmes. Met- 


-tez le tout infufer dans du vin, ou 


parties égales d’eau & de vin, & 
donnez fouvent à boire de la co- 
lature, 

PreneY de l'elixir de proprieté, & 
de l’efprie de tartre faffafrafe, de 
chacun demie once, de la mixture 
de tribus trois onces, de l’effence 
liquide d’abfnthe nne once: Met. 
tez le tour en digeftion pendant 
vingt-quatre heures, puis y ajoû… 
tez de l’effence d’écorce de citron 
recente quantité fufhfante, La dofe 
€ft depuis un fcrupule jufqn’à une 
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 dragme dans du vin, ou deux onces 
de bayes & fleurs de fureau. 
Prenez de l’efprit de versdeters Mixture. 
re deux dragmes , de l’efprit vola- 
ile d'urine une dragme , & foit fai. 
te #ixture, dont la dofe eft de de 
mie dragme deux ou trois fois le 
jour dans un verre de vin, de dé- 
coction de racine de fenoüil , & de 
bayes de geniévre. 
Prenez, de l'eau de perfil deux Mixer 
ences , de fenoiüil, & de cheriacale 
fimple , de chacune une once , de 
l’efprit de fel armoniac vingt gou. 
tes, du firop de chardon benit une 
once, & foit faite mixture [udori- 
fique. 
Prenez de l'efprit de fel armoniac "7% 
deux dragmes , de l’huile diftillée 
de geniévre demie dragme, de brio- 
ne demi fcrupule, & foit faite mix 
ture : la dofe eft de dix à quinze 
goutes, 
Prenez de l’eau de fumeterretrois  Pôudre.. 
onces, de cochlearia , & d’eau de 
vie de Mathiole , de chacune une 
once , du vinaigre diftillé dernie 
once, de la poudre d’yeux de can- 
cres demie dragme , du fel d’abfin- 
the, &.de l’antimoine diaphoreti: 
ra .v. 


. Foudre, 


Potion, 


Poudre. 
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que de chacun un fcrupule , du fi- 
rop des cinq racines une once , & 
foit faite ixture fudorifique. 

La préparation des versde terre, 
des cloportes, & des crapaux font 
finguliers contre l’hydropifie, Pre. 
nez des crapauts que vous ferez fe- 
cher à l'ombre, coupez alors les. 
têtes , & Ocez les inteftins; re- 
duifez le refte en poudre, &en. 
donnez depuis dix jufqu’à quin- 
ze grains , ou un fcrupule , ou 
feule , ou avec la poudre du foye 
du même animal. On la peut réite- 
rer trois ou quatre fois , pourvüû: 


‘qu'il y ait trois ou quatre jours 


d'intervalle entre chaque prife, 
pour ne pas trop affoiblir le ma- 
lade, 

Prenez du millet mondé de fon. 
écorce deux onces , de l’eau de fon- 
taine demie Hivre ; faites boüillir le 
tout jufqu’a la reduction de quatre 
onces , aufquelles vous ajoûterez. 
autant de vin blanc genereux., & 


donnerez tiede au malade, qui fuë- 


ra copieufement s’il eft couvert: 
La falivarion de mercure don- 
née aprés les remedes digeftifs eft 


fort excellente pour guerir les hy ù 
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: dropiques : Prenez du magifte- 

re de tartre vittiolé une dragme 
& demie, de la fecule de brionia 

une dragme, du fel de chardon be- 

nit, & de geneft, de chacun demie 

dragme , du magifteré de corail 

deux fcrupules ; Mêlez le tout pour 

huit dofes, aprés lefquelles donnez 

quinze grains de mercure doux, 
cinq grains de gomme gutte, de- 
mie dragme de conferve de rofes, 

avecune quantité fufhfante de fi- 

rop rofat ; on augmente la dofe 

dé trois grains dans la fuite, juf- 
qu'a ce que la falivation fur- 
vienne. . 

Prenez de la limaille d’acier fix 
dragmes , de l'écorce de frefne , du 
bois de cramarifc, & de seniévre, de 
chacun une once, du fafafras trois 
dragmes , de la racine d’elebore 
noir deux onces, du polipode une 
once & démie, du caryophylata, 
du zedoaria , & du tartre blanc, de 
chacun demie once. de la femence. 
de carthame deux dragmes, de l’ef- 
prit de fel douze goutes. Incifez & 
concaffez le tout , & en faites un 
nonet , que vous mettrez infufer 
dans fix livres d’excellent vin dus- 

m v}. 
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rant quelque tems,& dont on pren« 
Noëer,  dra fouvent, 

Le Noñer fuivant eft excellent 
dans l’hydropifie , & poufle l’eau 
par les urines. Prenez de la racine 
de cichorée trois dragmes, de la 
racine de chiendent deux dragmes, 
de la racine de gentiane , & d’au- 
née, de l’écorce de racine de ca- 

rier , de ch2cune une dragme, du. 

Fee de faffafras | des fommitez 

d’abfnthe vulgaire & pontique, 

des fleurs de chardon benit, des. 

fommitez de petite centaurée, de 

chacune une pincée, de l'écorce 

jaune de citron deux dragmes; Ha. 

chez le tout, & faites-en un roxet 

pour mettre infufer dans demie 

mefure de vin de malvoifie, oude 

. vin d’Efpagne dans un lieu chaud 

lefpace de vingt-quatre heures, & 

en donnez à boire le matinun petit 

verre une heure avant de prendre 

un boüillon, ce qu'on continuëra. 
quelque tems.. 

Prenez de la racine de bryonia 
une once, de la racine de cabaret 
demie once, du fel de tartre trois 
dragmes : mettez infufer le tout 
dans une quantité {ufhfante d’eau 


Mixture, 
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fimple dansun lieu tiede durant la 
nuit ; ajoûtez-y le matin fix drag 
mes de racine de vincetoxicum .. 
une poignée de fommitez d’ablin 
the , demie poignée de fleurs de 
bellis , trois dragmes de bayes de: 
geniévre : Hachez ,pilez, & met- 
tez infufer le tout dans de l’eau: 
fimple ; ajoûtez à quinze onces, ou: 
une livre & demie dela colature,. 
de l’efprit de felarmoniac, & de 
la ceinture nephtitique, de chacun: 
deux dragmes ,. du firop d’hifflope 
trois dragmes, & foir faite ##ixture, 
dont la dofe eft de trois bons verres: 
par jour. Elle eft éprouvée dans 
l'anafarque. s 

Pour éteindre la foif importune 
des hydropiques ; il faut faire dif- 
foudre dans trois livres de ptifane 
ordinaire demie once de fel prunel- 


le, ou‘bien, Prenez de la décoétion: 


d'orge vingt onces, de l’eau de ca- 
nelle une once, du firop violat deux 
onces & demi, de la pierre prunel- 
le une dragme, & foic faite mix 
ture, 

Prem? de leau d'orge vingt 
onces, du firop de pourpier deux 
onces , de citron une once , de 


Mixtures 


Julep. 
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ie l'efprit de fel doux demie dragme, 
cifiques con. & foit fait Juiep. É 
Pin La teinture qui fuit eft excellente 
QUE, & HE- pour le Flux hepatique G' hemor- 
D'OR DX rotdal : Prenez de l'effence ou de 
DOULEUR l'efprit d’agrimoine préparé avec. 
PUFONDE- fon fuc demie once , de la teinture 
MENT , ET Sp 
LE TENES. de foufre de vitriol deux fcrupules, 
ME. de l’effence anodine préparée avec. 

Teinture. le fuc de coins, ou le fel detartre 
une dragme , & foit faite sesnture 
aftringente , dont la dofe eft de 
trente goutes, . 

Prenez de la: conferve de rofes: 
rouges deux onces, du corail prépa. 
ré une dragme , du fafran de Mars: 
tres-rouge deux-dragmes, de la pou 
dre des trois fantaux demie dragme, 
du firop de pavot quantité fuffi- 
fante pour faire un elecuaire , dont 
on prendra durant quelques ma 
tins deux dragmes , beuvant par 
deffus trois onces dé l’eau diftillée 
fuivante. 

Prenez des fommitez de cyprés, 
& de tamarifc, de chacune huit poi- 
gnées, d’hipericum & d’equifetum, 
de chacune quatre poignées , des. 
trois fantaux contus de chacun une 


once , de la mie de pain blanc deux: 


Eletuaire. 


Eau, 
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livres. Incifez & contufez le tout, 
_verfez deffus huit livres dé lait re 
cent , & puis diftillez, edulcorant 
l'eau avec du firop de fuc de plan- 
tain. ù 
Quand le fang eft trop fubril & eo, 
fluide, preuez des feüilles de lina- 
ria & de mauves., de chacune un 
manipule , de la millefeüille deux. 
manipules, de la régliffe demie on- 
"ce: Faices cuire le tout dans une 
quantité fufhfante d’eau de fontai- 
ne, & edulcorezla colature avec 
du fitop d’althea. 

Lorfque le fang eft trop groffier 
& vifqueux les décottions fudori- 
fiques de falfepareille , de faffa- 
fras, de gajac, avec quelques gou- 
tes d’efprit de fel armoniac, de cor- 
ne de cerf, uu de fuccin font d'une 
grande recommandation pour ras 
refier & attenuer le fang. 

Quand le fangeft forracre: Pre- 
ne? de l’eau de plantain, & de ro- 
{es , de chacune deux onces, de la 
teinture de canelle fix dragmes , de 
la teinture de Mars demie dragme, 
du corail rouge préparé deux fcru- 
pules , du laudanum trois grains, 
du mercurédoux cinq grains, du 


Decotion: 


Mixture. 
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firop de mirtils une once,& foit fais 
te #sixture, : 


PER Prenez de l’eau de fempervivum,, 
& de cichorée , de chacune trois. 
onces, du firop de corail une once, 
de la teinture de foufre de vitriol 

agent,  RÈE dragme , & foit faite mixture, 


L'Onguent fair de pulpe de co- 
loquinthe, & d’huile d'amandes 
ameres eft excellent pour ouvrir les 
bemorroides.aveu gles, de même que” 
le cataplafme de fiente de pigeon, 
de femence de ftaphifagre & de lu- 
pins , & la fomentation. d'urine 
vieille d’un homme de fain , dans. 
dans laquelle on a fait boüillir des. 
orties mortes hachées.. 
Linimenc,  Premez du fuc de porreau., & d’oi 
gnon rouge , de chacune une once, 
du fiel de porc, ou de bœuf deux 
dragmes, Le la racine de cyclamen, 
de la pulpe de coloquinte,& del’eu- 
phorbe , de chacun demi fcrupule ,. 
du miel quantité fufffante pour 
former un liriment, Si on y ajoûte 
du fuc d’ezule il {era beaucoup plus 
efficace. | 

Les bayes de graine de paradis, 
& de lherbechamædris cuites dans 
de l'huile d'olives ayeæ un peu de 


Gataplafmes 
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vin , font excellentes pour appaifer 
l'inflamation , &\a douleur des he. 
* morroides. 

La racine de fcrofulaire , & de 
 telephium pilées & cuites dans de 
l'huile rofat , & appliquées fur les 
hemorroides en appaife la dou- 
leur, 

Prene? des fleurs de fureau, & 
de verbalcum de chacune parties 
égales; Faites les cuire dans du lait, 
& en faites fimentaiion, elle appai- 
fe en peu de tems la douleur des 
hemorrordes, 

Prenez de l'huile rofat deux on- 
ces, des cloportes pilées une once: 
faites cuire le tout, & y ajoütez 
un peu de cire pour faire un orguent 
mol, 

Prenez de Vhuile de noyaux de 
pefches, d'amandes ameres, de cha 
cune deux onces, du ftyrax liquide, 
& du bdellium , de chacun deux 
dragmes. Incorporez bien le tout 
dans un mortier, & foit fait ini 
ment. 

_ Prenez de l’antimoine deux drag- 
mes , des hermodactes demie on- 
ce , du bol d’Armenie une drag- 
me, & doit faite poudre, qu'on 


Cataplafine, 


Fermentatonk 


Onuguents 


Liniment, 


Foudre, 


Cataplafme, 


Onguent. 
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appliquera avec du coton. 

Prenez de la racine de fcrofulai- 
re quatre onces , de chelidoine une 
once , des fruits de cynorrhodon 
au nombre de fix , de la femence 
d’agnus caftus-deux dragmes , de 
l'huile rofatune livre, du vinblanc 
trois onces , du vinaigre une once: 
& demi. Faites macerer le tout pen. 
dant vingt-quatre heures , puis. 
boüillir jufqu’à la diminution, de: 
l’humidité, Exprimez enfuite hui 
le, &en appliquez chaud fur les. 
bemorroides.. 

Prenez de la racine de fcrofulai- 
re & de petite chelidoine , de cha- 
cune demie once , de l'huile de: 
boüillon blane quantité fuffifante 
pour faire un o7gunr. | 

Prene? du mucilage de femence de 
pfylium, de coins, de lin,de chacun 
demie once, de l’eau rofe une once: 
Faites boüillir doucement le tout 
jufqu’a la confomption de l’eau; 
ajoûtez- y une once de beurre frais, 
deux jaunes d'œufs , un peu d’huile 
rofat. Agitez le tout dans un mor- 
tier de plomb jufqu’à ce qu’il de- 
vienne livide , & appliquez de ce 
liriment fouvent, qui appaife l'in 
Jlarmation.. 
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Prenez du mucilage de femence 
de coins , tiré avec le fperme de 
grenoüille une once, de l’efprit de 
vin camphré deux dragmes , du fu- 
cre defaturneune dragme, & foit 
fait lnimenr. 

Le liniment fait avec l’onguent 
populeum, le fucre de faturne, & 
l'huile de femence de pavot blanc 
eft un grand anodin. 

Prenez une dragme d'huile de 
momordica, ou merveille une drag- 
me & demie , du baûme de foufre 
fair avec l'huile d’hipericon , de- 
mie dragme d'huile de pavot par 
expreffion, un fcrupule de fucrede 
faturne , fept grains de camphre, 
& foit fait liniment. 

Prenez du mucilage de femences 
de coins & de pfyllium, de chacu- 
ne une once, du fucre de faturne 
une dragme , du camphre cinq 
grains, de l’opium crud trois grains, 
& foit fait liniment, | 

Prenex de l'huile rofat deux on- 
ces, de l’encens,& de l’aloës,decha- 
cunune dragme , de la farcocoile, 
du fang de dragon, & du bol d’Ar- 
menie, de chacun demie dragme ,. 
du fpode, & du carabé de chacun. 


Liniment: 


Liniment, 


Linimen?, 


Linimenñte. 
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Onguent. 


Onguent, 
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Eau. 


Liniment. 


284  INsTauerioNs &. 
un fcrupule , de l’amidon trois 
dragmes, du fuc de plantain une 
once , & foit fait onguent, qui eft 
excellent contre les héorrordes 
ulcerces. 

Prenez de l'huile rofat quatre 
onces , de la cerufe une once, de 
Ja litharge demie once , de la cire 
neuve fix dragmes, de l’opium qua- 
tre grains , & foit fait orguenr. 

Prenez de l’encens, de la mirrhe, 
& dufafran , de chacun une drag- 
me , de l'opium deux grains , un 
jaune d’œuf , de l’huile rofat, & du 
mucilage de (emence de pfyllium 
quantité fufhfante , & foit fait on 
guent. 

Pour les rhagades & fiffures du 
fondement : Prene? de la litharge, 
de lhuile de jaunes d'œufs, & de 
rofes , & foit fait onguenr. 

Prenez du {el de faturne deux 
dragmes, de l’eau rofe huit onces: 
appliquez fouvent de cette diffo- 
lution far l'istertrigo, & en vingt- 
quatre heures il fera appaifé, 

Prenez de la litharge, & de la 
cerufe, de chacune une dragme &. 
demi, de l’huile de jaunes d'œufs, 
& rofat , quantité fuffifanre pour 
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faire un Hrimeur, On y peut ajoûr 
ter pour le mieux un peu de mer 
cure vif. à 
: Pourla douleur d fondement © 
de tenefine : Prenez de la litharge, 
_& de l’'amidon , de chacun huit 
dragmes, de la cerufe deux drag- 
mes, dela cire huit onces, du beur- 
re, & de la graifle d'oye de chacu- 
ne deux onces , de l'huile de lin 
quantité fuflifante pour faire un 
on guenr. 

PreneZ de l’encens, de la mirrhe, 
& dufafran, de chacun demi pu- 

_gille, du mucilage de pfyilium , un 
jaune d'œuf, & un peu d'opium, 
& Loir Fait onguent, 

Prenez du maftic une dragme, de 
l’encens un fcrupule , de la femen- 
ce de mirtils une dragme & demi, 
des fleurs de rofes rouges deux 
dragmes , & foit faite poudre à 
parfumer, qui eft efhcace pour le 
prurit du fondement. Re 

La guerifen du Scorbut | &* de La ie ke SCOR- 
Maladie Hypocsndriaque,confifte À M ei 
vuider ,temperer, & volatilifer le xyrocoN. 
levain de l’eftomach par des vola- DRIAQUE. 
tiles, à rérablir autant qu’ileft pol. 
fible la digeftion naturelle , & à 
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corriger les aciditez viciées engena 
drées dans les fucs du corps. Là 
Prenez du fafran de Mars aperi- 
tif unfcrupule , de lyvoire prépas. 
rée fans feu, & des yeux d’écrevifs 
fes, de chacun dix-huit grains, + 
l’antimoine diaphoretique un fcru- 
pule, & foit faite pondre pour trois 
dofes, | 
Prenez du crocus de Mars aperi- 


tif deux dragmes, du tartre chaly- 


bé demie once, de la fecule d’aron 
deux dragmes, des yeux de cancre 
une once, de l’antimoine diapho. 


_retique deux fcrupules , & foit fai. 


Decoétion. 


te poudre qu'on divifera en fix par- 
ties égales. Elle eft excellente pour 
corriger les humeurs vitiées , & ab- 
forber l'acide, 

Prenez de la raclure de gajac 
cinq dragmes , de fon écorce fix 
dragmes , du faffafras demie drag 
me , de l’efquine dix dragmes , dé 
la falfepareille fept dragmes, de la 
réglifle crois dragmes , du becca- 
bunga , & du cochlearia , de chacu- 
ne demie poignée , du trifolium 
aquaticum deux poignées, du tartre 
demie dragme , de-l’anis, & du fe 
noüil , de chacun demie dragme, 


me Maepecins 23 
du vin blanc trois pintes. Faites in- 


vingt-quatre heures, ajoûtez à la 
colature de l’efprit de nitre, de 
Faximel fquillirique, & du fel de 
. Chardon benit, de chacun une drag- 
me. La dofé de cette décoition eft 
 d’urie once Le matin à jeun , ou qua- 
tre heures aprés le dîner durant 
quelques jours. 

Prenez du petit lait trois livres, 
du fuc de limons trois onces, du fuc 


* fufer fur les cendres chaudes durant 


Apozeme. 


de pommes de reinettes recentes fix. 


onces, du fucre rofat quantité fuf- 
 fifante pour edulcorer ; Clarifiez 
le tout avec des blancs d'œufs, & 
foit fait «pozeme , dont on prendra 
dix onces le matin à jeun durant 
quelques jours. 
. Le Nouct qui fuit eft admirable 
pour alterer le #4l hypocondriaque, 
& évacuer doucement : Prenez de 
la racine d’aunée , de raifort fau- 
vage fraîche , de polipode, de cha- 
cune fix dragmes , des feüilles d’ab. 
finthe , d’agrimoine , de petite cen- 
taurée, de chacune une poignée, 
des fleurs de rômarin , de geneft, 
de chacune trois pincées , de lé. 
corce de tamarifc, & defrefne, de 


Noëset. 


‘4 


Jnfufon, 


Poudre, 


288 INSTRUCTIONS 


chacune demie once, des feüilles 
de fenné mondées une once, de la 
racine d’elebore non préparée fix 
dragmes , de la rhubarbe, de l’aga- 
ricblanc de chacun demie once, du 
fel de tartre en forme d’aiguillon 

pour refoudre les fels fimples, ou en 
fa‘place fix dragmes de crême de 
tartre., qui n’eft pas fi sonne que 
le fel, du zedoaria , dugingembre, 
de la canelle , de chacun unedrag- 
me , des raifins paflez qui font fort 
temperez une once & demie, Inci. 
fez & concaflez le tout, &en fai- 
tes un #o4:t laxatif à infufer dans 
du vin. 

Prene% de l’abfinthe trois poi. 
gnées, de la petite cenraurée deux 
poignées , de la racine d’elebore 
noir trois onces, du polipode de 
chefne une once & demi , de l’écor- 
ce de frefne , du tartre blanc , de 
chacun demie once, de la limaille 
d'acier trois dragmes. Incifez & 
concaffez le tout , & aprés l'avoir 
arrofé de dix goutes d’efpric de fel, 
mettez infufer le tout dans une me. 
fure & demie de vin pour en ufer 
avec regime. 

Prenez de la poudre de jalap un 

fcrupule, 
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 fcrupule , du fel d’abfinthe cinq 
grains, de l'antimoine diaphoreti_ 
que trois grains, & foit faite pondre 
fubtile 
Prenez de la mañfle de pilules 
. melanagogues une dragme & demi, 
de l'extrait de feüilles de fenné de. 
mie dragme , de la refine de jalap 
une dragme & fix grains, du tartre 
vitriole treize grains , du {el vola 
tile de fuccin un fcrupule , de la 
femence de creffon , de cocklearia, 
de moutarde , de chacune demie 
dragme, de l'eau antifcorbutique 
quantité fufhfante pour faire une 
mafle de pilules , dont la dofe eft 
depuis un fcrupule jufqu’à demie 
dragme, | 

Prenez de la maffe des pilules de 
gomme ammoniac une dragme, du 
maftic, de la mirrhe , du vitriol de 
Mars , de chacun demi fcrupule, 
de la refine de jalap' douze grains, 
du mercure doux fix grains, & foit 
-fait des pilules. 

Prenez, deux onces de petits rai- 
fins paflez , deux fcrupules de l’ar- 
canum duplicatum de Mynfcht, 
& de {el armoniac, de l’efpece 
diatrionpipireon , & du firop de 

Tom, II, PORE e 


7 Poudre, 
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pommes du Roy Sabor quantité 
{ufffante pour faireun é/céfuaire.. 

Prenez des raifins paflez deux on- 
ces, faites-les cuire dans trois li- 
vrés d'eau, & dans la colature tou- 
te chaude mettez-y infufer demie 
once de feüilles de fenné fans 
queuës , une dragme de crême de 
tartre , deux pincées de fleurs de 
violettes; coulez le. tout pour faire 
une potion, donçun verre tient le 
ventre libre. 

Prenez de l’agrimoine , de la 
fcolopendre, du cufcuta , de cha- 
cun trois poignées, de la melif- 
fe, du ceterach , de la fumeter- 
re, de la cichorée , de la dent 
de lyon , du marube, des capil- 
laires de Venus , de chacun deux 
poignées, de la racine de rhapon- 
tique , de fougere, de cichorée , de 
dent de lyon, de fraifier, de gra- 
men , de chacune deux onces, du 
cucurma une once , des fleurs de ci- 
chorée , de petite bellis, de tama- 
rifc , d’hepatique noble , de geneft, 
de chacune trois pincées , de l’écor- 
ce de caprier , de tamarifc, de fref- 
ne , de chacune deux onces , de la 
femence d’afperge, de frefne , de 
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chacune demie once, de la femen. 
ce d’anis, de fenoüil, de chacune 
deux dragmes, de la gomme laque 
une once ; mettez le tout avec de 
l'efprit de vin fimple ou approprié 
pour faire une efence aperitive anti= 
Jcorbutique. 

Prenez du fuc de chardon benit 
trois dragmes , de bourroche , de 
cichorée , de ruta inufraria, & de 
vers de terre de chacun deux drag. 
mes ,'du fuc de beccabunga une li. 
vre, des écorces d'oranges, & de 
citrons de chacun demi poignée, 
de la raclure de corne de cerf une 
dragme , des fleurs de petite cen- 
taurce, de fouci, de millepertuis, 
de geneft, & de chamæpytis, de 
chacune une poignée, Pilez & mé. 
lez le tout pour le diftiller au Bain 
de fable felon l'art. La dofe de cette 
eau antifcorbntique eft de quatre à 
fix oncesle matin, ou le {oir, durant 
quelques jours. 

Prenez des fucs dépurez denaftur. 
ticum aquatique , & de beccabun 
ge , de chacun une once, du fuc de 
fumeterre , & d’ozeille, de chacun 
une once & demi, du fucre blanc 
trois dragmes , du felde tartre une 

n ij 
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dragme , de l’efprit de foufre, ou 
de vitriol un ferupule , & foit faite 


potion. 


Prene? du cochlearia , du cref- 
fon, du piperitis , du raifort fauva- 
ge, de la racine d’aron neuvelle- 
ment cueillis , de chacun parties 
égales : Incifez & pilez legerement 
le cout , & le mettez infufer durant 
quelque tems avec l’efprit de bayes 
de fureau préparé par la fermen- 
tation , lequel furnagera de deux 
doigts ; puis diftillez au Bain ma- 
rie, cohobez, & diftillezle même 
efprir fur de nouvelles efpeces pour 
l’animer davantage du fel volatile 
antifcorbutique. 

Prenez de la racine de raifort 
fauvagé , & de jardin contufes de 
chacune une livre , du fuc de coch- 
learia , de nafturtium aquatique, 
de beccabunga , de nummularia , 
de menthe, de meliffle, & de fu« 
meterre , de chacun demie livre, 
Laiflez macerer le tout durant 
vingt-quatre heures , puis diftillez, 
La dofe de certe eau fcorbutiqne eft 
de deux ou trois onces durant 
quelques jours le matin à jeun. 

Prenez des bayes de geniévre, & 
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de fureau contufes,de chacune qua- 
tre livres , de la femence de coch- 
learia , de chardon benit, & de 
nafturtium de jardin contufes, de 
- chacune deux livres ; du fue de 
cochlearia , de nafturtium aquati. 
que , de beccalunga , de raifort fau- 
vage, de perficaria, de nummula- 
ria , de chelidoine, & de fumeter- 
te, de chacun deux livres. Mettez 
le cout dans un vaiffeau fermenter 
avec une livre de levain debierre , 
puis diftillez felon l’art. Cet e/prit 
eft excellent pour la guerifon des 
maladies [corbutiques : caril rompt 
la force des acides qui retardent la 
circulation du fang , lui procurant 
fon mouvement naturel, Sen fé- 
parant les impuretez. La dofe eft 
depuis deux dragmes jufqu’à de- 
mie once le matin à jeun dans du 
vin d’Efpagne, ou dans l’eau fpiri- 
tueufe qui fuit aprés fa diftilation, 
& on en fait continuer l’ufage {e- 
lon le befoin. 


L’efprit de cochlearia mêlé avec: 


lefprit de vers de terre, & un peu 

d’efprit de fel doux efttres-falutai. 

re ; De même que lélixir de pro 

prieté [ans acide, donné à la quane 
n iij 
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cité de vingt goutes dans du vin: 
car il purifie le fang, & il corrige 
la lenteur de fa circulation , qui 
accompagne les #aladies [corbuti… 
yes, | 
Prene? du creffon aquatique , dit 
cochlearia , de chacun deux poi- 
gnées , de l’aleluya tine poignée & 
demi , ou deux; Pilez le rout & le 
faites cuire dans du petit lait, ou 
du lait doux de chévre , & en don- 
nez fouvent à boireau malade, 
PreneX de la racine d’aunée, & 
de raifort fauvage de chacune une 
once , du cochlearia , de la fume- 
terre, de chacune une poignée, des 


petits raifins paflez fix dragmes, 


Incifez & contufez le tout , met- 
tez-le infufer dans du vin, & en. 
donnez quatre ou cinq verres le 
jour au mAladé [corbntique. 

Prenez de l’eau antifcorbutique, 
&c de l’eau defleurs de fureau , de 
chacune une once & demi , de 
l’efprit de cochlearia deux drag 
mes ,de vers de terre une dragme, 
de l’arcanum duplicatum demie 
dragme , du firop fcorbutique deux 
dragmes , & foit faite mixture 
{corbutique. SR 


EE 
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Prenez de l'eau antipilectique, & 
de l’eau antifcorbutique, de cha- 
cune deux onces , de l’efprit de 
cochlearia une dragme , de l’efprit 
de corne de cerf demie dragme, de 
Farcanum duplicatum deux fcru- 
pules, du cinabre d’antimoine un 
fcrupule , du firop efféncifié de 
cochlearia une once, & foit faire 
potion eprileptique © [corbutique 
pour plufieurs dofes. 
Prenez du petit lait une mefure 


& demie, de la rapure de racine 


de fquine demie once, de la fume 
terre fraiche & pilée demie poi- 
gnée : Faites boüillir le rout, paffez- 
le par un linge , & ajoûtez à cha- 
que verre un peu de fucre, & dou 


ze ou quinze goutes d’efprit. de 
cochlearia à prendre tous les jours 


au matin. | 

PreneX, du bois de gajac rapé 
cinq dragmes , de [on écorce fix 
dragmes, du bois de faffafras de- 
mie once , de la racine de fquine 
dix dragmes, de la falfepareille 


fept dragmes, de la régliffe raiffée 


trois dragmes , de l’herbe becca- 


bunge | du cochlearia de chacun 


un manipule, du trifolium aquatis 
nil, 


Potioris 


Déco&ion. 


Apozeme;: 


Teinture, 


206 INSTRUCTIONS 

que deux manipules , du tartre 
crud demie once , dela femence 
d’anis , & de fenoüil, de chacune 
une dragme; Faites infufer chaude- 
ment le tout pendant vingt-quatre 
heures dansune quantité fuffifan- 
te de vin blanc, le vaiffeau bien : 
bouché; ajoûtez à deux livres de 
la colature une dragme d’efprit de 
nitre , une once d’oxymel fquilli- 
tique , du fel de chardon benitune 
dragme , & foit fait apoxcme fcor. 
butique, 

Pour appaifer les douleurs va= 
gues que l’onireffent dans les mem 
bres: Prenez de la racine de vince- 
toxicum , d'enula campana , d'a 
iftoloche ronde, de zedoaria, & 
de cariophilata , de chacune deux 
dragmes , des fommitez de fauge, 
de betoine , d’auronne , de rhuë, 
de chamædris , de chamæpitis , de 
chacune une once , des fleurs de 
rômarin une dragme & demi, des 
efpeces de diamofchum doux , de 
dianthos, & de lœtitiæ Galeni , de 
chacune demie dragmedes, femen- 
ces de citron, & de la racine d’aron 
de chacune quatre fcrupules dela 
theriaque demie once:Pulyerifez le 
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tout, & verfez deffus de l’efprit de 
vin à la hauteur de deux travers de 
doigts des matieres ; & aprés avoir 
‘exactement bouché le vaiffeau , & 
laiffé infufer au Bain marie tiede 
durant quatre jours, vous filtrerez 
la seinture, à laquelle fi vous ajoû- 
tez quelques goutes de laudanum 
liquide tartarifé , elle fera beau- 
coup plus efhcace, 

Pour empêcher les palpitations du 
cœur : Prenez de l’eau cordiale trois 
dragmes , de l’eau de fleurs d’oran. 
gesune dragme, de la confection 
d’alchermes deux dragmes, & foit 
faite porion. 

Prenez de l’efprit de cochlearia 
deux dragmes , de l’efprit de vi- 
triol , & de fel, de chacun un fcru- 
pule, de l’eau de rofes, de pru- 
nelle, & de plantain, de chacune 
quatre onces, de la teinture de ro- 
fes deux dragmes ; mêlez le tout 
pour froter les gencives. 

Le miel tofat avec quelques 
goutes d'efprit de fel eft tres-pro- 
pre pour l’ulceration confommée 
des gencives, & le fouverain degré 
de corruption. 

Prenez trois dragmes de fel de 

n y 


PFotion, 


Lotion, 


Lotion, 


Lotion: 


ins cod 


Linimente : 


Poudre. 


Garaplafme, 


» 
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chaux vive, deux dragmes de gom2 
me laque, fix grains de vitriol de: 
Chipre, de l’eau de rômarin & de 
fauge de chacune une once & demi; 


faites diffoudre le cout à petit feu. 


pour en rinfler les dents fcorbuti- 
nes. 

Prenez de la poudre de fleurs: 
d’ancolie , de menthe crefpée, de. 
fauge, de noix mufcades, de mir. 
rhe, de chacun deux dragmes , de 
lalun brûlé demie dragme , du miel 
vierge trois onces & demi; mêélez 
le tout pour un lirimert. 

Prenez du fucre de faturne, du f2- 
fran.de Mars , de la mirrhe, & du: 
mercute doux, de chacun un fcru- 
pule, & foit’faite poxdre pour met- 
cre fur les #/ceres des jambes. 

Prenez des fleurs de camomille ,. 
& de fureau , de chacune une poi. 
gnée , de la racine de fimphitum: 
trois dragmes , de la racine de 
brioine une dragme & demi, de la 
mie de pain une poignée. Faites. 
boüillir le coutavec du lair jufqu’à 
confiftence de*cataplafme, qu’on 
appliquera fur les #ubcrcules. 
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CHAPITRE VII. 
Des Remedes Nephritiques. 


| tn Remedes Nephritiques {ont 
ainfi nommez parce qu'ils font 
propres aux maladies des reins : 
Ils huileux, doux & temperez, 
comme les quatre femences froi. 
des , de laituë, de pourpier , de pa- 
vot blanc, de lin, les feüilles d’a- 
grimoine , les fleurs d’hipericon, 
de nymphea , la racine de confoul- 
de ,de guimauve ; Ouils abondent: 
en fels falins & diuretiques , qui 
ouvrent les urines, & diflolventle 
calcul & la pierre; Tels font les: 
racines de raifort fauvage, de gri- 
mon , d’arrête-bœuf , de panicaut,. 
le faxifrage, le virga aurea , la pa- 
rietaire, les bayes de geniévre, de 
fureau , d’alxexenge , le vin blanc, 
le jus de citron, lecriftal mineral .. 
le {el de frefne , les efprits de nitre,, 
& de fel, le miel , & l'huile de the- 
tebentine.. | 

Les Emulfrons des quatte gran- 


Ce que c'ef” 
que Îles Rez- 
medes Ne- 
phritiques. 


Remedes fpes : 


des femences froides , de laitué, de AS con 


pourpier , de pavot ,avec l'eau de 
nv); 


L'I Ni. 
FLAMAà- 


TION DES 
REINS , ET 
DELA VES- 
STE. 


Emulfions. 


Décoftien, 


Mixture., : 


Apozeme. 
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laituë, & le firop de nymphea & 
de pavot font fort excellens pour 
linflamation des reins & de la vef- 
fie : De même que le nitre dépuré 
ou fixé avec l’antimoine , & le fuc 
d'écreviffes à boire, qui renferme 
luy feul la cure de toutes les infla- 
mations, 

Prenez des feüilles d’agrimoine, 
des fleurs d’hipericum, de chacune 
une poignée , de la racine de con- 
foulde demie once , de la femence 
de lin deux dragmes, de l’eau quan. 
tité fufhfante pour faire décothion. 

Prenez de l’eau d’agrimoine , & 
de fleurs d’hipericum de chacune 
trois onces, de l’effence de fleurs 
d'hipericum, & d’agrimoine, & des 
yeux de cancre de chacune deux 
dragmes, du firop de fymphitum 
deux dragmes, & foir faite mix. 
ture, 

Prenez de la racine de réglifle 
une once, de guimauve demie on- 
ce, de percepierre trois dragmes, 
des feüilles d’agrimoine , de plan- 
tain , de pourpier , de lierre ter 
reftre, de chacune une poignée , 


des fleurs de mauves en arbre, de 


nymphea de chacune demie poi- 


A 6 
: 
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gnée , de violettes deux pincées , 
dela femence d’althea , de pavot 
blanc, de pourpier, de chacun trois 
dragmes , fix grains d’alxexenge, 
deux onces de poix rouges, demie 
poignée d’orge mondé entier ; Fai- 
tes cuire lecout dans de l’eau fim- 
ple , ajoûtez à trois livres dela co- 
lature du firop de violettes, du firop 
de fuc d’agrimoine , de capillaires, 
du miel rofat, une once de cha- 
cun; mêlez le tout, & donnez de 
cet 4po?eme au malade un bon ver- 
re deux ou trois fois le jour. 
Prenez demie once de thereben- 
tine, un jaune d’œuf, deux onces 
de miel , battez le tout dans un 
mortier , jufqu'à ce qu’il devienne 
blanc; ajoûtez.y du vin blanc, de 
l'eau de parietaire, & de fleurs de 
féves, de chacune une once & de- 


mie , du firop de limons une once, 


& foit faite ixture déterfive. 
Prenez de la rapure de bois de 
gajac, de la racine de falfepareille, 
& derégliffe , de Pécorce de racine 
d’eringium, ou panicaut, de chacu- 
ne une once,des fleurs de rofes & de 
violettes, de chacune trois pincées, 
des feüilles d’agrimoine , de vero. 


Mixtures 


Décodion, 


Jhjsétion. 


Thjetion, 
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nique, de lierre terreftre, de cha: 
cune demie poignée , des raifins 
paflez une once & demie: Faites: 
cuire le tout dans une fufffan- 
te quantité d’eau jufqu'à la re- 
duction de deux livres , que vous 
paflerez , & dont vous donnerez: 
fouvent au malade, 

Prenez de l'agrimoine, du plan- 
tain, de la chevaline, de chacune 
demie poignée , dela régliffe mon 
dée deux dragmes : Faites cuire le 
tout dans quantité fuffifante d'eau: 
de plantain , & de betoine jnfqu’à: 
là diminution du tiers ; diflolvez: 
dans demie livre de la colature une 
once & demie de miel rofat, & foit: 
faite irjettion d'heure en heure dans: 
la vefe. | 

Prenez de la racine de régliffe 
deux onces , des poix rouges une 
pincée , de l'écorce de féves une: 
once, des feüilles de plantain une 
poignée: Faites cuire le tout dans 
de l'eau avec un peu de leflive 3. 
ajoûtez à une livre de la décottion 
deux onces de therebentine diffoute: 
dans du miel ; ou de l’enguent: 
egiptiac , file mal eft confide… 
table, . | 


# 
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Prenez des feüilles de chevaline,. 
de plantain , & d’hypericum , de 


chacune une poignée , de la racine: 


de biftorte , de confoulde , de lis: 


blanc, de chacune une once, de: 
l'écorce de grenade trois dragmes :: 


Faites cuire Île tout dans de l’eau. 
ferrée, & diffolvez dans la colatu- 


re demie once de trochifques de: 
blanc rhafis, on d’opium , demie 
once de bol d’armenie , & foit faite. 


injection pour confolider. 
Prenez deux dragmes de vitriol 
romain, une livre d’eau commune, 


& foit faite isjeétion, qui eft bonne 


pour l'ulcere du. col de la vellie, &c 
Ja fortie du [ang par la verge. 

La Potion laxative & diuretique 
qui fuit eft excellente pour /’//chu— 
rie ,uue fuppreffion d'urine: Prenez 
du firop de cichorée avec la rhu- 
barbe , du firop rofat folutif, du 


firop de carthamum , de chacun une 


ÿ% : 
once , des yeux d’écrevifles un. 


fcrupule , de l’eau de gramen qua- 

tre onces, & foit faite potion, 
Prenez de la poudre de cloportes 

préparée un fcrupule, de l’efprx de 


Inje&ion: 


Injetions 


Remedes fpes 
cifiques con- 
tre l'ISCHU: 
RIE, ou SUP: 
PRESSION. . 


Potion. - 


Potions 


pue rois fcrupules , du boüil- . 


on de poix rouges dix onces., & 
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foit faite perio#, qu’on prendra le 
matin à jeun, J 
Potion, Prenez de la benediéte laxative 
demie once , des trochifques de 
mirrhe deux fcrupules , de la dé- 
coction de fabine trois onces, & 
foit faite potion, qui a délivré prom- 
tement une femme travaillée de 
fappreffion d'urine. 

Prenez de la poudre d’yeux de 
cancre deux dragmes, du fel de 
fuccin, & denitre, de chacune demi 
dragme , de la therebentine de Ve- 
nife quantité fufhfante pour faire 
un 60! , ou des pilules. 

. Emuifion, Prenez de la therebentine de Ve. 
nife demie once, du miel fix drag 
mes , du fuc de limons une once, du 
lait de femence de violettes tiré 

_avec l'eau de gramen , ou de genié. 
vre quantité fufhfante, & foit fai- 
te emulfion diurerique qu'on réite- 
rera. 


Bof, 


Foune Prenez du fuc de limons deux 
onces , de l’efprit de therebentine 
deux dragmes, du vin blanc quatre 

Ke. onces, & foit faite potion. 
. Potion, 


Prenez du fuc de limons deux 
onces, de l’eau de raifort compo- 
{Ce une once & demi , du firop des 
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cinq racines demie once , & foit 
faire potion, | 

Prenez des cloportes préparées 
trois dragmes, des noix mufcades 
une once, verfez deffus de lefprit 
de therebentine , & de la teinture 
de fel de tartre, de chacunfix on 
ces, Diftillez doucement au Bain 
marie ,& vous aurez une/prir , une 
huile , & un fél de tartre par dé- 
faillance , qui font des diuretiques 
éxcellens. 

Prenez du {el prunelle, des yeux 
de cancre , du fel d’abfinthe, de 

chacun deux dragmes, & foit faite 
_ poudre, dont la dofe eft de demie 
dragme, 

Prenez du tartre vitriolé , ou 
pitré , deux dragmes, de la poudre 
d'œufs une dragme & demi , de la 
femence d’ache , ou daucus fau- 
vage demie dragme, & foit faite 
poudre , dont la dofe eft de demie 
dragme. | 

Prene? du {el de frefne une once, 
des noix mufcades trois dragmes, 
du vin blanc deux livres: Laiflez 
infufer le tout fur des cendres 
chaudes durant un jour , le vaiffeau 
bien couvert , puis pañlez, & en 


À 


Efprit. 


Poudre, 


- 


Poudre: 


Infufon. 
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donnez fix onces deux fois par 
Becottion. JOUTe 
de perfil, de chacune une once , du 
philipendula rouge une poignée , 
du zedoaria deux dragmes , des 
bayes de laurier une dragme , de 
l’eau quantité fuffifante pour faire 
. décoition , qui eft propre à baffiner, 
€itaplafme, où à injecter dans la veflie. 
Prenez de la parietaire deux poi- 
gnées , du cerfeüil demie poignée : 
Incifez & faites cuire le tout juf- 
qu'à confiftence de cataplafine ;. 
ajoûtez-y deux onces de beurre 
frais, une once & demi d’huile de 
fcorpion, ou de cire; mêlez le tout, 
& l'appliquez chaud fur le pe- 
Kemedes fpe- He . 
cifiques cons  L'ÆZuile d'amandes douces re 
we LE CAL- cente tirée fans feu, donnée à la: 
EUL ET LA NE | A 
PIERRE. Quantité d’une once dans un boüil- 
Botion. lon à la viande, ou avec un verre 
de la décoction de racine d’althea ,, 
& de perfil convient dans le com 
mancement du cz/cul:car elle adou- 
cit l’actimonie de l'urine, diminuë 
la douleur, & relâcheles voyesuri- 
naires.. 
Glilere, Quand la douleur nephritique 


Prenez de la femence d’anis, & 
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preffe , le cliftere doux & anodin 
qui fuit eft fort efhcace : Prenez de 


la violette , des mauves , de chacun 


demi poignée, de la parietaire ane 
poignée , de la racine d’althea une 
once & demi , des fleurs de cà- 
momille trois pincées : Faites cuire 
le tout dansune quantité fufhfan- 
te d'urine d'enfant ; ajoûtez à la 
colature une once de caffe mondée, 
ou plûtôt trois dragmes de chere- 
bentine diffoute avec un jaune 
d'œuf, demie once d’huile de lis, 
une dragme d'huile de fcorpion, & 
foit fait cliffere. 

Prenez de la racine d’ache , de 
perfil , de brufcus , de gramen, 
d’afperges, de mauves , & guimau- 
ves , de chacune deux onces , dela 
parietaire deux manipules, de la 
femence d’anis, de fenoüil, d’aneth, 
de carui , dedaucus, d’ammeos, de 
carthame, derhuë, de cumin, & 
de bayes de laurier, de chacune de- 
mie once , des fleurs de camomille, 
de melilot, d’aneth, & deftechas.. 
de chacune deux pugilles. Faites 
cuire le tout dans une fuffifante 
quantité de vin blanc; ajoûtez à 

une livre dela colature trois onces: 


Chferez 
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de beurre frais , deux onces de miel 
rofat , une once de füucre rouge, 
demie once de benediéte laxative 4 
un jaune d'œuf, de l’huile de noix, 
d’aneth, & de femence de lin, de 
chacunune once, & foit fait cliffere, 
qui eft éprouvé contre ifchurie, & 
la nephritique. 

Prene? de l’onguent rofat une 
once & demi, de l'huile d'amandes 
ameres , & de fcorpion fimple fix 
dragmes, de l’huile d'amandes dou- 
ces demie once, & foit fait osguenr, 
dont on oindra les lombes. 

Prenez dix écrevifles de riviere, 
écrafez-les , faites-les cuire dans 
du lait, & en exprimez le fuc, ajoû. 
tez à l’expreffion trois onces de mie 
de pain blanc, trois jaunes d'œufs, 
du beurre frais , de l’huile de camo- 
mille une once de chacune, demi 
fcrupule de fafran, & {oit fait ca- 

Bain. Fap lafi (me, 

Le Bain préparé avec des ramo 
littifs carminatifs , & même li- 
thontriptiques appaife  puiffam- 
ment la douleur, & ouvreles con 
duits des reins. 

Les Remedes diuretiques , les 
lithontripriques , & tous ceux qui 


Onguent, 


Cataplafime, 


(Obfervation. 
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Poufflent ne font point propres 
dans le commancement , parce 
qu'ils aigriffent le mal ; mais ils 
feront falutaires quand la douleur 
aura été an peu calmée, les pre- 
mieres voyes purgées , & l’acrimo. 
nie des humeurs temperée. 


Prinez de la therebentine de Ve. 


nife un fcrupule, de la rhubarbe 
pulverifée deux fcrupules, du fuc- 
cin demie dragme, de la canelle 
demi {crupule, de l’huile de there- 
bentine quantité fuffifante pour 


Pilules 


faire des pilules purgatives douces 


pour quelques dofes, 

L’Ernulfion de femence de vio- 
letres tirée avec l’eau de veronique, 
ou de lierre terteftre , & adoucie 
avec le firop de violettes , & un 
peu de jus de citron lâche le ven- 
tre , & pouffe doucement par les 
urines. 

Prene7 de la racine d’althea une 
once, de la régliffe deux dragmes, 
des feüilles de mauves une poignée, 
de la femence de violettes demie 
poignée : Faites cuire letout dans 
une quantité fufhfante d’eau d’or. 
ge ; ajoutez à deux livres de la co- 


 Emulfon; 


Mixtureg 


Jature deux onces de firop de pa- 


Potion, 


Pouion. 


Décotion. 
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votrheas , une dragme d’yeux d’E- 
crevifles préparez , & foit faite 
mixture aAnodige pour quelques 
dofes. | 

Prenez de l’eau de perfl , & de 
mauves , de chacune deux onces, 
de l'efprit de fel armoniac fucciné 
demie dragme , de l’efprit de fel 
doux un. fcrupule , du laudanum 
trois grains , du firop d’althea com 
polé Ë dragmes, & foit faire potion 
dont la dofe eft de quelques cüeil. 
lerées, que le malade prendra avant 
le paroxyfme. 

Prenez de la décottion de racine 
d’eringium , & de brufcus , de cha 
cune quatre onces , du fel de fref 
ne demi dragme, du vin blanc deux 
onces , & foit faite potion diureti… 

ue, 

La Décoilien qui fuit provoque 
en peu de tems l'urine retenue, & 
fait fortir les calculs avecimpetuo. 
fité : Prene? de la femence de mau- 
ve & d’althea, de chacune deux ou 


trois dragmes , des poix rouges 


trois onces , des quatre femences 
froides, de chacune deux dragmes, 
de l’orge deux onces ; huit figues 


grafles , fept febeftes , fix dragmes 


Es 
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 derégliffe: Faites cuire le tout dans 

trois livres d’eau jufqu’à la dimi- 
nution de la moitié, 

Prenez du fuc de porreau, d’oi- 
gnon, & de raifort , de chacun deux 
livres, du fuc de limons, de parie- 
taire, & d'auricula muris, de cha- 
cun demi livre, Laiffez macerer le 
tout durant quelques heures, puis 
diftillez au Bain de fable; ajoûtez 
à l’eau du criftal calciné , ou du fel 
de frefne. Elle eft admirable pour 
la diminution du calcul : car elle 
Je brife infenfiblement , incife & 
diffout la matiere mucilagineufe & 
tartareufe qui engendre la pierre, 
tant dans les reins , que dans la 
veffie, & elle opere fans danger & 
fans douleur, On la donne depuis 
une once jufqu’à deux, 

Prenez de la racine d’ononide, 
d'ache, de perfil , de fenoüil, de 
faifort, & d’eringium, des bayes 
de geniévre , & d’alxexenge, de 
chacune deux onces , des feüilles 
de virga aurea, de nafturtium aqua- 
tique, de beccabunge, de berule, 
& de fleurs de fureau, de chacune 
deux manipules, de la femence de 
bardane , & de milium folis , de 


Efprit. 
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chacune deux onces. Contufez, & 
laiflez macerer le tout avec du vin 
blanc, du fuc de raifort, & de pa- 
rietaire , de chacune trois livres, 
puis y ajoûtez une livre & demide 
miel de Narbonne, dela thereben- 
tine de Venife quatorze onces , & 
diftillez au Bain de fable felon l’art. 
Cette eau eft merveilleufe contre 
les diffcultez d’uriner, & le calcul. 
On la donne depuis une jufqu’à 
trois ou quatre onces. 

Prenez du miel de Narbonne 
douze onces, de la therebentine de 
Venife fix onces, du bois nephriti- 
que, du turbit blanc & gommeux, 
de la racine d’ononide , & faxi- 
frage , de chacune une once & de- 
mi, du bois d’aloës, du galanga, 
des girofles, dela canelle, du ma- 
cis, des cubebes , & du maftic, de 
chacun fix dragmes , de l’eau de vie 
fix livres. Contufez ce qui doit 
l’'eftre , &aprés une digeftion à une 
chaleur tiede de deux jours, diftil- 
lez au feu de fable felon l’art. La 
dofe de cet efprit eft d’une demie 
dragme , ou deux fcrupules, dans 
quatre onces d’eau de noix, oude 
geniévre.. 


Prenex, 
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Prenez dela racine d’althéa, d’o. 
nonide, de fraifier, de bardane, de 
nymphea, & des cinq aperitives, 
de chacune une once & demi , des 
fleurs d’alxexenge | & de cifnoba. 
te, de chacune trois oences, de la 
femence de bardane , de milium fo. 
lis , de filer montanum , des quatre 
femences froides majeures , des 
noyaux de nefles , de perfil , de cha- 
cune une once , des feuilles de faxi- 
frage, de pimpinelle, de cerfeüil , 
de virga aurea , d’hypericum, & de 
capillis veneris de Montpellier , de 
chacun un manipule | du tartre 
blanc deux onces. Faites cuire le 
tout dans dix livres d’eau de parie 
taire ; ajoûtez à la colature quatre 
livres de fucre, & foit fait /frop, 
. qui eft fort efficace pour la di ficul. 
té d'uriner, & Le calcul. | 

Prenez du fperme de genoüille, 

de la pierre descancres, de chacun 
demie dragme , du cinabre d’anti. 
moine un fcrupule , du fel volatile 
de fuccin quatre grains, du lauda- 
num demi grain, des trochifques 
d'alxexenge avec l'opium demi 
fcrupule , & foit faite posdre pour 
quatre dofes, | 

Tom, HI, ) 


Décottioirs 


Poudre. 


Poudre. 


Poudres 


Poudre, 
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Prenez du fang de bouc, delié- 
vre, de la pierre de Iÿns, & judaï- 
que préparez, des noyaux de ne- 
fles , de cynnofbate, des œufs de 


truite préparez , de la pierre ne- 


phritique , du fel de geneft, de fé- 
ves, d'urine, du fuccin blanc pré- 
paré de chacun demi fcrupule , des 
cloportes préparées , & de la ca- 
nelle fine , de chacun une dragme, 
& foit faite poudre nephritique, 
qu’on divifera en fix parties éga- 
les. 

Prenez des yeux de cancre, & 
du fang de bouc préparez, de cha 
cun une dragme & demi , de la 
pierre Judaïque & nephritique, de 
chacune une dragme , des yeux de 
brochet , de la femence de milium 
{olis de chacun deux fcrupules, du 
criftal de tartre demi dragme, du 
fel prunellé un fcrupule ; & Loir fai- 
ve poudre nephritique. 

Prenez de la femence d’anis , de 
perfl , d’aneth, de l'herbe faxifra- 
ge, de chacune demie once, de la 
machoire de brochet,des pierres de 
cancre , & de la femence de cynof. 
baté , de chacune une once , & foit 
faite pondre antinephririque, dont 


de 
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la dofe eft d'une dragme , trois 
jours avant la nouvelle Lune. 

Prenez du fel de fuccin, du criftal 
detartre , de chacun demie once, 
du magiftere d’yeux de cancre fix 
dragmes, du fucre candit blanc 
une once, de l'huile d’anis un fcru- 
pule , & foit faite poudre | qu'on 


prendra pendant quatorze matins 


à jeun. | 

Prenez du nitre fixé avec le re. 
gule d’antimoine & de Mars , & 
du fel d’abfinthe, de chacun une 
once, du fel volatile de fuccin de. 
mie éfice, du fucre blanc fix onces, 
de l’huile diftillée de faccin quatre 
fcrupules, & foit faite poudre, dont 
la dofe eft d’une dragme , ou une 
dragme & demi, deux ou trois fois 
le jour. Ce remede empêche la ge_ 
neration du calcul , refout celui 
qui eft fait , & convient dans les 
diffcultez d’urine, 

Prenez des yeux d’écreviffes, de 
la pierre Judaïque , de la pierre de 
lynx, de la pierre ponce, de la pier. 
te d’aigle, dutalc, de chacun par- 
ties égales : Faites-les diffoudre 
dans de l’efprit de fel décrépité : 
verfez la liqueur par inclination , 

o ij 


Poudre, 


Poudre, 


Pierres 
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& la faites coaguler à une chaleur 
douce jufqu’a ficcité dansun ma- 


re 


tras ; pulverifez enfuite la matiere, 


& la mettez diffoudre à la cave ; 
filtrez-là , & la gardez pour l’ufa- 
ge, On la donne dans du vin, & 
elle pouffe le calcul par les urines 
en forme d’une mafle coagulée & 
Pilules. cp aiflie. ; s 

Prene? du fuc derégliffe diffour 
dans l’eau d’alkekenge une once 
& demi, du camphre un fcrupule, 
du fafran d’orient quatre fcrupu- 
les , des bayes d’alxexenge demie 
once , de la gomme tragacafith, &c 
du maftie, de chacun une dragme 
& demi , de l’opiate laudanum 
deux dragmes , & foit faire maffe 


Remedes fpe. pilul es, 


cifques con. Le Diabetes veritable , ou le paf- 
mes. 7 fage fubit de la boiffon fanschange- 
L'URINE ment, fe ouerit par les aftringens 


(DE SANG. : | 
$:_ propres à fortifier l’eftomac & les 


premieres voyes , Comme font le 


mars , leplantain, la tormentille, 
la grande confoulde , la décoction 
de pommes fauvages , la décoétion 
d’écorces d’oranges, de chefne, la 
teinture de foufre de vitriel , le bol 
d’armenie, la conferve de rofes, 
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& de menthe vitriolées, &la pou- 
dre de crète de coq brûlée donnée 


foir & matin dans la propre urine 


du malade, paffe pour un remede 

#4 / 
| éprouvé, 

Le Diabetes faux, qui croît in- 
fenfiblement , demande d’abord les 
vomitifs, afin d’évacuer la pituite 
falée & vifqueufe qui eft dans l’ef. 
tomac ; enfuite les remedes tempe- 
rez, comme le fait, les emulfions 


des amandes douces, avec la femen- 


ce de pavot blanc , les femences 
froides , & le firop de nymphea, ou 
de pavor, Enfinles aftringens, com- 
me la teinture de corail préparée 
avec le fuc de citron, ou de limon , 
le fuccin, les trochifques de cara- 
bé & de terre fgillée, & la tein- 
ture anodine donnée le foir. 

Prenez de la conferve de rofes 
rouges quatre dragmes, du corail 
rouge , de la corne de cerf brûlée, 
de chacun un fcrupule , de la mive 
de coins quantité fuffifante pour 
faire un éleéluaire pour le diabe- 
tes. 

Prenez de l’eau de plantain qua- 
tre onces, du vinaigre de vin dif- 
tillé fix dragmes, du corail rouge 
| AIS ON 


EleQuaire; 


Mixture, 


Pecoétion. 


Potion. 


Mixture, 
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préparé demie dragme, du lauda- 
num deux grains, du firop de pour 
pier une once, & foit faite #ixture, 
qu'on donnera par cüeillerées. 

La Décoilion qui fuit eftefficace 
pour l'urine de ang 5 Prenez de 
l'agrimoine, de la millefeüille , des 
fleurs d’hypericum, de la mouffe de 


prunier fauvage , de chacune une 


poignée , de la racine de grande 
confoulde deux onces, de la femen 
ce d’hypericum deux dragmes : In- 
cifez & pilez le tout pour faire 


cuire dans du vin ; On prend de 


cette décotlion avec un peu d’yeux 
d’écrevifles. £ 

Le lait de brebis pris jafqu’à: 
quatre onces avec une dragme de 
bol d’armenie eftun remede éprou- 
vé, foit que Le mal vienne de l'a- 
érimonie corrofive du ferum , ou 
d’une cheute , mais il faut qu’on 
demeure en repos fans dormir. 

Prenez de l'eau de perfil, & de 
plantain, de chacune une once & 
demi , de l’eau de canelle denïie 
once , du fang de dragon demi 
{crupule, du laudanum deux grains, 
de l’efprit de nitre doux dix gou- 
tes , où du vinaigre diftillé deux 
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 dragmes , du firop de mirtils une 
once & foit faite mixtion affringen. 
re , dont on prendra des cüeillerées 
par intervalles. | 

. L’Eleifuaire fait avec la confer- 
ve de violettes, la femence de juf= 
quiame , latherebentine , le fuc de 
plantain , & la rhubarbe eft recom- 
mandable contre l’acrimonie du 
fang, & du ferum, 

Prenez des feüilles de laituë , de 

pourpier , de plantain, & de fom- 
mitez demauves , de chacune demi 
manipule, des tamarins demie on- 
ce, des mirobolans citrins une 
dragme : Faites cuire le tout dans 
une fuffifante quantité d’eau juf- 
qu’à la reduétion de fix onces; 
ajoûtez à colature une once de 
caffe, & aprés l’avoir repaflée vous 
y ajoûterez la teinture d’une drag- 
me & demi de rhubarbe , tirée avec 
l’eau de laituë , de la manne, & du 
firop rofat de chacun une once, & 
foit faite potion laxative, 


Élcäuaires 


Potion, 


Reimedes [pes 


cifiques con- 


La poudr: qui fuit eft fort re- tre l'IN- 


commandable contre l’Incontinence CONTI 
e 0 ® Ja & NENCE 9 OÙ 
ou Flux involontaire d'urine : Pres su x 1N- 


ne7 du calament, delamirrhe, du 2 us 
° 3 2 4 
caftoreum , de chacun trois drag- RINE, 


o iii 


Poudre, 


Poudre, 


Foudre. 


Onpguent. 
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mes, des glands cinq dragmes , & 
foic fait poudre ; dont la dofe eft 
d'une dragme dans du vin d’au- 
née. | 

Prenez trois onces de heriflon 
calciné , une once d’agrimbine , de. 
mie once de gefiers de poule prépa. 
rez, & foit faite poudre , dont la 
dofe eft d’une dragme dans du vin, 
ou avec du boüillon, 

Prenez de la moëlle de pierre 
fteinmarch trois dragmes , des 
grains de maftic deux dragmes, du 
bois d’aloës une dragme & demie, 
& foit faite poudre, dont la dofe 
eft d’une dragme, | 

Prenez quatre onces de pierre ca- 
lamine lavée deux ou trois fois 
dans du vinaigre diftillé, & de l’eau 
rofe , puis reduite en poudre tres- 
fubrile, deux onces de litharge d’ar- 
gent, une once de cerufe préparée, 
de l'huile rofar & de camomille de 
chacun cinq onces; ajoûcez le tout 
durant deux heures avec trois on- 
ces de graifle de bouc ; pour faire 
un 0#guent , qui eft fingulier contre 
le flux d'urine des femmes, ou le 
coulementd’urine , dont elles font 
affligées aprés l'accouchement. On 
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frotte de cet onguent la partie ma- 
lade, puis on la couvre d'un linge. 

La pondre compofée de eucules 
_ de slands, & du caftoreum, don- 
née à la quantité d’une dragme 
pour les adultes, & d’un fcrupule 
pour les plus jeunes, eft d’une fin- 
guliere recommandation contre le 
flux involontaire d'urine, qui arri- 
ve entormant. 
Prenez du gefñer de poule , du 


maftic, du galanga , de chacunune 


dragme , de Pagrimoine, des yeux 
d’écrevilles | de l’alchimilla , ou 
pied de [yon , de chacun deux fcru- 
pules, des cucules de gland deux 
dragmes , des noix mufcades une 
dragme, du heriflon brûlé une on- 
ce, du fucre deux onces , & foit 
faite poudre , dont la dofe eft depuis 
une dragme jufqu’à deux dans de 
Peau de plantain. 

Les Vomirifs d’antimoine, & les 
purgatifs compofez de therebenti- 
ne, de refine de jalap, & de rhubar- 
be reglent l’eftomac, & font d’une 
grande utilité dans la frangurie ou 
fortie de l’urine goute à'goute. 

Les fleurs de camomille cuites avec 
le lait de vache gueriffent la ffrangz. 
O Y 


Poudres 


Poudre, 


Remedes fpe= 
cifiques con 
tre L À 
STRANGU- 
RIE, 


Pilules. 


Potions 


Emulfons. 


Porion, 


Pilules, 


Infufion. 


La 
rs 
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rie : cat le lait appaife l’ardeur , & 
les fleurs provoquent la déterfon, 
Les Ernulfions faites avec les qua. 
tre femences froides, & de pavot 
blanc, la décoction de mauves , & 
quelques goutes d’efprit de nitre 
doux font aufli efficaces pour la 


même maladie. 


Prenez deux écreviffes, pilez-les 
dans un mortier, verfez deflus un 
peu d'eau, ou de biere, exprimez- 
en le fuc , & le donnez dans læ 
ffrangurie ; c'eft un fecours indubi- 
table, & un remede excellent pour 
ab{orber l’acide de l'urine, | 

Prenez de l'encens, de la mir- 
the , du maftic, de chacun deux 
dragmes , du fuccin , du fafran, de 
chacun demie dragme, du camphre 
un fcrupule , de Pantimoine dia- 
phoretique , qui eft extrêmement 
alchali au poids de toutlerefte , de 
la therebentine diffoute dans l’ef- 
prit de vin tartarifé quantité {aff 
fante pour faire des pilules , dont la. 
dofe eft d’un fcrupule réïterée. 

Prene? un oignon haché menu, 
mettez-le infufer dans de l’eau fim. 
ple durant vingt-quatre heures, beu. 
vez de cetteinfufñion, & vous vous 
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délivrerez de la frangurie : car le 
fel volatile d'oignon eft diuretique, 
& abforbe l'acide. î 
Quand le mal eft rebelle, il faut 

donner des clifteres ramoliffans & 

anodins , faire des injcétions de 

lait chalibé, ou de l’huile d’aman- 

des douces dans la veflie pour tem 

perer l’acrimonie de l'urine , & 

prendre de la même huile par la 
Bouche, avec le firop d’althea, & 

les yeux d’écrevifless gimedés LA 

La Decoition d'orge, de mauves, cufiques con- 

de febeftes, & de régliffe prife le #5 PS 
foir & le matin avec du firop de AR DEUR 
pavot eft excellente dans la d’'T/u- Do 0 
rie, ou ardeur donlonrenfe d'urine , D'URINE 
parce qu’elle tempere l’acrimonie Deco&ion. 
de l’urine, & émouffe lefentiment 

exquis, 

Prenez de la racine de falfepa= Deco&ion, 
reille quatre onces , de la raclure 

de bois lentifque deux onces, du 

bois de faffafras une once , de la 
raclure d’yvoire, & de corne de 
cerf ,de chacune fix dragmes, des 

jujubes , & des febeftes, de chacune 

demie once , du bois nephritique 

quatre onces, de l'orge mondé deux 

onces. Faites infufer le tout pen- 
O Y] | 


Pilujes 


Bol. 


Poudre, 


me 
li 


Pi 
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dant douze heures dans cinq livres 

de décoétion de racine d’althea, de 

feüilles d’acrimoine , de capillis 
veneris, & de fommitez de mau- 

ves, puis les faites boüillir jufqu’à 
la reduétion de trois livres. Eftant 

pallé vous l’aromatiferez de deux 

dragmesde canelle , & il yen aura 

pour fix dofes, & en prendrez deux 

fois par jour. C'eft unremede eff 

cace pour la d’yfurie. 

Prenez de l'oliban | ou encens 
mâle, de la mirrhe, du maftic , du 
fuccin, du bol d’Armenie, du fang 
de dragon, & de l’antimoine dia- 
phoretique de chacun une quantité 
fufhfante pour faire des pilules 
avec de la M #6 , dont-on 
prendraun nombre fuffifant. 

Prenez du fuc de régliffe dépuré, 
dufuccin, & de l’encens, de cha- 
cun quantité fufhfante, que vous 
incorporerez avec de la thereben. 
tine de Chipre, pour prendre du- 
rant plufieurs matins à jeun. 

Pren:z des dartes, limezles os , 
& coupez la poulpe, faites-les def 
fecher dans un four, & les ayant 
pulverifez dans un mortier, vous ÿ 


ajoûterez le poids égal de fucre, & 
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vous donnerez de cette poxdre le 
matin & le foir, & par deflus la 
mixtion fuivante pour vehicule, 
Prenez du firop d’althea compo- 
fé trois onces, de l’eau de nymphea, 
de laituë, & de camomille, de cha- 
cune quatre onces, de l’eau de ca- 


nelle demie once , & foit faire 


mixtion. n 

Les Injeilions de lait avec l'huile 
de femence de pavorblanc, tempe- 
rent l’ardeur de l'urine, & appai- 
fent la douleur. 

Prenez de l racine de confolida 
major une once , de l’orgeentier un 
manipule, des feüilles d'agrimoine, 
de veronique , de fcordium, d’al- 
chymilla, & defanicle, de chacune 
demi manipule. Faites cuire le tout 
dans une fufhifante quantité d’eau, 
jufqu’à la reduction d’une livre , à 
la colature de laquelle vous ajoû- 
. terez demie once de miel rofat, 
& foit faire injection dans la veffie. 

PreneX de Ponguent martiatum, 
d’agrippa, de laurier, de chacun 
une once , mêlez le tout & en oi- 
_gnez chaudement la region du pu- 
bis, & le malade urinerabien-tôt 
fans douleur, 


Mixture,- 


Inje&ion- 


Injeétions.. 


Onguenr.. 
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CHAPITRE VIIL 
D:s Remedes Hi fferiques. 


Gequec'et W Es Remedes Hifleriques font 
ds ten. Asceux qu'on employe pour les 
ques. maladies de la matrice. Il ÿen a de 
 plufeurs fortes ; les uns étant com- 
polez de parties fabriles , ou fpiri- 
tueufes falines , donnent de la force 
à cette partie pour rejetter dehors 
ce qui lui eftnuifble: Tels font les: 
trochifques de mirrhe, l'huile de 
fuccin, l’eaude canelle, le caftor ;. 
les autres étant compofez de par- 
ties fixes, ou condenfantes, calment 
& rabartentles vapeurs qui s’éle- 
vent de la matrice, tels font l’eau: 
commune, l’efprit de vitriol, l’efprit: 
Remedes tbe. de nitre dulcifié , le laudanum. 
cifiques con. Prerez du fuc de nepeta, d’ab. 
sauce finthe, d'arthemife , de pulesium- 
Re inthe, mife , de pulegiu 
TION S,les regalis, d’hiflope , & de fleurs de 
eleure fureau de chacun parties égales , & 
à Ds ; 
CATION Îles diftillez felon lart : Cette 44 


cr" efttres-propre contre tous lesmaux. 
ss de matrice. On la prend par cüeil- 


lerces, & même jufqu'à cinq ou 
fix onçes à la fois, fuivant le beloin, 
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_ Prenex de l'huile diftillée d’ab- 


finthe , depouliot, de matricaire, 


de rhuë , de fuccin , de chacune fix 
goutes, de la teinture de fafran, 
& decaftoreum, de chacune trois 
onces , du fucre blanc, de l’eau: 


d’arthemile , & de fleurs de fureau, 


de chacune fix onces , & foit fait. 
elixir , qui eft excellent contre 


toutes les maladies de la ma- 
trice, le donnant loin des repas 
depuis demie cüeillerée ,. jufqu'à 
deux cüeillerées entieres. 

Prenez de lariftoloche longue & 
ronde , de pivoine, & de petite va- 
leriane , de chacune deux onces, du 
caftoreum une once , des fommi- 


tez {eches d’abfinthe , d’archemife.. 
detanacetum, de matricaire , des: 


fleurs de fureau, & de camomil- 
le, de chacune une poignée : In- 


cifez & contufez le tout , &: 


Payant laiffé infufer dans trois li- 


vres d’efprit de vin rectifié durant 
trois jours au Bain marie tiede.. 
diftillez felon l’art, & vous aurez , 


un efprir, qui eft fort efhicace pour 
q P 


abbatre les vapeurs qui s’élevent 
de la matrice, & pour en ouvrir les 
abffruétions, On en donne depuis 


« 


Elixir 


Éfprite. 


. Foudre, 


Huile, 


Linimente 
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une jufqu’à deux ou trois dragmes 
à la fois dans des eaux, où décoc- 


tions hifteriques. On peut aufli en 


mettre dans les natines, fur les tem 
ples , & fur le nombril, 

Prene? des verruës qui viennent 
au dedans des jambes des chevaux 
prés du genoüil , lerfque le poil 
leur tombe, c'eft.à-dire au Prin 
tems , une once, de l’affa fœtida, 
de la corne de la tête, & de celle 
des pieds des boucs rapées, de cha- 
eun une dragme, & foit faite pou- 
dre, qui eft le remede le plus promt 
& le plus affuré qu’on puifle trou 


ver contre les fuffocations de ma. 


trice,. On en jette environ un 
fcrupule fur de la braife, &onen 
fait recevoir la vapeur aux parties 
naturelles par un entonnoir, 

Prenez de l'huile de caftoreum 
deux dragmes , de celle de fuc- 
cin diftillé une dragme , du fpi- 
ca demie dragme , du camphre 
demi grain, ou de fon huile cinq 
goutes : Mêlez le tout, & en oi- 
ognez la region umbilicale, & met. 
tez par deflus le liniment ou l’em- 
plâtre qui fuivenr. 

Prenez de la graifle de caftor 


PA 
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fur une peaude gand de figure ron. 


de , pour appliquer à j’abdomen, 
& à la region umbilicale, 
Prenez du magiftere, ou du be- 


zoatd de Jupiter, dela mere des per. 


lés, & du corail rouge préparez, 


de chacun une dragme , du cafto. 


reum démie dragme , de l'huile dif- 


tillée de fuccin retifié un ferupule, 


& foit faite pondre | qui eft auffi 
tres-eficace pour les /xffocations de 
matrice les plus violentes, & les 
plus defefperées, pour en prévenir 
le retour, La dofe eft d’un fcrupule 
dans quelque eau hifterique dans 
trois dragmes, de l’huile nr 
de camomille , de cumin, & de fpi- 
ca, de chacune un ferupüule , & 
foit fair linimen: umbilical. 
PreneY iwois onces de gomme 
ammoniac diffoute dans du vinai- 
gere en forme de boüillie pour plu- 
fieurs fois, du caftoreum, & de l’ex- 
trait de fafran trois dragmes de 
chacun, de l'huile diftillée de fuc- 
cin , de fpica , une dragme &: demie 
de chacune, & foit faire erplatre, 
que vous garderez dans un vaifleau 


- bien bouché : Prenez-en une quan- 


tité fufhfante, que vous étendrez 


Poudre. 


Emplâtre, 


Opiatee 


Poudre. 
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le fort du mal, & on peut la réire. 
rer trois matins confecutifs à jeun, 
pour en être prefervé à l'avenir. 
Prenez de la conferve de rofes 
rouges de Provins, & de celle d'œil 
lets, de chacune une once, du cam- 
phre une dragme , de l’efprit de 
vitriol trois goutes , & fit fait 
opiate, quieft excellent contre les 
vapeurs , & les palpitations de cœur. 
La dofe eft d’une dragme , qu’on 
prend dans du pain-a-chanter le 
matin à jeun, & quelques cüeille- 
rées de vin & d'eau par deflus, & 
trois heures aprés un boüillon de 
buglofe. ; | 
Prenez deux onces d’eau de me_ 
liffe avec du vin, une once d’eau: 
Carminative , une dragme & demie 
de l’eflence de caftoreum, demie 
dragme d’efprit defel armoniac, 
demi {crupule de {el volatile de fuc- 
cin , trois goutes d’huile diftillée 
de fuccin, fix dragmes de firop d’ar. 
voile, & loir faite potion; qu'on 
donnera par cüeillerées dans le pau 
roxifme, Le paroxifme fini, pour 
empêcher qu'il ne revienne , vous 
mêlerez lopium avec le cam- 
phre, qui font moins propres dans 


LL. LEE NR 
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le paroxifme : Par exemple : 
Prenez deux onces d’eau de pou- 
liot , une once d’eau d’hirondelle 
avec le caftoreum, trois dragmes 
de bayes de fureau , une dragme 
d’efprit defelarmoniac, du lauda- 


num, & du camphre trois grains 


de chacun , fix dragmes de firop 


d’écorce d'orange , & foit faite 


potion qu’on prendra à diverfes 
fois , & quieft éprouvée. Ileft cer- 
tain que le laudanumr eft merveil- 
leux pour détourner le paroxifine 
biflerique qui approche , foit pris 
interieurement , foit feulement ap- 
proché du néz. | 

Les pilules prefervatives de Ri- 
vieres , faites de caftoreum, d’affa 
_ fœtida, de laudanum , de fel vola- 
tile d’armoniac camphré, de la 
poudre d’artie.-faix , ou de fon 
efprit préparé par la fermentation 
& la putrefaétion , fônt auffi tres- 
fpecifiques. 

Prenez de la racine d’angelique 
fix dragmes, du fenoüil demie once, 


des feüilles de matricaire , de le 


viftic , de chacune une poignée, 
des feüilles de camomille romaine 
deux poignées, des quatre grandes 


Potiofe 


Pilules 


Clifteres. 
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femences chaudes une dragme de 
chacune ; Faites cuire le tout dans 
une quantité fufifante d’eau com. 
mune ; ajoûtez à neuf onces de la : 
colature fix dragmes d’electuaire 
de bayes de laurier , une dragme 
de caftoreum, de l’huile diftillée de 
cumin, de carui, & de fuccin, de 
chacun demie fcrupule, & foi fait 
élifferex 5: 

Prenez du caftoreumun {crupule, 
du poivre long quinze orains , de- 
Pelebore blanc demi {crupule, dw 
pirethre cinq grains, & foit faite 
poudre ffernutatoire, dont on fou. 
flera un peu dans le nez avec un 
chalumeau , afin de faire venir la 
Rem. /4ladk biflcrique. 

es fpe. M re sé Le 

cifiques con. Les. Vomirifs tirez de l’antimoi- 
A ne, ou de l’afarum ou cabaret {ont 
&le FLUX admirables dans le commencement 


EXCESSIF | : 
Des Mess. de la fuppreffion des menftruës, 


Poudre e 


TRUES. afin de vuider la matiere morbifi 
que du ventricule, | 
Poudre, La pondre digeffive [aline faivan- 


te doit preceder les purgacifs : Pre= 
ne? de l’arcanum duplicatum de- 
mie dragme , du fafran de Mars 
aperitif deux fcrupules, du fel de 
tartre demi fcrupule | & foit fai- 
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_ te poudre pour trois dofes, 
Le Vin medicamenteux préparé 

avecles herbes fraîches de cochlea.. 
ria , de creflon aquatique , de che- 
lidoine , de fumeterre , d’abfinthe 
une poignée de chacune, une once 
de raifins paflez , du fafran , & de 
la canelle une dragme de chacun, 
eft auffi excellent. 

Les pilules compofées d’hiera 
fimple , avec les extraits d’agaric, 
de caftoreum , d’ariftoloche longue, 
de fabine , de mirrhe rouge, & 
l'huile diftillée de fuccin & de ca- 
nelle font éprouvées. 

Prenez une dragme de maffe de 
pilules fœtides , demie dragme de 
gomme ammoniac diffoute dans le 
vinaigre fquillitique pour attenuer 
les vifcofitez, trois grains de l'ex 
trait des trochifques alhandal, avec 
une quantité fufhfante d’huile de 
faccin diftillée pour faire des pilules 
PATZAIVES, 

Prenex de la mafle de pilules 
d’hierd'avec l’agaric, & du mercu- 
re doux bien préparé , de chacun 
quinze grains , de l’extrait de tro- 
chifques alhandal trois grains, de 
l’effence de caftoreum quantité 


à 


Vif 


Pilules, 


« 


Pilules, 


Saignées 


Saignée, 


Poudre 


PDécotions 


Noûet, 
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fufhfante pour faire des pilules. 

Le corps ainfi préparé & purgé, 
la faignée fera falutaire | pourvû 
qu’on la faffe fuivant les tems : car 
Lindanus remarque avec raifon, 
que lorfque les mois approchent, 
& qu'ils ne coulent pas encore , il 
faut faigner du bras; & que quand 
ils coulent , mais trop peu, ou qu’ils 
s’arrêtent fubitement $ il faut fai 
gner dwpied. 

Prenez des noix mufcades qua- 
tre dragmes , du fucre fin une livre; 
Mèêlez bienle tout, & en donnez 
la groffeur d’une aveline le foir & 
le matin, Cette poudreeft éprouvée 
à ce qu’on dit. 

Prene trois poignées de poix 
rouges, que vous mectrez tremper 
deux ou trois jours dans de l’eau de 
pluye tiede , ajoûtez-y alors des 
fleurs de fouci, un peu de fafran, 
& de levain ordinaire, & aprés les 
avoir laillé infufer quelque tems 
paffez la liqueur , & la faites boire 
à la malade, elle procure des is, 
& les lochies. 

PreneY, de la racine d’angelique, 
de leviftic, de chacune demie once, 
du galanga deux dragmes, des feüil. 


Or 3 
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les de rômarin, de matricaire, & 
de fabine, de chacune une poignée, 
des bayes de geniévre fix dragmes, 
de la canelle deux dragmes, du ma- 
cis une dragme, dufafran , quieft 
leser & puiflant demie dragme: 
 Hachez, pilez, & mettez le tout 

dans un Zo%et, que vous ferez in- 
fufer dans du vin chalibé, dans le- 
uel on aura éteint plufeurs fois 
de la linfaille d'acier rouge : car le 
mars augmente puiflamment l’ac- 
cion des vesgetaux, Sivous voulez 
rendre le noûüet laxatif, ajoûtez- 
y depuis demie once jufqu’à une 
once & demi de racine d’ellebore 
noir préparée , demie once, ou fix 
dragmes de feüilles de fenné , & 
demie once de femence de cartha- 
me avec le fel de tartre pour corri- 
ger & extraire les purgatifs. 
Prenez du caftoreum deux drag- 
mes , du fel volatile de fuccin, & 
‘decorne de cerf, ou d’armeniac, 
‘de chacun une dragme ; verfez def- 
{us une quantité fufhfante d’efprit 
de vin qui ne foit pas entierement 
reétifié, ou pour le mieux de lefprit 
carminatif ; délayez le tout avec de 
l'eau de canelle , & le laiffezinfu- 


Teintures 


Potion, 


Teinture, 
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fer dans un vaiffeau bien bouché ; 
& dans un lieu tiede, jufqu’à ce 
que la reinture en foit tirée , & fui- 
vant la quantité du menftruë vous 
en donnerez une dragme, ou deux 
cüeillerées à la malade. On aura 
plütôt fair de verfer fur le cafto- 
reum la liqueur de corne de cerf 
fuccinée qui attirefa & imbibera 
puiffamment fon {el huileux ; Cette 
effence {era admirable pour provo. 
quer les mois. La dofe eft de tren- 
te ou quarante goutes dans le tems 
ordinaire des menftrucs. 

Lor/que la fapprefion des mors 
rend la conception fufpeéte: Pre 
nez du caftoreum, de la femence 
d’anis, du perfil , de chacun une 
dragme ; broyez & délayez le tout 
avec du vin , & le donnez. Si la 
malade eft groffe, le fœtus fe for 
tifiera , & fi elle ne l’eft pas les mois 
viendront. 

Prenez de la teinture de vitriol 
de Mars de Zuvelpher, de l’effence 
de caftoreum , & de fafran, de cha= 
cune une dragme; Mêlez Bien le 
tout, & endonnez trente ou qua- 
rante goutes, deux ou trois fois le 
jour. ù 

Prenez. 


slt RSR 
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Prenez de l’efprit de fel armo- 
niac , ‘de corne de cerf, defuccin, 
& d’arriere.faix d’un premier ac. 
couchement, de chacun une drag- 
me : Mêlez bien le tout, la dofe eft 


detrente goutes deux ou trois fois | 


le jour. | 
Prenez de larcanum duplica- 
tum quatre f{crupules , du cafto- 
reum demie dragme, dela mirrhe 
un fcrupule , du macis & du fafran, 
de chacun demi fcrupule , & foit 


faite pondre pour quatre dofes, 


u'on donnera dansle vehicule qui 
Ghit. 

PreneX de l’eau d’armoife com- 
pofée trois onces , de l’eaude ca- 
nelle une once , du ficlde bœuf de- 
mie once , du firop de canelle fix 
dragmes, & foit faite porion. 

Prenez -de l’aloés fuccotrin fix 
dragmes , de la mirrhe choifie deux 
fcrupules, de l'extrait de calamus 
aromatique , & de chardon benit, 
de chacun un fcrupule , de l'extrait 
de racine de gentiane , d’ariftolo. 


che longue, & de diétamne, de. 


chacun quinze grains, du fafran dix 

grains , du borrax dix-huit grains , 

de l’huile de fuccin huit goutes, du 
Tom. II. de : 


EEfprit, 


Poudre, 


Potion. 


Pilules, 


au. 
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roob de fureau quantité fufhfante 
pour faire la mafle de pilules emme- 
nagogues , dont la dofe eft d’une 
dragme le matin à jeun durant plu- 
fieurs jours , beuvant par deflus 
quelques cüeillerées d’eau hifteri- 

UE, 

Prene? de la racine de pivoine, 
de ciperus rond , du bois de faffa- 
fras, & des écorees d'otanges, de 
chacune trois onces ; des feüilles 
d’abfinthe, d’armoife , de matricai- 
re, de meliffe , de rhuë , de laven- 
de, de pulegiumregalis, de chacu- 
ne deux manipules, des feüilles de 
fäbine , & des fleurs de fureau, de 
chacune deux manipules, de la mir- 
the, & du caftoreum,de chacune une 
once , du fafran &du camphre , de 
chacun demie once, du vin d’Efpa- 
gne , de l’eau de noix; & de fleurs 
d’oranges, de chacune troislivres. 
-Contulez ce qui doit Peftre , & 
aprés une digeftion de deux jours au 
Bain marie, diftillez felon l’art au 
feu de fable. Cette eau hifferique 
eft admirable pour provoquer les 


amenftrués, La dofe eft de deux ou 
trois dragmes durant quelques 


Jours. 
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Prenez de la theriaque vieille Teinture, 
‘cinq onces , de la mirrhe rouge 
deux onces & demi, dela canelle 
choifie, & du fafran d’orient , de 
- chacun demie dragme , du cam 
phre deux dragmes, Verfez deflus 
de l'efprit de vin à fa hauteur de 
trois travers de doigt des matieres, 
& aprés une Heu de deux ou 
trois jours au Bain marie tiede, 
vous pafferez la teinture , à laquel- 
le vous ajoûterez la fixiéme par- 
tie d’efprit de tartre. La dofe eft 
d'une cüeillerée dans du vin, ou 
_ quelqu'’autre liqueur appropriée, 
Prene7 de l’aloés fuccotrin trois 
dragmes , de la mirrhe choifie un 
fcrupule , de l'extrait de rofeau 
aromatique , & de chardon benit, 
de chacun demi fcrupule , du fafran 
trois grains , de l’extrait de racine : 
de gentiane, d’ariftoloche ronde, 
& de dictamne de chacun cinq 
grains , du roob de fureau quantité 
fufhfante pour faire des pilules em 
menagogues , qui font tres-efficaces 
contre la difficulté des mois. La dofe 
ft d’une demie dragme , qu’on 
prendra durant quelques jours, & 
on donnera cependant des clifteres 
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Effence. 


Mixturee 


Porion, 


340  INSTRUCTIONS 
carminatifs & un peu laxatifs. 
Prenez de l’efflence emmenago- 


gue, ou de l'eau hifterique, ou elixir 


antifcorbutique une dragrne , “du 
mars liquide deux dragmes, de Pef- 
fence de fafran demie dragme; 
Mèlez bien letout, & en donnez 
quarante ou cinquante goutes, qui 
avancent doucement les mois la- 
borieux, & difficiles. L'huile diftil- 
lée d’anis donnée à la quantité de 
quelques goutes eft tres-falutaire 
danses douleurs de labdomen 
jointes au flux menfrrüal. 

Prenez de l’eau de fenoüil une 
once & demi, de l'eau carminative 
fix dragmes, des fleurs de foufre, 
qui font admirables dans la coli- 
que , & dans les douleurs hifteri- 
ques, demie dragme , du caftoreum 
quinze grains , de la mirrhe huir 
grains ; du (el volatile de fuccin 
demi fcrupule, du firop de canelle 
fix dragmes ,! & foit faite mixture 
emmensgogue , qui €ft excellente 
pout calmer les fimptômes dans 
l'irruption des mois. Ë 

Prenez de Veau de pouliot deux 
onces , de l’eau de canelle demie 
once , de l’efprit de fel armoniat 
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demi dragme , de l'huile diftillée 
de fuccin cinq goutes , du firop 
d'armoife compolé fix dragmes, & 
foie faite potion. 

Quand les fimptômes font vio- 
lens , les pilules fuivantes font tres- 


efficaces pour les appaifer : Prenez, 


de l'extrait de rofeau aromatique , 
> { . . 

+ d’aunée, de zedoaria, de gentiane, 

& de chardon benit, de chacun 


deux dragmes, de l’aloés préparé 


avec le fuc d’abfnthe fix dragmes, 
de l'extrait de trochifques alhandal 
une dragme , du laudanum dix 
grains  & {oit faite mafle de pi- 
lnles. 

Prinez de l’eau d'hirondelle avec 
le caftoreum une once & demi , de 
Veau carminative une once , de 
l’eau de pouliot dernie once, de la 
femence de grenoüilles une drag- 
me , des yeux d'écreviffes préparez 
un fcrupule , de l’antimoine dia- 


phoretique demi fcrupule , du fel 


volatile de fuccin huit grains, du. 


fitop de canelle huit dragmes, & 
foit faite potion , avec laquelle on 
a guetiune femme , qui fentoit de 
grandes douleurs à l’abdomen, 
lorfque fes moisapprochoient, & 


p il). 


Pilules, 
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de legers paroxifmes hifteriques 
qui revenoient de tems entems :. 
elle en ufa quelques jours par 


_cüeillerées, & enfin les fimptômes. 


diminuerent 
rent. | 
Prene? de la mirrhe une once & 
demi , du bithume une dragme, 
des trochifques alhandal deux fcru- 
pules, du baûme de foufre quan- 
tité fufhfante pour former des tro. 
chifqnes , qu’on jettera fur des cen- 
dres chaudes, & dont on fera rece- 
voir la fumée, | 
L’efprit d'urine, de {el armoniac, 
& de fuccin introduits avec du 
coton dans la matrice, provoquent 
les mois : De mème que l'extrait 
d’ellebore noir incorporé avec du 
miel , & appliqué en forme de 
peflaire. ru 
La potion fuivante eft efficace 
dans l'enfantement difficile : Pre_ 


, & les mois vin- 


nez du diétamne de crete, de J'a- 


tiftoloche ronde , & des trochif- 
ques de mirrhe, de chacun de- 
mi fcrupule , du fafran, & de la ca- 
nelle, de chacun douze grains, de 
la confection d’alchermes demie 
dragme , de l’eau de naphe, & d’ar- 
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temile, de chacuneune once & de- 
mi, & foit faite potion. 

Prenez de la mirrhe rouge un 
{crupule , du fafran demi ferupule, 
du borrax de Venife demie dragme, 
de la canelle huit grains, & foit fai- 
te pondre pour deux dofes , qui eft 
excellente pour faire fortir l’en- 
fant mort hors du ventre de la me- 
re ; On la prend dans du vin, ou 
quelqu'autre liqueur appropriée. 

Le cliffere fuivant eft admirable 
our la rétention des lochies:. Prenez, 
des feüilles de mauves, de violet. 
les , de parietaite , & dela mercu- 
tiale , de chacune un manipule, 
des fleurs de camomille, & de me. 
lilot , de chacune une pugile, dela 
femence d’anis & de fenoüil , de 
chacune demie once ;.Faites cuire 
le tout dans du boüillon de crête de 


veau , jufqu’à unelivre à laquelle 


vous ajoûterez du firop violat, & 


‘du fucre rouge ,. de chacun une 


once, & foit fair chiffere. 
Prenez de la racine de confolida 


major feche une dragme , des 


noyaux de pêches, & des noix muf- 

cades | de chacun deux fcrupules;, 

du fuccin demie dragme , de l’am- 
| p ilij 
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bre gris un fcrupule, & foit faite 
oudré qui eftexcellente contre les. 
douleurs de l'enfintement, La dofe 
eft d’une dragme qu’on prend dans 
du vinblanc, ou dansun boüillon 
s'il y a de la fiévre, 
La potion faite avec un jaune 
d'œuf, quinze grains de fel de co- 
rail rouge , & deux onces d'eau 
tofe eft excellente pour arrêter /e 
fnxexcefif des menffruës ; De mè- 
me que la poudre d’albumgræcum 
prile dans du vin un peu vert, 
Prenez des fleurs de chameleon- 
tis, de fpicanard , & du fang de 
dragon fubrilement pulverifez , de 
chacun un fcrupule , de l’eau de 
plantain, &derofes, de chacune 


‘une once & demi, & foit fair julep 


qu'on donnera detems entems par 
cüeillerées. 

Prenez de la teinture de corail 
rouge vingt goutes , du firop de 
pavot blanc une once ,de l’eau de 
plantain , ou de centinode trois 
onces , & foit faire z#ixture pour 
arrêter les menffruës, 

Prenez du corail rouge préparé , 
du fuccin jaune , du bol d’armenie, 
du fang de dragon, de chacun deux 
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dragmes , de la femence de plan: 
ain, du borrax calciné de chacun 
une dragme, du laudanum quatre 
grains , de l’extrait de fafran dé 
Mars aftringent un fcrupule , du 
ficop de rofes feches quantité fuff- 
fante pour former un cleciuaire , 
avec lequel on a gueri un grand 
nombre de malades, particuliere- 
ment une femme qui avoit une 
perte de fang depuis trois ans, 
Prenez du reoule de Mars en 
poudre , & du fable d’Eftampes , 
ou de la pierre pouce rougie plu- 
fieurs fois, & éteinte avec du vi- 
naigre blanc : Faites-en lit fur he 
dans un creufet que vous luterez,, 
& que vous metttez enfuite calci- 


ner au feu de reverbere durant- 
vingt-quatre heures ,' puis étant 
froid -mettez toute la matiere en 
poudre fubrile , & verfez deffus: 


de bon vinaigre blanc pour en ti- 


ret la teinture s qui (era d’un fort: 


beau rouge. La dofe eft d'une cucil- 
lerée pour arrêter les fleurs blan- 
Ches , © les flux exceffifs des men[.- 
trnes, & autres fortes d’'hemorra- 
1es. 
Prenéz de la vieille conferve de 
O-:Y- 
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rofes fix onces , du diacydonia= 
cum fans les efpeces trois dragmes.. 
du corail rouge , du fang de dra- 
gon, des os humains calcinez , de 
chacun une dragme , des trochif- 
ques de Karabé , de l’alun crud, 
de la femence de plantain , de 
chacun deux fcrupules, du lauda- 
num fix grains, du firop de corail 
quantité fufhifante pour faire un 
eleiluaire , lequel fe gonfled'abord 
comme s’il fermentoit; mais ils’a- 
baiffe bien-tôt de lui-même. On 
en prend trois fois par jour , & on 
en à gueri une hemorragie opiniä- 
tre de matrice , aprés un avorte- 
ment , laquelle refñftoit à tous les. 
autres.remedes.. 

Prene? de l’encens , du maftic, & 
du fuccin , de chacun deux dragmes 
& demi, du benjoin , desnoix mufs 
cades, des mirtils, & du laudanum, 
de chacun une dragme, des rofes. 
rouges , & des balauftes, de cha- 
cune une dragme, du mucilage de 
gomme adraganth tiré avec l’eau 
rofe quantité fufhfante pour for. 
mer des #rochifques pour parfumer. 
La fumée de la femence de mou- 
tarde eft aufi tes-efficace, 


ER - 
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_ Prenez une pincée de poudre de 
fympathie , diffolvez-là dans de 
l'eau tiede, & mettez dans la dif- 
folution un linge teint du fang de 


la malade : Ce mede eft feur , & 


infuñens 


convient non feulement dans l’he- 
motrhagie de la matrice ordinaire, 


mais encoreaprés l'avortement. 
Le fuc deplantain, ou le plan- 

tain broyé & appliqué fur les ma- 

melles ,, ou aux parties genitales 


avec un que vinaigre , arrête le. 


fang de 
l'eau de femence de grenoüilles , 
mêlée avec du vinaigre. 
., La M:nthe, & l’ortie morte ou 

galeopfis à fleurs blanches , mêlée 
dans de la biere, ou boüillies dans 
de l’eau , font fpecifiques pour les 
Flenrs blanches, de mème que la 
therebentine prife tous les matins 
dans un œuf à la coque , ou dans 
de l’eau de fleurs de faulé 

Prenez de la rapure de la racine 
de régliffe fix dragmes, de la fe- 
mence de mirtils , de la coriandre 


a matrice , de même que. 


: Remedes fpe: 
cifiques côtre 
les FLEURS? 
BLANCHES, 
LA GON- 
.NORRHE'E, 
É.T'\EPA 
GROSSE 
VEROLE. 


Décoétion® 


Décotions- 


préparée , duplantain, ou agnus 


caftus , de chacune une once, de 
pavot blanc demi fcrupule ; de juf: 


quiame demi fcrupule , de l'orge. 


P. V}. 


Déco@ion- 
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mondé une poignée, de l’accacia,. 
& du fumach, de chacun un fcru- 
pule: Pilez & faites cuire le tour 
dans de l’eau chalibée pour une 
livre & demi, à laquelle vous ajoû- 
terez un fcruple de trochifques 
d’alxerenge. 

| Prenez des racines dé fcorfone 
re, de cichorrée, de piffenlit , de 
nenuphar ,de guimauve, d’arrête. 
bœuf, d’afperge ,de fenoiil , de 
grande confeulde , de patience, 
d'ozeille, de chardon Roland, de 
polipode , des quatre capillaires, 
de la joubarbe , de chiendent, de 
Ja fcolopendre ,.de l’agrimoine, de. 
la racine de fraizier , & de vio- 
liers, de chacune une grande poi- 
gnée ,dont.on ôtera le dedans, de: 
la falfepareille incifée , & du faffa- 
fras coupé par petits morceaux, de: 
chacune uneonce, de l’efquine ra-. 
pée deux dragmes: Faites botillir. 
le rout dans huit pintes d’eau ju... 
qu'à la reduétion de fix, pailez la. 
décottion & en donnez deux verres. 
le matin à jeun diftant l’un de l’au- 
tre d'une heure , & un troifiéme: 
Paprefdinée trois heures aprés 
avoir mangé. Ce remede eft feur 
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_ & éprouvé contre les fleurs bla. 
(épée T0 és 

Prene? de la vieille conferve de 


rofes deux onces , de la conferve 
d’abfinthe pontique une once, de: 


la poudre de triafantali, & aroma- 


ticum rofarum , de chacune une: 
dragm&, du: corail rouge préparé. 


de la poudre de machoire de bro- 


chet, ou des trothifques de terre 


‘117 . RS. 
figillée , ou de fuccin, demi drag- 


me , de la vieille theriaque deux 
dragmes , du firopde rofes feches: 
quantité fufhfante pour faire un. 
Opiate , dont on prendra durant: 
quelque tems la groffeur d’une 
noix chaque jour vers l’heure du. 


fommeil.. 
La Potios qui fuir eft excellente 


contre la Gonnorrhée veritable, qui 


vient dé l'abondance & de l’acri- 


monie de la femence : Prenez de. 
l'eau rofe trois onces , du fuc de li- 


mons une once , un blanc d'œuf, 


& foit faite potios, qu’on pers 
ecutifs :: 


durant quatre jours con 
Autrement ; Prenez du fuc de li- 


mons une once & demi, un peu de 


therebentine, & tant foit peu.de. 
camphre.. | 


Opiates. 


Potions- 


Eléduaires 


Pflules. 


Emulfion, 
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Prenez de la conferve de rofes, 83 
de menthe crépuë une once & de- 
mie de chacune, d'os de feiche pré 
parce deux dragmes, du borrax cal- 
ciné une dragme,des noix mufcades 
demie dragme , du firop de rofes fe- 
ches quantité fufhfante pour for 
mer un élecluaire, dont le malade 
prendra tous les jours deux Ou trois 
fois. À l'égard du borrax, il eft bon 
de remarquer qu’étant calciné :il 
reftreint., comme l’alun, il préci- 
pite, il arrête les gonnorrhées , &: 
modere l’ardeur de l'amour, & 
qu'étant crud , il excite extraordi 
nairement J’appetit de la chair. 
Prenez de l'extrait de tormen- 
tille deux fcrupules , de la poudre 
de femence de grenoüilles , ou du: 
fperniola de Crolius, qui eft tres- 
eftimée , un fcrupule, de la poudre: 
de la femence d’agnus caftus , & de 


0 r “ O e. 
plantain, de chacune demie fcru- 


pule, de la cherebentine cuire, & du 


camphre de chacun douze grains, . 
& foit faite mafle de pilules pour 
prendre de tems en tems. 

Lorfque \a Gonnorrhée eft accom- 
pagnée d’une chaleur des lombes., 
de l’aifne, & du perinée, l’emulfon: 


L] 
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qui fuit eft excellente : Prenez de 
la femence de melon, de la femen- 


ce d’agnus caftus, de chacune deux. 
onces , de pavotblanc, & de chen- 
nevi, de chacune une dragme &:. 


demi, de l’eau de nymphea , & de 


pourpier quantité fufhfante pour. 
faireune emulfion, à:laquelle vous. 
ajoûterez une dragme d’os feche 


préparée ,-de l’antimoine diapho- 


retique”,. & dufuccin blanc prépa- 


ré de chacune demie dragme , du 
fpérniola de Crolius une dragme, 
& des tablettes de manus Chrifti 
perlata pour adoucir le tout. | 
Prenez des feüilles de rhue fe- 
ches , dela femence d’agnus caftus, 
de lamenthe, & des salles pulve- 
rifées, de chacune partie égales, 


& foit faite poudre, dontladofe eft 


de deux dragmes dans du vin cha- 
libé tous les jours. 

Le fuc de menthe, & de ceterach 
ou fcolopendre cuits avec du miel 
blanc de Narbonne jufqu’à la con- 
fiftence de firop arrête le gornor- 
rhées , principalement fi on y ajoû- 


te quelques goutes de teinture de. 


corail, & de mars aftringent. 
PreneXde l'huile de mirtilles trois 


Poudre, 


Sirop 


Linimente 


ifules, 


Bol C] 
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dragmes , de mafic diftillée une: 
dragme , de girofles | & de noix. 
mufcades , de chacune demie drag 
me, avec un peu de cire pour fai- 
re un Hrimenr , duquel on frottera 
le perinée, & la racine de la verge, 
afin de fortifier & de refferrer les. 
véfficules feminaires relâchées. 

Lor/qwil fera neceflaire de pur: 
ger le malade on fe fervira des pi- 
lnles faites de thérebentine, & de: 
rhubarbe , ou de celles de fume- 
terre, & de therebentine, avec le: 
mercure doux ; ou bien on forme- 
ra un bolus avec la therebentine de: 
Chypre , la rhubarbe en poudre, 
& le mercure doux , ou quelqu’au- 
tre , comme les trochifques athan. 
dal, ou l'extrait d’ellebore noir, 
principalement fi on foupçonne 
qu'il y ait quelque virulence ve- 
nerienne. . 

Prec de la caffe mondée une 
once , de la rhubarbe en poudre, & 
de la crême de tartre, de chacune 
une dragme , & foit faite #o!, pour 
le commancement de la gonnorrhée 
fanffe virulente , dans laquelle’ il 
fort une liqueur jaunâtre corrom- 
put au lieu de femence.. 
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Prenez des quatre femences froi. 
des fix dragmes , de la femence de 
pavot blanc deux dragmes , des 
amandes douces trois dragmes, de 
Veau d'orge demie livre, de l’eau 
de laituë & de nymphea, de cha- 
cune deux onces , de l’eau rofé nne 
once , & foit faite emx/ffon pour 
deux dofes, à faquelle onajoûte- 
fa une dragme d'huile de nitre an- 
timonial , & deux onces de firop de 
violettes. 

Prenez des tamarins deux onces, 
que vous ferez boüillir dans qua- 
tre livres de vin blanc jufqu'à la 
reduétion de trois ;ajoûtez à la ca- 
lature du fenné mondé , de la ré_ 
gliffe , des rofes rouges, & de la 
femence de coriandre , de chacun 
deux dragmes; & aprés une infu- 
fion à froid pendant une nuit re- 
paflez le tout , & en donnez au ma- 
lade durant trois jours , & enfuite 
le matin & le foir, le bol fair de 
trois dragmes de thérebentine de 
Venife non lavée, d’une dragme 
de rhubarbe en poudre, & d’un peu 
de fucre. 

Prenez dufenné une once, de la 
rhubarbe une dragme & demi, de 


Emulfien, 


Bol. 


Potion.. 


Mlules. 
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'h femence d’anis une dragme, fai 
tes infufer le tout fur des cendres 
chaudes durant ure nuit dans une 
livre de vin blanc; ajoûtez à la co- 


lture detnie once de firop de roles 


folutif , & cinq dragmes de con- 


feétion hamech. Ce Remede purge 


efficacement & affez abondam- 
ment... 


Prenez de la rhubarbe choifie ; 
des trochifques alhandal, du dia 
grede , & du mercure fublimé doux, 


de chacun uñe once, de la chere_ 


bentine de Venifedélayée dansun: 


peu de fon huile diftillée , quantité 


{ufhfante pour reduire le tout en: 
une maffe de bonne confiftence de: 
pilules : Elles font principalement 


deftinces- pour la ouerifon des ma- 


ladies veneriennes, Elles attirent 
les humeurs virulentes de toutes. 
les parties du corps, & les vuident 


ordinairement par les felles , quoi 


qu'elles excitent quelquefois la 


falivation aux perfonnes délicates, 


& qu'elles puiffent par ce moyen 


faire fortir une partie du venin par 


la bouche , en quoi la prudence du 
_Medecin eft fort neceffaire pour 
en avancer , ou retarder les effets: 
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felon le befoin, & faire prendre à 
la nature la pentela plus convena- 
ble au temperament du malade , & 
à l’état de la maladie, La dofe de 
ces piluleseft de depuis un ferupule 
jufqu’à deux, & même jufqu'à 
une dragme pour les perfonnes bien. 
robuftes. On les prend ordinaire- 
ment le matin à jeun, & on en con- 
 tinuë lPufage fuivant le befoin. 
Prenez de la falfepareille , de la 
graine de laurier, de la graine de 
ceniévre, & de milium folis, de 
chacune fix onces, du virga aurea 


feüilles & fleurs huit onces, de la. 


pierre judaïque, & de l’ambre jau- 
ne, de chacune huit onces. Pulve- 
verifez toutes ces drogues féparé- 
ment , & lors qu'elles feront en 
Rue tres-fubrile, paffez-les pat 


e tamis de crin, & lesméèlezexaéte- 


ment dans un grand mortier ; ajoù- 
tez-y une livre & demi de cafte 
mondée recente, huit ences de ta- 


matins nouveaux aufli mondez,. 


deux livres de miel de Narbonne, 
huit oncesde therebentine de Veni- 
fe, trois onces d’huile de carabé, 
trois onces d'huile de gajac non 
rectifiée , trois onces d'huile de the- 


Opia’c: 
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rebentine, une once de fel prunel- 
le, une once de fel de foufre, ou 
de vartre vitriolé, une demie once 
d'aquila alba , deux dragmes de re- 
fine de fcamonée , trois dragmes 
de refine de jalap, & foit faite 
opiate {elon l’art , que vous confer- 
verez dans un pot de fayence bien 
bouché , & que vous tiendrez dans 
un lieu temperé: Plus l'opiate eft 
vieille, meilleure elle eft. Elle eft 
feure & éprouvée contre les gon- 
norrhées malignes , la groffe vero. 
le, les fleurs blanches , la jauniffe , 
là retention des menftrues , les va_ 
peurs de matrice, les palpitations 
de cœur , les foibleffes d’eftomac, 
la colique nephritique & venteu- 
fe ,le calcul, la pierre , & les fu- 
preffions d'urine. La dofe eft d’une 
dragme , ou une dragme & demi le 
matin à jeun , deux heures aprés 
avoir diné, & deux heures aprés 
avoir foupé en fe mettant au lit. Il 
faut à chaque fois boire un grand 
verte de bonne eau de fontaine ou 
de riviere bien pofée , dans lequel 
vous mettrezcinq ou fix goutes de 
bon efprit de foufre , qu'il faut bat- 
tre d’un verre dans un autre , & 
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ne manger de deux heures après. pécogion. 

Prenez du gajac rapé, & de {on 
écorce deux onces, de la falfepa- 
reille demie once, du fenné d'o- 
rient trois dragmes , de la poudre 
d’albâtre une dragme & demi, de 
la corne de cerf, de l’anis, dela 
canelle , de chacune deux dragmes, 
du vin blanc cinq livres; Faitesin- 

fufer le tourenfemble fur les cen- 
dres chaudes l’efpacede vingt-qua- * 
tre heures , puis paflez l'infufion, 
à laquelle vous ajoûterez deux on- 
ces de fel de gajac aprés une lege- 
re ébulition. La dofe eft de quatre 
ou fix onces le matin à jeun, trois 
heures avant le dîner: c'eft un ex- 
cellent fudorifique. 

Prenez de l'antimoine diaphore. Pouére, 
tique un ferupule, ou de la poudre 
de viperes demie dragme , de la 
refine de gajac quinze grains, de 
la poudre de contrayerva un {cru- 
pule , & foit faite poudre fhdorifi- 
que, 

Prenez de la menthe feche troi 
onces , de la femence de lairuë , de 
rhuë , d'agnus caftus, de chacune 
deux oncès & demi , de l'iris dé 
Florence deux onces,' du diétame 


Eau 


Pilules, 


3$8  INSTRUCTIONS 


de crete dix dragmes , du fucre 


blanc demie livre, Pulverifez le 
tout, & l'ayant mis dans une cor- 


nuc de verre , on y ajoûtera cinq 
onces de therebentine de Venife, 
trente onces de bon vin blanc, puis 


on diftillera au Bain de fable felon 
Vart. La dofe eft de deux cüeille- 


rées le matin deux heures avant le 
diner, Cette eau eît tres-efficace 
pour arrêterles gonorrhées invete- 
rées , aprés que les autres remedes 
univerfels & fpecifiques ont pre- 
cedée, | 

Prenez de la racine de biftorte , 
de tormentille | & de nymphea, 
des bayes delierre, dela femence 


de laitu£ , derhuë , d’agnus caftus, 


du fuccin , du fang d’ours, du maf. 
tic, de l'oliban, des larmes de fang 


de dragon , des noix mufcades, de. 


chacune demie once, de la there- 
bentine de Venife quantité fufh- 
fante pour former des pilules qui 
font fort eftimées pour arrêter les 


@gonnorrhées ; mais il neles faut don. 


ner que lorfque la malignité à été 
furmontée, & qu’il efttems d’arrêé- 
ter ce mal. Onles prend le matin 
& le foir loin des repas, & on en 
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continue l’ufage pendant plufeurs 
jours, fur tout lorfque les vaiffeaux 
font bien débilitez. Leur dofe eft 
depuis demi dragme jufqu’à une 
dragme. 

Prenez de l'antimoine diaphore. 
tique recemment préparé, du ci- 
nabre naturel , ou d’antimoine, 
de la terre figillée, de la racine 
d'iris de Florence, dela régliffe, de 
fuccin blanc, & des yeux de can- 
cres préparez, de chacun demie 


once , de la mirrhe choifie, de l’o- 


liban , du maftic,& du fafran, de 
chacun deux dragmes, dela there_ 
bentine de Venife quantité fufhfan- 
te pour former des pilules , qui 
ont tres-propres à déraciner tou- 
res les mauvaifes impreflions du 
venin, que les autres remedes n’au- 
roient pô emporter. On les prend 
Je foir , & lematin ,& onen conti- 
nué long-rems l’ufage. 

L’'Emulfion fuivante et effica- 
ce contre les pollutions noltur. 
nes: Prenez de la femence d’agnus 
caftus trois dragmes , de pavot 
blanc une dragme , de l’eau de 
nymphea quantité fufhfante pour 
faireune emnl/ion, à laquelle vous 


Pilules. ; 


Emulfon. 


Décoûion. 
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ajoûterez du magiftere de corail 
préparé avec le fuc de citron demi 
dragme, &:un peu de fucre. 
Prenez de l'herbe galiopfus à 
fleurs blanches deux manipules, du 
millefolium à fleurs blanches , un 
manipule , de la femence d’agnus 
caftus fix dragmes. Contufez le 
tout , & le faites cuire dans une 
fufhfante quantité d’eau de rhuë, 
de menthe , ou ferrée ; la décotlion 
étant pallée vous en donnerez un 


- bon verre tous les foirs en fe cou- 


Faye ion. 


Injeion, 


Fomentation. 


charit. | 

Prenez de l'eau de chaux vive 
quatre onces , de l’aloés, ou du 
mercure doux, & de la mirrhe , de 
chacune demie dragme , du miel fix 
dragmes , & foit faite irjechion. 

PreneY, du petit lait de chévre fix 
onces , de l'eau de plantain & de 
rofes , de chacune fept onces, de 
la cerufe fix dragmes , des pierres 
blanches, du fpode pulverifé, du 
criftal , de l’alunde roche , de cha- 
cun demi dragme, du camphre de. 
mi fcrupule, & foit faite injection 
pour les #lccres de lurethre, 

Prenez du bon vin, ou de l’eau 
de plantain quatre onces , du fucre 

| de 
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faturne un fcrupule, du camphre 


douze grains, C’eft un remede feur 
& expérimenté centre l'in flamma_ 
ton, & la tumenr du gland & du 
prépuce. 

Prenez du lait de vache recent 
quantité fufhfante , des fleurs de 


: fureau & de rofes rouges, de cha- 


cune demi manipule : Faites cuire 

le tout, ajoûtez à la colature huit 

grains dé {el de faturne. 
L'Onguent refrigerant de Ga- 


lien, celui de Tuthie, & des Apô- 


tres font fort propres pour les #/ce 
res du. prépuce, 


Le Cataplafine fait de farine 


d'orge , de féves , de femence de 


cumin, de fleurs de camomille, de 
melilot, & de rofesen poudre, & 


d’oxymel eft excellent contre la 


tumeur du [crotum. 
Le Cataplafine fait de farine de 
fêves , & d’oxymel appliqué für le 
fcrotum enflammé l’appaife prom- 
tement. 
Prene? du turbith mineral , du 


mercure précipité ; mêlez le tout 


avec lemplâtre triapharmacum ,& 

lappliquez à une bougie , qu’on 

introduira adroitement dans la 
Tom. Il, q 


4 
Pa 


Décoctien. 


Onguent. 


Cataplafme, 


Cataplafme. 


Bensoin, 


be RE 
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Onguents 


carnofñe àe l’urethre , afin de la 


confumer. 
Prenez de l'huile rofat complete, 


& dela cerufe , de chacun une : 


dragme , de la tuthie préparée de 
mieonce: du camphre deux drag- 
mes, de l’aloés, de l’encens mâle, 
& de la mirrhe de chacun deux 
fcrupules, du fuif blanc fans opium, 
c'eft-à-dire collyre, demie once, 


_ & foit fait onguent fans feu, à caufe 


Ce que c'eft 
que les Re- 
medes Ar- 
thritiques. 


du camphre qui s’enflâmeroir, en 
remüant bien dans un mortier de 
plomb , vous enduirez la bougie 
de cet onguent, & la carnofité fe 
confumera, 


CHAPITRE IX. 
Des Remedes Arthritiques. 


Le Remedes Arthritiques font 
ainf appellez, parce qu'ils font 
propres aux maladies des Articles, 
& principalement à la goute. Ils 
abondent en parties oléagineules, 


falines diuretiques, volatiles & 


aromatiques capables d’abforber, 
adoucit , fondre & chaffer dehors 
l'humeur acide & vifqueufe qui la 
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 œaufe ; Tels font le lait , le chamæ- 


drys, le chamæpithis, live athri- 
tique , les yeux d’écreviffes prépa- 


_£ez, la cerufe d’antimoine , le pré- 


cipité de mercure, le fl de tartre 
vitriolé , l’efprit de fel armoniac, 
l'efprit & le fel volatile de vers de 
terre , & autes femblables. 

Dans Pppproche de la gonte un 
vomtif doux convient , pourvüû 
qu'on fafle préceder Pufage des 
yeux d’écreviffes , dautant que l’a- 
cide à fa fource dans l’eflomac. 
Que fi on ne le peut donner on 
peut fubftituer à fa place un pur- 
gatif doux, en y mêlant les reme. 
des qui temperent en même tems 
l'acide , comme les os humains 
préparez , ou calcinez , ou l’anti- 


moine diaphoretique, ou enfin les 


narcotiques , comme les pilules an- 


tipodagriques de Rhumelins, qu'il 


nomme , vez amice, [urge, © am- 


bula , & qu'il compofe de deux 


dragmes de pilules aloephangines, 
& de demi fcrupule de laudanum , 
qu'il divife en quatre parties éga. 
les , & dont il en donne une dans 
du vin, fans rien prendre de trois 
ou quatre heures aprés. 


qi 


Pilules, 


Efpritsi 


k 


Diertes. 


Poudre, 


4 
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. Les Narcotiques mêlez avec les 
fudorifiques font auffi cres- propres 
dans le commancement de la gou- 
te, de même que les diuretiques 
volatiles hors le paroxifme , dans la 
cure prefervative, comme l’efprit 
de fel armoniac, & l’efprit carmi- 
natif de Tribus , les préparations 
de vers de terre , l’arcanum dupli- 
catum , & les fcarbots onctieux. 

. Hors le paroxifine \es gonteux 
doivent garder une dierte tres-exac: 
te : car comme les excés , & la 
diette négligée font la mere de la 
goute , de même la diette & Pab: 
{tinence rendent ce fœtus abortif ; 
& le rüent: Deux diertes principa= 
les tiennent ici lieu de remede, 
fçavoir la fudorifique & la diette 
de lait. L'une & l’autre déracine 
entierement la goute. 

La poudre Arthritique qui fuic 
eft fort propre pour purger les fe 
rofitez acides qui font la matiere 
de la goute : frene7 des hermo- 
dactes , du turbitchoifi , ducoftus, 
du mechoacam, & de la fcamonée, 
de chacune une dragme, du fucre 
çandit deux dragmes, & foit faite 


pondre fubrile, dont la dofe eft de- 
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püis un fcrupule jufqu’à une drag 
me dans du vin blanc le matin à 
jeun. Fos 

Prinez des feüilles de fenné 
mondées deux dragmes , du criftal 
mineral une dragme , dela rêgliffe 
ratiflée & coupée-par petits mor“ 
ceaux deux onces : Mettez le tout 
dans un coquemart de terre avec 
une pinte d’eau fur les cendres 
chaudes , & lors qu’il commencera 
a boüillir retirez-le du feu, & le 
couvrez: Eftant à derni froid, paf- 
fez lé tout à travers un linge , & 


mettez la liqueur dans une terrine 
de grés , ajoûtez-ÿ alors un gros 
de fel detartre, & autant de vraï 


efprit de foufre, il fe fera une pe- 
tite ebulition ; pafñlez enfuite le 
fout à travers une manche d’hy- 
pocras, & vous aurez uhe eau do: 
rée, qui n’a aucun mauvaisgoût, 
& qui purge doucement par les 
felles & par les ütines. en rafraî- 
chiant ; On en prend deux où 
trois verres le matin à jeun durant 
quelques jours. Quand on veut 
qu'elle purge davantage, & par- 
ticulierement les ferofitez pour Îles 
douteux , on y ajoûte fur la fin 


q il 


Gb'ates 


Décoétion, 


Poudre, 


Petion, 


Poudte. 


@piates 
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une cüeillérée de firop de noir prun,, 
& on en voit des effèts promts & 
efficaces, 

Le Chamædrys | le chamæpi- 
this, & l'Ive arthritique , pris en: 
forme de thé durant quelque mois 
font excellent prefervatif pour la. 

oute. 

L° Antimoine diaphoretique pris 
durant quelque tems à la quantité: 
d'une demie dragme avec du vin, 
ou de l’eau de chardon benit, eft 
auf admirable pour préferver de. 
la goute : car il purifie le fang, & 
chaffe les ferofitez acides par les 
füeurs , & la tranfpiration infenfi- 
ble... | 

La Potion faite de demie dragme. 
d'efprit de fel armoniac, de douze 
goutes d’efprit detherebentine, & 
de quatre onces d’eau de geniévre , 
eft auffi excellente & opere par les: 
urines. 

Le Nitre vitriolé qu’on appelle 
arcanum duplicatum , donné à la 
quantité d’une dragme , dans de. 
l'eau de geniévre, ou de vin , eft: 
auf fort eflicace, & tres-diureti_ 
que. 

L'Opiate fuivant eft feur & 


| 07 
éprouvé: Prenez de la falfepareille 


- trois onces, des feüilles de chamcæ- 


_pithis quatre onces , de la femence 


d'hipericum quatre onces, della ra- 


cine d'ariftoloche ronde trois on- 
ces, d'angelique fragante une on- 
ce , de la canelle choifie une drag- 


me , des girofles un {crupule , du fa 


fran un fcrupule, le tout enpoudre 
fubrile, du miel d'Efpagne , ou de 
Narbonne quantité fufhfante pour 


former un opiate, dontla dofeeft 


d’une dragme & demi le matin à 


jeundurant fix mois ou ui an , ob- 
{ervant de s’en abftenir les jours ca- 
niculaires, Ce remede purge incef 


famment par le nez, parla bouche, 


_& parles urines, il fortifie l'efto. 


mac , & les nerfs, & appaife les 


douleurs, & on ne doit manger que 


deux heures apréslavoir pris. 
Quand aux Topiques on doit évi- 
rer les on‘leux & les graiffeux, 
qui enduifent les pores , augmen_ 
tent le mal , & en empêchant la 


tranfpiration , ils font des con- . 


tractions tres-opiniâtres, En la pla- 
ce d’onguents, onffe fervira plû- 


tot des emplatres compofez de ner. 


ns, & des cataplafines chauds , 
10) FUN 
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Cataplafmié, : 
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qu'on renouvellera fouvent , de- 
crainte que par leur froid actuel, 
ils ne refferrent les pores, & n’ai- 
griffent par confequent le mal, Le- 
Jfavon de Wenife diffout dans de 
l'efprit de vin eft excellent , de mê. 
me que Peau de chaux vive, 'efprir 
de vers de terre , © lefprit de fe 
— ATMONIAE, 
_ L°Ean fuivante eft recomman- 
 dable pour appaifer les douleurs des: 
goutes chaudes : Prenez de la fiente 
de bœuf feche , & du fperme de 
grenoüilles parties égales , qu’on: 
diftillera dans un alembic de verre: 
à la chaleur moderée du Bain mai. 
rie. On fait tiedir cette 644 , on. 
en trempe des linges , qu’on ap- 
plique fur la partie malade , & 
qu'on renouvelle fouvent. 

Les Vefficatoires avec les cantha- 
rides , & les cauteres font aufi 
d’une grande utilité , & ne con- 
viennent pas moins pour prevenir 
les paroxifimes de la goute, qu'ils 
font excellens dans les affections 
caufées par les humeurs fereu- 


fes. 


Eau, 


Vefficatoires, 


CÉRADETR ECS 


EXPLICATION 


De quelques Termes propres à la 
Dhyfique à la Medecine, dont on 
a parlé dans cet Ouvrage. 


A ERBE. C’eft une qualité fenfible 
au goût, & qui eft mitoyenne entre 
l'aigre , l'acide , & l’amer. L’Acerbe di£ 
_fere de l’auftere, en ce que les petits 
poils qui caufent le refferrement de la 
bouche font plus forts , & plus recour- 
bez. 

AciDpEe C'eftun corps lumineux tres- 
_penetrant, &tres-fubil, exagitant , fer- 
mentant , & atténüant l’alxali : .1l eft 


vitriolé, nitreux , alumineux, falé fim- : 


plement , auftere, vert. 

AcrE. C'eft un corps poreux & 
fpongieux , qui a des pointes brülantes , 
&z-rongeantes, Tous les corps alkali fonc 
actes, mais tous les corps acres nefonc 


pas alkali : Ce qui fait voit que le mot. 
alkali a une fignification refpcétueufe .. 


& que le mot a#cre en a une abfoluë, 
Ar. C'eft un element liquide & les. 


q ,v° 
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ger dont les particules font cenuës , agi. 
les , pliables , lefquelles fe déplient 
d'elles-mêmes , ou parle mouvement de: 
la chaleur, fe dilatent par leur propre 
reflort , ou fe refferrent par le froid, ou 
rentrent facilement en elles-mêmes, & 
fe replient par quelque force étran- 
gere. 

ALKAEST. C’eftunmenftrué univer. 
fel , par lequel on tire les ceintures de: 
tous les mixtes, rant des vegetaux, que 
des animaux, & des mineraux, On veut: 
que ce foit le nitre bien calciné, & expo- 
fé à l'air, ou à la cave, où il fe reduiten. 

liqueur , ou huile claire & tranfpa… 
rente. . Dies 

AzKaAzi1. C'eft uncorps fixé, ouvert, 
& percé de plufieurs pores , vuide , & 
par confequent capable de recevoir tou- 
tes fortes d'acides. Il eft fubtil , acre, hui. 
leux , temperé, amer, penetrant , aftrin. 
gent , doux. 

ALKoL1IsATION. C’eft la reduction. 
d'un mixte en poudre impalpable , ou 
d'un efprit en un grand degré de pureté”, 
& de fubrilité, 

AzLUDEL. C'eft unterme dechymie, 
dont on fe fert pour faire entendre plu- 
feurs pots ou tuyaux de terre, qu'on 
met.les uns fur les autres, qui vont en 


\ sons 
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* étreciffant par le haut, & qui fervent 


aux operations chymiques qui fe fonc 
avec le feu. ; 
AMALGAMATION. C'eft une cal- 
cination potentielle , qui fe fait de l’or, 
& de l’argent, par le moyen du mercu- 


/ A7 3 : 
. re, lequel étant mêlé avec l’un ou l’au- 


tre de ces métaux parfaits , lors qu'ils 
font en fufion, en fépare fi bien les pat- 
ties, & les confond pour un tems fi in- 
timement avecelles, que le tout devient 
comme une pâte onçtüeufe , & extenfi- 
ble fur la main. Cette pâte mife enfuite 
dans un creufer fur le feu perd fa figure 


& fa confiftence: car aprés que le mer. 


cure a abandonné ces métaux parfaits en 
s’évaporant, ils fe trouventau fond du 
creufet convertis en une chaux beaucoup 
plus fubrile, qu’elle ne pouuvort être re- 
duite par aucune autreoperation. 

AMERS. Les corps amers font ceux 
dont les particules font compofées de 
fels acres, & d'huiles fixes ou groflie- 
res. 

AmuLeTé. C’eft une forte de medica- 
ment fait avec des fimples,& qui par une 
vertu occulte a le pouvoir de guerir plu- 
fieurs maladies en l’attachant au col , au 
poignet des mains, ou à quelqu'autre- 
partie du corps. 


qui: 


dr LI 
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ANALYSE, ou Refolütion. C’eft le dé- 
veloppement qui fe fait d’une chofe qui 
n'étant connuë qu’en gros, a befoin qu'on 
en fépare les parties pour les confiderer 
à part, & fçavoir par ce moyen plus 
précifément la nature du tout. Ainf 
lorfque l’on démonte une montre, que 
lon fait la diffeétion d’un animal, & que 
l’on diftille quelque chofe, on dit que 
l’on en fait l’analyfe. 

ÂANALOGISME, C’eft l'application des 
mêmes chofes à plufieurs maladies; ainfi 
‘un remede connu pour fpecifique dans 
une affection s’employe dans une autre 
affection nouvelle , & inconnuc , qui 
a de la reffemblance avec la premie- 
ee | : | 

ANATOMIE, Ceft une diffection 
artificielle que Pon fait principalement 
du corps humain , qui eft fon propre 
fujer, pour connoître les parties qui le 
compofent, Elle fe divife  principale- 
ment en deux parties, qui font l’Ofteo- 
logie , & la Sarcologie, La premiere 
traite des os & des cartilages; Et celle- 
ci des vifceres , des mufcles, & des vaif- 
feaux , qui font lesnerfs, les arteres, 
les veines , & les vaifleaux lymphati- 

ues. | 
ANGLE. C'eft l'éfpace compris entre 
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_ deux lignes qui fe: rencontrent en un: 

point non directement, On appelle 
angle vifuel, Vefpace compris des deux” 
rayons qui viennent des extremitez de. 
Pobjer , & qui fe croifent au centre de la.. 
prunelle de l'œil. Et l’on nomme ##gle 
de diffance Vefpace qui eft compris entre- 
deux rayons qui font aux extremitez: 
de chaque pinceau optique , & qui (e, 
croifent dans un même point de fon. 
axe. 

AnTiraAtTute, C'eft l'oppoñtion: 
ou contrarieté de deux , ou de plu- 
fieurs chofes qui le fuyent reciproque- 
ment, 

ANTirErRISsTASE. C'eftl'action de 
deux qualitez contraires, dont l’une ex- 
cite la vigueur de l’autre, Ainfi la moven- 
ne region de l'air eft froide.en Re. 
& les foudres s’y forment par antipe- 
riftafe, par. le combat .du chaud & du 
froid. 

Arozemes.Ce font des remedes 
liquides faits avec des eaux diftillées , ow 
de legeres décoétions de fimples, qu'on 
fair cuite avec du fucre , jufqu'à une 
confiftence de firop peu cuit. | 

AssaATion. C’eft.une coction des 
medicamens ou des alimens dans leur 
propre. fuc , &. fans addition d'au 
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cune humidité , ou' onctuofité étran- 
gere. 

ATmAnNoR. C'eft un grand fourneau 
immobile fait de brique, ou de terre, 
qui a une tour au milieu , où lon met le 
charbon qui communique fa chaleur par 
des canaux ou ouvertures qui font aux 
côtez du foyer à plufeurs vaiffleaux voi- 
fins , où on fait différentes operations en. 
même tems, 

ATMOSPHERE. C'eft la partie la 
plas baffle de l’air , dont la terre eft en- 
tourée : car nous fommes comme dans. 
un bain compofé d’un million de cor- 
pufcules de toutes fortes de differens 
corps de la terre; ce qui eft caufe qu’il y 
a des lieux fains, & d’autres mal fins, 
commeiles païs marécageux: Cette par- 
tie de l'air eft plus crafle ; ainfñ elle re- 
fléchit far la terre une partie des rayons 
du Soleil , le foir & le matin, lors qu'il 
eft un peu au deffüs del’horifon : C’eft ce 
qui produit les Crefpufcules, c'eft-à-dire 
l'aube du jour. La Lune paroît plus grof- 
fe à fon lever, à caufe des vapeurs de 
PAtmofphere, 

ATOME. Ce font des corps fi petits. 
qu'ils ne peuveut être appercûs par au- 
cun fens. Ils font indivifibles felon Epi- 
cure , & ils peuvent être divifez felon 


». 
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_plufieurs autres Philofophes, 
 ATOUCHEMENT. C'eft un fens ex-. 
terne, dont l'organe principal font les. 
mammellons nerveux de la peau, lefquels.. 
étant remplis d’efpritsanimaux, & tou- 
chez par quelque objet externe ,le mou. 
vement fe communique au cerveau , &: 
fait le fentiment du toucher. 

Baûmes, C'eft un corps tres:pur &: 
regeneré du mixte, compofé de fon mer- 
cure, & de fon fel bien purifiez , & 
reduits par la digeftion, & la circulation : 
en une fubftance homogene. . 

* CaALcINATION: C'eft une aétion: 
par laquelle on reduit en chaux, ou en. 
poudre tres-fubrile les métaux, & les 
mineraux, avec un feu violent. La cal. 
_cination actuelle fe fair feulement par le 
feu. La porenrielle fe fair par le moyen 
des efprits corrofifs; quiles penetre & 
les diffout ; comme l'argent, & l'or par. 
l'eau forte , & l’éau regale ; & cette cal. 
cination eft appellée immerfive. 

Cause. C'eft tout ce qui produit: 
quelque chofe de nouveau. . : 

CauTere. C'eft un remede brû- 
lant dont on fe fert pour guerir un 
ulcere , ou la carie des os , ou pour 
évacuer les impuretez nuifbles conte- 
nus dans la mafle du fans, ou dans la: 
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jübftance des parties. Il y a le cautere 
actuel, & le cautere potentiel , qui eft 
plus en ufage & moins douloureux. On. 
lapplique à la nuque pour la tête, & 
pour les yeux, aux bras pour les mala- 
dies de la tête , des oreilles, de la gOT- 
ge , des mamelles, des yeux ; pour le 
vertige, pour l’apoplexie ; aux jambes: 
pour les maladies de la matrice , des 
mois, des hemorrhoïdes, & pour la fia.. 
tique. Les meilleurs font les criftaux. 
de Lune ,.ou la pierre infernale , le 
beurre d’antimoine, &e l’eau forte avec. 
l'opium.. 

CEMENTATIioN. C’eftune opera-- 
tion par laquelle l'or étendu en petites 


lamines bien minces, & environné dela. 


poudre de ciment , eft purifié des mé- 
taux imparfaits , que la calcination con: 
fume & détruit. 

CHimrs. Ceft un-art qui enfeigne 
à diffoudre les corps mixtes , & à les 
coaguler lors qu’ils font diffouts, pour en. 
faire des medicamens plus aoreables, & 


plus efficaces, On fe fert pour cela de la. 


folution , qui eftune féparation des prin- 
cipes dont le; corps mixte eft compos. 
fé, &dela coagulation, qui eftuneex=. 
fication où endurciffement du. corps: 
MIXTE. , | 


4 
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€ircuLATION. C’eft une opera- 
tion par laquelle une liqueur purgée de 
fes qualitez elementaires , telles que fonc. 
les eaux , les efprits,. & les huiles diftil- 
lées, eft exaltée dansle pelican, où étant 
renfermée par la fignature hermerique, 
& enfevelie au ventre de cheval, ou for. 
vicaire, elle acquiert. une perfection & 
un épurement fort confiderable. La cir- 
culation eft une des plus importantes: 
operations de la chymie. Elle fe fait au. 
feu de lampe, on au fumier , ou au Soleil, 
& veut une chaleur qui foit continuée. 
_plufieurs jours. | 

CuHirureies. C’eft un Art quien 
feigne à guerir les maladies externes 
par une merhodique application de. la, 
main : Ce qu'elle fait en joignant ce 
qui eft féparé , en remettant dans fa. 
fituation naturelle ce qui en eft dépla- 
cé ; en coupant ou féparant du tout ce: 
qui lui eft inutile ou vicieux ; en repa- 
raut autant qu’il eft poflible ce qui lui 
manque ,&en divifant la continuité, & 
ouvrant les vaiffeaux. 

Czristeres. Ce font des injections 
dont le principal ufage eft de dé'ayer les: 
gros inteftins , au delà defquels ils ne 
peretrent point , & d’en chafler tout ce. 
qu’il y a de vitié : C'eft pourquoi onen. 
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fert fouvent dans ja conftipation du ven: 
tre, la colique , la nephritique , la fup- 


preffion des vuidanges , l’acouchement 


difhcile, les vents, les vers, les fiévres 
intermittentes , l’apoplexie , la paf- 
fion hifterique, & le mal hypocondria- 
que. | 

CoAeuLrATioN. C’eft un change- 
ment d’une mariere liquide en folide par: 


la privation de la chaleur, ou par a fé, 


paration de l'humidité, comme lorfque 
les fels fixes ont été diffouts dans quel 
que liqueur, & qu’on en a fait'évaporer: 
humidité au feu , ils reftent fecs &. 


coagulez. | 


CoHosarTion. C'eft une afüfñon 


réirerée de la liqueur diftillée far la ma- 
tiere d'oti elle avoit été élevée par la dif 


tillation | pour être diftillée de nou 


veau: Cette operation fe fait pour ou- 


vrir les corps , ou pour volatilifer les: 


efprits.. 


CorLrvyre, C'eft unremede liquide: 
dcftiné pour les maladies des yeux, 


& qu'on compofe d'eaux diftillées , de 
tuthie , de vitriol | & autres fembla. 
bles. | 


CorPoRIFICATIoN. C’eft une 


Operation qui redonne aux efprits le 


même corps, ou du moins un corps ap 
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prochant de celui qu'ils avoient avant 
Jeur fpiritualifation ; Ainfi lefprit de 
nitre uni avecle fei de rartre, ou avec 
fon propre fel fixe , & mis à criftali- 
fer reprend fon premier corps. L'el- 
prit de vitriol aprés avoir devoré le 
mars , étant diffout dans l’eau, filrré & 
évaporé , reprend la figure & la con- 
fiftence de vicriol. 

CouLrLEeur. C'eft la lumiere diver. 
fement modifiée dans le corps où elle 
tombe, c’eft-à dire, dont ie mouvement 
à été changé par la refraétion, & re 
flexion avant de parvenir à l’œil. Toutes: 
les couleurs dépendent & de la lumiere. 
& de l'ombre qui fe remarquent dans les: 
petits pores d’un corps opaque. 

CriraAzisaTion, C’eft uneefpe- 
ce de coagulation qui arrive aux fels,, 
tant effentiels que fixes & volatiles, & 
même à ceux qui font mêlez avec les aci- 
des , lorsqu'étant délivrez d’une bonne 
partie de leur humidité, on les laiffe re- 
pofer dans un lieu frais , pour s’y criftali- 
ler, & pour en être tirez & fechez, aprés 
qu'on atiré par inclination la liqueur 
qui les furnage: Cette criftalifation ar- 
rive à la crême detartre, aux fels effen- 
tiels des plantes ,au nitre, & au vicriol, 
diffouts, filtrez & évaporez jufqu'à la. 
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a 


pellicule, On appelle pellicule une éfpes 


ce de peau déliée qui paroït für la fuper= 


ficie des fels diffouts dans Peau , lors 
qu'on en a fait évaporer l'humidité fur 
le feu, & que la plus grande partie en eft 
confumée, | 
Cryses, Ce font des changemens 
foudains de la maladie en mieux , ouen 
pis. Elles font plus rares dans les païs: 
froids, que dans les-païs chauds. Les crie 
{es des maladies Cioniques arrivent de 
puis le trente jufqu’au quarante. L'an 
née climarerique qui vient de fepren fepr 
Ans, a quelque chofe de critique. & on: 
la peut appeller la grande crife. 
Decocrions. Ce font des elixations de 


medicamens faits dans quelque liqueur. 


Elles fe fonc quelquefois pour attendrir, 


& pour cuire les medicamens, & quel. 


quefois auffi pour leur ôter, ou pour cor. 
riger leur mauvaife qualité mais leur plus. 
grand ufage eft pour communiquer leur 
vertu à quelque liqueur , & pour affem 
bler dans cetre même liqueur les quali- 
tez de divers medicament. | 
DEFINITION C'eft lFexplication. 
d’une chofe par fes attributs effentiels, 
dont ceux: qui font communs s'appellent. 
SCDETAUX , & ceux qui font propres dif. 
ferences : Ainfi on définit l'Homme un. 


[2 


à. 2 


À 
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animal raifonnable ; l'Efprit une fubftan- 
ce qui penfe;le Corpsune fubftance éren- 
_ due ; Dieu l'eftre parfait. 
2 Dsrére. C'eft la erois cens foixan- 
tiéme partie d'un cercle, 

_ DescrsrTion. C'eft l'explication 
. d’une chofes par fes accidens. 

DEeToNATION. C'eft l’aétion que 
font lesmineraux , quien commançant à 
s’échaufer dans les creufers, perent avec 
grand bruit , lorfque l’htimidité qui y 
étoit renfermée s’en échape. 
.DesTonner. C'’eft chafler le foufre 
impur & volaril des mineraux , encon- 
fervant leur foufre fixe & interne. On fe 
fert du falpêtre pour cette operation en 
préparant l’antimoine, & autres. | 
DirFerence. C’eft ce qui diftin- 

- gueune efpece d’une autre, 
1:4DicerERr. C'eft mettre dans unpot 
des fucs ou matieres pilées & écrafées 
pour être échauffées par un feu doux, 
c’eft-a-dire , qui rende une chaleur 
moderée , & qui approche de celle de 
l'eftomac, quinous fait cuire les fubftan. 
ces crucs, meurir, & adoucir les acer- 
bes, & les âpres, féparer les pures d'avec 
les impures, & tirer le fuc, ou la meil- 
leure partie de chaque corps. 

Dicestion. C'eft une operation qui 
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fait que les chofes font perfeétionnées 
par la chaleur dans un feu digeftif: Cet 
te perfeétion conffte ou en la confom- 
ption de l'humeur fuperfluë , ou en la 
folution des parties trop feches par la 
maceration. La digeftion chimique fe 
fait ordinairement avec addition de 
quelque menftruë convenable à la ma- 
tiere, & n’eft differente de la macera2 
tion, qu'en ce que celle-ci fe fait à froid, 
& que la digeftion ne fçauroit fe faire 
que par le moyen de la chaleur, La di- 
geftion fe fait tant des plantes, que des 
métaux , & même des mineraux. 

Dimension. Onentend par ce mot 
a longueur, la largeur , ou la profon. 
deur d'un corps ; ainfi le corps n'a que 
-ces trois dimenfions. 

Diminurion. Connoître par dimi- 
nution , c'eft {e fervir de l’idée d’une 
chofe grande pour s’en reprefenter une 
petite, 

Diortrrrque. C'eft la fcience de 
la vifion, qui explique tous les effets de 
la refraction, qui arrive quand un rayon 
fe rompt en changeant de milieu plus ra. 
re, ou plus denfe, 

D'issozurion. C’eft la reduction 
des corps compactes ou épais en matie- 
res liquides ou coulantes par le moyen de 
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quelque liqueur, que l’on appelle vul- 
gairement menftruc., Les diffolutions ne 

different en chymie des extraétions que 

du plus où du moins. La diffolution re- 
folvant le corps totalement en fes pre- 
mieres particules, & l'extraction ne ti- 
rant que la partie la plus noble d’un corps 
fans la refoudre entierement; Ainf une 
lexive faite avec le.fel de tartre refout 
J'aloés, en fes plus petits particules, & 
Peau fimple ne fait qu'extraire la partie 
mucitagineufe, La premiere operation 
eft une diflolution parfaire, & la der- 
niere une extraétion. 

Distance. La connoiffance de la 
diftance eft compofée d’une fenfation 
que nous rapportons au dehors vers Îles 
objets , & d’un jugement que nous fai- 
fons que ces objets font proches de nous, 
quand l'angle de diftance eft grand , & 
au contraire qu'ils font éloignez lors 
qu'il eft petit. 

DisTizrATION. C’eftuneextrac- 
tion qui fe fait dela partie la plus fubrile 
du fuc , par le #oyen de la chaleur: Celle 
que l’on fait per aften[um , eft une ope- 
ration par laquelle la force du feu pouffe 
les vapeurs du corps mixte en haut: On 
l'appelle fublimation quand elle eft fe 
che, & c’eff la diftillation ordinaire. Per 


AE 
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a[cenfum\oxs qu’elle eft vuide:Celle. ci'éft 
double , droite & oblique, droite quand 
la vapeur s'éleve droit en-haut, & tom- 
be dans le recipient;& oblique lors qu’el- 
Je va de côté dans les vaiffleaux courbez, 
comme cornués , ou retortes. Il y a une 
autre diftillation qu’on appelle per def- 
cenfüim:; c'eft une operation chaude & 
froide, par laquelle les vapeurs , ou li- 
queurs defcendenten bas. Elle eft chau- 
de quand c’eft le feu qui les preffe en bas, 
& elle eft froide, quand elles defcendent 
fans l’aide de la chaleur , ce qui arrive 
dans la défaillance , & dans la filtra- 
tion. 

DisTincTion. La diftinttion réel. 
le eft celle qui fe rencontre entre deux 
ou plufieurs chofes, qui peuvent exifter 
féparément les unes des autres. La dif. 
tinction modale fe rencontre entre les 
modes, & les fubftances. Et la diftintion 
de railon entreles chofes qui font réelle: 
ment les mêmes ; mais que nôtre efprit 
concpit comme féparées. ur 

Division. C'eft R partage d’un 
tout en ce qu’il contient. 

Duzrcirier. C’eft Oter les fels de 
quelque corps & les rendre doux, parle 
moyen de l’eau , qui les diffout promte- 
ment , parce que fes particules s’infi- 

nüent 
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nüent facilement dans les pores de ces 
corps falins. 

Dur Fr. La durée des chofes, n’eft 
que leur perfeverance dans l'être, 

Durete. C'eft la refiftance qu’on 
fent quand on veut diviferun corps, dont 
les parties tiennent fortement les unes 
aux autres, 

EAU. C'eft un amas de perites par. 
ticules longues , rondes , cilindriques, 
pliables & gliffantes comme de petites 
anguilles, formées du premier élement 
dans Îles pores ondoyans dela terre in- 
terieure , lefquelles étant portées l’une 
fur l’autre, & agitées , font l’eau fluide, 
étant entre-laffées font la glace , & en 
changeant leur mouvement droit en cir- 
culaire , par la force du feu elles devien- 
nent vapeurs, En Chymie e4#, ou phleg- 
me eft le premier des principes pañfifs. 
C’eft unehumidité elementaire du mixte 
qui fort la premiere dans la diftillation , 
& qui contient en foi quelque impref. 
fion des principes actifs , lefquels elle 
étend davantage , & modere leur trop 
grande agitation, 

EBuLziTron. C’eft un mouvement 
fait dans une liqueur fans féparation des 
parties, comme quand du lait nouvel. 
lement tiré, ou une autre liqueur fem. 

Tom: Il, t 
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blable bout fur le feu, & qu'aprés l'ébu.… 
lition il demeure comme il étoit aupa- 
ravant, | 

E cuo. C’eft lorfque le fon ou Pair 
émû eft porté jufqu'à un corps folide, 
qui le reprefente à angles égaux , c’eft-a- 
dire, lorfque Pangle d’impulfion ou d’in- 
cidence eft égal à celui de repercuf- 
fion. | 
_ Epvuzcorer. C’eft rendre douxen 
ôtant par des lotions réiterées d’eau 
froide ou chaude les fels qui fe trouvent 
dans les précipitez du mercure, & des 
autres qui ont été diffouts par la force de 
ces mêmes fels qu'il a falu y mêler, afin 
d'en venir à bout. | 

Errer. Ceft tout ce qui eft produit 
par quelque caufe que ce foit, 

EFFErxvVESCcENCE. C’eft une ebuli- 
tion quiarrive aux corps acides , & alra- 
lis, quiérant mêlezen{emble , s’alterent 
de telle forte mutüellement qu'ils pro- 
duifent une agitation dans leurs parties , 
& une chaleur qui reffemble au boüil- 
lonnement caufé par le feu, ainfi qu’on 
voit dans le mélange de l’eforit de vi- 
&riol avec l’huile diftillée de therebenti- 
ne, & le fel de tartre ; ou l’eau fimple 
verfée {ur la chaux vive. 


EcLrecme. C'eftun medicamentun 
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peu plus épaix que le miel ; qu'on fait 
pour. remedier aux incommodirez du 
poulmon, & dela trachée artere : Celui 
de pavot eft bon pour incraffer Jes hu 
meurs fubtiles , & celui de caulibus: & 
de fquille pour incifer & pour déters 
gen... 
LÉLECTUAIRE, Opiate , & confec- 
tion font des remedes internes diver(e_ 
ment compofez | & reduits le plus fou 
vent en une confiftence mediocrement 
molle. Tels font la theriaque , le imi_ 
thridat, la confection d’alchermes | le 
diafcordium , la confection hamech, 
le catholicum double ; le diaprun. fo- 
lutif. 

EL1xATIoN. C'eft la Préparation 
d'un medicameurt , qu'on fair boüillir 
dans quelque liqueur étrangere, Elle fe 
fait pour diffiper l'humeur excremen- 
teufe & fuperfluë comme aux fruits, pour 
réprimer quelque mauvaife qualité, ou 
en affoiblir quelque violente pour trans. 
ferer une vertu | comme la fcamonée 


Suite dans le firop rofat, pour amolir les 


medicamens, les endurcir , les épaiffir , 

les conferver , en mêler plufieurs enfer. 

ble, pour féparer une vertu de l’autre, 

comme l’acrimonie à la racine d'arum, 

& pour Over les faletez & ordures. - 
ri 


388 INSTRUCTIONS | 

Erix1r. C’eft une liqueur fpiritueu- 
fe deftinée à desufages internes, & qui 
contient la plus pure fubftance des mix- 
tes choifis, qui lui a été communiquée 
par infufion & maceration. Elixir en 
chymie, eft la fubftance la plus fubtile, 
interieure & fpecifique de chaque corps, 
qui en eft comme l’effence. 

EmsrocATion. C'eft un medica- 
ment liquide , huile décoétion, an autre 
liqueur, dont on arrofe quelque partie 
du corps ,en la frottant à mefure que la 
liqueur tombe. 

ÉmPrzaTres.Ce font des compofi- 
tions qu'on applique exterieurement 


pour refoudre & ouvrit les tumeurs, dé- 


terger, & deflecher les ulceres , & dont 
la confftence eft beaucoup plus folide 
que celle des onguents &c des cerats. Tels 


{ont l’emplâtre de cerufe, de palma, de | 


diachylon , de ciguë , de nicotiane , de 
melilot, de charpy, de divinum, de pa- 
racel{e , de vigo cum mercurio, & autres 
femblables. 

EmrvreumE C'eft une chaleur 
étrangere qui imprime le feu , & qui de- 
meure fur la partie brûlée, ou une qua 
lité qui demeure aux corpsqu'ona pré- 
parez avec le feu , ce qui fe connoit à 
l'odorat , & au goût, 
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.EmuLisron.C'eft un remede liqui- 
de & agreable, dont la couleur & la con- 
fiftance approchent fort de celle du lai, 
Ils fe font d'amandes douces , de femen- 
ces froides, de violettes, & de pavot, 
qu'on pile dans un mortier, & que l’on 
diflour enfuite dans des eaux diftillées, où 
dans des décoétions legeres, qu’on edul- 
core avec du firop, ou du fugre, aprés 
qu'on lesa pañlées & exprimées. 

EpPiTmemes. Ce font des medica- 

mens liquides qu’on applique exterieu- 
rement, pour témperer la chaleur ex- 
traordinaire du foye , ou fortifier le 
cœur contre la malignité des maladies. 
Us font ordinairement compofez de dé. 
coctions ou eaux diftillées cordiales, ow 
hepatiques, de vinaigre, de fucde citron, 
de poudre aromatique , de confections 
d’alchermes & hyacinthe, & même de 
theriaque, | 

EquiriBre Cemoteft compofé de 
celui d'égalité &-de balance, Il fignifie 
l'égalité de poids qui eft entre deux cho- 
fes, foit qu’elles foient effectivement de 
même pefanteur,foit que l’effet de la pe- 
fanteur foit rendu égal par quelque ma- 
chine; ainfi despoids différens font ren 
dus égaux lors qu’ils font pefez par une 
romaine oubalance a un fleau, & que le 

£ lil 
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poids eft plus fort & plus proche de 
l'appuy. | 
Espece, Dans la Phyfique, & dans 
l'Optique fignifie ordinairement, ce qui 
peut fervir à la reprefentation qui fefaie 
dans l'œil, de la figure, de la couleur, 
où du mouvement de l’objet qu'on re. 
garde, #S 
Esrrreæ, ou Æfreure en Chymie eft 
le principe actif qui patoit lors qu'on 
fait l’anaromie d’un mixte, C’eft une fub- 
ftance ou liqueur fubtile, penetrante & 
legere, & qui donne l’accroiflément aux 
mixtes. On l'appelle é/prit volaril, quand 
il eft enveloppé dans quelque partie 
d'huile qu'ilenleve avec lui, comme eff 
celui de vin, de rofes, on de rôimarin, & 
on le nomme c/hrit fixe , quand il eft'em.. 
baraffé dans les fels qui retiennent fa vo- 
latilité | comme eft celui de vitriol , & 
de fel | 
Essen cr, Ceftrout ce fans quoi une 
chofe ne peut être ni être conçüë. 
EsTre. C'eft ce qui exifte de quelque: 
maniere qu’il puifle être. Je fuis une pen- 
fée qui exifte en elle-même , & qui eft 
le fujet de toutes mes manieres de pen- 
fer. La penfée qui conftitué ma nature 
eft une fubftance , & toutes mes diffe_ 
fentes manieres de penfer, ne font que. 


: DE MEDECINE. 39€ 
dés modes, des modifications , des facons 
d’être, ou en general des proprietez de 
cette fubftance, 

EsTrenouc. Ce mot fignifie ce qui. 
ef long, large , & profond. 

EvaroraTion. C’eft une elevas 
tion & une diffiparion de l'humidité fu- 
perfluë qui fe trouve dans quelque me- 
dicament. 

Evipence. On tientpour clair ce 
qui paroït cel à tous ceux qui veulent 
prendre la peine de confiderer les chofes 
avec attention, & qui font finceres à dire 
ce qu'ils penfent. | 

ExiSTENCE. On ne peut pas être 
trompé dans la connoiffance de fon exif- 
tence ; & cétre connoiffance dépend de 
celle de nôtre penfée. 

ExrTincrion. C’eft urié operation: 
par laquelle des mineraux rougis au feu 
font éreints dans quelque liqueur pour 
adoucir leur acrimonie, comme on fait 
à latuchie , ou pour communiquer leur’ 
vertu à la liqueur , comme lors qu'on 
éteint de l’acier dans de l’eau, ou des bri- 
ques dans l'huile. : 

ExrracTion, C’eft une féparation: 
des parties les plus pures, & les plus ef- 
fentielles du medicament d’avec les: 
groflieres & cerreftres par le moyen de- 

fi, 
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quelque menftruë propre. 

ExTRA1T. C'eft l’effence d’un mixte 
tirée par fon menftruë convenable, aprés 
que le menftruë en a été {éparé par éva- 
poration , & qu'elle eft reduite en con- 
fiftence de miel. On l'appelle Teir- 
ture avant que le menftruë en foit fé- 
paré. 

FERMENT. C’eft tout ce qui peut 
être caufe qu’un corps fe gonfle; ce qui 
arrive quand quelques-unes de fes par 
ties les plus penerrantes & les plus mo- 
biles , étant agitées & divifées , agi- 
tent auffi, & divifent les plus groffie. 
res. 

FERMENTATION. C’eftune certai- 
ne ébulition, qui refulre du mélange con- 
fus de deux fubftances contraires en ap- 
parence dans leur ation, & que les Chy- 
miftes appellent acide & alkali, Elle eft 
ou naturelle , comme dans le fuc derai- 
fins, ou artificielle comme dans le mélan- 
ge du felde tartre avec l’efbrit de vitriol. 

FE u élementaire, C’eftun corps lumi- 
neux fouverainement chaud, & mode- 
rémentfec. On peut dire auffi, que c’eft 
une fubftance invifble qui fert à échauf. 
fer toute la nature, & à compofer les 
feux grofiers qui fe tirent des corps 
sixtes, On le place au deflus de l'air, 
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qu’il ne peur brûler, à caufe que Pair eft. 
trop humide. La chaleur du feu naît de 
l'acide qui combat avec le rerreftre dans 
un mouvement tres-rapide d’efferve.… 
cence. 

Figure. Ce moteft un terme gene- 
ral qui fignifie image , ou reprelenta- 
tion de quelque chofe que ce puiffe être : 
Figure eft en Phyfique l’extremité d’un 
corps modifié d'une certaine manie- 
re. On définit encore la figure une pro- 
prieté eflentielle de la quantité divi- 
fée, 

FiLTRATION. C'eft la clariñica- 
tion de quelque liqueur , en la fai- 
fant pafler à traversun papier gris. 

Fix ATi0 x. C'eft une operation par 
laquelle les chofes volatiles & qui s'éva- 
porent endurent le feu, Elle fe fait en 
quatre façons par addition de Medeci- 
ne fixe, par mixtion , par fublimation, 
& par ciment, Cette derniere eft une 
efpece de calcination faite avec des cho. 
fes feches, afin de figer celles qui font 
volatiles fans les fondre , niles enflam- 
mer. On appelle {el fixe celui qui de- 
meure avecla matiere terreftre fans s’é- 
vaporer, à la diftinétion du fel volatile 
qui monte en vapeur. 

FLAMME. Par ce mot on n’entend 
tv 


» 


394  INsrrvCTIoNS 
autre chofe que des petits corps du troi... 
fiéme élement, qui nagent dans la feule- 
matiere du premier: La figure piramida- 
le de la flamme dépend principalement: 
de ce que fa legereté la portanten haut, 
& lui faifantdivifer l’air,, elle doit être 
plus étroite en l'endroit où elle finit. 
qu’en celui où elle commance. 
Freurs. Onprend ce mot dans la: 
Chymie, pour fignifier la partie la plus 
fulphureufe des mixtes ,qui étant fubli- 
mée par le feu fe va attacher au haut des. 
vaifleaux. 
Fruipes, Oh nomme ainfi les corps. 
dont toutes les parties font aifées à mou 
voir les unes à l’écard des autres. C’eft- 
en ce fens qu'un tas de bled & un tas de 
fable font des corps fluides,qui different 
des corps liquides, en ce que les parties. 
de ceux-ci fe meuvent actuellement, &- 
que celles des autres ne font que difpo 
fées à fe mouvoir. : 
FOMENTATION. C'eft un medii 
cament humide que l’on applique exte: 
rieurement avec une éponge ,. ou avec. 
du feutre,qu’on trempe dans la déco&ion. 
chaude de quelque liqueur , comme 
vin , lait , eau de vie , & autre fem- 


blable. 
For mr, C'eft proprement ce qui re 
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fulte du raport mutuel de la matiere, & 
de la caufe efhciente : car onentend par 
la forme quelque chofe d’interne qui fait . 
& conftituë le corps comme tel, qui le 
conferve , & par confequent elle eft la: 
fource de toutes les proprietez , & de 
toutes fes operations, ou bien ce qui re 
fuite de la matiere modifiée par la caufe ” 
efhciente. Dans le premier fens la forme 
n'eft rien que la principale de plufieurs : 
parties de la matiere qui compofent le 
même corps avec la fubordination re- 
quife, laquelle partie principale eft doüée 
du mouvement qui gouverne Îles autres. 
Dans le fecond fens, la forme n'eft rien. 
que la tiflure differente de la matiere du : 
corps par la modification des particu. 
les., fuivant leurs propriétez mathe- 
matico-mecahiques , où quantitati= 
yes: 

FricTion, C’eft une efpece d’eli- 
xation qui fe fait ordinairement dans une 
poële à frire, avec addition dé quelque 
liqueur , & fur tout de quelque huile , ou 
de quelque graifle, 

Fumee & Flamme font manifefte. 
ment la même chofe. La fumée eft une: 
flamme éteinte, & la Alaimme une fumée: 
allumée. Toute la difference confifte: 
dans la modification de la même matiere, , 

Le v] Î 
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laquelle étant diffoute en des corpufcu: 
lestres-petits, & mêlée avec affez d'air 
donne la flamme, & étant moins diffou- 
te & moins mêlée d’air donne la fu- 
mée, 

FuMiGATION. C’eft une calcina- 
tion potentielle , par laquelle le mercure 
mis fur le fcu dans un creufec qui ait fon 
orifice un peu étroit ,corrode, & reduit 
enchaux les lamines du métal qu’on fuf- 
pend au deffus pour y recevoir la vapeur 
du mercure, Le faturne en lamines fuf- 
pendu; enforte qu’il puifle recevoir les. 
vapeurs du vinaigre mis fur.le feu, en eft 
auf corrodé , & fa fuperficie eft conver- 
tie enune chaux blanche, qui eft la ve- 
ricable cerufe; certe famigation s’appelle. 
calcination vaporeufe, 

FuzmiNATiOoN. Elleeft beaucoug 
plus violente que la détonation: On lPap. 
pelle ainfi , parce qu’elle agit de même 
que la foudre , en faifant fon effet de 
haut en bas , pour peu que la matiere 
trouve de la refiftance au deffus. La Ful- 
mination de l'or arrive par l’union ane; 
Peau regale a contraétée avec lui en le 
diffolvant, & par celles des parties du. 
felde tartre , qui yontété unis , lorfque. 
l'or a été préparé en chaux, d’où vient 
que nonobftant la lotion, la chaux d’or 
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précipitée fetient encore pluñeurs parti- 
cules desfels, & fur tout de l’armoniac, 
qui étoit contenu dans l’eau régale, pous 
produire la fulmination à la moindre 
chaleur qui arrive à la chaux d’or. Et 
cette fulmination ne fe fait que par la 
divifion forcée des fels d’avec l'or par le 
moyen de Ja chaleur. | 

Fusion. C’eft une operation qui 
appartient feulementaux métaux, & aux: 
fubftances minerales qu'on met dansun 
creufet, & qu’on expole à.un feu tres- 
violent, jufqu’à ce queles matieres foient 
_ fonducs. On fond aufli dans un même 
feu les fels des plantes pour les vitri- 
fer. | 

GARGARISME. C’eft un medica- 
ment rafraîchiffant ou déterfif, dont on 
fe fert pour les inflamations & les ulce- 
res de la bouche, & qu'onfait ordinai- 
rement avec l’eau de plantain , lefprit 
de foufre ou de vitriol, lefirop demeu- 
res &autres femblables. 

GENRE. C'eft uneidée generale, qui 
a fous lui d’autres idées generales. 

GLüaAnT. C'eft ce qui s’érend en 
longueur ,& en largeur fans fe rompre. 
Le verre fondu.eft un corps glüant. 

Goûr. C’eft un fensdont le princi- 
pal organe font les papilles nerveufes, fi« 
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tuées immediatement fousla membrane 


qui revêt la langue , lefquels étant pi. 
cottez par les particules falines des ali- 
mens délayées par la falive, & par la 


maftication , il fe fait certain mouve- 
ment, & certaine vibration de leurs fi. 


bres , quiétant communiqué au cerveau 


par le moyen des efprits animaux fait le 


go%: , & là perception eft appellée guf- 


tation. 


GRaASSsESs, On'appelle graffes les li. 


queurs qui filrent en fe refferrant, & 
tiennent fortement aux corps dans les 


pores defquels elles font entrées. 


GRANULATION. C'eft lorfqu'on 
verfe goute à goute dans de l’eau froide 
un métal fondu , afin qu’il s’y con- 


gele, 


HaAgitTupbs. C’eft une difpofition 


qu'on a contractée en faifant fouventune: 


chofe de la faire avec facilité. 


HETEROGENE. Ce quieftdenature 
differente, On appelle ainfi ce qui eft 
compofé de parties différentes : ainf le 
lait eft un corps heterogene, parce qu'il 


eit compoté de beurre , de petit lait, & 


de fromage, Homo gene eft un corps dont: 


toutes les parties font femblables comme 
l'eau 


Homme. .C'eft.un tout compofé de. 
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corps & d’efprit, de telle forte que l’ef_ 
prit dépend du corps pour penfer en plu- 
fieurs fortes, & le corps dépend de’ 
Pefprit pour être mü en plufeurs fa 
çons. : 
Hurzr. C'eft un corps compofé de 
plufieurs particules branchuës, plus grof- 
fes quecelles de l'air, & moins propres 
à faire le reffort ; mais avec cela aflez 
petites pour être agitées par la matiere: 
fübrile , ce qui fair que l'huile eft un 
corps liquide, En Chymie , Auile, ou 
foufre , ainfi nommé à caufe qu'il eft in-- 
: Aammable, eft le fecond principe actif. 
C'’eft une fubftance douce, fubtile ,onc- 
tüeufe, qui fortavec lefprit, & qui fe” 
trouve dans tous les corps. C’eftelle qui: 
fert de fujer à la chaleur vitale , ou à 
lefpric qui forme la diverfité des cou. 
leurs & desodeurs, & quiadoucit l’acri+ 
monie des fels. 

Humegurs. Il y a deux humeurs’ 
principales fuides & contenuës , qui fe’ 
trouvent conftamment dans le corps, 
{çavoir le /ang, & lechyle , & dans l’un: 
& l’autre deux fortes de particules aéti- 
ues, l'acide, & l’alxali, qui font les deux 
inftrumens mécaniques de la nature, 
avec le férum , où humeur aquenfe ; qui 
eft le vehicule commun de tout cela. 


& 
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Humips, C'eft un corps liquide 


qui s'attache à la fuperficie d’un corps 


dur. 


HumiDpe RADICAL C’eft le fans 


même, ou il confifte dans le fang ; puil- 


. , rate 
que le corps privé de fang fe refroidie 


d'abord , & ne garde rien de fon tempe. 


fament. 


HyroTuEese. C’eft un mot Grec: 


qui fignifié fuppoñtion. C’eft ce qu’on 
établit pour le fondement de quelque 
verité, & qui fert à la faire entendre, 


foit que la chofe qu'on fuppofe foit 


vrave, certaine & connut. foit qu’elle 
, 2 5 


foit feulement employée pour expliquer 
la verité à laquelle elle fe rapporte. 
Jauxe. La nature du verd approche 
fort de celle du blen , & le jaune eft com- 
polé d’une blancheur mêlée de quelque 


rougeur, 


IDE Er. On fe fert du mot # /dée pout 


fignifier tout ce qui eft dans l’ame , qui 
eft connu par foi-même , & par quoi 


lame connoît tout ce qui eft hors d’elle. 


IMAGE. En termes d'optique fignifie 
la trace que les objets impriment dans le 


cerveau par le moyen des nerfs qui font 


Jes organes des fens, 
IMMENSITE, C'eft une étendué 
elle que quelque grande qu'on fe la fi- 


LE RE En CE CMRS 
HORS | 
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gure , on la peut imaginer encore plus 
grande. 

.FnyEcTiIons. Ce font des remedes 
liquides qu'on introduit dans les parties 
naturelles, & dansles playes, & qu’on 
compofe avec le vin, leseaux diftillées, 
l'eau de chaux, l’eau marine, l’efprit 
de vin, le lait, le petitlair, lesfels, les 
extraits , les poudres , les huiles , les 
baûmes , & autres chofes fembla- 
bles. 

InsoLATiIonN. C’eft un échauffe- 
ment des matieres, qu'on expole à la 
_ chaleur des rayons du Soleil, On s’en 
fert ordinairement pour la maceration 
des conferves liquides , pour celle des 
fleurs, des herbes mifes dans des huiles, 
ou dans des azonges , pour les teintures, 
pourles baûmes, pour fecherles parties 
- des plantes ou des animaux qu'on veut 
garder , ou employer , pour deflecher 
les fels , pour faire évaporer les extraits, 
les fucs ou les liqueurs, ou pour les puri- 
fier, pour aigrirle vin, pour aider à la 
fermentation de l’hydromel, pour fépa- 
rer l’écorce noire du poivre, comme on 
fait aux Indes, lorfqu’on l’a arrofé de 
l’eau de la mer pour en faire le poivre 
blanc, pour fecher les figues , les raifins, 
les pefches , les pruneaux, & plufeurs 
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autres fruits dans les païs chauds , &! 
pour plufieurs autres ufages. 

INsTiNcT. Ce mot eft pris pour la 
difpofition naturelle qu’ontles animaux 
à faire quelque action qui eft particuliere 
à leur efpece. 

Juzer. C'eft un medicamentliquide, 
fait avec des eaux diftillées, où avec de 
legeres décoctions, qu’on cuit avec du 
fucre jufqu’a une confftence beaucoup 
moins épaille que celle des fitops, parce 
qu'on ne les garde pas long-tems , &: 
qu'on ne les prépare que lors qu’on en a: 
befoin. rs He 

LEscereTer. Il yadeux fortes de lez 
gereté. L’uneabfoluc, & l’autre refpec…. 
tive, La lecereté abfoluë confifte dans: 
lPéffort que font tous les corps qui fe 
meuvent en rond pour s'éloigner du cen- 
tre du mouvement ; d’où vient que tous: 
les corps qui font compris dans le pe- 
tit tourbillon d’une planete font legers 
d'une legereté abfoluë | parce qu'ils 
tendent toujours à s'éloigner du centre 
du mouvement: Au contraire la legereté 
refpeétive confifte dans l'effort que fait: 
un corps par deffus unautre pour s’éloi- 
gner du même centre du: mouve- 
ment, 


L Ev AIN, C'eftle commancement ou: 
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l’exaltation de la fermentation, & dont 


la vertu confifte dans la prédomination: 


de l’un des deux fels, l'acide , & l’uri- 
neux, | 

LinimMEens. Onguens, cerats, fonr 
des medicamens compofez,deftinez prin- 
cipalement à des onctions ou applica- 
tions exterieures fur diverfes parties du: 
corps, tant pour les guerir , que pour.les 
foûlager dans les maux qui leur arrivent. 
Ils différent entr’eux principalement en 


leur confiftence , dans laquelle les on- 


guens tiennent le milieu, Its font com 


pofez d'huile, de cire, d’azonges, & de 


diverfes parties de plantes., de métaux, & 
de mineraux. 

LiqueractTion. C’eft une ope- 
ration qui fe pratique fur la cire , les: 
fuifs , les azonges , les refines , les gom- 
mes , le beurre, lesonguens, les emplä- 
tres, la glace, & fur roues les fubftances 
qui peuvent être coagulées par le froid , 
& facilement liquefiées par Îa cha- 
leur. 

Liquinite. C'eft le mouvement: 
par lequel les parties de certains corps: 
fe féparent continuellement les unes des 
autres. 

Live e. Poids. La Livre ordinaire de 
France eft de feize onces, Ileft vrai que: 
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chez les Droguiftes & Epiciers, elle n‘efk 


que de douze onces, L’once n’eft que de 


huit gros. Le gros pele trois deniers. Le 
denier vingt-quatre grains. Et le grain 
vingt-quatre Karats, | 
LoTion. C'eft une operation qui fe 
fait en plongeant & lavantun medica- 
ment dans de l’eau , où dans quelqu’au- 
tre liqueur pour en ôter les ordures, 
comme quand on lave les racines & les 
herbes , ou pour emporter quelque fel 
Ou quelque efprit corrofif, comme dans 


Ja premiere lotion de l’antimoine, celle 


des précipitez, celle des magifteres, où 


è A. S Q De Pre F 
pou ôter la mauvaife qualité, comme 


ors qu'on laveles huiles , les oraifles, la 


therebentine, | 
Lumiere. C'eft un objet qui part 
d'un corps lumineux , qui répand des 
fayons de tous côtez dans la fphere dont 
il eft environné, Elle confifte materiel 
lement dans un cotps tres-fluide, & for- 
mellement dans un mouvement reétili- 
She trés-rapide. | 
MACERATION. C’eft une opera- 
tion qui commance la digeftion , dont 
elle ne differe que du plus ou du moins. 
C'eft une efpece d’infufion qui fe fait 
avec peu de liqueur, & pour imprimer 
plûtôt que pour ôter quelque chofe ax 
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medicamenr. Les racines aperitives dont 
on veut augmenter la vertu trempées 
avec un peu de vinaigre, c'elt ce qu'on 
appelle proprement maceration : Elle fe 
fair à froid, aulieu qu'il faut de la cha- 
jeur dans l’infufion. 

_ Macisteres. C'eft la préparation 
d’un corps mixte, par laquelle routes fes 
parties homogenes font exaltées en un 
degré de qualité ou fubftance plus noble 
qu'auparavant , en rejetant feulement 
fes impuretez externes fans faire aucune 
extraction, Le magiftere differe de l’ex- 
trait, en ce que dans le magiftere toutes 
des parties du mixte y demeurent, quoi 

. qu’elles foient changées en des qualitez 
ou confiftances plus exquifes , & dans 
lextrait on ne prend que la plus noble 
partie de la fabftance, qui eft tout-à-fait 
féparée d'avec la plus otoffiere & ele- 
mentaire, : 

MarTizere, On appelle matiere pre- 

. miere la fubftance rendue confiderée en- 
tant qu’elle eft le fujer des premieres for. 
mes ou modifications qui conftirüent les 
êtres naturels. 

MeEcnAniQue, Onappelleainfiun 
corps qui eft compofé de parties groflie- 
res & palpables , qui étant liées enfem- 
ble peuvent par leur figure & par leur fi. 
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tuation augmenter ou diminuer Le mou 
vement des corps, aufquels le corps mé 
‘chanique s'applique. Une montre eft un 
corps méchanique de cette forte. 
MEDECINE. C'eflun Art qui confi- 
dere le corps humain vivant, & comme 
capable defanté, ou la fanté du corps 
humain pour la conferver lors qu’elle eft 
prefente, pour la rétablir lors qu’elle eft 
abfente; Ainfi à raifon. de fon objet & 
de fa fin, c’eft le plus noble de tous les 
Arts. s 
METaux, Céfontdes corpsfolides, 
pefans, malleables , fufñibles au feu, & 
d'une fubftance égale en toutes fes par- 
ties. Les Auteurs reconnoifflent fix mé 
taux differens , dont ils font trois ordres; 
dans le premier defquels ils ont mis les 
deux plus nobles & plus parfaits, à fça- 
voir l’Or ,auquelils ont donnéle nom du 
Soleil, tant à caufe de fa couleur jaune, 
que pour les influences particulieres 
qu'ils ont cru qu’il reçoit du Soleil, & 
lArgent à qui ils ont donné le nom de 
Lune , tant à caufe de fa couleur blan- 
che, qu’à caufe de la domination par- 
ticuliere qu'ils ont cru que la Lune 
a fur lui, Ils ont mis dans le fecond 
rang le Fer , & le Cuivre , comme 
étant moins nobles , moins reflerrez, 
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6 plus impurs en leur fubftance, quoi 
que durs & folides, Ils les ont auffi 
joints l’un à l’autre , tant à caufe de la 
grande difpofirion qu’ils ont à s'unir en. 
femble, que parce que leur fubftance n°eft 
pas bien differente, ayant donné au Fer 

Jenomde Mars, & au Cuivre celui de 
Venus , à caufe de la grande fimpathie 
qu'ils ont crû qu'il ya entre ces Métaux 
& ces deux Aftres, Ilsont enfin mis l’'EC 
tain, & le Plomb au troifiéme rang ,com- 
me étant moins durs, & plusaifez à fon- 
dre , 4yant donné au premier le nom de 
Jupiter, & au dernier celui de Saturne, 
‘pour le grand rapport qu’ils ont cru qu’il 
y aentreces Altres , & ces deux Mé- 
taux. 

MenTrüe, C'eft un diflolvant hu 
mide, quien penetrant dans.les plus in- 
times parties d’un corps fec, fert à enti- 
cer les extraits & les ceintures, & ce qu’il 
ya de plus fubuil & de plus effentiel, Le 
menftrüe eft ou univerfel , fefolvant tous 
les corps indiferemment , ou particu- 
lier, c'eft.a-dire, qui ne refout que cer 
tains corps qui lui font particuliers. Le 
feu feconde l’action de ces deux menf- 
tres; puis qu'en agitant leurs parties 
qu’il met en mouvement , il leur donne 
moven de fe mieux infinuër dans les 
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corps pour les diffoudre. 

MErçGuRrE, vif argent. C’eit un 
corps mineral & liquide coulant comme 
eau, ayant la couleur d'argent, &érant 
elivâtre & fort luifant, il eft compofé 
d’une fubftance vifqueufe & fubrile, qui 
eft chaude, humide & froide tout enfem- 
ble. Quoi qu'il s’incorpore aifément 
avec tousles métaux, il le fait plus faci- 
lement à l'or & à l'argent. Ilincife, atte- 
nu , penetre, refout & adoucit, lâche le 
ventre, netroye les humeurs , & les purge 
de tout poifon, & particulierement du 
venerien , dont il eit un tres-fouverain 
remede, La maniere dont le Mercure’ 
caufe la falivation eft affez embaraflée, 
On dit avec beaucoup de probabilité, 
que le Mercure eft uni inféparablement 
à certain foufre étranger , volatile, & 
prefque arfenical, qui caufe trous fes ef 
fets par fon acrimonie tres-forte , qui 
ouvre & fond Ja rofée chyleufe & nour- 
riciere des parties, & avecelle les fucs 
acides, vitiez, veroliques, & autres qui 
fortent dehors par les conduits falivaires, 
à caufe que ces fucs ainfi fondus font, à 
raifon de leur tiflure, difpofez & propres 
à pafler par Îles pores , & les glandes 
maxillaires , comme par des cribles qui 
leur font proportionnez. | 

: METHODE, 
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MstHope. C'eft l’art de fe fervir 
de la raifon pour découvrir la verité, ou 
pour l'enfeigner lorfqu’on l’a décou- 
verte: 

MixrTe. Ce moteft pris par les Phy- 
ficiens pour tous les corps qui refulrene 
du mélange de plufieurs elemens, & dont 
Ja forme renferme des qualirez contrai- 
res ; Evil eft pris par les Chymiftes pour 
tous les corps qui font compofez de leurs 
cinq principes, & qui croiffent naturel. 
lement. | 

MixTion. C'eft un mélange arti- 
ficiel de divers medicamens qu’on a choi- 
_fis & alterez par la préparation, & qu’on 
unit enfemble pour en faire un medica- 
ment compofé. Comme lorfque pour 
compolfer quelque eleétuaire , l’Artifte 
choifit ,pefe & difpenfe chaque drogue, 
pile les chofes qui peuvent être mifes en 
poudre, pafle les pulpes , fait les décoc.… 
tions , cuit avec elle le fucre , oule miel, 
jufqu’a la confiftence convenable, & y 
mêle enfuite les pulpes & les poudres, 
_& en faicunElectuaire, & ainñ des au. 
tres compofitions, 

MopDiFicATION. Agencement, C’eft 
: Ja maniere dont'une chofe eft tournée & 
_accommodée; en forte qu’elle eft chan- 
gée feulement à l'égard de quelques ac 

Ton’ it 
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cidens , fans que ce qui lui eft effentiel 
foit changé. 

MorTiricATioN.C'eft unchan- 
gement de la figure exterieure, & quel- 
quefois de la confiftence du mixte, com- 
me on voit au mercure, non fenlement 
lors qu'étant mêlé & incorporé avec la 
therebentine, ou avec d’autres fubftan- 
ces onétüeufes , il perd fon mouvement 
& fa fluidité ;mais aufli lorfque cela lui 
arrive aprés avoir paffé par plufieurs ope- 
rations Chimiques. 

Mouvement. C'eft l'application 
fucceflive aétive d’un corps par tout ce 
qu'il a d’exterieur aux diverfes parties 
des corps qui le touchent immediate- 
ment. 

NuTriTion. Elle eft ainfi nom- 
mée, parce qu’elle augmente le medi- 
cament, en lui fourniflant une efpece de 
nourriture. Elle(e fait en deux manie- 
res, où en mêlant & uniffant divers me- 
dicamens en un, comme lorfqu’on mèle 
peu à peu & à diverfes reprifes l'huile , 
le vinaire, & la litharge, & qu'on les 
agite long-tems dans un mortier pour en 
faite la nutrition ,ouenajoûtantunfuc, 
une eau , ou une décottion à quelque 
medicament, pour l’en nourrir & l'aug- 
menter, ou lui donner quelque vertu; 
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Comme lors qu’on ajoûte le fuc de rofes, 
ou celui de cichorrée, ou quelque décoc- 
tion hepatique, ou purgative à l’Aloés 
pour l'en nourrir, & qu’on fait enfuite 
évaporer a petit feu l’humidité fuperfuë 
des mêmes fucs , ou décoctions, j1fqu’à 
ce que le tout airacquis une confiftence 
d'extrait, & qu'on réitere la même*ad- 
dition des fucs ou desdécoétions, & la 
même évaporation d'humidité, jufqu’à 
ce que l’Aloës en foit fufhfimment nour. 
ri & chargé. 

Opsur. C'eft une exhalaifon qui 
des chofes odoriferentes s’exhale dans les 
narrines, & meut la membrane interne 
qui efttres-fenfñbie de telle ou telle ma- 
hic 

OporAT. C'eft un fens par lequel 
les chofes odorantes étant portées dans 
les narrines , font perceuës par le mouve- 
ment des fibres de la membrane interne 
qui lestapiffe, & de là communiqué au 
cerveau par les efprits animaux. 

Ouyxe, C'eft un fentiment par lequel 
par le moyen'des trémouffémens,ou mou 
vemens divers de tremblement de l'air 
environnant , hurtant contre le tympan 
de l'oreille , & agitant à même tems l’air 
interieur avec les pecites fibriles du nerf 
auditif, communiqué à l'organe du fens 
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commun , l’Ame perçoit le fon. 

OnGuEens, Linimens, Cerats. Ce 
font des medicamens compofez d'huile, 
de cire , d’azonges, & de diverfes parties 
de plantes , d'animaux , & de mineraux, 
deftinez principalement à des onétions, 
ou applications exterieures fur diverfes 
parties du corps, tant pour les guerir, 
que pour les foûlager dans les maux qui 
leur arrivent. Les Linimens , les On- 
guens, les Cerats different entr'eux prin- 
cipalement en leur confiftance , dans la 
quelle les Onguens tiennent le milieu, 
en forte qu’on donne fouvent le nom 
d'Onguent aux uns & aux autres. 

PaArFuMs. Ce font des medicamens 
compofez de benjoin , de florax , de bois 
de rofes , de calamus aromatique, des 
girofles , de l’abdanum, de fuccin , de 
maftic , de cinabre, deftinez pour intro- 
duire des odeurs agreables , ou defagrea- 
bles dans les chambres, ou dans quel- 
ques parties du corps pour de certaines 
maladies , comme les vapeurs & fuffoca- 
tions de matrice, lesulceres rebelles, & 
particulierement les veroliques. 

Passrr. C’eft ce qui ne communi- 
que aucun mouvement , mais qui en re- 
ÇoIt. 

Paruorocis. C’eft une partie de 
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la Medecine , qui confifte à confiderer la 
nature , les caufes, & les fimptômes des 
maladies. 

PEense’r, Comme les fibres du cer- 
veau des hommes faits ont acquis pour 
l’ordinaire une confiftence mediocre de. 
puis trente jufqu'à foixante & dix ans, 
& queles plaiñirs & les douleurs ne fonc 
plus alors tant d’impreffion fur elles, 
l Ame n'étant plus divertie par les objets 
des fens, peut avoir plus facilement des 
imaginations utiles & diftinétes : C'eft 
pour cela que nous voyons peu de jeu- 
nes gens qui penfent bien, & que nous 
en voyons beaucoup plus parmi les hom- 
mesfairs qui pofledent cette qualité. 

PHarmacie. C'eft l’art de prépa- 
rer & de compoler les Remedes pour la 
ouerifon des maladies. Il y a deux fortes 
de Pharmacie. La Pharmacie Galenique, 
qui eft la partie de Medecine qui enfei- 
gne le choix, la préparation, & la mix- 
tion des medicamens: Et la Pharmacie 

Chymique. Cette derniere eft un art 
qui enfeigne à refoudre les corps mixtes, 
À connoître , & à divifer les parties dont 
ils font compolez , pour en féparer celles 
qui font mauvaifes ; en forte qu'on tire 
le fuc, & la fubftance de tous les mixtes 
dans la pureté, pour les employer à la 
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confervation , ou au rétablifflement de la 
fanté. 

PHaArmMaAcopPrer. C'eft un traité 
qui donne la connoiffance de la Pharma 
cie, & qui enfeigne de quelle maniere 
les remedes doivent être préparez. 

PHirTRre. C'eft un breuvage, ou 
autre drogue pour donner de l’amour. 
On diftingue les Philtresen faux , ouen 
veritables , & l’on tient pour faux ceux 
que donnent quelquefois les vieilles 
femmes , ou les femmes débauchées. 
Ceux-là fonc ridicules, & contre natu- 
re , plus capables d’infpirer la folie que 
Pamour à ceux qui s'en fervent. Les 
fymptômes mêmes en font dangereux: 
Onentend par veritables Philtres ceux 
qui peuvent concilier une inclination 
mutiüelle entre une perfonne & une au- 
tre par l’interpofition de quelque moyen 
naturel & magnerique qui tranfplante 
laffeétion : Ainfi onfçait que fi un hom- 
me met un morceau de pain fous fon ai. 
felle pour l’empreigner de fa füeur, & 
de la matiere de l’infenfble tranfpira- 
tion, le chien quien aura mangé , ne le 
quittera jamais, 

PHysiorocir. C'eft une partie 
de la Medecine , qui obferve & confi- 
dere la nature de l’homme par rapport 
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à la guerifon de toutes {es maladies, 

Paysique C'eft la connoiffance 
qu'ona de l’effence & des proprietez des 
corpsnaturels. 

Pizuzes. Elles font ainfi nommées 
à caufe de leur figure ronde , & fembla- 
blea celle des petites balles. Ce font des 
medicamens compolez de divers ingre- 
diens propres à ceux qui ne fçauroient 
boire des medicemens diffouts, & qui 
defirent être purgez en petite dofe. Leur 
bafe ordinaire eft l’aloës , la coloquin- 
the, lagaric, le churbit , la fcamonée, la 
thubarbe, le mercure doux: Celles qui 
font anodines & fomniferes. ont ordi- 
nairement l’opium pour Îeur bafe , auf- 
quelles on ajoûte des aromats capables 
de fortifier les parties noble pendant 
leur effet. 

Por. C’eft un corps dont la furface 
eft fi égale, qu'une partie ne furpaffe pas 
autre. 

Pores. Ce font les petits intervales 
que laiffent entr'elles les parties qui 
compofent tous les corps ,tant durs que 
liquides. 

Porrons. Elles fontainfi appelées, 
parce qu’on les boit. Ce font des medi- 
camens liquides compofez d’eau com. 
mune , de vin , de lait , depetit-lait, 
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d'eaux diftillées , d’infufions, de teintu- 
res, de décoctions, de fucs , de poudres, 
de fels, d’opiates , de confeétions , de 
magifteres, d’elixirs, d'huiles , d’eflen- 
ces. Les Juleps , les À pozemes, les Emul- 
fions , peuvent être nommez Potions, 
de même que lesmedecines, On prépare 
des potions emetiques, des diaphoreti- 
ques, des peétorales, des cephaliques, 
des fomniferes, desanodines, des aperi- 
tives , des diuretiques , des cordiales, des 
ftomachiques, des hepatiques , des fple- 
niques, des hifteriques , des vulneraires, 
des arthritiques , des carminatives , des 
dyfénteriques , & pour plufeurs autres 
deffeins. | 
Poupres, C'eft la reduction des ma- 
ticres feches en particules | dont on fe 
fert feules, ou qu’on fair entrer dans la 
compofirion des electuaires, des opiates, 
des confections , des pilules, des trochif. 
ques, des firops , des onguents, des cata. 
plafmes , & des emplâtres, 
PRECIPITATION, Ce mot eft pris 
dans la Chymie pour le mouvement par 
lequel un corps diffout tombe au fond 
du vaiffeau , parce que le diffolvant ne 
le foûrient plus; C’eft ainfi que l'argent 
fe précipite lors qu’on jette du cuivre 
dans l’eau forte qui la diffout. 
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Principe Ce mot eftprisen Phy- 
fique pour tout ce qui entre dans la com- 
poñrion d’un mixte, Les Chymiftes en 
trouvent cinq dans la refolution de {es 
parties , dont ils nomment les trois prin- 
cipaux, Principes actifs, &les deux moin- 
dres, Principes paflifs. Ils ont donné aux 
trois premiers le nom de Sel, de Soufre, 
& de Mercure, à caufe du grand rapport 
qu'ils ont avec le fel, le foufre, & le mer- 
cure naturels. Ils les appellent Aétifs, 
parce qu'ils renferment toute la vertu 
qui produit l’action. Le fel eft eftimé le 
fondement de toutes les faveurs, le Sou- 
fre des odeurs, & de l’inflammabilité, & 
le Mercure des couleurs. Le Phlegme & 
la terre fonc les deux derniers principes 
qu'ils nomment Paflifs , ant pour les 
diftinguer des premiers, qu’à caufe qu'ils 
ne peuvent produire aucune aétion bien 
confiderable, Ils les appellent auffi prin- 
cipes elementaires, à caufe de la confor- 
mité qu'ils ont avec l’eau & avec la ter- 
re , qui font les plus grofliers des elemens 
des Philofophes anciens. Dans la diftilla- 
tion des mixtes , le phlegme infipide qui 
nous reprefente l’eau paroït ordinaire- 
ment le premier; l’Efprit auquel on don- 
ne le nom de Mercure vient aprés, l'Hui- 
le , qu'onappelle Soufre, Preis la troi- 
YŸ 
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fiéme ; le fel fous fon propre nom, fe 
trouve le dernier mêlé parmi la Terre, 
laquelle reftant dansle filtreaprés la {€- 
paration du {el , eft eftimée le dernier 
Principe. 

Privarron. C’eft le défaut d’une 
proprieté qui conviendroit à un fujet, 
en qui elle n’eft pas. 

ProBLEeME. C'eft ce que l’on met 
en avant , & que l’on propofe fimple- 
ment. L’ufage à fait que dans les fcien 
ces, il fignifie ce que l’on propofe avec 
doute ; mais aufh avec quelque appa- 
rence de verité, ou même qui fe peut 
foûtenir de part & d'autre, avec une éga- 
le probabilité , & on entend par une pro- 
polition problematique , celle qui eft 
fondée fur des raifons qui ne font point 
tout-à-fait convaincantes. 

Projection. C'eft lors qu’on jet- 
te une matiere dans un creufet ou aludel 
bien rougi au feu, & qu'onrecouvre en 
même temps. Quand la détonation eft 
pallée , on l'ouvre , & on y jette autant 
de nouvelle matiere que la premiere fois, 
puis on le recouvre, & on continuë ainfi 
la même projection, jufqu'à ce que tou- 
te la matiere ait été projettée , ou que 
le vaiffeau n’en puiffe plus contenir, 

ProPorTiOnN C'eft le rapport 
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d’une chofe à une autre avec une conve- 
nance du tout aux parties. | 

PROPRIETE. Onfe fert de ce mor 
pour fignifier generalement tout ce qui 
n'eft pas de l’effence d’une chofe, c’eft- 
à-dire, qui n’eft pas ce qu’on conçoitle 
premier de cette chofe: Ec ainfi il y a 
des proprietez effentielles , & des pro- 
prietez accidentelles. | 

ProPosiTion. Onentend par ce 
mot , les termes dont on fe fert pour 
énoncer fes jugemens. 
_PuriFicATion. C'eft une opera- 
tion qui ôteles fuperfluirez des medica= 
mens , que la lotion ne peut emporter, 
comme quand on ôte à la coloquinte fes 
graines , aux tamarins leurs noyaux, aux 
raifins leurs pepins, aux femences leurs 
écorces , & aux racines le cœur, & les 
fuperfluitez, aux noix vertes l'écorce , & 
aux féches leur coquille. 

QuaAnT1TE. Ce mot en Phyfiqué 
éft pris pour fignifier l’érenduë renferméé 
fous quelque grandeur particuliere, 

Quesrion. C'eft une propofition 
dans laquelle il y a quelque chofe de 
connu , & quelque chofed'inconnu. 

Ra1ïson. C'eft la puiffance qu'a 
_PAme de joindre ou de féparer deux ow 
plufieurs idées fuivant qu'elles ont de 

| | [vi 
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fappott, d'égalité, ou d’inégalité ne 
ceflaires , qui ne font pas connus par 
eux-mêmes; mais par d'autres. 

RAREFIER, Un corps fe rarefie, 
lorfque fans aquerir aucune nouvelle 
matiere qui lui foit propre , il devient 
plus grand & plus étendu, à caufe que 
d'autres corps êtrangersfe gliffent entre 
fes parties. C’eft ainfi qu'une éponge fe 
rarefie dans l'air, ou dans l’eau, 

RECTIFICATION. C'eftune dif. 
tillation , ou une fublimation nouvelle 
de ce quiavoirété déja diftillé ; ou fu- 
blimé , & par ce moyen une nouvelle 
féparation des aquofitez & des ter- 
reftritez , ou autres impuretez qui fe 
trouvaient mêlées dans la premiere dif. 
cillation , ou fublimation. On la peut 
réicerer jufqu'a ce que la chofe qu’on 
veut reétifier, ait atreint fa derniere pu. 
reré. 

Rgsez. On appelle ainfi tout ce qui 
exifte hors de nôtre entendement ; Et 
tout ce qui n'exifte que dans l’entende. 
ment s'appelle imaginaire. 

RepucTion. C'’eft un rétabliffe: 
ment des mixtes, ou de leurs parties en 
leur état naturel ; comme lors qu'ayant 
uni & incorporifié les efprits avec cer. 
taines matieres, an lesen fépare, & on 
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les reduit enleur premier état par la dif_ 
tillation, On peut aufli faire la même 
chofe des matieres dent on a féparé les 
efprits. 

RerLexion. La reflexion du mou- 
vement n’eft autre chofe que le détour 
d’un corps , qui rencontrant des obfta- 
cles invincibles , eft obligé de prendre 
une détermination de mouvement con- 
traire à celle qu'il avoit. | 

RerrAcTion. Ce mot fignife 
Rupture. On s'en fert ordinairement 
pour exprimer ce qui arrive aux rayons 
qui partent des objets vifbles, lefquels. 
_ vont droit quandils paffent dansun mi 
lieu qui eft par tout de même nature, tel 
que l'air eft ordinairement ; mais qui 
changent cette direction droite lors 
qu'ils rencontrent un verre, de l'eau, ou 
quelqu’autre corps tranfparent , felon 
que le corps a une confftence, & une 
différente figure. Les rayons font diver- 
fement rompus, lesunsle font en s’ap- 
prochant, & les autresen s’éloignant de 
la perpendiculaire au corps auquel il fait 
fa reflexion. 

RerrocRADATION. C’eft le mouve- 
ment par lequel ce qui s'éroit mü d’une 
maniere femble fe mouvoir par le même 
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REVERBERATIO N. C’eftune ope- 
ration qui fert à ouvrir , & à calciner les 
fubftances des mixtes , par un feu de 
flamme qui entoure & qui refléchit fur la 
matiere. Elle fert auffi à pouffer les'ef- 
prits corroffs de nitre, de {el , de vittiol, 
&c même à pouffer par la cornuë les par 
ties volatiles de certaines plantes, & de 
tous les animaux. Elle eft double, l’une: 
fe fait à feu ouvert, qui eft celle des cal- 
cinations , & l’autre à feu clos, qui eft 
celle des diftillations. 

Revivirrer. C'ef faire retourher 
quelque mixte qu’on auroit déguifé par 
des fels, ou par des foufres en {on pre- 
smier état ; Ainf l’on revivifie le cinabre, 
& les autres préparations de mercure en: 
mercure coulant, 

Roïrpzeur. C'eft la refiftance que 
fait un corps, quand onle veut ployer , 
& l'effort avec lequel il fe redreffe lors 
qu’il a été ployé. 

Rouiziure. C'eftle dérangement 
de quelques parties infenfbles d’un mé- 
tal, qui ont été enlevées par la force de 
quelque liqueur , qui en a penetré les 
pores, 

Rupbe. Les corps rudes font ceux 
dont la furface eft inégale & rabo- 
tenfe, , À res di 
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Ross. Ce font des fucs de fruits dé- 
purez & cuits juiqu'à la confiftence des. 
deux tiers de leur humidité, ou tout au 
plus jafqu'aux trois quarts. On appelle 
Sara le fuc de raifins dépuré , & cuit de 
la même maniere. 

Saveurs. Ce font de certaines per 
ceptions , ou certains fentimens qui font 
excitez dans l’ame par les mouvemens 
que les viandes caufent dans les nerfs de 
Ja langue. 

SceLLER hermetiquement c'eft 
clorre l’emboucheure ou le col d’un vaif- 
feau de verre avec des pincettes-rougies: 
‘au feu, Pour le faire on échauffe ce cof 
avec des charbons ardens qu'on appro- 
che peu à peu ; l'on augmente & l’ondi- 
minuë le feu jufqu’à ce que le verre {oit 
prêt à fe metre en fufion, On fe fert de 
ce moyen pour boucher les vaiffeaux 
quand on a mis dedans quelque matie- 
re facile à étre exaltée, qu'on veut faire 
circuler. : 

Screncr. C'eft une connoiflance 
certaine & évidente, acquife par une 
demonftration. 

Ssz,cftle dernier des principes 
attifs ; C’eft une fubitance fixe & incom- 
buftible qui donne la confiftence au mix- 
re , & le preferve de pourriture, & qui 
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excite les diverfes faveurs, felon qu'il fe 
trouve différemment mélangé, On divi- 
fe ce {el, en fixe, volatil, &eflentiel. On 
Homme fixe, celui qui demeure aprés 
qu'on a féparé les principes volatils; 
volatil , celui qui fe CUS facilement ; 
comme le {el des animaux; & effenriel, 
celui qui fe tire du fuc des plantes, & qui 
eftentre le fixe & le volatil. 

SiGNE. C’eft quelque chofe de con- 
nu , qui nous mene à la connoifflance 
d’une autre chofe inconnue. 

SITUATION. C'eft le rapport que 
chaque corps a avec les autres corps qui 
fonc éloignez de lui: Ainfi on dit qu’une 
maifon eff firuce au Levant, parce qu'elle 
regarde ce point de l’horizon, plus par- 
ticulierement que les autres. | 

Sozipes. Un corps folide d’une fo- 
hdité abloluë , eft celui qui contient 
beaucoup de matiere , hors une petite 
fucerficie. 

Son. L’agitation particuliere de l'air 
fe nomme /0# dérivé, & la proprieté 
qu'ont les corpsrefonans de la produire , 
s'appelle /o4 primitif, 

SPIRITUALISATION. C'eft une 
converfion des parties d’un corps com- 
paéte en efprit , elle eft attribuée parti- 
culierement aux fels, dont prefque sou 
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tes les parties font converties en efprits 
at la diftilation. Tels font le fel marin, 
le nitre, le viriol, Palun, On fpirituali- 
{e plufieurs autres medicamens , & fur 
tout les fucs & les liqueurs fermentées 
qui rendent leurs efprits volatiles & in- 
flammables, & non pas acides , comme 
font ceux que noustirons des fels. 
Sroncireux. C’eft cequieftrare & 
plein de trous , comme une éponge. 
STRATIFICATION. C'’eft un ar- 
rangement de plufieurs lames de métal, 
ou d'herbes , de bois, ou autres chofes 
femblables , dont on fait plufeurs lits ou 
couches alternativement pour purifier 
les matieres , ou pour les fondre; ce qu’on 
appelle en Lacin ffratum [aper ffratum, 
& quieft marqué par les Livres de Chy- 
mie par S SS. On pratique la Stratifica- 
tion quand on purifie l’or par la cemen- 
tation. 
SusLimaTion.C'eftuneélevation 
d’une matiere volatile au haut du chapi- 
teau par fe moyen du feu, 
_Sussrancr. C'eft ce qui exifteen 
foi-même , ou par foi-même, & qui eft le 
fujer de plufieurs proprietez. 
Su c. On entend par ce mot toute li- 
queur qui eft propre à nourrir & à con- 
ferver les plantes. 
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SuPrrosiTorres. Ce font des me: 
dicamens folides, de la longueur & de 
la groffeur à peu prés du ot doi ar 
rondis , & faits prefque en piramide. Ils 
ontétéinventez pour la commodité des 
perfonnes qui ne peuvent pas facile- 
ment prendre des clifteres , ou qui y ont 
de la repugnance , ou dont la maladie & 
la conftitution ne le permettent pas étant | 
introduits & gardez en peu de tems dans 
le fondement, ils lâchent le ventre, & 
donnent du foulagement à ceux qui en 
ont beloin, La matiere ordinaire des 
fuppoñtoires eft le miel commun cuit en 
confiftence folide ,auquel on ajoûte du 
fel marin, ou gomme ,ou de l’aloés, ou 
de la coloquinte en poudre, 

SYvrrocrsMe. C’eft un raifonne- 
ment où les deux prémifes font expri- 
mées, 

SYMPATHIE, C'eft la correfpon- 
dance ou l’accord qui eft entre deux, ou 
plufeurs chofes. 

SYMPTOME, Accident. On le dif- 
tingue d'accident en medecine, en ce que 
fymptome eff ce quiarrive au corps part 
les caufes de quelque maladie ,ou par la 
maladie même , comme la chaleur dans 
la fièvre, & qu’accident eft ce quiarrive 
par les autres caufes, comme la chaleur 
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arrive de lPexercice violent, ou de la 
colere. 

Syrop»s. Ce font des compoftions 
affez agreables qui font faites avec des 
eaux, ou avec des fucs, ou des décoétions 
des teintures, ou cuitesavec du fucre, 
ou du miel, dans une confiftence un peu 
épaiffe, &cen état d’être confervée. 

SysTemEe , Compofition. On appelle 
Syfteme en Phyfique ce qui fait qu'une 
chofe agit d’une certaine maniere en vet- 
tu de fa conjonétion, & des difpoftions 
qui font fa nature. Iln’y a de ladifferen- 
ce entre fyfteme & hypothefe , ou fuppo- 
fition, qu'en ce que lhypotefe eft un 
fyfteme plus particulier , & le fyfteme 
eft une hypothele plus generale , ou pour 
mieux dire, le fyfteme n’eft qu'un com 
pofé de pluñeurs hypothefes. 

Tasrerres. Ce fontdes compofi- 
tions folides faires avec du fucre, des 
facs , des poudres , des confections, 
des huiles diftillées, & du mucilage de 
gomme adraganth, & dont on {e fert 
ordinairement pour les maladies de la 
poitrine, & quelquefois pour purger 8e 
Jâcher le ventre. 

Trinrunrrs. C'eft l'extraction, où 
féparation qu'on fait de la couleur d'un 
ou de plufeurs mixtes , & de l’impreffion 
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qu'elle fait dans quelque liqueur, où 
menftrue propre, qui emporte une por- 
tion de leur plus pure fubftance : car elle 
quitte fon propre corps, en fe diflolvant, 
& s’unit aux menftrucs, pour leur com- 
muniquer {a couleur & fes vertus. 
TERRE. Ceft un element qui a des 
particules égales entr'elles, cubiques ou 
rondes, pefantes & fixes, fans {e diffou- 
dre dans l’eau , ni fe fondre dansle feu. 
TERRE, ou Ze/ffe morte, ou damuneée, 
en Chymie eft le fecond des principes 
pañlifs, qui retient toujours en foi quel. 
ques efprits, & qui aprés en avoir été 
dépoüillée en reprend de nouveaux, fi 
on la laiffe long-tems expofée à l'air. 
THEOREME. C’eft une propolition 
qui contient une verité acquife par de- 
monftration. | 
THERAPEUTIQUE. C’eft une par- 
tie de la Medecine qui enfeigne à guerir 
les maladies, & qui confifte dans l’art de 
trouver les fecours convenables aux ma- 
ladies, & de les appliquer aprés les avoir 
trouvez, ce qui demande un bon juge- 
gemant , fondé fur la connoiffance de 
l'œconomie animale en particulier, & 
fur celle de toute la nature en ge- 
neral. : 
TRANSFUSIOoN. C'eft une action 
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par laquelle on fait couler une li- 
queur d’un vaiffeau dans un autre , com 
me il arrive dans plufieurs préparations 
de Chimie & de Pharmacie, La plus fur- 
prenante des Transfufons, c’eft celle qui 
s’eft faite de nos jours, du fang d’unani- 
mal , & même de liqueurs dans le corps 
d'un autre | 

TRANSPARENT. Un corps eit dit 

tranfparent lorfque la lumiere le penetre 
de tous côtez , & opaque lors qu'elle ne 
le penetre pas. 

TRiITURATION. C’eft une divifion 
du medicament en petites parties, faite 
pour le rendre en état de pouvoir être 
uni & mêlé avec d’autre, ou pour l'avoir 
plus commode & plus propre à être pris 
interieurement , ou pour être appliqué 
exterieurement. Elle eft double , l’une 
qui eft des medicamens fecs & durs, & 
Pautre des medicamens humides & 
mols, 

Trocuisques. C’eft une compo- 
fition feche , dont les principaux medica- 
mens font ordinairement mis en poudre 
fort fubrile, puis étant incorporez avec 
quelque liqueur , on les reduit en une 
mafle , dont on fait de petits grains, 
aufauels on donne telle figure que l’on 
veut, & qu’on fait fecher enfuite à l'air 
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hors des rayons du Soleil , & loin du 
feu. 

VarssEeau x. Ce font des inftrumens 
de terre , ou de verre , propres à calci- 
ner , diftiller , fublimer, contenir, & re- 
cevoir les differentes matieres qu'on 
prépare, comme les cornuës, cucurbites, 
matras ,recipiens, vaifleaux de rencon. 
tre balons, entonnoirs, phioles, creu- 
{ets , terrines , mortiers , marmites & 
aludels, 

VerrTu. On fefert de ce mot dans la 
Phyfique pour fignifier en general, le 
pouvoir que les chofes ont de produire 
certains effets, foir que le pouvoir foit 
actif, foic qu'il foit paffif : Ainfila vertu 
de l’aimant eft pañlive, parce qu'elle ne 
confifte que dans une certaine difpoli- 
tion que fes pores ont à recevoir la ma- 
tiere magnetique , & la vertu de cette 
matiere eft active , parce qu'elle agit 
contre l'air qu’elle chaffe d’entre Pai- 
mant & le fer, lors qu’ils s’approchent 
l’un de l’autre. 

Vs. Elle confifte formellement dans 
le mouvement ou l’aétion de la ma- 
chine du corps. Sile mouvement cef- 
fe entierement & irrevocablement, elle 
eft morte. Tant qu’elle exerce com- 
me il eft requis les mouvemens aufquels 
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elle eft propre , on dir qu’elle eft faine, 
la fanté étant l’integrité de la vie, Que fi 
ces mêmes mouvemens font dépravez, 
on dit que la machine eft malade ; parce 
que la maladie n’eft autre chofe que la 
dépravartion de la vie, 

Vision. C'eftun fentiment par le- 
. quel du different mouvement des rayons 
viluels réünis dans l'humeur criftaline, 
& dans la vitée, & heurrant enfuite 
contre la retine , Ame perçoit les cou- 
leurs avec la lumiere , la fituation , la 
diftance, la grandeur, la figure , & le 
nombre. 

ViTRIFICATION. C'eft une ope- 
ration qui convertit par un feu tres..vion 
lent quelque matiere en verre: Elle fe 
pratique fur les métaux , fur les métal. 
liques , & fur divers autres mineraux, & 
entr'autres fur les pierres , les cailloux, 
le fablon , & même fur les cendres de 
diverfes plantes. 

Voix. C’eft unfon articulé de l’hom- 
me, produit par la glotte , de la percuf- 
fion de l'air expiré | pour exprimer les 
fentimens de |’ Ame, 

Usnere. C'eft une mouffe qui croic 
fur un crane humain , Elle arrèce rouces 
les hemorragies, & fait la bafe de l’on- 
_guent magnetique, On tient que l'Ufnée 
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qui croît fur le crane d’un pendu, où 
d’un rompu, a une vertu finguliere d'ar 
rêterle fang , & de refifter à l'epilepfe, 
ce que n'a pas une autre Ufnée. Cela 
vient de ce que ceux qui meurent d’une 
mort violente , quoi qu’ils perdent la 
plüpart leurs efprits influans, gardent 
naturellement l’efprit implanté, qui de- 
vient concentré dans les parties. Cet 
efprir n’a plus à la verité aucune adivi- 
té formelle de vie ; mais c’eft de lui que 
dépendent les merveilleux effets des 
corps. Ainf c’eft delà que le cadavre 
d'un homme que l’on a tué avec violen- 
ce verfe du fang en de certains casen la 
prefence de fonmeurtrier | & c’eft enco- 
re delà qu’un nez enté devient froid , & 
fe pourrit malgré la diftance, & l’éloi- 
gnement des lieux, fi-toft que celui du 
bras , duquel il a été pris, vient à mou. 
tir. 


Fin dn [econd Tome. 
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